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PREFACE. 


L’Anatomie  confédérée  dans  cous  les  points  de 
vue  fous  lefquels  elle  a  rapport  au  corps  humain  , 
loit  pour  en  développer  les  fonctions  3  foit  pour  en  mieux 
diftinguer  les  maladies ,  ne  le  réduit  pas  fîmplement  à 
çe  queladilfeâion ,  même  la  plus  minutieule  des  parties 
folides  peut  apprendre  fur  l’état  le  plus  ordinaire  deces  par¬ 
ties-  il  eft  encore  à  propos  d’être  inftruit  des  variétés  dont 
ces  parties  font  lulceptibles  5  des  elpéces  de  monftrofités 
dans  lefquelles  elles  dégénèrent ,  de  la  maniéré  dont  elles 
font  affeétees  dans  les  maladies  -,  de  connoître  leur  rap¬ 
port  avec  les  mêmes  parties  de  quelqu’autre  animal  dans 
lequel  pn  en  peut  mieux  développer  la  ftruéture  ,  les  ef¬ 
fets  que  ces  parties  produifent  lorfqu’on  les  met  à  l’é¬ 
preuve  de  quelqu’expérience  dans  les  animaux  vivans  5  ou 
Jorfqu’ elles  fouffrent  dans  l’homme  même  ,  &  qu’on  eft 
à  portée  de  l’obferver.  Ces  connoilfances  ne  fuffîiênt  pas  -, 
il  faut  y  joindre  celles  des  parties  fluides  3  (ans  lequelles 
on  ne  peut  fe  former  une  idée  auffi  complette  qu’il  eft  pof* 
flble  du  jeu  Ôc  de  la  méçhanique  des  corps  animés ,  ôc 
particuliérement  du  corps  humain. 

\  De  ceci  il  fuit  qu’on  peut  rapporter  l’anatomie  ou  l’analyfè 
des  corps  animés  à  deux  chefs  principaux  ^  l’un  dans  lequel 
on  ne  le  propofe  que  l’examen  des  parties  tant  folides  que 
fluides  dans  leur  état  nature  f  êc  c’eft-là  ce  que  nous  nom- 
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mons  l’ Anatomie  [impie  j  l’autre  dans  lequel  on  cherche  â 
connoître  les  rapports  de  l’etat  naturel  de  ces  parties  avec 
leur  état  contre  nature ,  avec  celui  dans  lequel  elles  font 
lorfque  la  nature  s’eft  éloignée  de  fes  voyes  ordinaires  ? 
ou  qu’elle  les  défigure  ,  ou  que  ces  parties  ont  été  alté¬ 
rées  &  changées  dans  quelque  maladie  ;  enfin  de  connoî¬ 
tre  leur  rapport  avec  celles  des  autres  animaux ,  ôc  nous 
la  nommons  Anatomie  comparée.  Nous  rapporterons 
auffi  à  l’anatomie  comparée  les  expériences  que  l’on  a  fai¬ 
tes  &  que  l’on  peut  faire  fur  les  animaux  vivans ,  &  les 
obfervations  que  le  traitement  de  differentes  maladies  a 
donné  lieu  de  faire  fur  l’homme  même.  Si  à  tout  ceci 
on  joint  les  obfervations  que  l’on  peut  avoir  faites  fur 
les  phénomènes  de  la  vie  confidérée  dans  toute  fon  éten¬ 
due  y  tant  dans  l’homme  que  dans  tous  les  corps  animés  y 
foit  par  l'apport  au  mouvement  de  leurs  parties foit  eu 
égard  à  leurs  fenfations  ;  &  qu’on  examine  de  plus  les  rap¬ 
ports  de  toutes  ces  parties  avec  tout  ce  qui  les  envi¬ 
ronne  j  foit  en  tant  quelles  ont  des  propriétés  qui  cadrent 
les  unes  avec  les  autres  ,  foit  en  ce  que'  de  leur  aélion 
réciproque  des  unes  fur  les  autres  ,  il  en  réfulte  des  effets 
qui  n’auroient  pas  lieu  fans  cette  aétion  i  on  aura  fur  les 
corps  animés ,  &  fur  celui  de  l’homme  en  particulier,  les 
connoiffances  aufquelles  il  eft  poffible  d’atteindre  par  tou¬ 
tes  les  voyes  d’expériences  connues  jufqu’à  préfent. 

C’eft  fous  ces  différens  égards  que  nous  allons  con¬ 
sidérer  l’Anatomie  ;  &  pour  que  ceci  foit  plus  clairement 
entendu  ,  entrons  dans  quelque  détail. 

i°.  Que  fe  propofe-t-on  dans  l’anatyfe  fimple  tant  des 
parties  folides  que  des  parties  fluides  du  corps  humain  * 
fuiGn  de  paffer  en  revue  toutes  ces  parties  les  unes  après 
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les  autres  ,  d’en  obferver  le  nombre  ,  la  fi  ma  ti  on , 
la  figure  ,  la  grandeur  ,  la  proportion  ,  les  connec¬ 
tions,  la  tiflure  ,  &c.  ?  &  cela  non-feulement  dans  l’a¬ 
dulte  ,  mais  encore  dans  le  foetus, afin  de  pouvoir  fe  for¬ 
mer  une  idée  plus  jufte  des  nuances  par  leiquelles  paffent 
ces  parties  en  les  confidérant  dans  leurs  deux  extrêmes  , 
dans  leur  commencement  &  dans  leur  dernier  état  d’ac- 
croiffement.  C’eft  parces  moyens  que  l’on  parvient  à  dé¬ 
velopper  les  ufages  de  ces  parties. 

Exemple  fur  les  Os  du  crâne . 

»  La  Boece  offeufe  qui  renferme  le  cerveau  eû  compo- 
»  fée  de  huit  pièces  dans  les  adultes.  Toutes  ces  pièces  font 
»  proportionnées ,  aju fiées  &  engrainées  de  façon  qu’el- 
53  les  renferment  un  efpace  d’une  grandeur  déterminée 
dans  l’état  naturel ,  mais  qui  varie  néanmoins  beaucoup 
?»  par  rapport  aux  divers  accidens  qui  lui  arrivent  dans  fon 
55  développement  ^  c’eft  ce  que  nous  examinerons  ail- 
55  leurs*.  Ces  Os  ne  font  pas  endentés  les  uns  dans  les  au- 
55  très  dans  le  Foetus  comme  on  le  voit  dans  les  adultes , 
»>  &  même  dans  les  adultes  ils  font  tellement  unis ,  qu’il 
55  n’eft  point  poffible  de  les  féparer  fans  caffer  les  dents 
t ?  par  lefquelles  .ils  fe  tiennent.  Quelquefois  même  ces 
55  dents  qui  diflinguent  deux  Os  font  tellement  corps  avec 
55  ces  Os  que  deux  pièces  n’en  paroiffent  plus  former  qu’u- 
»3  ne.  M.  Hunauld  a  rendu  raifon  des  vues  de  la  Na- 
3,3  ture  dans  la  difpofition  de  ces  Os,  &  de  la  figure  que 
35  les  bords  de  ces  Os  prennent  en  s’approchant  les  uns 
>3  des  autres.  Mais  comment  ces  Os  s’approchent  -  ils  ? 
53  Quelle  eft  la  force  qui  les  y  détermine  ?  C’efl  ce  qui  n’a 
»  pas  encore  été  développé. 
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»  Suivant  les  obfervations  de  Kerkringius  ,  Ruysh  , 
«  Nesbitt  ,  Albinus  ,  6c  plufieurs  autres,  les  parties  qui 
»  dans  le  Foetus  doivent  devenir  offeufes  ne  font  que  de 
»  fimples  membranes  *  ou  un  amas  de  cellules  dans  lef- 
»  quelles  fe  dépofent  le  fuc  offeux ,  pour  former  chaque 
«  Os  qui  ne  paroît  être  que  le  résultat  des  forces  me- 
«  caniques  qui  agiffent  fur  differens  endroits  de  ces  cel- 
»  Iules.  C’eft  entre  le  deuxieme  6c  le  troifiême  mois,après 
jj  la  conception  que  Ton  commence  à  appercevoir  dans 
jj  la  Boëte  qui  renferme  le  cerveau  ,  differens  points 
jj  offeux  ;  6c  en  fuivant  les  degrés  d'oflification  de  chacune 
«  des  pièces  qui  forment  le  crâne  ,  il  paroit  que  les  for- 
jj  ces  font  plus  conflamment  appliquées  dans  les  endroits 
jj  ou  commence  cette  oflification  que  dans  les  autres.  En 
jj  effet  n’eft-il  pas  démontré ,  toutes  chofes  d’ailleurs  éga- 
jj  les,  que  dans  un  Sphéroïde  concave  rempli  d’un  fluide 
jj  qui  feroit  effort  fut  fes  parois  ,  cet  effort  leroit  plus 
J,  grand  dans  differens  endroits ,  6c  que  les  points  qui  ré- 
jj  pondroient  aux  plus  petits  diamètres  ,  feroient  les  plus 
«  preffés.  Or  e’eft  là  précifément  ce  qui  arrive  dans  le 
jj  crâne  qui  a  à  peu  près  cette  figure ,  6c  qui  dans  fon  com- 
jj  mencement  doit  obéir  aux  impreffions  du  cerveau  pour 
«  en  faciliter  le  développement,  il  n’eft  donc  pas  éton- 
jj  nant  que  le  crâne  foit  dans  le  Fœtus  compofé  d’un  beau- 
jj  coup  plus  grand  nombre  de  pièces  que  dans  les  Adultes. 

jj  Mais  {ans  nous  arrêter  aux  différentes  nuances  d’of 
jj  fification  par  lefquelles  paffent  les  pièces  qui  dans  la 
jj  fuite  forment  le  crâne  ,  prenoûs-les  formées  comme 
jj  elles  le  font  dans  le  fœtus  à  terme.  Le  coronal  eft  com- 
jj  pofé  de  deux  pièces ,  l’occipital  de  quatre ,  le  temporal 
jj  de  deux  relativement  au  crâne ,  le  Sphénoïde  de  cinq  6c 
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a  l’Ethmoïde  de  trois.  Voy.  planche  première ,  figure  1,2,3. 

»  A  mefure  que  le  cerveau  approche  plus  de  fa  per- 
»  fedlion ,  que  les  arteres  qui  s’y  rendent  8c  que  les  vaif 
«féaux  qui  en  forterit ,  doivent  avoir  une  fituation  plus 
«confiante ,  que  le  cervelet  a  pris  fon  accroiffement ,  que 
«le  cerveau  ceffe  de  s’étendre  en  tout  fens  -,  les  deux  pié- 
«  ces  du  temporal ,  les  cinq  du  Sphénoïde  ,  les  trois  de 
rl’Ethmoïde,  les  quatre  de  l’occipital  ,  8c  fort  fouvent 
«auffi  les  deux  du  coronal  *,  le  corps  du  Sphénoïde  8c  l’A- 
«  pophyfe  bafilaire  de  l’occipital  fe  foudent  enlemble ,  8c 
«  le  cerveau  fe  trouve  plus  à  couvert  dans  le  tems  où  il 
«  doit  être  expofé  à  de  plus  vives  imprefïions.  Quelles 
«  font  donc  les  forces ,  tant  internes  qu’externes ,  qui  pro- 
«  duifent  cet  effet  für  ces  pièces  > 

«  Quoiqu’on  obferve  dans  le  cerveau  du  Foetus  les  mê- 
«mes  parties  que  dans  celui  de  l’Adulte  ,  ces  parties  aug- 
«  mentent  affez  confidérablement  dans  la  fuite  pour  pren- 
«dre  leur  accroiffement  dans  un  fens  propre  aux  ufages 
«aufquels  la  nature  les  defline  5  c’efî-là  pourquoi  fans 
«doute  les  Lobes  antérieurs  ont  un  endroit  faillant  en- 
»  devant ,  les  moyens  deux  fur  les  côtés ,  8c  ainfi  des  au- 
«tres.  Or  comme  le  grand  nombre  d’arteres  qui  fe 
«  rendent  au  cerveau  lui  donnent  une  efpéce  de  mouve- 
«  ment  de  Syflole  8c  de  Dyaflole  ,  les  endroits  faillans  du 
«cerveau  feront  plus  d’impreffion  fur  les  points  du  cra- 
«  ne  qui  leur  correfpondent  que  les  autres  parties  j  ces  Ar- 
«  téres  elles-mêmes  marqueront  le  dedans  du  crâne  ;  8c 
«les  plus  confidérables  ,  comme  les  coudes  des  carotides 
«  internes  fur  les  parties  latérales  de  la  foffe  pituitaire ,  8c 
»  la  bafilaire  qui  réfulte  des  deux  vertébrales,  produiront 
«  fur  les  pièces  offeufes ,  fur  lefquelles  elles  font  placées } 
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„un  a  fiez  grand  effet  pour  les  faire  fe  iouder  dans  la  fuite. 
»  Ce  font  là  les  forces  internes  qui  agiffenr  au-dedans  du 
»  crâne. 

»  Le  Coronal  ,  les  Pariétaux ,  l’Occipital  font  bridés 
»par  une  Aponévrofe  charnue  en  devant  &  en  arriéré  , 
»  qui  foutient  fans  doute  ces  pièces  les  unes  contre  les 
»  autres,  A  l’Os  des  Tempes  s’attachent  le  Crotaphite ,  le 
«Sterno-Clino-Maftoïdien  ,  differens  petits  Mufcles  de 
53 l’Oreille  externe,  le  Digaftrique  de  la  mâchoire  infé^ 
^rieure  ,  &:c.  ;  le  Sphénoïde  eft  de  même  garni  de  diffe¬ 
rs  rens  Mufcles  aulquels  il  donne  attache,  des  Ptérygoï- 
»  diens  internes  &  externes ,  des  Circonflexes  du  palais  , 
»&c.  ;  il  s’en  infère  un  beaucoup  plus  grand  nombre  à  la 
j) partie  inférieure  de  l’Occipital,  les  Trapèzes,  les  Sple- 
»nius ,  les  Digaftriques  du  col ,  les  grands  &  petits  Com- 
»  plexus  ,  les  grands  &  petits  Droits ,  les  Obliques  fupé- 
33  rieurs ,  &c.  :  ce  font  là  autant  de  forces  extérieures  qui 
33  agiffent  dans  des  directions  différentes  fur  les  différen- 
33  tes  pièces  dont  le  crâne  eft  compofé. 

33  C’eft  donc  à  TaCtion  &  à  la  réaCtion  des  forces  ap¬ 
pliquées  tant  au  dedans  qu’au  dehors  du  crâne  qu’ïlpa- 
ssroit  qu’on  doit  attribuer  principalement  le  développe- 
33  ment  des  différentes  pièces  qui  le  compofent,  la  ma- 
3>  niere  dont  la  plupart  fe  foudent  enfemble ,  &  celle  avec 
33  laquelle  les  autres  fe  raprochent  les  uns  des  autres. 

33  Jettons  donc  pour  cet  effet  les  yeux  fur  les  forces 
„  confiantes  qui  preffent  les  unes  contre  les  autres  les  cinq 
53  pièces  du  Sphénoïde  -y  &  nous  verrons  que  les  deux  prin- 
,3  cipales  parties  qui  forment  les  grandes  ailes, l’angle  tem- 
»  poral  ôc  les  Apophyfes  ptérygoïdes  de  cet  Os  ,  pouftees 
33  du  dedans  du  crâne  en  bas  par  les  Carotides  internes 
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r>  8c  par  le  cerveau ,  engagées  par  leur  angle  temporal  dans 
«  langle  formé  par  fa  portion  écailleufe  de  l’os  des  Tem- 
„  pes  8c  le  rocher ,  tirées  en  devant  &  fur  les  côtés  parleurs 
„  Apophyfes  ptérygoïdes  ,  par  l’aétion  des  Mufcles  ptéry- 
»  goïdiens  internes  8c  externes ,  portées  par  ce  moyen  en- 
w  tre  le  bord  poftérieur  8c  inférieur  du  coronal,  8c  la  por- 
35  tion  orbitaire  de  l’os  de  la  pomette  qui  les  arrête  en  de- 
>5  vant ,  fixées  outre  cela  dans  la  partie  latérale  interne 
«  des  Apophyfes  ptérygoïdes  par  la  portion  ptérygoï- 
dienne  des  os  du  palais  j  font  néce  fiai  rement  appliquées 
35  par  l’effet  qui  réfulte  de  ce  s  forces  &  de  ces  réfiftances  3 
95  contre  le  corps  quelles  foutiennent  par  l’extrémité  fu- 
95  périeure  de Taîle  interne  de  l’Apophyfe  ptérygoïdes  ce 
«  corps  lui-même  porté  en  bas  par  les  mêmes  caufes  eft 
35  non-feulement  foutenu  comme  nous  venons  de  le  di- 
35  re ,  mais  encore  par  le  Vomer  ,  8c  arrêté  par  l’Apophyfe 
35  bafilaire  de  l’Occipital  -,  les  deux  petites  aîles  preffées 
95  par  les  Lobes  antérieurs  du  cerveau,  rencontrent  en  de-, 
33  vant  le  Coronal  8c  l’Ethmoïde  ,  8c  en  bas  le  corps  de 
33  l’os  auquel  elles  s’uniffent,  parce  quelles  y  font  entiére- 
33  ment  déterminées.  Voilà  comme  les  cinq  pièces  du 
»  Sphénoïde  paroiffent  s’unir. 

La  partie  inférieure  des  deux  pièces  du  Coronal  8c  les 
35  trois  pièces  de  l’Ethmoïde  font  chaffées  en  bas  par  les 
3>  Lobes  antérieurs  du  Cerveau ,  mais  elles  y  font  foute- 
33  nues  par  les  Os  de  la  Pomette ,  les  Os  maxillaires  ,  les 
33  Os  du  nez  ,  les  Os  du  palais  8c  le  Vomer  ,  en  arriéré 
33  par  le  Sphénoïde  ,  &  en  haut  par  l’Épi- crâne. 

33  Des  quatre  pièces  de  l’Occipital  renfermées  entre  les 
33  Pariétaux  ,  les  Temporaux  8c  le  Sphénoïde  ,  celle  qui 
33  forme  l’Apophyie  bafilaire  8c  les  deux  latérales  pou  fiées 


viij  PRÉFACE . 

»  en  bas  par  les  forces  intérieures ,  fou  tenues  par  les  Apo*’ 
„  phylès  obliques  fupérieures  de  la  première  vertèbre  du 
»  col  &  conféquemment  fur  toute  l’épineAtirées*vers  cette 
»  vertèbre  &  vers  la  fécondé  par  les  Mufcles  qui  de  ces 
»  pièces  vont  fe  terminer  à  ces  vertèbres ,  font  fans  celle 
»,  appliquées  les  unes  contre  les  autres ,  tandis  que  la  pièce 
,,  fupérieure  quoique  portée  en  dehors  par  les  forces  in- 
»  térieures  eft  néanmoins  tirée  en  bas  par  les  Mufcles  qui 
»,  s’y  attachent ,  &  retenue  en  haut  par  l’Epi-crane.  Ces 
»  quatre  pièces  ballotées  pour  ainfi  dire  par  les  forces  qui 
„  agiifent  fur  elles  entre  les  pièces  offeufes  qui  les  envi- 
»,  ronnent  ,  doivent  fe  frotter  de  même  que  celles  des  au- 
,,  très  Os  entre  leurs  voifins ,  former  par  ce  moyen  diffé- 
»,  rentes  dentelures,  &  s’unir  entr’elles ,  puifque  c'eftdans 
»,  cet  endroit  que  tendent  toutes  les  forces  qui  les  meuvent, 

>,  Les  trois  pièces  des  Temporaux  déterminées  de  mê^ 
»,  me  les  unes  contre  les  autres ,  comme  on  peut  s’en  af> 
»,  sûrer  par  l’infpeèHon  des  parties  5  s’uniflent  enfemble , 
,?  moyennant  que  leur  partie  écailleufe  qui  feroit  déjettée 
»,  en  dehors  &  en  devant  par  les  forces  intérieures  eft  re- 
»,  tenue  par  l’Os  de  la  Pomette  ,  par  les  Condyles  de  la 
»  Mâchoire  inférieure  8c  appliquée  aux  grandes  aîles  du 
»,  Sphénoïde  au  bord  inférieur  des  Pariétauxpar  les 
»,  Mufcles  temporaux, 

,»  Il  réfulte  de  tout  ce  qui  vient  d’être  dit  fur  la  façon 
?»  dont  les  différentes  pièces  offeufes  du  Crâne  paroiffent 
»,  s’unir  enfemble ,  qu’eu  égard  à  la  maniéré  dont  l’Occir 
»,  pital ,  le  Coronal,  &  les  Temporaux  font  portés  vers 
„  les  Pariétaux  &  à  l’endroit  où  les  forces  intérieures  agif- 
»,  fent  fur  ces  derniers  ,  que  les  Pariétaux  pour  fouténir 
?»  toutes  ces  elpéces  de  fèconffes ,  dévoient  être  compofés 

.  d’une 
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*  d’une  feule  pièce  ,  &  c’eft  là  effeéfivement  ce  qui  a 
«  lieu.  Mais  pourroit-on  objeéter  ,  pourquoi  refte-t’il 
entre  la  partie  moyenne  &  anterieure  du  bord  fupérieur 
»  des  pariétaux  un  efpace  membraneux  ?  On  ceffera  d’en 
»  être  furpris ,  fi  l’on  fait  attention  que  c’eft  entre  cet  en- 
»  droit  &  le  corps  du  fphénoïde  que  fe  trouvent  les  ven- 
«  triculçs  du  cerveau  ,  qui  renferment  differentes  émi- 
*>  nences  -,  à  melure  que  ces  éminences  s’accroiffent  apres 
«  la  naiffance  ,  la  partie  du  cerveau  qui  leur  répond , 

«  d’autres  catifes  encore  preffent  plus  qu’elles  ne  fai- 
«  foient  la  fontanelle  ,  &  elle  s’oflifie  par  la  fuite  com- 
»  me  les  autres  pièces.  Ce  n’eft  pas  tout  ,  nous  avons 
93  fait  voir  que  la  plupart  des  os  de  la  face  foutiennent  - 
»  prefque  tous  ceux  du  crâne  dans  leur  développement. 

»  Examinons  donc  préfentement  ce  que  fait  la  nature 
33  pour  parvenir  à  cette  fin. 

»  Les  os  de  la  face  qui  foutiennent  les  os  du  crâne  dans 
«  leur  développement ,  font  les  os  de  la  pomette  ,  les  os 
maxillaires,  les  os  du  palais ,  les  os  du  nez  ,  le  vomer  ôc 
y.3  la  mâchoire  inférieure.  Les  os  de  la  pomette  font  des 
»  efpeces  d’arcs-boutans  qui  foutiennent  le  coronal  ,  le 
»  fphénoïde  ,  les  temporaux  &  les  os  maxillaires  :  ces 
»  derniers  preffés  l’ un  contre  l’autre  auroient  pû  fe  déran- 
«  ger  en  haut ,  fi  la  nature  n’y  eût  pourvu  en  mettant 
55  entre  leurs  apophyfes  nafales  ,  les  deux  os  du  nez.  Les 
5>  deux  os  maxillaires  par  ce  moyen  forment  la  cavité  des 
»  narines  ,  fervent  d’appui  au  vomer  qui  en  trouve  auffi 
55  un  fur  les  os  du  palais  ;  mais  qui  auroit  été  peu  folide , 

55  fi  ces  os  n’euffent  été  fortifiés  par  les  os  maxillaires 
55  mêmes  avec  lefq.uels  ils  font  articulés,  de  maniéré  que 
5î  lorfqu’ils  viennent  à  s’écarter  dans  leur  partie  inférieu- 
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„  rc  ,  ils  entraînent  auffi  avec  eux  les  os  du  palais.  Nous 
»  pourrions  entrer  dans  un  plus  grand  détail  fur  l’arran- 
53  gement  de  ces  pièces  ,  mais  il  fuffit  d’avoir  fait  entre- 
»  voir  les  moyens  méchaniques  que  la  nature  déployé 
5,  dans  leur  développement  ,  en  obfèrvant  cependant 
33  encore  que  la  mâchoire  inférieure ,  articulée  avec  les 
33  temporaux  qui  fans  elle  feroient  chaffés  en  bas  &  en 
33  dehors ,  &  qui  dans  le  premier  âge  font  fufceptibles 
»  de  divers  mouvemens  ,  devoit  êtfe  compofée  de  deux 
33  pièces  ,  pour  quelle  fe  prêtât  plus  facilement  à  ces  dit 
33  férentes  attitudes. 

33  Ne  femble-t’il  pas  par  tout  cecî  ,en  confidérant  l’en- 

femble  de  toutes  les  parties  folides  des  corps  animés  9 
33  que  les  formes  de  ces  parties  ne  paroifient  être  que 
33  des  réfultats  des  forces  méchaniques  quelles  exercent 
3)  mutuellement  les  unes  fur  les  autres  dans'leur  dévelop- 
3}pement  ï  Ne  pourroit-on  pas  auffi  en  déduire  que  le 
33  crâne  tient  fa  forme  du  cerveau ,  comme  l’avoit  penfë 
33  G  al  i  e  n  ,  puifque  c’eft  de  l’aélion  &  de  la  réaéfion 
33  des  parties  tant  intérieures  qu’extérieures  du  crâne 
33  que  dépend  la  forme  confiante  de  cette  boete  ,  corn- 
»  me  ce  que  nous  en  avons  dit  &  les  obfervations  que 
33  nous  raporterons  dans  la  fuite  ,  paroifient  le  confirmer^ 
33  11  fuit  de  tout  ce  que  nous  avons  dit,  que  le  crâne 
33  peut  avoir  plus  ou  moins  de  capacité ,  qu’il  eft  fufeep- 
»  tible  de  differentes  formes ,  que  les  pièces  offeufès  dont 
»3  la  tête  eft  compofée  peuvent  s’écarter  les  unes  des 
M  autres ,  que  les  futures  qui  les  unifient  peuvent  varier 
»  de  differentes  maniérés ,  que  les  trous  &  les  gouttières 
»  tracées  dans  ces  os  peuvent  prendre  differentes  figu- 
$3  res  ,  &;  que  les  futures  peuvent  difparoître.  C’eft  ce 
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$J  que  nous  confirmerons  par  des  oblervations. 

z°,  La  nature  fans  doute  ne  fe  détourneroit  point  de  fes 
voycs  ordinaires  5  fi  les  forces  qu’elle  employé  pour  por¬ 
ter  fes  ouvrages  au  dernier  dégré  de  perfection  ,  ne 
trouvoient  des  obftacles  que  lui  oppolent  des  caufcs  ac¬ 
cidentelles  aufquelles  elle  paroît  plus  expolée  dans  les 
hommes  que  dans  les  brutes. 

»  Il  eft  confiant  quon  trouve  plus  de  crânes  mal  faits 
«  parmi  les  hommes  que  parmi  les  quadrupedes.  Le  pa- 
«  riétal  droit  dans  ces  derniers  y  paroît  en  général  égal 
au  gauche  ,  8c  ainfi  des  autres  os.  Dans  l’homme  au 
»  contraire  on  n’obferve  prelque  jamais  cette  conformité 
«  entre  les  pièces  droites  8c  gauches  du  crâne.  Screiber 
rapporte  une  obfervation  d’un  pariétal  gauche  3  qui 
9>  étoit  plus  grand  3  plus  convexe ,  plus  porté  en  arriéré 
»  que  le  droit  (  Comment.  Acad .  Peterjb.  p.  221.  t.  vu.  )  *  8c 
»  il  fuffit  de  jetter  les  yeux  fur  un  grand  nombre  de  crâ- 
nés  pour  voir  que  tantôt  ils  paroiffent  un  peu  plus  in- 
»  clinés  à  droite  qu’à  gauche ,  8c  réciproquement ,  mais 
j*  ordinairement  un  peu  plus  à  droite  qu’à  gauche  ,  tan- 
tôt  portés  en  arriéré  5  tantôt  portés  en  devant  ,  quel- 
»  quefois  applatis  de  haut  en  bas.  Quelle  peut  donc  être 
y»  la  fource  de  tous  ces  changemens ?  Les  obftacles  que 
»  trouvent  les  caules  méchaniques  du  développement  des 
»os3  n’occafionnent-ils  pas  tous  ces  effets?  8c  ne  fi- ce 
«  pas  à  cela  que  nous  devons  attribuer  l’écroulement  fin- 
»  gulier  de  l’occipital  du  crâne  3  dont  on  voit  la  figure , 
»  flanche  2. 

Nous  n'entrons  pas  ici  dans  le  détail  des  accidens  qui  peu~ 
vent  occafionner  ces  difformités ,  &  nous  ne  parlerons  point  des 
précautions  que  pourvoient  prendre  les  personnes  chargées  du 
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foin  des  enfans  dans  leur  premier  âge  ,  pour  parer  ces  accidens f 
&  pour  ne  pas  s’oppofer  au  développement  des  parties  ,  foit 
par  la  maniéré  dont  elles  embeguinent  les  enfans ,  foit  par  rap¬ 
port  a  la  façon  dont  elles  les  tiennent  ,  dont  elles  les  couchent  * 
&c,  ;  cela  nous  conduiroit  trop  loin  ,  &  feroit  même  déplacé , 
Nous  le  ferons  ailleurs . 

3°.  La  nature  tend  toujours  à  Tes  fins  de  quelque  façon 
que  ce  puiffe  être;  mais  elle  ne  luit  pas  toujours  la  mê¬ 
me  route.  Elle  fçait  fe  prêter  aux  obftacles  qui  s  oppo- 
fent  à  lès  progrès  ;  elle  le  dérange ,  &  fes  déreglemens 
nous  la  font  quelquefois  mieux  connoître  telle  quelle 
eft ,  ils  la  décelent ,  ôc  nous  découvrent  fes  fecrets.  Ces 
variétés  ,  cette  forme  étrangère  ces  monftrofités  fous 
lefquelles  elle  fe  déguile  ?  rendent  ordinairement  des 
parties  fort  fenfibles  ,  qui  ne  pouvoient  s’appercevoir 
dans  l’état  naturel  ;  elles  font  paroître  des  forces  qui  con- 
trebalanceés  qu  elles  étoient  par  d’autres  ,  reftoient 
fans  effet.  En  voici  des  exemples.. 

»  Dans  les  hydrocéphales  la  tête  a  beaucoup  plus  de 
»  capacité  qu’à  l’ordinaire.  Vesale  tira  dix  livres  d’eau 
«  des  ventricules  du  cerveau  de  l’Hydrocephale  qu’il  eut 
»  occafion  d’ouvrir  à  Aufbourg  (  liv.  i.  ch.  4.  de  hum.  c, 

«  f.  ).  Dans  tous  les  cas  de  cette  maladie  ,  à  laquelle  on 
»  n’eft  guere  expofé  que  dans  les  premiers  tems  de  la 
»  vie  ,  la  tête eft  toujours  beaucoup  plus grofle quelle  ne 
»  doit  être  naturellement.  Voyez  les  obfervations  rap- 
»  portées  dans  Vesale,  Wepfher,  Schenckius  , 
»Bonnet>Ruycsh  ,  &c.  Toutes  font  d’accord  fur 
sj  ce  point 

»  Il  eft  affez  naturel  que  les  efforts  qui  ont  lieu  dans 
»  cette  maladie  le  faifant  du  dedans  au  dehors  de  la  te- 
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„  te  ,  écartent  des  Os  qui  ne  font  point  encore  enden- 
a  tés  les  uns  dans  les  autres ,  ou  qui  ne  le  font  que  trés- 
*  peu  ,  furtout  dans  la  partie  fupérieure  où  il  y  a  moins 
«  de  réfiftance.  AulTi  a-t-on  toujours  obfèrvé  que  les  fu- 
tures  étoient  plus  ou  moins  écartées  dans  cet  endroit. 

»  Il  peut  néanmoins  fe  faire  que  cette  dilatation  du  cer- 
«  veau  fe  faffe  fi  lentement  dans  certains  fujets  que  les 
«  Os  qui  s’y  prêtent  fucceffivement,  s’étendent  à  la  véri- 
«  té  plus  qu’à  l’ordinaire ,  mais  fans  s’écarter  •  de  maniéré 
33  que  les  pièces  offeufes  du  crâne  ,  quoique  beaucoup 
3>  plus  grandes  alors  qu’elles  ne  le  font  naturellement 
>3  dans  la  partie  fupérieure ,  foient  encore  enclavées  les 
»  unes  dans  les  autres.  C’eft  là,  fans  doute,  ce  qui  eft 
33  arrivé  dans  l’Hydrocéphale  de  M.  Duverney  (  ma-  - 
>3  ladie  des  Os  ,  t.  n.  p.  8.  ) ,  dans  lequel  il  trouva  les 
»  Os  épais  de  deux  lignes  :  dans  celui  de  M.  Trioen  , 
r>  (  Fafc.  Obf  Medic-Chirurg. ,  p.  25.  24.  ).  C’étoit  une 
33  fille  qui  mourut  âgée  de  14  ans,  ôc  qui  avoit  été  at~ 

>3  taquée  de  cette  maladie  dés  l’âge  de  huit  mois  ,  à  la 
>3  fuite  d’un  coup  qu’elle  reçut  à  la  tête  -r  non-feulement 
33  les  pariétaux  ,  le  coronal  Sc  l’occipital  étoient  plus  con- 
33  fidérables  qu’ils  ne  le  font  même  dans  les  têtes  les  plus 
33  groffes ,  mais  encore  toutes  ces  pièces  étoient  fi  bien 
33  enclavées  les  unes  dans  les  autres  ,  Ôc  les  pariétaux 
33  dans  leur  partie  poftérieure  étoient  fi  foudés  enfem- 
33  ble  qu’on  n’y  appercevoit  plus  de  future.  C’efl:  ce  qui 
3>  eft  aufti  arrivé  dans  l’Hydrocephale  qui  s’eft  vu  à 
33  Paris ,  &  ce  que  j’ai  vu  dans  le  crâne  d’un  Hydro- 
33  cephale  ,  dont  le  Coronal ,  les  Pariétaux ,  l’Occipital 
33  Sc  les  portions  écailleufes  des  Temporaux  étoient  à 
33  la  vérité  plus  confidérables  qu’ils  ne  le  font  naturel- 
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»  lement  dans  les  têtes  les  plus  grofles  ;  ces  Os  néan- 
»  moins  étoient  engraines  les  uns  dans- les  autres  com- 
»»  me  à  l’ordinaire.  Toutes  ces  Obfervations  ne  don- 
„  nent-elles  pas  lieu  de  foupçonner  que  les  Os  mont 
»  trueux  reprefentés  Planche  III.  ne  font  peut-être  que 
„  des  Os  du  crâne  de  quelque  Hydrocéphale  plutôt  que 
»  des  Os  de  Géant?  Voy.  Planche  III.  ôc  Ton  explication. 

»  N’eft  ce  pas  au  contraire  le  défaut  de  cet  accroiffe- 
«  ment  du  cerveau  qui  a  produit  ces  enfans  (ans  tête  , 
»  dont  on  peut  voir  les  obfervations  citées  dans  Schen- 

«  CKIUS. 

«  Si  la  dilatation  du  cerveau  fe  fait  en  peu  de  tems  , 
>5  &  qu  elle  fe  faffe  par  fecouffes  5  les  Os  s’écarteront 
«  comme  cela  arrive  dans  prefque  tous  les  jeunes  Su- 
55  jets  attaqués  d’Hydrocéphale.  Mais  cela  peut-il  avoir 
55  lieu  dans  les  adultes  à  la  fuite  de  violens  maux  de 
55  tête  ?  A  la  fuite  d’un  accouchement  ?  Si  l’on  en  croit 
55  les  deux  Obfervations  rapportées  dans  les  Mifcellanea 
55  natur  æ  curio  forum  ,  an.  1585^  celles  de  Hildanus  &  de 
55  Joubert  ,  qui  affûrent  avoir  obfervé  cet  écartement 
55  des  futures ,  à  la  faite  de  violentes  migraines  j  de  Boot 
55  qui  raconte  que  les  Hybernois  font  très  fujets  à  cette 
»5  maladie  *,  les  hiftoires  de  plufieurs  autres  à  ce  fujet  ; 
>»  cette  queftion  pourra  paroître  hors  de  doute ,  quoi- 
55  qu’après  un  mûr  examen  de  la  maniéré  dont  ces  Os 
55  font  enclavés  les  uns  dans  les  autres  dans  les  adultes  , 
55  cela  paroiffe  très-difficile ,  pour  ne  pas  dire  impof- 
55  fible. 

5?  Puifque  l’accroifTement  &c  la  dilatation  du  cerveau 
«  peuvent  fi  fort  influer  fur  la  forme  de  la  tête  ,  &c  con- 
»  féquemment  fur  chacune  des  pièces  qui  la  com- 
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*  paient ,  lera-t-on  (urpris  de  ce  que  les  futures  qui  les 
«  unifient  foient  en  plus  ou  moins  grand  nombre 
qu  elles  ne  font  ordinairement  ?  Que  les  pièces  ofleufes 
»  qui  relient  prefque  toujours  féparées  ,  lorfque  le  dé- 
»  veloppement  eft  naturel  ,,  varient  aulïi  dans  leur  nom- 
»  bre  \  On  entend  parfaitement  bien  comment  il  arrive 
»  que  la  future  lagittale  le  prolonge  julqu’à  la  racine 
»  du  nez  ,  puifque  le  coronal  dans  fon  principe  eft  com- 
»  pofé  de  deux  pièces  qui  doivent  s’approcher  l’une  de 
»  l’autre  dans  une  ligne  continue  à  la  luture  fagittale  > 
«  Pourquoi  il  relie  quelquefois  au  haut  de  l’endroit  ou 
»  ces  deux  pièces  s’unifient ,  d’autres  fois  en  bas  ,  des 
»  veftiges  de  leur  union  l  Pourquoi  la  future  fagittale 
5»  le  prolonge  jufqu’au  trou  occipital  >  en  divifant  l’oc- 
»  cipital  en  deux  parties,  comme  Vesale  rapporte  l’a- 
»  voir  vu  (  liv.  i.  ch.  6.  de  c.  h.  f.  )  ?  D’où  vient  qua¬ 
is  près  l’oflification  parfaite  l’Occipital  s’eft  quelquefois 
»  trouvé  divilé  par  une  future  tranfverfale ,  comme  l’ont 
«  fort  bien  obfervé  Vesale  ,  Eustachi  qui  l’a  fait  voir 
«  dans  une  figure ,  Ruycsh  &  plulieurs  autres  Anatomift 
»  tes }  Pourquoi  il  s’eft  d’autres  fois  trouvé  dans  cette 
35  partie  de  l’Occipital  deux  Os  triangulaires  adolfés  l’un 
»  à  l’autre  &  prefque  toujours  à  l’endroit  où  cet  Os  eft  ar- 
«  ticulé  avec  les  pariétaux  ,  un  allez  grand  nombre  de 
»  petits  os  qu’on  nomme  ordinairement  Os  wormiens  > 
»  Ces  variétés  avoient  été  allez  fréquentes  pour  qu’on 
»  les  obfervât.  Ç’étoit  au  tems  à  nous  apprendre  que 
»  cela  pouvoit  aulfi  avoir  lieu  dans  d’autres  endroits. 
33  Ruycsh  a  vu  plulieurs  pièces  femblables  dans  la  future 
33  coronale  :  M.  Trioen  en  a  fait  voir  deux,  qui  répon- 
33  dent  à  peu  près  à  la  fontanelle  dans  la  figure  qu’il  a 
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donné  du  crâne  de  fon  Hydrocéphale.  Voyez  une 
»  pièce  triangulaire  fituée  dans  le  même  endroit  dans  le 
crâne  d’un  adulte,  Planche  IV.  Ruycsh  a  vu  de  fèmbla- 
«  blés  pièces  dans  les  futures  écailleufes.  M.  Winslow 
les  a  auffi  obfervées ,  8c  nous  a  communiqué  le  crâne 
»  dans  lequel  s’obferve  une  future  très-finguliére  qui  *tra- 
verfe  un  des  pariétaux.  Voy.  Planche  V. 

»>  Ce  développement  peut  donc  augmenter  le  nombre 
des  pièces  8c  conféquemment  celui  des  futures.  Mais 
n’eft-ce  pas  encore  à  l’aétion  des  forces  qui  le  dé- 
ployent  tant  intérieurement  qu’extérieurement  fur  ces 
os ,  que  nous  devons  attribuer  le  défaut  des  futures.  On 
a  obfervé  depuis  long-tems  que  les  futures  pouvoient 
s’effacer  ;  Herodote  en  fait  mention  ;  8c  ce  défaut  de 
future  eft  fi  fréquent  dans  les  Sujets  avancés  en  âge, 
qu’il  eft  inutile  de  recourir  à  l’autorité  de  Colombus, 
de  Benedictus,  de  Ruycsh  8c  de  plufieurs  autres  Anar 
»  tomiftes  pour  les  confirmer.  Ce  n’eft  cependant  pas 
toujours  l’âge  qui  fait  difparoître  ces  futures ,  puifqu’on 
voit  que  la  fagitale  avoit  déjà  en  partie  difparu  dans 
l’Hydrocéphale  de  M.  Trioen,  8c  qu’il  eft  affez  or^ 
dinaire  de  voir  quelques  futures  effacées  dans  les  crânes 
des  Sujets  de  vingt  à  trente  ans  •  ces  altérations  peu¬ 
vent  avoir  lieu  fuivant  les  difierens  contours  que  le 
«  crâne  prend  à  la  fuite  du  développement  du  cerveau. 

»  De  toutes  ces  differentes  formes  il  doit  s’en  fùivre 
néceffairement  un  grand  nombre  de  variétés  tant  dans 
fépaiffeur  que  dans  le  nombre  des  pièces  dont  le  crâ- 
»  ne  eft  compofé  j  dans  les  futures ,  les  éminences  ,  les 
5)  cavités  qui  font  tracées  dans  ces  Os ,  8c  dans  les  trous 
9»  dont  ils  font  percés.  Auffi  les  obferve-t-on  ces  varié? 
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tés.  N’a-t  on  pas  vu  les  Apophyfes  clinoïdes  antérieu- 
«  res  ,  tantôt  s’abbaifter  fur  les  parties  latérales  de  la  fofle 
«  pituitaire  pour  y  former  des  trous  particuliers ,  tantôt 
„  fe  rendre  &  s’unir  aux  Apophyfes  clinoïdes  poftérieu- 
«  res  -,  les  aîles  des  Apophyfes  ptérygoïdes  6c  furtout 
«  l’externe,  tantôt  plus  large,  tantôt  plus  étroite,  quel- 
»>  quefois  garnie  à  la  partie  inférieure  d’un  trou  fort  con- 
ùdérable  ;  les  angles  des  pariétaux  plus  ou  moins  fail- 
«  lans  *,  les  diverfes  éminences  du  temporal  affeéter  dif- 
»  férens  contours  ,  quoique  gardant  toujours  en  appa- 
«  rence  la  même  forme  ^  une  des  Apophyfes  ftiloïdes; 
«  plus  allongée  que  l’autre ,  &  ainfi  des  autres  ?  Quant 
»>  aux  goutieres  qui  reçoivent  les  Sinus  latéraux ,  la  droite 
«  n’eft-elle  pas  ordinairement  plus  confidérable  que  la 
»  gauche,  6c  cela  parce  qu’on  eft  plus  couché  fur  un  cô- 
«  té  que  fur  l’autre  dans  le  tems  du  développement  des 
«  Os  ?  Et  confequemrrient  la  foffe  jugulaire  droite  n’eft- 
«3  elle  pas  plus  grande  que  la  gauche  ?  N’a-t  on  pas  ob- 
39  fervé  que  les  trous  condyloïdiens  poftérieurs ,  les  maf- 
3>  toïdiens  poftérieurs  ,  les  pariétaux  ,  étoient  quelque- 
33  fois  percés  des  deux  côtés  ,  quelquefois  à  droite  leu- 
33  lement ,  d’autres  fois  à  gauche ,  6c  que  dans  la  plupart 
3*  des  Sujets  ces  trous  ne  fe  trouvoient  ni  de  l’un  ni  de 
93  l’autre  côté  ?  Les  trous  condyloïdiens  antérieurs  ,  les 
33  trous  petits  ronds ,  ne  font-ils  pas  auffi  quelquefois  divi- 
»3  fés  en  deux  parties  dans  certains  Sujets  ?  Les  filions  tra- 
»3  cés  par  les  artères  ne  fe  font-ils  pas  vus  quelquefois 
33  plus  profonds  ?  Voy.  Planche  IX.  Quel  nombre  in- 
33  fini  d’autres  variétés  dans  d’autres  parties  ne  prefente 
3>  pas  l’inlpeélion  de  plufieurs  crânes  }  Variétés  qui  dé- 
?3  pendent  toutes  manifeftement  de  l’aétion  &  de  la  réac- 
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»  tion  des  parties  voifines  les  unes  des  autres ,  qui ,  pour 
»  ainfi  dire ,  reprennent  fur  les  unes  ce  que  d’autres  leur 
»  ont  fait  perdre ,  à  moins  qu’il  ne  s’en  trouve  une  qui  s’é- 
»  tende  plus  qu’elle  ne  devoit  naturellement  ,  parce 
»  qu’elle  n’eft  point  contrebalancée  par  fes  voifines. 

4°.  Il  arrive  três-fouvent  que  rien  ne  nous  éclairé  mieux 
fur  la  ftruéfure  &  la  conformation  des  parties  que  les  dife- 
rentes  maladies  qui  alterent  leur  fubftance.  Telle  partie 
dans  laquelle  il  ne  paroît  pas  de  corps  glanduleux  dans  fe¬ 
tat  naturel,  en  laiffe  voir  lorfqu’elle  eft  affeéfée  de  quelque 
maladie.  Telle  autre  dont  la  ftruélure  étoit  difficile  à  dé¬ 
velopper  ,  fe  montre  mieux  lorfqu’elle  a  été  bouleverfée 
dans  des  maladies  particulières.  Telle  partie  dont  les  ufa- 
ges  ne  paroiffoient  pas  auffi  étendus, les  manifefteces  ufà- 
ges ,  lorfque  les  parties  qui  la  mafquoient  en  laiffent  voir 
tout  le  méchanifme.  Il  luffit  de  réfléchir  fur  les  obferva- 
tions  qui  répondent  à  l’explication  de  la  Planche  VL  VIL 
ôc  IX.  pour  en  être  perfuadé. 

5°.  L’Analogie  en  phyfique  induiroit  três-fouvent  en 
erreur,  fi  elle  n’étoit  foutenue  &  garantie  par  l’expérience. 
Ainfi  quoique  tout  paroiffe  confirmer  que  telle  eft  l’ac- 
tiond’une  partie,  on  ne  peut  conclure  que  de  cette  ac¬ 
tion  il  s’en  doive  fuivre  tel  &  tel  effet  ;  car  ce  raifonne- 
ment  leroit  três-fouvent  faux  ,  puifqu’on  ne  peut  être 
phyfiquement  sûr  de  la  vérité  d’un  fait,  que  parla  pro¬ 
duction  des  effets  qui  le  confirment.  Par  exemple. 

»  L’Os  Sphénoïde  n’eft  il  pas  la  principale  pièce  des 
Os  du  crâne  ?  Toutes  les  autres  pièces  ne  lui  fervent-elles 
pas  d’arc-boutans  ?  L’Autopfie  ne  nous  apprend^elle  pas 
33  que  c’eft  au  travers  de  cet  Os  que  les  principaux  nerfs 
qui  defcendent  du  cerveau  fortent  du  crâne  i  Que  c’eft 
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«  autour  de  Ton  corps  que  (ont  rangeas  les  arteres  qui 
«  aboutiffent  au  cerveau  ?  Ne  paroît-il  donc  pas  proba- 
53  ble  que  la  tête ,  proportion  gardée ,  ne  peut  être  frappée 
3»  de  quelque  façon  que  ce  puiffe  être,  plus  dangereule- 
ment  que  fur  les  parties  latérales  du  Sphénoïde,  6c  non 
3)  pas  en  général  fur  les  tempes }  En  effet  quoiqu’on  s’i- 
33  magine  vulgairement  que  les  coups  portés  fur  les  tem- 
33  pes  font  ordinairement  mortels  ;  ces  coups  ne  le  doi- 
33  vent  être  /  toutes  chofes  d’ailleurs  égales ,  que  lorfqu’ils 
33  font  portés  (ur  les  parties  latérales  du  Sphénoïde •  &  ils 
33  ne  le  font  dans  cet  endroit  que  par  la  grande  com- 
33  motion  &  le  grand  délabrement  qu’ils  doivent  caufer  , 

33  puifque  c’eft  là  où  répond  le  centre  de  l’ouvrage  de  la 
33  Nature  ,  &  non  pas  comme  on  le  croit  communément 
33  parce  que  cet  endroit  eft  revêtu  de  la  dure-mere.  Voi- 
33  là  des  conlequences  qui  paroiffent  pouvoir  fe  déduire 
33  tout  naturellement  de  la  conformation  de  la  partie,  & 
93  qui  femblent  appuyés  par  l’obfervation  rapportée  à  l’ex- 
33  plication  de  la  Fig.  i.  de  la  Planche  VI. 

6°.  Regardera-t-on  la  diffeéfion  des  animaux  comme 
inutile ,  fi  outre  les  avantages  qu’on  en  peut  retirer  pour 
les  mieux  connoître  ,  on  vient  encore  à  bout  par  ce 
moyen  de  mieux  développer  la  ftruéfure  6c  les  ufages  de 
quelques  parties  du  corps  humain  -,  fi  en  comparant  partie 
à  partie ,  les  unes  paroiffent  plus  ou  moins  confidérables 
dans  les  brutes  que  dans  l’homme  j  fi  on  en  trouve  quel¬ 
ques-unes  en  plus  ou  moins  grand  nombre  dans  l’hom¬ 
me  que  dans  les  brutes  -,  qu’il  y  en  ait  quelques-unes  de 
particulières  à  l’homme ,  quelques  autres  aux  brutes.  Si 
enfuite  on  vient  à  comparer  les  habitudes  des  animaux  à 

la  conformation  de  leurs  parties ,  ne  ieroit-ce  pas  un 
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moyen  d’en  découvrir  mieux  les  ufages }  N’entrevoit- on 
pas  combien  il  feroit  effentiel  de  s’appliquer  plus  qu’on 
n’a  fait  à  cette  efpéce  d’anatomie  ,  lurtout  à  la  recher¬ 
che  des  differentes  parties  du  cerveau  &  des  organes  des 
fens  de  divers  animaux  5  recherches  qu’on  a  faites  fi  grof- 
fierement  julqu’à  prefent  qu’on  peut  prefque  dire  quel- 
les  ont  été  entièrement  négligées. 

«  Tous  les  crânes  des  quadrupedes  qui  font  les  anr- 
»  maux  qui  ayent  le  plus  de  rapport  à  l’homme ,  font-ils 
«  compofés  de  huit  pièces  ?  c’eft  ce  que  je  n’oferois  ga- 

rantir ,  je  ne  les  ai  pas  tous  examinés  ;  ce  qu’il  y  a  de 
55  confiant  ,  c’eft  que  plus  les  animaux  ont  rapport  x 
r>  l’homme ,  &  plus  cette  boëte  a  de  conformité  avec 
55  celle  de  rhomme,comme  on  le  découvre  dans  le  crâne 
55  du  finge.  Voy.  Planche  VIII.  Ce  qui  nie  donne  lieu  de 
55  penfer  qu’en  comparant  les  formes  des  differentes  par- 
55  ties  du  cerveau  des  animaux ,  avec  celles  des  différen- 
55  tes  parties  de  l’homme ,  les  forces  extérieures  au  crâne 
5>  qui  contrebalancent  les  intérieures  dans  fon  dévelop- 
*>■  pement,  &:  les  endroits  où  elles  font  appliquées ,  on  y 
«  trouveroit  encore  la  raifon  de  la  forme  des  crânes  de 
«  ces  divers  animaux ,  pourquoi  certaines  parties  font  ef- 
«  fentielles  à  l’homme  confidéfé  comme  corps  vivant3  8c 
*>  manquent  ou  ont  une  forme  differente  dans  tel  8c  tel 
?»  animal  ,  8cc. 

Ce  que  nous  venons  de  rapporter  en  général  fur  le 
développement  des  Os  du  crâne ,  doit  fuffire  pour  faire 
entrevoir  combien  il  eft  effentiel  de  rapprocher  les  faits 
les  plus  eonftatés  de  i’Ànatomic  fimple  8c  de  l’Anatomie 
comparée. 

Nous  diviferons  donc  l’analyfe  fimple  des  parties  du 
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Corps  humain  en  autant  de  traités  quil  y  a  de  parties  fo- 
lides  ôc  de  parties  fluides  differentes  les  unes  des  autres  y 
afin  qu’on  ait  des  connoiflanees  plus  précifes  de  chacune 
d’elles  en  particulier. 

Nous  traiterons  dans  la  première  partie  de  cet  ouvra¬ 
ge  de  l’état  naturel  des  difterentes  parties  folides  •  nous 
en  décrirons  les  maffes  3  les  contours ,  &  tout  ce  qu’elles 
prefentent  à  leur  extérieur  ;  <k  pour  jetter  fur  cette  par¬ 
tie  toute  la  clarté  dont  elle  eft  fùfceptible  3  non-feule¬ 
ment  nous  décrirons  de  fuite  des  parties  qui  n’ont  pas  été 
confidérées  féparément  y  mais  encore  apres  avoir  parcouru 
tout  l’extérieur  de  chaque  partie  en  particulier  3  nous  les 
prefènterons  toutes  enlemble  dans  des  figures  de  gran¬ 
deur  naturelle  pour  qu’on  fait  plus  à  portée  de  juger  de 
leur  rapport  mutuel  3  &  pour  corriger  les  défauts  des  fi¬ 
gures  des  parties  qui  auront  été  reprefentées  en  petit. 

La  ftruàure  ou  la  tiffure  de  chacune  de  ces  parties  fera 
le  fujet  de  la  fécondé  partie  de  notre  ouvrage.  Dans  la 
troifiéme  nous  entrerons  dans  le  détail  des  variétés  des 
parties.  Nous  traiterons  dans  la  quatrième  de  la  maniéré 
dont  differentes  maladies  altèrent  chacune  de  ces  parties. 
Les  monftrofités  qui  les  ont  défigurées  feront  le  fujet  de 
I’acinquiéme.  Dans  la  fixiéme  nous  ferons  voir  les  rap¬ 
ports  des  differentes  parties  du  corps  humain  avec  les  mê¬ 
mes  parties  des  autres  animaux  qui  pourront  aider  à  en 
mieux  développer  la  ftrudure.  Nous  rapporterons  dans  la 
feptiéme  les  réfultats  de  differentes  expériences  faites  foie 
fur  l’homme  à  l’occafion  de  quelques  maladies  y  foie  fur 
les  animaux  vivans. 

Voici  comme  nous  nous  y  prendrons  pour  exécuter 
cet  ouvrage.  Nous  ferons  entrer  autant  de  figures  qu’il 
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fera  néceffaire  pour  mieux  faire  fentir  Texterieur  des  par¬ 
ties  ,  &:  ce  qu’il  y  a  de  plus  remarquable  dans  chacune  , 
foit  par  rapport  à  celles  qui  font  couchées  deffus  &  aux 
autres  qui  s’y  attachent  ou  qui  les  traverfent.  Nous  les 
donnerons  pour  cet  effet  reprefentées  chacune  fur  autant 
de  faces  qu’il  fera  néceffaire  pour  qu’on  s’en  puiffe  former 
une  idée  plus  jufte  qu’on  ne  la  peut  donner  dans  la  def- 
cription.  Tous  les  ouvrages  qui  renfermeront  des  faits 
ïntéreffans  &:  reconnus  pour  vrais ,  feront  autant  de  four- 
ces  dans  lefquelles  nous  puiferons  pour  rapprocher  fous 
un  feul  point  de  vue  des  travaux  épars  ôc  qui  paroiffent 
fans  utilité. 

Notre  ouvrage  pourroit  paroître  immenfè  ,  s’il  falloit 
rapporter  tout  ce  qu’il  y  a  de  vrai  dans  le  grand  nombre 
de  traités  fur  l’Anatomie  ;  (  Voy.  la  Bibliothèque  Ana¬ 
tomique  ).  Ce  n  eft  pas  là  ce  que  nous  nous  propofons. 
Nous  ne  voulons  donner  que  des  élémens  ,  éc  pour  cet 
effet  nous  choifirons  Amplement  pour  chaque  partie  les 
faits  les  plus  effentiels  d’expérience  que  le  meilleur  Auteur 
aura  communiqué  en  ce  genre  ;  quant  aux  obfervations 
qui  font  des  faits  qui  ne  fe  prefentent  pas  toujours ,  nous 
n’en  rapporterons  qu’une  ou  deux  données  fur  un  même 
fait  par  des  Auteurs  dignes  de  foi  &  en  même-tems  con¬ 
firmées  par  le  plus  grand  nombre. 

Nous  donnerons  dans  la  partie  des  Os  les  figures  de 
prefque  tous  les  Os  de  l’adulte  que  M.  Winslow  a  bien 
voulu  nous  communiquer  ;  fon  nom  fuffit  pour  en  faire 
l’éloge  i  elles  étoient  toutes  dans  la  proportion  d’un  Sujet 
de  cinq  pieds ,  réduites  à  deux  pieds  &  demi  ;  nous  les 
avons  encore  fait  réduire  d’un  tiers  pour  que  le  nombre 
des  planches  fût  moins  grand.  Nous  avons  ajouté  à  cette 
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parties  les  figures  du  fœtus  données  par  M.  Albinus  , 
quelques  -  autres  que  nous  avons  fait  deflîner  d'après 
nature.  Toutes  les  figures  de  la  partie  des  Ligamens 
en  general  ,  des  Cartilages  ,  des  Aponévrofes ,  le  fe¬ 
ront  auffi  dans  la  fuite.  Les  belles  figures  des  Mufcles 
que  nous  a  données  M.  Albinus,  nous  ont  fervi 
dans  la  defcription  de  ces  parties.  Nous  nous  condui¬ 
rons  de  même  dans  le  choix  des  meilleures  planches 
pour  les  autres  parties  ,  nous  rélervant  de  fuppléer  aux 
vuides  qui  fe  trouveront  ,  d’incorporer  dans  cet  Ou¬ 
vrage  les  Obfervations  particulières  que  nous  avons  eu 
occafion  de  faire  depuis  douze  ans  pendant  les  hyvers 
que  nous  avons  paffés  dans  ces  différions ,  defquels 
nous  en  avons  employé  trois  à  la  Charité  ,  où  la  grande 
quantité  de  Cadavres  que  nous  avons  ouverts  à  la  fuite 
des  Maladies ,  nous  a  fourni  un  affez  grand  nombre 
d’Obfervations  ,  tant  fur  les  variétés  des  parties  que  lur 
les  maladies.  Nous  terminerons  tout  l’Ouvrage  fur  les 
parties  lolides ,  par  les  grandes  planches  dont  nous  avons 
parlé  ci  -deflus*  nous  les  ferons  exécuter  d’après  des 
deffeins  de  grandeur  naturelle  -,  on  en  verra  bientôt 
l’effai  lur  les  extrémités  fupérieures.  Qu’il  feroit  à  fouhai- 
rer  que  tous  les  Anatomiffes  voulu  fient  fe  charger  cha¬ 
cun  d’une  portion  de  ce  travail?  Ce  feroit  peut-être 
la  première  fois  qu’on  auroit  vu  des  perfonnes  d’un 
même  talent  concourir  toutes  enfemble  à  la  perfec¬ 
tion  -,  mais  de  pareils  exemples  ,  en  failant  honneur  à 
l’humanité  ,  ne  pourront  jamais  produire  qu’un  bon 
effet ,  tant  qu’il  ne  s’agira  que  de  l’utilité  publique.  C’eft 
une  partie  dans  laquelle  nous  n’avons  aucune  figure, 
ni  par  conféquent  aucune  explication  qui  y  correîpon- 
de.  Et  en  effet  de  quelle  utilité  ne  leroient  pas  des 
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'planches  dans  lèfquelles  on  verroit  à  la  fois  ,  les  Os ,  le$ 
Mufcles  ,  les  Artères,  les  Veines ,  les  Glandes,  de  tou¬ 
tes  les  autres  parties.  Ne  feroit-on  pas  à  portée  dejuger 
mieux  du  rapport  que  ces  parties  ont  les  unes  avec  les 
autres  ?  Les  operations  chirurgicales  n  en  deviendroient- 
elles  pas  plus  fûres  ?  Les  ufages  des  parties  ne  s’enten- 
droient-ils  pas  plus  facilement  ? 

Les  figures  particulières  de  chaque  partie,  des  Os  , 
des  Mufcles ,  dec. ,  font  prefque  les  feules  que  les  Ana- 
tomiftes  nous  ayent  données  ;  ou  s’ils  ont  fait  réprefèn- 
ter  plufieurs  parties  enfemble,  comme  les  Os  de  les  Mut 
clés  ,  dec. ,  ça  toujours  été  l’une  aux  dépens  de  l’autre  , 
c’eft-à-dire  que  l’une  a  été  bien  repréientée ,  de  l’autre 
mal  ou  moins  bien.  C’étoient  là  les  premiers  pas  que 
l’on  devoit  faire.  Ces  figures  ifolées  deviennent  d’ailleurs 
néceffaires  pour  les  Etudians  ;  ils  le  forment  par  ce 
moyen  des  idées  plus  nettes  de  plus  diftinéfes  de  ce  s  par¬ 
ties  ,  en  les  confidérant  feparément  de  les  unes  apreNs  les 
autres.  Mais  comme  le  but  de  cette  étude  efl  l’applica¬ 
tion  qu’on  en  peut  faire  dans  tes  maladies,  de  que  c’eft 
là  le  cas  où  il  faut  fe  repréfenter  toutes  les  parties  à  la 
fois  •  rien  ne  feroit  donc  plus  utile  que  d’avoir  le  plutôt 
qu’il  feroit  poffible ,  des  figures  dont  fans  partialité  on 
doit  fentir  tous  les  avantages  de  toute  l’utilité. 

Pour  completter  l’analyfe  des  parties  du  corps  hu¬ 
main  ,  nous  rapporterons  ce  que  les  expériences  de  tout 
genre  de  les  obiervations  nous  ont  appris  de  plus  certain 
lùr  la  nature  de  le  caradfere  de  toutes  les  humeurs. 

C’efl:  là  la  baie  principale ,  que  nous  avons  cru  qu’il 
étoit  efientiel  de  pofer  pour  rendre  dans  la  fuite  raifon 
de  toutes  les  nuances  des  fonctions  des  parties ,  en  ne 
s’appuyant  que  fur  des  faits  ,  fans  avoir  recours  à  au¬ 
cunes  hypothéfes  qui  feront  toujours  des  obftacles  aux 

vraies 
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vrayés  connoiffances  ,  &  des  obftacles  dangereux  dans 
une  fcience  aufli  délicate  &  aufli  épineufe  que  l’eft  la 
Médecine. 


EXPLICATION 


Des  Planches  de  la  Préface . 


PLANCHE  PREMIERE. 


ON  y  a  repréfenté  les  os  de  la  tête  du 
fœtus  vus  enfemble  fig.  x.  i.  3.  ,  la 
baie  du  cerveau  fans  beaucoup  de  détail  & 
Amplement  pour  donner  une  idée  de  ce  dont 
il  eft  queftion  dans  la  Préface.  Nous  ne  ferons 

Îpa’indiquer  en  général  les  parties  qui  s’ob- 
êrvent  dans  les  figures.  On  pourra  en  voir 
nne  énumération  plus  détaillée  dans  les  figu¬ 
res  particulières  de  chacune  de  ces  pièces  ; 
y  or.  l’ofteo-graphie. 

Figure  I. 

On  y  voit  la  furface  fupérieure  du  crâne, 
a.  le  coronal.  b.  les  pariétaux,  c.  l’occipital, 
d.  la  fontanelle,  e.  les  membranes  continues 
au  filets  offeux  des  bords  par  lefquels  ces  os 
s’approchent  les  uns  des  autres. 

Figure  1. 

Elle  préfente  la  partie  inférieure  des  os  du 
Crâne  &  de  la  mâchoire  fupérieure. 

a.  a.  les  quatre  pièces  dont  l’occipital  eft 
compofé.  b.  les  cartilages  qui  s’obfervent  en¬ 
tre  ces  pièces  ,  les  pariétaux  c.  &  les  tempo¬ 
raux  d.  &c.  le  refte  de  la  figure  s’entendra  fa¬ 
cilement  en  confultant  ce  qui  a  été  dit  de 
Chacune  des  pièces  dans  f  ofteo-graphie. 


Figure  3. 

Elle  fait  voir  la  partie  fupérieure  de  la  bafe 
du  crâne. 

a.  a.  b.  8c  c.  comme  ci-deflus.  On  y  entre¬ 
voit  auftï  les  deux  pièces  c.  d.  dont  les  os  des 
tempes  font  compofés,  les  cinq  pièces  e.  f.  g. 
h.  i.  du  fphénoïde  >  les  ligamens  k.  1.  qui  unif- 
fent  la  pointe  du  rocher  aux  parties  latérales 
&  poftérieures  du  corps  de  cet  os  ,  entre  lef- 
uels  fe  trouve  l’orifice  fupérieur  du  conduit 
e  la  carotide  interne  dont  on  voit  une  partie 
m.  fur  le  côté.  n.  les  deux  pièces  du  coronal, 
o.  p.  les  trois  de  l’os  ethmoïde. 

Figure  4. 

On  a  fait  voir  la  bafe  du  cerveau  en  géné¬ 
ral.  a.  les  lobes  antérieurs  du  cerveau  ,  b.  les 
moyens  ,  c.  les  poftérieurs.  d.  le  cervellet.  e. 
la  moelle  allongée,  f.  l’artere  bafilaire  dan» 
laquelle  concourent  les  deux  vertébrales  ,  8c 
qui  elle-même  s’ouvre  par  fes  branches  g. 
dans  la  carotide  interne  dont  on  voit  le  tronc 
en  m.  fig.  3..  En  comparant  la  figure  précé¬ 
dente  avec  celle-ci ,  on  peut  prendre  une 
idée  de  la  fituation  de  ces  arteres  fur  la  partie 
fupérieure  de  la  bafe  du  crâne. 


d 


XXV) 


EXPLICATION 

PLANCHE  II. 

Elle  fait  voir  un  écroulement  fingulier  de  l’occipital  A. 

PLANCHE  III. 


Figure  i. 

Tirée  des  ad.  phyf.  med.  t.  vu. 

Obfervation  de  Jean  -  Charles  -  Guillaume 
Moëhfen  r  fur  un  os  frontal  d'une  ftrutture 
jinguliere  &  auquel  fe  trouve  aujft  unie  une 
portion  de  l'os  ethmoide . 

iirodote  nous  apprend  que  les  Egyptiens 
avoient  le  crâne  dur..  Gonfalve  Ferrand 
Oviedo  nous  rapporte  dans  fon  hiftoire  gé¬ 
nérale  des  Indes  que  les  créoles  avoient  le 
crâne  fi  dur  qu’il  émoufloit  le  tranchant, 
des  fabres  dont  on  leur  pouoit  des  coups  fur 
la  tête  &  même  qu’ils  s’y  brifoient  ordinaire¬ 
ment  en  pièces.  Alexandre  Car damujl a  nous 
a  appris  la  même  chofe  des  naturels  de  l’Ifle 
de  Saint-Thomas  &  des  autres  Nations  fituées 
fous  l’équateur.  On  croit  communément  que 
la  chaleur  de  ces  régions  rend  les  os  du  crâne 
plus  épais.  Voici  cependant  une  obfervation. 
qui  paroîr  oppofée  â  ce  fentiment.  Angrinus 
Jonas  a  donné  la  defcription  d’un  crâne  qu’on 
trouva  dans  les  terres  d’Iflande.  Ce  crâne 
ctoit  fi  épais  &  fi  dur ,  qu’on  ne  put  ni  le 
fcier  ,  ni  l’ouvrir  à  grands  coups  de  marteau  : 
il  dit  aufli  â  cette  occafion  qu 'Egille ,  c’eft-à- 
dire  Scallagrimus ,  ce  Héros  fi  vanté  ,  avoit 
le  crâne  auffi  dur.  C’eft-là  ce  qui  m’a  fair 
parcourir  les  obfervations  de  médecine  pour 
m’afstirer  s’il  s’y  en  trouvoit  quelques-unes 
fur  des  crânes  épais.  Je  n’en  ai  trouvé  qu’une 
de  Henri  fFelchius  fur  un  crâne  fans  future  , 
de  l’épaifleur  prefque  du  petit  doigt.  Key férus 
rapporte  aulfi  que  dans  le  tréfor  anatomi¬ 
que  qui  fe  trouve  àDrefde  ,  fe  voit  un  crâne 
humain  de  l’épaifièur  d’un  pouce. 

Parmi  le  petit  nombre  de  chofes  curieufes 
que  je  me  fuis  procurées  ,  il  s’y  eft  trouvé  un 
coronal  d’une  finguliere  épaiffeur,  auquel 
s’unit  une  portion  de  l’os  ethmoïde.  Com¬ 
me  Welfcbius  8c  Keyjlerus  ne  font  entrés 
dans  aucun  détail  dans  leurs  obfervations  , 
j’ai  cru  faire  plaifir  aux  Sçavans  de  leur  com¬ 
muniquer  la  defcription  &  la  figure  de  celui- 


ci.  Le  pied  de  Paris  me  fèrvira  de  mefure.  tx 
furface  externe  de  cet  os  de  la  partie  externe- 
de  l’extrémité  de  l’apophyfe  nazale  jufqu’à  la 
rencontre  de  la  future  coronale  avec  la  fa- 
gittale  â  fèpt  pouce6  &  demi  de  longueur.  Les 
apophyfes  angulaires  externes  font  éloignées' 
l’une  de  l’autre  de  quatre  pouces  &  demi.  Les 
apophyfes  angulaires  internes  le  font  des  ex-r 
ternes  d’un  pouce  &  quelques  lignes.  La  por¬ 
tion  orbitaire  a  un  pouce  dix  lignes  â  compter-' 
de  la  partie  moyenne  de  l’arcade  furciliere 
jufqu’au  fond  de  l’orbite.  Le  rebord  de  cet  os 
uni  avec  les  pariétaux  à  huit  à  dix  lignes  d’é- 
paiffeur  dans  quelques  endroits  &  un  pouce- 
dans  d’autres.  Les  portions  orbitaires  font: 
épaiffes  de  plus  d’un  demi  pouce.  Les  apophy- 
fes  angulaires  externes  qui  s’avancent  jufqu’à 
la  cavité  interne  de  cet  os  font  épaifles  de- 
deux  pouces ,  &  on  voit  dans  l’endroit  où, 
elle  eft  articulée  avec  l’os  de  la  pomette  une 
cavité  glénoïde  qui  a  environ  fix  à  fèpt  lignes- 
d’équarrure.  L’extrémité  de  cet  os  articulée 
avec  les  os  du  nez  avoit  trois  à  quatre  ligne 
d’épaifleur  ;  d’où  on  peut  conclure  que  les  os 
du  nez  dans  cet  endroit  avoient  la  même 
épaiffeur. ...  La  figure  fait  allez  voir  que 
c’eft  un  coronal  de  crâne  humain.  L’odeur 
empireumatique  qu’exhaloient  les  morceaux, 
qu’on  en  jetta  fur  le  brafier ,  le  diploë  qui  s’y 
obferve  dans  differens  endroits  ,  fon  port  ex¬ 
térieur  ,  tout  cela  fait  voir  que  cette  pièce  ne 
peut  être  mife  au  nombre  des  pétrifications. 
Voilà  ce  que  cette  jabfervation  renferme  de 
plus  lïngulier. 

a.  b.  le  bord  articulé  avec  les  os  pariétaux 
c.  d.  les  apophyfes  angulaires  internes,  e.  f. 
les  externes  qui  portent  une  cavité  glénoïde. 
g.  h.  la  gouttière  qui  reçoit  la  partie  anté¬ 
rieure  du  finus  longitudinal  fupérieure.  i.  en¬ 
droit  où  on  voit  le  diploë. 

Figures  i.  3. 

Tirées  de  l’abregé  des  tranfàéfions  philo- 
fophiques  ,  vol.  10.  pag.  311.  &  fuiv.. 
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O&fcrvation  fur  un  os  pariétal  d'une  grandeur 
extraordinaire  ,  par  Jac.  Theod.  Klein  , 
Secrétaire  de  la  République  de  Dantzick  , 
de  la  Société  Royale  de  Londres. 

J’Ai  trouvé  dans  le  fameux  cabinet  deWitt- 
fen  à  Amfterdam  ,  un  pariétal  d’une  gran¬ 
deur  gigantefque  ,  haut  de  neuf  pouces  an- 
glois  ,  fur  fept  de  largeur,  avec  fadefcription 
&  fa  figure  par  Ruyfch  ,  dans  laquelle  la  hau¬ 
teur  qu’il  donne  à  la  tête  eft  de  vingt  pouces , 
depuis  la  nuque  jufqu’à  la  fontanelle  ,  &  de 
douze  pouces  d’une  tempe  à  l’autre.  J’en  vis 
une  autre  en  1718  dont  la  hauteur  étoit  de 

cinq  pouces  4  &  avoit  cinq  pouces  de 
large  ;  mais  il  n’avoit  aucun  rapport  à  la  tête 
dont  nous  venons  de  parler.  Il  m’a  été 
facile  en  fuppofant  huit  longueurs  de  têtes, 
félon  les  régies  du  deflein ,  de  trouver  que  la 
hauteur  du  géant  duquel  étoit  cet  os  ,  étoit 
de  treize  pieds  quatre  pouces.  Voulant  fçavoir 
aufti  la  jufte  proportion  de  l’autre  pariétal , 
félon  les  régies  des  mathématiques  ,  j’ai  pro- 
pofé  le  problème  fuivant  au  D.  Henri  Kûhn , 
Profefleur  de  Mathématiques  à  Dantzick. 
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Si  de  deux  corps  humains  de  differente 
grandeur ,  on  fuppofe  dans  Vun  que  la  hau¬ 
teur  du  pariétal  ejl  de  neuf  pouces  fur  fept  de 
largeur  ,  que  la  haute  tir  de  toute  la  tête  foit 
de  vingt  pouces  fur  douze  de  largeur  ;  que 
dans  l'autre  la  hauteur  du  pariétal  foit  de  cinq 
pouces  f  ou  y  fur  cinq  de  largeur  ,  &  que  la 
largeur  la  hauteur  de  toute  la  tête  foient  in¬ 
connues  ;  il  s'agit  de  déterminer  quel  doit  être  U 
rapport  de  la  taille  de  l’un  a  celle  de  l’autre. 

On  peut  réfoudre  ce  problème  de  trois 
façons.  Si  les  corps  étoient  femblables ,  il  fe- 
roit  facile  de  répondre  à  la  queftion  ,  en  rai- 
fonnant  ainfi:  la  hauteur  connue  du  pariétal 
eft  la  hauteur  connue  de  toute  la  tête ,  ou 
même  de  tout  le  corps  (qui  eft  oétuple)  dans 
l’un ,  comme  la  hauteur  ou  la  largeur  connue 
du  pariétal  dans  l’autre ,  eft  la  hauteur  incon¬ 
nue  de  toute  la  tête  ou  même  de  tout  le 
corps  ;  mais  comme  de  9  à  7  &  de  ~  à  5  la 
proportion  eft  diflimilaire  ,  ces  corps  ne  doi¬ 
vent  pas  être  femblables.  C’eft  pourquoi  nous 
devons  confiderer  la  hauteur  &  la  largeur  des 
os  en  queftion  ,  comme  on  le  verra  dans  les 
trois  méthodes  fuivantes: 


Première  méthode. 

(a)  9"  :  10"  =  if"  :  «J  la  hauteur  cherchée  de  la  tête 4*’.  1?"' 

multipliée  par  8  fera  —  3  •  =  222" 

_  C  =  8  pieds  6  4  pouces, 

9  i  — :  la  taille  du  fécond  corps. 

(b)  7"  :  zo"  =  la  hauteur  cherchée  de  la  tête 

multipliée  par  8  fera  =^2=  114  ~  =  9 pieds  6  ^pouces  ; 

-  la  taille  du  fécond  corps. 

•|  c  )  En  ajoutant  les  tailles  trouvées  &  en  divifant  en  deux  parties  égales  la  fomme  qui 

les  repréfente,  on  aura  8' ,  6"  4  4-  9' 


6"  — 
6  1 


=  17",  iz"  7  à  peu  près 


—  18'  4  S  ==  9  *”cc*s  4”  Pouce  » 

"  £=  à  peu  près  la  taille  du  fécond  corps. 


Seconde  méthode. 

ri  _1_  n"  •  if"  -4-  =  zo"  eft  à  la  hauteur  de  la  tête  du  dernier; 

ci*  ,4,=  ^ 

c’eft-à-dire  ,  que  i<f  :  ~  =  10"  :  / 

v.  4  .  »  5 

-  .  ,  _  r  _  R  .  2  r  f/ /  2  1  r //  T  1 

multiplie  par  8  fera  =  — .  —  — —  i°7  7 


la  hauteur  de  la  tête  du  dernier  lêLlï" 

19  •  O 

.  ?  1  r II 

’T? 


g &n 

S 
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—  t  pieds  ii  f pouces, 


=  a  peu  pies 


la  taille  du  fécond. 


Ce  réfultat  ne  différé  pas  de  plus  de  —  du  pouce  du  premier  calcul. 


Treifîéme  methode. 


Puifque  dans  les  mêmes  parties  de  differens  '? 
corps  (  par  exemple  dans  deux  os  pariétaux  ) 
les  furfaces  des  parties ,  font  l’une  à  l’autre  ^ 
comme  les  quarrés  des  hauteurs  des  corps  en 
entier  ,  &  que  ces  furfaces  font  aulîi  l’une  à 
l’autre  comme  les  produits  des  hauteurs  des 
parties  par  les  largeurs  ;  ces  produits  feront  ^ 
auffi  les  uns  aux  autres  comme  les  quarrés  des  <* 
corps  en  entier.  Ainfi  puifque  la  hauteur  du 
premier  eff  10"  ,  &  que  cette  hauteur  mul-  .T 
rîpliée  par  huit ,  où  la  hauteur  de  tout  le  corps  • 
eff  i6o"dont  le  quarré  eff  15600  ;  je  dis-  :  * 


Hauteur  du  premier  pariétal  multipliés 
par  fa  largeur. 

Hauteur  du  fécond  pariétal  multipliée 
par  fà.  largeur. 

Quarré  de  la  hauteur  du  premier  corps 
en  entier. 

Quarré  de  la  hauteur  du  fécond  corps; 
en  entier,. 


C’eft-à-dire  ,  6 3  :  X'3'cr=  15600"  :  130  .  15-600  =  130  . 

~8~  63.  8  6  3 

Par  conféquent  130 .  jioo”’r=  736000  =1 16  81"  -i-  à  peu  près  =  le  quarré  de  la 

taille  du  fécond  corps  ;  la  taille  du  fécond  corps  (  en  prenant  la  racine  quarrée  de  11  ) 

fera  à  peu  près  : — 10S  =  9  pieds  mefure  angloifè.  Cette  taille  étant  moyenne  entre  celle- 
qu’on  a  déjà  trouvée  peut  paffer  pour  la  plus  exafte.. 

Enfin  comme  on  peut  prendre  huit  hauteurs  de  tête  pour  la  hauteur  de  tout  le  corps  hu¬ 
main  ,  &  que  la  hauteur  de  la  première  tête  gigantefque  eff  de  vingt  pouces ,  la  taille  du 
premier  géant  doit  être  égale  8.  10"=  160"  -=■  13  pieds  4  pouces  ;  conféquemment  la 
taille  du  premier  géant  eff  à  la  taille  du  dernier  comme  13  pieds  4  pouces  à  9  pieds  mefure 
d’Angle'erre ,  ou  comme  i<So"  à  108",  ou  comme  40  à  17. 

Les  figures  ont  été  réduites  de  moitié.  Nous- n’avons  rapporté  ce  calcul  que  pour  donner  une 
idée  de  fa  foiidité  &  du  cas  qu’em  en  doit  faire. 

PLANCHE  IV 


On  a  repréfenté  le  crâne  pour  y  faire  voir  la  pièce  triangulaire  A  ,  qui  fè  trouve  vers  1* 
fontanelle.  ^ 

PLANC  H  E  V. 


On  y  voit  la  future  A,  qui  divife  le  pariétal  en  deux  parties  de  devant  en  arriéré. 

PLANCHE  VI. 


Les  figures  de  cette  Planche  répondent  à 
des  obfervaticns ,  qui  peuvent  en  jettant  du 
jp ur  fur  le  développement  du  crâne  ,.inftrui- 
re  de  faits  intérellans  dont  nous  ferons  un. 
plus  grand  ufage  dans  le  volume  d’obferva- 
tions  qge  nous  donnerons  bientôt. 

Figure  1. 

Elle  répond  à  une  obfèrvation  tirée  des 
tranfàûions  philofophiques.. 


Le  ii  Juin  1719.  V.  S.  ;  M.  John  Darton 
de  Stone-houfe ,  près  Plymouth  ,  m’envoya;  ' 
chercher  pour  voir  fon  fils  qui  étoit  tombé 
du  haut  d’une  vieille  muraille  ,  où  il  étoit 
monté  pour  y  dénicher  des  moineaux.  Cet 
enfant  étoit  alors  âgé  de  dix  ans.  L’endroit: 
d’où  il  tomba  étoit  élevé  de  vingt  pieds  ,  & 
faifoit  partie  d’une  vieille  mazure  dont  le 
fond  appartenoit  à  M.  le  Chevalier  Richard 
Fdge-Combe.  Lorfque  j’arrivai  auprès  de  cet 
pnfant ,  je  le  trouvai  fans  parole  &  aiToupi  ; , 
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ïî  avoit  les  yeux  enflés  &  le  vifage  pâle  ;  il 
faignoit  par  le  nez  &  par  les  oreilles ,  enfin  il 
ne  paroiffoit  avoir  fie  vie  que  pour  faigner  & 
pour  vomir.  Je  l’examinai  &  j,’apperç.us  une 
bleflure  confidérable,  fort  large,  très-profonde 
&  toute  cotuufe  ,  qui  s’étendoit  depuis  le  four- 
cil  fur  tout  le  côté  gauche  de  la  tête.  Je  le  ra- 
/ai ,  &  après  cette  opération  ,  je  tarai  ôc  je 
m’aflurai  qu’il  y  avoit  quantité  de  petites  ef- 
quilles  du  crâne  enfoncées  confulèment  au 
travers  de  la  dure  &  de  la  pie-mere  dans  la 
propre  fubftance  du  cerveau.  Les  extrémités 
de  toutes  ces  pièces  fe  montroient  a  la  furface 
de  la  dure-mere.  J’en  tirai  cinq  des  plus  con- 
lidérables  ,  fans  parler  de  pluficurs  petits  mor¬ 
ceaux  &  de  differentes  petites  pièces.  La  der¬ 
nière  que  j’en  arrachai  faifoit  une  portion  de 
la  partie  fupérieure  interne  de  l’orbite  ;  elle 
étoit  compofée  d’une  portion  de  la  bafe  8c  de 
la  partie  inférieure  du  coronal  articulée  au 
moyen  de  la  future  tranfverfale  avec  la  partie 
fupérieure  de  l’os  de  la  pomette ,  avec  une 
portion  de  cette  future  ôc  l’extrémité  fupé¬ 
rieure  de  la  grande  aile  du  fphenoide  de  ce 
côté  ,  prefque  jufqu’à  ^extrémité  inférieure 
de  la  future  coronale  ôc  de  la  future  écailleu- 
fe.  La  plus  grandie  partie  de  cette  pièce  étoit 
enfoncée  fous  la  partie  fupérieure  de  la  grande 
dépreffion  du  coronal  .-lorfque  je  la  tirai  ,  il 
vint  en  même  tems  deux  portions  de  la  fub¬ 
ftance  du  cerveau  ,  avec  quelques  caillots  de 
fan°\  De  ces  deux  portions ,  il  y  en  avoit  une 
aufli  groffe  qu’un  haricot ,  &  l’autre  du  vo¬ 
lume  d’un  bon  gros  poids.  Au  moment  que 
je  la  tirai  le  malade  tomba  en  foiblefle  ,  vo¬ 
mit  &  rejetta  prefque  tout  ce  qu’il  pouvoit 
avoir  dans  l’èftomac;  le  tout  étoit  mêlé  de 
matières  bilîeufes  &  fanguinolentes.  La  dure- 
mere  étoit  toute  contufe  ,  dechiree  &  a  nud 
dans  toute  la  furface  de  plus  de  trois  pouces 
&  un  quart  de  longueur  ,  d’un  pouce  &  demi 
d’un  côté  &  d’environ-  un  pouce  de  l’autre  , 
route  la  circonférence  en  étoit  mâchée..  De¬ 
puis  la  partie  fupérieure  de  la  fraéture  juf¬ 
qu’à  la  future  fagittale  ,  près  de  la  future 
coronale ,  une  portion  du  crâne  étoit  chevau¬ 
chée  fur  l’autre  ;  je  la  fciai  le  troifiéme  ou  le 
quatrième  jour  après  ,  parce- qu’elle  avoit  un 
pouce  de  longueur  ,  &  j’eus  beaucoup  de  pei¬ 
ne  avant  de  pouvoir  l’enlever  avec  l’élévatoi- 
re  ,  tant  la  partie  inférieure  de  la  fraélure 
étoit  mince  &  foible.  La  portion  enfoncée  fc 
termino îc  par  une  longue  fiflure  dans  les  pa¬ 


riétaux,  environ  un  pouce  derrière  la  future 
coronale.  Le  péri-crâne  étoit  fi  contu  &  fi  dé¬ 
chiré  ,  qu’il  commença  dès  le  lendemain  à 
tomber  en  pourriture  ,  ce  qui  me  détermina 
à  découvrir  tout  ce  côté  du  coronal  &  la  plus 
grande  partie  du  pariétal  jufqu’à  la  future 
lambdoïde  ,  &  depuis  la  partie  fupérieure  de 
la  tête  jufques  derrière  l’oreille.  La  dure  &  la 
pie-mere  etoient  l’une  &  l’autre  très-livides,, 
infenlibles  au  toucher  ,  excepté  dans  les  en¬ 
droits  où  le  cerveau  étoit  bleffé.  Pendant  le 
panfement  r  le  mouvement  ou-  la  pulfation. 
du  cerveau  étoit  très-vive  ,  &  quelquefois  fi 
forte,  qu’il  fortoit  confidérablcment  au  deflua 
de  la  furface  du  crâne  ,  &  j’étois  quelquefois 
obligé  de  le  retenir  avec  mes  doigts  pendant 
deux  ou  trois  minutes  ,  &  enfin  d’y  appliquer 
unfindon  large  &  épais,  imbu  de  quelque  lo¬ 
tion  déterfive  chaude  ,  avant  qu’il  s’aftaifsât  ; 
j’infinuois  enfuite  pour  le  maintenir ,  le  findon 
entre  la  dure-mere  &  les  bords  de  la  fraélure. 
Dans  l’efpace  d’une  femaine  ,  il  furvint  une 
apoftume  à  la  paupière  fupérieure  ,  où  il  fe 
forma  une  tumeur  auflî  grofle  qu’un  oeuf  de 
poule.  Je  l’ouvris  ,  &  j’y  entretins  la  fuppu- 
ration  pendant  long- tems  ,  parce  qu’il  fe  fai— 
foit  par  cette  voye  une  évacuation  confidéra¬ 
ble  de  matière  ,  qui  avoit  d’abord  une  très- 
mauvaife  odeur  ,  mais  qui  devint  infenfible- 
ment  aflez  loüable.  Cette  playe  fervoit  auffi 
d’égoût  aux  bleflures  du  cerveau  qui  lui  com- 
muniquoient  par  la  fraélure  de  la  partie  fli- 
périeure  de  l’orbite.  Environ  quinze  jours 
après  ,  il  s’établit  une  fuppuration  très-loua¬ 
ble  dans  toute  la  bleflure,  les  fymptômes  di¬ 
minuerent  peu  à  peu  ;  enfin  la  dure-mere 
commença  à  fe  regenerer  ,  &  à  paroître  fraî¬ 
che  8c  vermeille  ;  les  parties  livides  &  contu- 
fes  tombèrent ,  les  extrémités  de  la  fraélure 
commencèrent  à  végéter  ,  &  les  parties  for- 
toient  infenfiblement  du  diploé-  ôc  des  deux 
tables  du  crâne  femblables  à  de  petites  ex- 
croiflances  ,  qui  recouvrirent  oute  la  fraélu- 
re  en  un  mois  de  tems.  J’ai  obfervé  que  cette 
oflîfication  s’eft  plutô:  affermie  aux  extrémi¬ 
tés  de  la  fraélure  que  dans  ie  centre.  Le  mou¬ 
vement  &  les  pullàcions  du  cerveau  onc 
continué  8c  ont  été  inanifeftes  long-tems- 
après  ;  on  les  fentoit  même  encore  quel¬ 
que  tems  après  que  la  bleflure  a  été  tout-à- 
fait  guérie  ,  particuliérement  à  la  partie  in¬ 
férieure  du  coronal  Ôc  du  pariétal ,  au-deflus 
de  la  partie  inférieure  de  la  future  coronale  7 
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près  de  la  future  écailleufc.  Le  malade  a  tou¬ 
jours  eu  beaucoup  de  fenciment  ,  excepté 
pendant  les  trois  ou  quatre  premiers  jours. 
Pendant  les  fix  premières  femaines  *  il  fe  plai- 
gnoit  fouvent  d’une  violente  douleur  de  tête, 
qui  écoit  accompagnée d’affeétions  comateu- 
fts  &  de  fièvre  ;  mais  tous  ces  accidents  fecal- 
moient  bien  vite,  pour  peu  qu’on  lui  donnât  un 
lavement  émollient  &  laxatif ,  ou  quelque  lé¬ 
gère  potion  laxative.  Le  6  d  Oéfobre  (uivant , 
avant  que  fa  bleffure  fût  tout-à-fait  guérie ,  il 
fut  attaqué  de  la  petite  vérole  ,  dont  il  fut 
d’autant  plus  mal  &  plus  en  danger  ,  qu’elle 
étoit  confluente  &  très-mauvaife.  Malgré  tous 
ces  accidens  ,  il  en  échappa.  Le  1 1  Novembre 
fuivant  fa  bleflure  étoit  parfaitement  guérie  : 
mais  on  tira  fur  la  fin  plufieurs  exfoliations 
de  la  partie  fupérieure  du  coronal.  Depuis  ce 
tems  il  a  toujours  bien  été  &  fe  porte  encore 
actuellement  très-bien.  Il  eft  fort  &  vigou¬ 
reux  ;  il  voit  parfaitement  bien  des  deux  yeux. 
Enfin  c’eft  un  gaillard  très-éveillé  &  fort 
robufte  pour  fon  âge  ;  depuis  ce  tems  il  a 
pafle  plus  de  quatre  années  fur  mer  au  fervice 
de  Sa  Majefté  &  des  Marchands.  Voyez  la  fi¬ 
gure  première  de  la  Planche  VI.  pour  y  pren¬ 
dre  une  idée  des  parties  des  os  qui  furent  dé¬ 
truites  dans  cette  fraéture. 

Figure  i. 

Elle  répond  à  l’obfervation  fuirante  î 

Qbfervation  du  Dotteur  Jean-Jacq.  Scheuch- 
zer ,  fur  des  cauteres  appliqués  fur  la  fu¬ 
ture  fagittale  par  le  moyen  defquels  une 
malade  fut  guérie  d’une  céphalalgie  tr'es- 
violente. 

JDArhe  Baag ,  fur  la  fin  de  Janvier  1731 , 
après  avoir  été  attaquée  d’une  hydropifie 
afcite,&  d’un  afthme  violent  qui  lui  gênoit  fi 
fort  la  refpiration  ,  qu’elle  paroiffoit  avoir  les 
épaules  extrêmement  élevées  &  les  poumons 
adhérens  de  toute  part  aux  parois  intérieures 
de  la  poitrine  ,  mourut  enfin  âgée  de  j  9  ans. 
Dès  l’âge  de  3  5  à  40  ans ,  elle  avoit  été  affli¬ 
gée  de  maladies  graves  de  toutes  efpéces  ,  de 
fièvres,  de  fupprelTions,  d’afthmes ,  de  cache¬ 
xie,  de  convulfions,  au  point  qu’on  I’avoit  plu¬ 
fieurs  fois  regardée  comme  morte.  Depuis 
10  ans  environ  ,  elle  avoit  été  attaquée  de 
migraines  »  &  même  de  maux  de  têtes  fort 


aigus  (  furtout  du  côté  droit  du  front  ) ,  qui 
paroiffoient  s’étendre  du  concours  de  la  fu¬ 
ture  fagittale  avec  la  coronale  obliquement 
en  bas  vers  l’angle  externe  de  l’oeil  ;  de  forte 
qu’il  y  avoit  tout  lieu  de  préfumer  qu’entre 
le  crâne  &  la  dure-mere  ,  il  s’étoit  extravafé 
une  lymphe  âcre  qui  caufoit  dans  cette  mem¬ 
brane  des  irritations  qui  occafionnoient  les 
maux  de  tête  dont  la  malade  fe  plaignoit. 
Ces  maux  étoient  fi  grands  qu’il  y  a  vingt  ans 
que  le  réfultat  de  la  confultation  des  Méde¬ 
cins  &  des  Chirurgiens  fut  de  tenter  le  trépan 
de  ce  côté.  Qnelques  obftacles  firent  fufpen- 
dre  cette  opération  ,  &  on  ne  fit  qu’une  inci- 
fion  triangulaire  fur  les  tégumens  qui  cou- 
vroient  l’os  du  front  jufqu’au  crâne  ;  on  con¬ 
ferva  cette  incifion  ouverte  pendant  quelque 
tems ,  puis  on  la  laiffa  fe  refermer.  Le  Méde¬ 
cin  ordinaire  de  la  malade  voyant  que  ce  re¬ 
mède  ne  la  foulageoit  point ,  lui  confeilla  le 
cautere  fur  le  concours  de  la  future  fagittale 
avec  la  coronale.  On  l’appliqua  effeétive- 
ment,  &on  le  conferva  ouvert  avec  la  racine 
de  gentiane ,  que  l’on  tenoit  dans  le  cautere 
au  moyen  d’une  lame  de  plomb  affujettie 
par  un  bandage  comprelfif.  Cette  opération 
dans  laquelle  le  périofte  même  avoit  été  dé¬ 
truit  ,  diminua  d’abord  un  peu  les  douleurs  % 
caufe  du  relâchement  de  cette  membrane  ; 
mais  par  la  fuite  du  tems  les  douleurs  fe  dif- 
fiperent  tout-â-fait ,  de  maniéré  que  la  ma¬ 
lade  vécut  pendant  long-tems  fans  les  reffen- 
tir ,  &  conlerva  un  efprit  fein  jufqu’à  la  fin  de 
fes  jours.  Cependant  comme  nous  eûmes  oc- 
cafion  d’en  faire  l’ouverture  pour  nous  afsd- 
rer  ,  non-feulement  des  parties  qui  avoient 
été  affe&ées  dans  la  maladie  dont  elle  mou¬ 
rut  ,  mais  encore  pour  conftater  l’effet  du 
cautere  ;  voici  ce  que  nous  remarquâmes.  Le 
pus  qui  s’étoit  formé  dans  le  cautere  avoit 
rongé  les  os  du  crâne  vers  la  fontanelle  ,  fi 
bien  qu’on  appercevoit  la  dure-mere  &  qu’on 
pouvoit  fentir  au  doigt  la  pulfation  des  finus. 
Comme  les  douleurs  étoient  fort  diminuées  f 
c’eft-Ià  ce  qui  détermina  à  laiffer  le  cautere 
ouvert.  Quelqu’un  pourroit  peut-être  s’éton¬ 
ner  de  ce  que  la  matière  purulente  avoit  ainfi 
corrodé  les  os  du  crâne  fans  irriter  la  dure- 
mere  &  caufer  de  violentes  douleurs  ;  mais 
on  ceffera  d’en#tre  furpris  ,  fi  on  fait  atten¬ 
tion  que  les  matières  âcres  détruifent  plutôt 
les  os  que  les  membranes  ,  &  que  d’ailleurs  la 
matière  dont  il  eft  ici  queftion  s’étant  formés 
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4an$  le  cautere  avoit  trouvé  une  iflue  à  l’ex-  tête ,  à  l’épilepfie  ,  aux  mouvemens  convulfîfs, 
teneur  d’autant  plus  facile ,  qu’il  étoit  natu-  aux  mouvemens  fpafmodiques  ?  &c. 
rel,&que  la  dure-mere  par  le  mouvement  n’eft  pas 


ici  le  lieu  d’entrer  dans 


Mais  ce 
tous  ces 


facilitoit  encore,  détails. 


Figures  3.  CT  4. 


qu'elle  tient  du  cerveau 
D’ailleurs  ,  il  y  a  tout  lieu  de  préfumer  que 
l’efpéce  de  vapeur  qui  s’exhale  de  la  dure- 
mere  a  été  un  préfervatif  contre  l’aétion  de 
ce  pus.  Joignons  à  cela  que  ces  adhérences 
intimes  aux  os  du  crâne  ont  préparé  à  cette 
lymphe  dans  l’enceinte  meme  du  cautere  une  Observation  Au  Dofleur  Jean  Saîtzman  ,  fur 


Elles  répondent  à  l’obfervation  fuivantc 
tirée  d"es  a  fl  a  phyjïco-medica. 


cfpéce  de  lit ,  où  elle  s’eft  accumulée  &  offi- 
fiée  par  la  fuite  ,  comme  on  le  peut  voir  en  A. 
fg.  1.  endroit  dans  lequel  on  apperçoit  une 
petite  foffe  garnie  dans  fon  fond  d’une  petite 
lame  offeufe  fi  mince ,  qu’elle  étoit  rranfpa- 
rente.  On  Iaiffa  ce  cautere  fe  refermer  Les 
douleurs  recommencèrent ,  il  fallut  fe  déter¬ 
miner  à  faire  un  nouveau  cautere  :  on  en  ap¬ 
pliqua  un  dans  l’endroit  indique  par  B.  fig.  2.. 
Les  fuites  de  ce  fécond  cautere  furent  les  mê¬ 
mes  que  celles  du  premier ,  le  crâne  fut  dé- 


une  tumeur  de  la  tête  produite  par  une  chair 
fongeufe  ,  accompagnée  d’une  carie  confidé- 
rable  du  crâne . 

* 

U  Ne  Dame  de  condition  âgée  de  y  4  ans,' 
d’un  tempéramment  cholérique  &  ex¬ 
trêmement  aélif ,  en  s’élevant  la  tête  qu’elle 
avoit  inclinée ,  fe  frappa  contre  une  pierre 
vers  la  future  coronale  du  côté  gauche,  fi  bien 
que  la  contufion  s’étendit  fur  le  coronal  &  le 
pariétal  de  ce  côté.  Cette  contufion  difparut 


truit,  la  dure-mere  découverte  r  les  douleurs  en  peu  de  tems  ;  environ  un  an  après  ,  on  vit 
fe  calmèrent ,  la  playe'fut  confervée  ouverte  ;  dans  cet  endroit  là  même  une  petite  tumeur 
il  relia  même  toujours  un  trou  dans  le  crâne ,  un  peu  dure ,  indolente ,  &  qu’en  conféquen- 
quoique  l’endroit  fût  par  la  fuite  recouvert  ce  la  malade  fupporta  pendant  une  année  fans 


par  la  cicatrice  qui  s’y  iorma  ;  ce  fécond  cau¬ 
tere  refermé  ,  les  douleurs  recommencèrent 
encore  fi  bien  qu’on  fe  détermina  à  un  troi- 
fiéme  dans  l’endroit  indiqué  par  C.fig.  i.;  le 
crâne  fut  de  même  carié  vers  la  future  lamb- 
doïde  &  par  rapport  à  la  pente  du  cautere 


confulter  fon  Chirurgien.  Cette  tumeur  pen¬ 
dant  ce  tems  s’accrut  &  devint  groffe  comme 
une  œuf  de  poule  ,  caufa  des  douleurs  allez 
vives  &  fort  aigues  ,  qui  fans  être  continuelles 
duroient  peu  de  tems  &  revenoient  par  inter¬ 
valle.  Je  ne  fçais  qui  lui  confeilla  d’appliquer 


toute  la  partie  du  crâne  indiquée  fig.  %.  depuis  deflus  une  lame  de  plomb  :  elle  le  fît  ,  &  de- 
D.  jufqu’â  E.  fut  rongée  ,  quoiqu’il  reliât  en-  puis  ce  tems  la  tumeur  s’étendit ,  les  dou- 
core  des  efpéces  d’offifications  qui  unifioient  leurs  augmentèrent  au  point  que  lorfque  la 
les  parties  droites  avec  les  gauches,  tant  en  malade  indinoit  la  tête ,  elles  étoient  fi  aigues 
dedans  qu’au  dehors  du  crâne  ;  dans  tout  qu’elles  étoient  accompagnées  d’étourdiffe- 
cet  intervalle  on  remarquoit  differens  en-  mens  &  de  vertiges.  La  malade  fentoit  alors 
droits  criblés  de  plufieurs  trous.  Ce  qu’il  y  a  comme  une  efpéce  d’air  renfermé  dans  cette 
de  plus  étonnant  dans  tout  ceci ,  c’efl  que  tumeur ,  lequel  cherchoit  à  s’échapper  par 
tout  ce  ravage  n’ait  pas  produit  des  exollofes  quelqu’endroit.  Tous  ces  fymptômes  difpa- 
ou  des  fongus  cancéreux.  Ce  qu’il  y  a  encore  roiffoient  aufiî-tôt  qu’elle  tenoit  fa  tête  éle¬ 
vée.  Nous  devons  encore  obferver  que  cette 
tumeur  augmentoit  confidérablement  dans  le 
plein  de  la  lune.  La  malade  commença  à  s’é¬ 
tonner.  Elle  confulta  fon  Chirurgien  ,  qui  lui 


de  fort  fîngulier ,  c’eft  la  conformation  parti¬ 
culière  de  ce  crâne.  Vers  le  concours  de  la 
future  fagittale  avec  la  coronale ,  il  y  avoit 
dans  l’occipital  même  un  trou  qui  pénétroit 
jufqu’â  la  dure  mere  ,,  &  paroiffoit  une  fuite  appliqua  des  remèdes  fondans  &  réfolutifs 
du  dévelopement  des  parties.  Voyez  en  F.  pendant  quelque  tems ,  fans  difeontinuer  l’u- 
fig.  1.  la  partie  la  plus  grande  &  la  fupérieure  iâgedes  remèdes  internes  que  luifaifoit  pren¬ 


de  ce  trou  ,  qui  avoit  cinq  lignes  de  longueur 
fur  huit  de  largeur. 

N’eft- ce  pas  là  une  obfervation  qui  peut 
jetter  du  jour  fur  la  pratique  &  donner  des 
moyens  de  remédier  â  de  violens  maux  de 


dre  le  Dofleur  Scheid.  Tous  ces  remèdes  ne 
produifant  aucun  bon  effet ,  &  les  fymptômes. 
devenant  de  jour  en  jour  plus  graves  ,  on  dé¬ 
termina  la  malade  en  1717  vers  le  2  y  de  Mai 
à  fe  lailfer  faire  une  incifîon  ;  après,  l’avoir 
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préparée  comme  il  le  convenoit  pour  cette  progrès  que  la  maladie  avoit  fait ,  &  il  y  con-3 
opération  ,  on  fit  cette  incifion  ,  &  il  fortit  fentit.  On  fcia  le  crâne  :  on  le  trouva  carié  & 
de  cette  tumeur  un  peu  de  matière  purulente  corrompu  de  part  en  part  du  côté  gauche  , 
renfermée  dans  un  follicule  ou  une  poche  plus  intérieurement  qu’extérieurement  , 
formée  par  la  dure-mere  vrai-femblable-  voyez  les  fig.  3.  &  4.  ;  la  dure-mere  étoit  fron- 
ment  par  le  péri-crâne.  On  vit  le  crâne  carié  cée  &  comme  calleufe  dans  l’endroit  corref- 
&  corrompu  ,  &  cela  dans  un  efpace  affez  pondant  ;  elle  paroiffoit  y  avoir  végété  ,  &  y 
étendu  dans  lequelle  une  chair  fongeufe  étoit  fi  adhérente  que  la  tumeur  n’avoït  ja- 
avoit  végété  ,  &  où  on  voyoit  aufli  le  bord  mais -pu  changer  de  place.  Nous  no  nous  ar- 
des  os  inégal  dans  differens  endroits.  La  dure-  rêterons  pas  ici  à  faire  voir  comment  le  coup 
mere  n’ avoit  point  de  fient iment  dans  l’en-  que  cette  Dame  s’étoit  donné  avoit  produit 
droit  où  le  fongus  étoit  adhérent.  Comme  la  tous  ces  accidens  ,  on  fient  affez  qu’ils  enjEu- 
malade  étoit  fort  délicate ,  nous  laifsâmes  une  rent  les  fuites, 
partie  du  fac  &  du  fongus  place  fous  le  mufcle  Fiqure  X . 

crotaphite  pour  ne  pas  prolonger  pendant  ° 

trop  lon^-tems  ^opération  ,  &  crainte  d’ex-  ouverture  du  crâne  comme  elle  paroiffoiC 
citer  de  Trop  grandes  douleurs  ,  nous  rend-  dans  la  table  interne,  b.  fa  longueur,  qui  du 
mes  à  un  autre  tems  pour  détruire  le  refte  pariétal  au  coronal  étoit  de  deux  pouces  trois 
de  ce  foncus  Du  re-fte  ,  la  malade  fe  portoit  lignes,  c.  fa  largeur  jufqu’en  d.  de  1.  pouce 
affez  bien  eu  égard  au  dégré  de  fa  maladie ,  1 1  üg-  g.  les  reftes  de  la  future  coronale,  g. 

finon  qu’elle  étoit  pâle ,  &  qu’elle  avoit  une  les  vertiges  de  la  carie  qui  s’étendoit  au-delà 
couleur  livide.  Elle  étoit  fans  fièvre ,  la  fup-  des  bords  de  la  table  interne,  h.  les  filions 
puration  s’étoit  bien  établie  ;  elle  dormit  affez  tracés  dans  le  pariétal, 
tranquillement  jufqu’au  trois  du  mois  d’avril,  p. 

où  après  avoir  éternue  cinq  a  lix  fois  ,  elle  le  *  T 

fentit  la  tête  étourdie  fans  cependant  trop  de  a.  ouverture  du  crâne  telle  qu’on  la  voyoit 
douleur;  enfin  le  vomiffement  de  matières  à  la  table  externe  ,  dont  la  longueur  b.  étoit 
bilicnfes  qui  l'avoir  fatigue  pendant  tour  le  de  t  y  &  la  h  c.  de  . 

cours  de  fa  maladie  devenant  plus  confidexa-  r  *  6  ?  .  ~  . 

ble  ,  les  forces  diminuant  peu  à!  peu  ,  elle  4  7  d-  la  future  coronale  ,  e.  la  fagittale, 
mourut  dans  des  fymptômes  qui  accompa-  f.  vertiges  de  la  carie  qui  s’étendoit  au-delà 
gnent  ordinairement  ceux  qui  meurent  de  des  bords  de  la  table  externe, 
phrénefie.  On  tâcha  d’obtenir  de  fon  mari  de  Les  figures  de  cette  Planche  ont  été  réduites 
faire  l’ouverture  de  la  tête  pour  s’afsurer  du  de  moitié. 

PLANCHE  VII. 

Elle  répond  à  une  obfervation  de  Jean  Saltzman ,  fur  une  exoftofe  ou  une  excroiffance 
offeo-fpongieufe  du  crâne.  Aiïa-çhyfico-medica. 


UN  Serrurier  âgé  d’environ  43  ans ,  d’un 
tempéramment fanguin ,  mélancolique 
&  naturellement  maigre ,  fort  adonné  au  vin , 
fut  attaqué  en  Juin  1713  d’une  maladie  de 
poitrine  accompagnée  de  point  de  côté  ,  de 
naufées  qui  peu  après  furent  fuivies  d’un  mal 
de  tête  accablant  &  de  friffonnemens  dans 
tout  le  corps,  tous  fymptômes  que  l’émétique 
&  la  faignée  du  pied  firent  lï  bien  difparoître, 
qu’il  put  comme  à  fon  ordinaire  continuer 
fies  travaux  ;  il  refta  pendant  un  an  affez  bien 
portant  jufqu’à  ce  qu’au  mois  de  Juin  de 
l’année  fuivante,  à  l’occafion  de  quelques  dé¬ 
mêlés  avec  là  femme ,  il  fe  mit  dans  une 


colere  fi  violente  ,  qu’il  fut  attaqué  d’une 
femblable  céphalalgie  accompagnée  de  vo- 
miflèmens  de  matières  bilieufes.  Les  remèdes 
calmèrent  encore  tous  ces  accidens.  Comme 
la  nécertité  l’obligea  enfuite  à  mener  un  ré¬ 
gime  de  vie  different  de  celui  qu’il  avoit  fuivi 
jufqu’alors  ,  &  que  d’ailleurs  fa  femme  lui 
donna  des  foupçons  d’infidélité,  il  ne  fe  con¬ 
tenta  pas  de  s’enyvrer  comme  à  fon  ordinai¬ 
re,  il  fe  débaucha  lui-même,  &  gagna  à  ce 
commerce  une  gonorrhée  ,  des  chancres  8c 
une  inflammation  à  la  verge  ;  encore  eut-il 
mal-à-propos  affez  de  pudeur  pour  cacher 
fon  état  à  fon  Médecin  f  ce  qui  n’augmenra 

fa* 


DÉS  PLANCHES. 


fas  peu  fon  mal  paf  l’ufagc  des  chofes  con¬ 
traires  dont  il  ufa  pendant  ce  tems.  Il  fe  fit 
traiter  par  un  Chirurgien  ,  &  parut  fi  bien  ré¬ 
tabli  ,  qu’il  put  pendant  trois  mois  reprendre 
fes  exercices ,  non  pas  cependant  avec  les  mê¬ 
mes  forces  :  après  quoi  il  fut  fubitement  atta¬ 
qué  d’une  céphalalgie  fi  violente  ,  que  dans  le 
troifiéme  accès  étant  encore  à  fon  ouvrage  , 
il  fe  trouve  mal,  lâche  fes  outils  Sc  tombe  par 
terre  en  jettant  u»  grand  cri. 

Ses  Domeftiques  accoururent  à  fon  fe- 
cours  ,  le  trouvèrent  roide  de  froid  ,  prièrent 
le  DoCteur  von-Lindern  ,  qui  heureufement 
pafloit  alors  ,  de  voir  ce  que  c’étoit  ;  &  com¬ 
me  le  malade  fe  trouva  fans  fentiment ,  les 
extrémités  froides  ,  fans  rallement ,  le  Mé¬ 
decin  le  fit  faigner  fur  le  champ  ,  lui 
fit  mettre  fous  les  narines  quelque  efpric 
volatil ,  lui  fit  donner  un  lavement  violent ,  & 
tout  cela  réuflit  fi  bien,  qu’en  fix  heures  de 
tems  le  malade  revint  à  lui-même ,  parla  li¬ 
brement  &  demanda  qui  l’avoit  éveillé.  Il  fe 
trouva  mieux  les  jours  fuivans.  Du  refte  il  fe 
plaignoit  d’une  difficulté  d’avaler  &  d’une 
douleur  autour  du  gland  ,  ce  qui  donna  lieu 
au  Médecin  dont  nous  venons  de  parler ,  de 
croire  que  le  malade  avoit  la  vérole  ,  &  que 
C’étoit  ce  virus  qui  lui  occafionnoit  les  accès 
de  céphalalgie  aufquels  il  le  voyoit  fujet  ; 
c’eft-là  ce  qui  le  détermina  à  faire  ufage  des 
mercuriaux  ,  à  le  faire  faliver  ,  &  par  ce 
moyen  le  malade  recouvra  fa  fanté  ,  &  vécut 
jafqu’au  mois  de  Mai  171 7  ,  tems  dans  le¬ 
quel  il  fe  fentit  attaqué  de  violentes  tran¬ 
chées  ,  après  avoir  pris  un  breuvage  qui  lui 
fut  donné  hors  de  chez  lui.  Quelques  heures 
après  ,  il  tomba  dans  des  convulfions ,  &  il 
mourut.  Mais  comme  il  y  avoit  tout  lieu  de 

P  L  A  N  C 

N  a  repréfenté  les  os  de  la  tête  d’un 
finge  fous  trois  points  de  vue  differens, 
pour  qu’on  fût  plus  à  portée  de  juger  du 
nombre  des  pièces  offeufes  qui  entrent  dans 
la  compofition  de  la  tête  de  cet  animal ,  en¬ 
trevoir  le  rapport  général  de  ces  pièces  avec 
ceux  de  la  tête  de  l’homme  &  porter  un  juge¬ 
ment  plus  certain  fur  leurs  ufages. 

Figure  1. 

Les  os  du  crâne  &  de  la  mâchoire  fupérieure 
y ûs  de  côté. 
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foupçonner  qu’il  avoit  été  empoifonné  ,  les 
Magiflrats  ordonnèrent  qu’on  en  fît  l’ouver¬ 
ture  pour  conftater  l’état  des  vifeeres  ;  & 
comme  il  y  avoit  fur  le  côté  gauche  de  la 
tête  une  tumeur  ,  on  la  découvrit  &  on  vit 
une  exoftofe  ou  une  excroiflance  ofico-fpon- 
gieufe  fur  le  pariétal  gauche  à  deux  travers 
de  doigt  de  la  future  fagittale.  Cette  exoftofe 
s’étendoit  d’une  part  fur  la  future  coronale 
jufqu’à  l’os  du  front ,  &  de  l’autre  fur  la  fu¬ 
ture  temporale  fans  atteindre  l’os  des  tempes. 
Elle  étoit  plus  faillante  en  haut  qu’en  bas  , 
elle  avoit  un  peu  écarté  les  lames  du  péri— 
crâne  ,  &  foulevé  en  même  tems  le  mufcle 
crotaphite.  On  feia  le  crâne  ,  &  on  trouva  à 
l’endroit  correfpondant  du  dedans  une  fem- 
blable  tumeur  ,  differente  de  l’extérieure  ,  en 
ce  qu’elle  étoit  plus  grande  ,  plus  longue , 
plus  large  ,  plus  ronde  ,  &  qu’elle  avoit  plus 
la  figure  hemi-fphérique  que  l’externe  ,  dont 
la  circonférence  de  même  que  la  partie  la 
plus  faillante  étoit  inégale  ;  fa  fubftance 
offeo-fpongieulè  étoit  un  peu  plus  molle , 
compofée  d’os  plus  durs  ;  elle  avoit  de  plus 
grands  interftices  recouverts  extérieurement 
d’une  lame  très-mince  ;  fa  face  inférieure 
failloit  plus  que  la  fupérieure  ,  &  l’externe  au 
contraire  étoit  plus  élevée  en  haut  qu’en  bas. 
Tout  cela  donne  lieu  de  conjecturer  avec 
quelle  force  la  dure-mere  avoit  été  preffée  , 
&c.  &  de  rendre  raifon  des  fymptômes  qui 
avoient  accompagné  cette  maladie. 

Cette  obfervation  fait  auffi  voir  comment 
les  forces  intérieures  &  extérieures  au  crâne 
agiffent  fur  cette  partie  de  ces  os ,  lorfqu’elle 
s’eft  dilatée  à  la  fuite  du  dépôt  qu’y  a  occa- 
fionné  le  virus  qui  s’étoit  niché  dans  les  celr 
Iules  du  diploë. 

HE  VIII. 

a.  l’occipital,  b.  le  temporal,  c.  le  pariétal, 
e.l’os  fphénoïde.  f.  l’ethmoïde.  g.  l’os  unguis, 
h.  les  os  du  nez.  i.  petits  os  incififs.  k.  les  os 
maxillaires.  1.  l’os  de  la  pomette. 

F /aure  l. 

O 

On  y  fait  voir  la  partie  inférieure  du  de* 
dans  des  os  du  crâne. 

a.  coupe  de  l’occipital, b.  des  pariétaux  ,  a. 
du  coronal  dont  on  voit  la  portion  c.  percée 
d’un  conduit  d.  qui  aboutit  à  la  lame  cribleu- 
fe  de  i’osethmoïde,  laquelle  a  fort  peu  d’é* 

C 
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tendue,  h.  i.  k.  1.  comme  çi-deflus.  e.  f.  g.  m. 


n.  o.  p.  l’os  fphénoïde  ,  f.  g.  m.  la  folle  pituir 
taire  ,  f.  le  trou  optique  ,  g.  apophyfes  clinoï- 
des  antérieures,  m.  orifice  interne  du  conduit 
de  la  carotide  interne  ,  n.  fentç  orbitaire  fu- 
périeure,  o.  trou  petit  rond,  p.  trou  ovale, 
q.  r.  s.  t.  u.  x.  y.  le  temporal ,  g.  trou  tracé 
dans  cet  os  du  dedans  au  dehors  du  crâne 
dans  la  gouttière  r.  s.  laquelle  aboutit  au  trou 

t.  qui  fait  partie  du  trou  déchiré  poftérieure  t. 

u. .  x,  cavité  tracée  entre  les  canaux  demi- 
circulaires.  y.  le  trou  auditif  interne,  z.  l’oc- 
cipual ,  &ç. 

Figure 

La  partie  inférieure  du  crâne  &  des  os  dç 
la  face. 


a.  b.  c.  d.  l’occipital ,  b.  le  trou  occipital  * 
c.  les  condyles ,  d.  les  trous  condyloïdiens 
anterieurs,  e.  f.  g.  h.  i.  j.  l’os  des  tempes,  e.  le 
trou  déchiré  poftérieur,  f.  l’orifice  inférieur 
du  conduit  de  la  carotide  ,  g.  le  trou  ftylo- 
maftoïdicn  ,  h.  le  trou  indiqué  en  q.  fig.  z.  % 
i,  le  conduit  auditif  exteqre.  k.  1.  m.  n.  o.  p.  q. 
r.  s.  l’os  fphçnoïde  far  la  partie  fupérieure  & 
poftérieure  de  l’aîle  externe  k.  1.  m.  n.  r.  de 
l’apophyfe  ptérygoïde  duquel  fe  voyent  les 
trois  trous  k.  m.  n.  qui  répondent  au  trou 
ovale  p.  fig.  z.,  p.  q.  l’aile  interne  de  l’apo-* 
phyfe  ptérygoïde  &  fon  crochet  q..  u.  l’os  de 
la  pomette,  x.  l’os  maxillaire,  y.  les  os  du  pa¬ 
lais.  z.  le  vomer,  1 .  lçs  trous  palatins  pofté- 
rieurs.  z.  les  trous  incilifs  ,  &c.  on  peut  en 
général  juger  du  rapport  de  ces  pièces  avec 
celle  du  crâne  humain. 


PLANCHE  IX. 


Elle  .répond  à  une  obfervation  du  D,  J.  Jacob.  Bâter  ,  fur  l’ouverture  du  cadavre  d'unç 
femme  morte  d’apopléxie.  JlLla-phyfico-medtca. 


LA  femme  d’un  païfan  âgée  d’environ  40 
ans  ,  avoit  eu  de  fréquens  maux  de  tête 
&  même  quelques  attaques  d’apopléxie,  qu’on 
attribuoit  à  une  affe&ion  hiftérique  ,  fi  bien 
qu’en  17x6  vers  la  lin  du  mois  de  Mai  fe  ren¬ 
dant  à  Altorf  par  des  vallées  fabloneufes ,  on 
la  trouva  morte  fur  le  chemin.  Elle  n’avoit 
pas  été  trop  heureufe  en  ménage  ,  &  fon  mari 
la  traitoit  très-fonvent  fort  mal  ;  c’eft-là  ce 
qui  fit  d’abord  foupçonner  qu’il  l’avoit  lui- 
même  alTaflinée,  d’autant  qu’on  voyoit  du 
fang  s’écouler  de  l’oreille  gauche.  Pour  s?en 
affurcr ,  on  en  fit  l’ouverture.  On  ne  trouva 
à  l’extérieur  aucune  marque  qui  indiquât 
qu’elle  eût  été  mal  traitée.  On  feia  le  crâne  , 
&  il  s’écoula  d’abord  du  côté  gauche  une 
grande  quantité  de  fang  extravafé  en  partie 
entre  la  dure-mere  &  la  pie-mere ,  &  en  par¬ 
tie  plus  profondément  dans  le  yentricule 


gauche  du  cerveau  principalement.  Les  vaifw 
féaux  les  plus  confidérabies  ,  qui  étoient  en 
partie  vuides  &  affaifles,  ne  lailfoient  pas  trop 
voir  l’endroit  où  ils  s’étoient  rompus  ,  finoi* 
qu’il  fe  préfenta  dans  la  faux  un  petit  os  AJ 
fort  près  de  la  future  coronale  ,  inégal  dans 
tous  les  bords ,  pointu  dans  quelques  en¬ 
droits,  qui  fans  doute  ayant  été  dérangé  de 
place  aura  bien  pû  déchirer  &  ouvrir  quelque 
vaiflèau.  Du  refte,  les  traces  des  artères  étoienç 
marquées  profondément  dans  les  os  comme 
on  le  peut  voir  en  a..  Si  bien  que  dans  quelques 
endroits  le  crâne  étoit  percé  (  comme  en  b.  ), 
&  dans  d’autres  il  s’en  falloir  peu  qu’il  ne  le 
fût  (  comme  en  c.  d.)  ;  preuve  certaine  que 
les  forces  intérieures  qui  agiflent  au-dedans 
du  crâne  peuvent  venir  à  la  longue  â  bout  de 
détruire  les  os  mêmes. 
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PREMIER  DISCOURS . 
IDÉE  GENERALE 

DES  PARTIES  SOLIDES 

DU  CORPS  HUMAIN , 

ET  DE  LEUR  PROPORTION. 


CE  que  ce  fl  que  les  Parties  folides.  Quelle  idée  on  pourroit  fe 
former  de  ces  parties,  en  refléchiflant  Jiir  ce  qui  fe  pajfe  dans  les 
corps  animés  pendant  les  diÿérens  états  de  leur  durée .  Quelles  font 
les  Parties  folides.  Elémens  des  Parties  folides.  Comment  elles 
fe  développent .  Leur  proportion . 

a-1™"  |'  E  corps  humain ,  comme  tous  les  corps  animés ,  eft  com-  Ce  <îue  c’cft 
K  pofé  de  parties  folides  de  parties  fluides.  Les  Parties  J0u.^jparcics 
i  folides  font  celles  qui  dans  ces  corps  paroiffent,  relative¬ 
ment  aux  fluides,  garder  conflamment  la  même  fltuation  ; 
ce  font  là  les  feules  qu’on  fe  propoîe  de  décrire  dans  ce  qu’on 
appelle  vulgairement  Anatomie.  De  ce  s  parties ,  eu  égard  à  leurs 
ufages,  les  unes  font  deftinées  aux  mouvemens  &c  aux  fenfations, 

&  les  autres  entretiennent  celles-ci  dans  un  état  convenable  à  ces 
effets. 

Ceft  l'enfemble  de  toutes  ces  parties  qu’il  faut  fe  repréfenter 
pour  juger  de  la  précifion  de  la  nature  dans  leur  nombre ,  leur 
volume ,  leur  proportion ,  leur  figure ,  leur  fïtuation ,  leur  connexion  ; 
tout  y  eft  fl  bien  proportionné  qu’un  filet  de  moins  dans  une  partie 
phangeroit  non  feulement  l’adion  de  cette  partie  ?  foit  par  rapport 
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au  plus  ou  moins  d’intenfité  de  cette  aétion ,  fok  fous  d’autres 
égards,  mais  encore  ce  changement  influeroit  fur  les  fondions  d’au¬ 
tres  parties  qui  font  en  relation  avec  elle.  Quels  font  donc  ces  or¬ 
ganes  ?  quels  font  ces  inftrumens  ? 

La  réflexion  fur  ce  qui  fe  pafle  dans  les  corps  animés  pendant  les 
differens  états  de  leur  durée  ,  peut-elle  donner  quelque  idée  de  la 
compofition  de  ces  corps  ;  Sc  pour  nous  arrêter  à  celui  de  l’homme, 
que  s’y  paffe-t-il  ?  tout  n’y  eft-il  pas  fenfation  &  mouvement  ?  n’y 
voit-on  pas  que  les  diverfes  fenfations  s’opèrent  à  travers  différentes 
parties  du  corps  ?  que  ces  parties  ont  toutes  une  configuration  par¬ 
ticulière,  au  moyen  de  laquelle  ces  fenfations  fe  modifient  &:  fe 
rendent  à  leur  rendez-vous  commun ,  à  la  tête  ?  ne  fuit-il  pas  de 
là,  par  analogie,  qu’il  y  a  dans  la  tête  un  organe  en  relation  d’une 
maniéré  quelconque  avec  tous  ceux-ci? 

N’eft-il  pas  de  même  probable  que  puifque  les  différentes  par¬ 
ties  du  corps  font  mues  dans  un  fi  grand  nombre  de  combinaifons , 
qu’il  feroit  impoffible  de  les  déterminer ,  ôc  qu’elles  le  font  à  vo¬ 
lonté  ?  qu’il  y  a  des  inftrumens  propres  à  ces  mouvemens  ,  &:  qu’il 
y  a  commerce  entre  la  tête  &  ces  parties ,  puifque  fuivant  que  la 
tête  eft  montée,  ces  mouvemens  peuvent  être  foutenus ,  fortifiés, 
ralentis ,  augmentés ,  diminués ,  abolis ,  &c.  ? 

Nous  refpirons  :  ce  mouvement  s’exécute  donc  au  moyen  de 
quelque  inftrument  fitué  dans  la  poitrine  ;  Sc  comme  l’air  qui  entre 
èc  reffort  dans  cette  a&ion  fert  aufli  à  former  la  voix ,  cet  air  paflTe 
donc  à  travers  un  organe  propre  à  le  modifier  de  différentes  ma¬ 
niérés  dans  divers  animaux. 

Les  efpéces  fe  multiplient ,  &:  la  nature  qui  a  choifi  cette  voye 
a  conftruit  pour  cet  effet  des  organes.  Il  fe  produit  donc  de  nou¬ 
velles  efpéces,  elles  croiffent  in fenfiblem ent ,  elles  arrivent  à  un 
point  déterminé  de  grandeur ,  elles  s’affoibliffent ,  elles  fe  détruifenr, 
elles  ceffent,&  la  nature  fçait  encore  dans  tous  ces  changemens 
nous  faire  trouver  la  raifon  de  notre  confervation. 

Ce  font  les  alimens  qui  fourniffent  à  toutes  ces  dé penfes  j  quel¬ 
que  divifés  qu’ils  foient,ils  ne  peuvent  circuler  fous  cette  forme  j 
ils  doivent  être  auparavant  changés  en  fang,  pour  réparer  les  pertes 
qui  fe  font  dans  les  différentes  parties  du  corps.  Ils  paffent  donc 
par  différentes  étamines  ;  après  avoir  été  mâchés ,  ils  defeendent 
par  un  canal  particulier  dans  le  ventre  :  or  comme  ils  y  féjournent, 
ils  doivent  y  être  reçus  dans  un  réfervoir,  de  ce  réfervoir  doit 
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partir  un  canal  par  l’extrémité  duquel  les  excrémens  fortent  du, 
corps  5  c’eft  dans  ce  réfervoir  &:  le  long  de  ce  canal  que  les  alimcns 
doivent  être  exprimés  comme  à  travers  un  linge ,  pour  féparer  la 
partie  liquide  des  parties  groffieres.  De  petits  vaiffeaux  doivent 
outre  cela  s’ouvrir  dans  ce  réfervoir  de  le  long  du  canal  qui  en  part, 
pour  recevoir  la  partie  la  plus  fluide  des  alimens  ;  de  ce  doivent 
être/là  en  général  les  racines  des  corps  animes;  ces  tuyaux  doU 
vent  monter  dans  la  poitrine ,  pour  y  entretenir  la  fource  d’où  s’é¬ 
lancent  les  fluides  qui  arrofent  toutes  les  parties  du  corps. 

Elle  eft  en  effet  dans  la  poitrine  cette  fource  ,  puifque  le  batte¬ 
ment  qui  fc  fent  au  poignet ,  aux  tempes  de  dans  différentes  autres 
parties  du  corps ,  fe  fent  en  même  tems  que  le  coup  de  pifton  fe 
donne  dans  la  poitrine  j  que  ce  mouvement  eft  altéré  dans  toutes 
les  parties ,  s’il  l’eft  dans  la  poitrine  ;  de  qu’enfin  il  ne  produit  pas 
les  mêmes  effets  fur  cette  fource,  s’il  l’eft  Amplement  dans  quel¬ 
ques-unes  de  ces  parties.  Mais  voici  un  autre  phénomène  ;  fi  le 
poignet  eft  ferré ,  on  voit  fur  la  main  les  vaiffeaux  fe  gonfler  ;  ces 
vaiffeaux  ne  battent  point ,  ces  vaiffeaux  paroiflent  fe  remplir  des 
extrémités  des  doigts  vers  le  poignet ,  puifqu’ils  fe  defenflent  à  me- 
fure  que  le  poignet  eft  moins  ferré.  On  obferve  la  même  choie 
dans  les  faignées ,  de  on  voit  conflamment  les  fluides  fe  porter  des 
rameaux  vers  le  tronc  ,  des  extrémités  vers  la  poitrine. 

Il  doit  donc  y  avoir  deux  tuyaux  qui  fe  rendent  à  ce  réfervoir, 
un  par  lequel  les  fluides  en  fortent ,  de  l’autre  par  lequel  ils  y  en¬ 
trent  ;  des  foupapes  à  l’embouchure  de  ces  tuyaux ,  les  unes  fîtuées 
de  maniéré  quelles  laiffent  paffer  les  fluides  du  réfervoir  dans  les 
vaiffeaux  qui  battent ,  de  d’autres  qui  permettent  aux  fluides  rap¬ 
portés  d’entrer  dans  le  réfervoir.  Les  vaiffeaux  qui  battent  doivent 
conféquemment  communiquer  avec  les  veines  ;  c’eft  donc  pat 
l’extrémité  des  premiers  que  doit  fortir  la  vapeur  qui  s’exhale  du 
corps ,  c’eft  par  l’extrémité  des  veines  que  les  differens  fluides  ap¬ 
pliqués  à  la  peau  font  pompés  en  dedans  du  corps ,  c’eft  dans  ces 
vaiffeaux  qu’eft  renfermée  la  matière  de  la  nutrition ,  c’eft  par  eux 
qu’elle  eft  portée  aux  différentes  parties  pour  réparer  les  pertes 
que  caufe  leur  mouvement. 

Ne  fent-on  pas  tout  ceci  jufqu’où  le  raifonnement  peut  con¬ 
duire  ?  Mais  ce  ne  font  là  que  des  idées  préliminaires  pour  entrer 
dans  les  voies  de  la  nature  ;  confultons-la  donc  elle-même. 

Toutes  les  parties  folides  paroiffent  au  premier  coup  d’œil  difle- 
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rentes  les  unes  des  autres  ;  elles  ne  different  néanmoins  que  par  le 
plus  ou  le  moins  de  compofition ,  les  parties  élémentaires  étant  à 
peu  près  les  mêmes  dans  toutes ,  comme  nous  le  ferons  voir  dans 
la  fuite. 

La  méchanique  de  ces  folides  exigeoit  qu’ils  euffent  différentes 
figures ,  qu’ils  Ment  plus  ou  moins  de  réfiftance.  Ces  parties  font 
donc  ou  des  vaiffeaux  qui  renferment  les  humeurs ,  ou  des  inftru- 
mens  faits,  figurés  te  attachés  de  façon  que  leur  ftrudure  fingulicre 
les  rend  propres  à  exécuter  certains  mouvemens  déterminés. 

Quelles  font  Ces  parties  folides  font  en  général  les  Os ,  les  Cartilages ,  les 
lide^artlCS  f°~  Ligantem ,  les  Aponêvrofes  ,  les  Mufcles  ,  les  Tendons  ,  les  Mem¬ 
branes,  le  Cœur,  le  Poulmon,  les  Arteres,  les  Veines,  le  Cerveau, 
les  Nerfs,  les  Glandes  de  toute  efpéce ,  les  Vaiffeaux  fecrétoires  te 
excrétoires,  les  Vaiffeaux  lymphatiques,  les  Veines  ladies,  le  Tiffu 
celhdaire,  la  Peau,  l’ Epiderme,  les  Poils ,  les  Ongles,  tec. 

Ces  inftrumens  font  tous  enchaînés  les  uns  avec  les  autres  d’une 
maniéré  fort  difficile  à  repréfenter  ;  te  quoique  les  uns  paroiffent 
jouer  un  plus  grand  rôle,  te  deftinés  à  des  ufages  plus  nobles  que 
les  autres ,  tous  ces  grands  ufages  périroient  avec  les  inftrumens 
qui  les  produifent,  fi  ces  inftrumens  étoient  ifolés.  Il  y  a  donc  une 
chaîne  aboîument  néceffaire  entre  les  organes  deftinés  aux  fenfa- 
tions ,  les  inftrumens  au  moyen  defquels  s’opèrent  les  mouvemens, 
te  ceux  qui  fervent  à  l’entretien  de  toute  la  machine.  Quelque 
admirables  que  foient  les  parties  miniftrantes ,  tant  par  rapport  à 
leur  conftrudion  qu’eu  égard  à  la  nobleffe  de  leur  fondion ,  leur 
fublime  Architede  n’a  pas  moins  donné  des  preuves  ineonteftables 
de  fa  fageffe  dans  l’arrangement  des  parties  fubordonnées.  Le  cer¬ 
veau,  le  cœur  te  l’eftomac  font  dans  une  telle  intelligence,  que 
l’un  prépare,  l’autre  nourrit,  te  celui-là  porte  par-tout  du  fenti- 
ment.  L’eftomac  où  les  alimens  reçoivent  leur  première  te  prin¬ 
cipale  préparation ,  a  lui-même  befoin  d’être  entretenu  pour  cet 
effet  i  le  cœur  lui  pouffe  du  fang  pour  le  nourrir ,  te  le  cerveau  des 
nerf  pour  l’exciter ,  fans  cela  il  feroit  immobile.  Le  cœur  reçoit 
principalement  de  l’eftomac  ce  qu’il  lui  diftribue  te  aux  autres 
parties  -,  te  quoiqu’il  fe  fourniffe  à  lui-même  fa  nourriture  ,  fans  les 
nerfs  que  lui  pouffent  le  cerveau ,  il  cefferoit  de  fe  mouvoir.  Le 
cerveau  qui  préfide  à  toutes  les  fondions ,  tomberoit  dans  le  néant 
fi  le  cœur  qe  pourvoyoit  à  fes  befoins ,  te  ne  lui  fourniffoit  les  ma¬ 
tériaux  de  fon  grand  œuvre.  Ces  parties  abfolument  dépendantes 
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les  unes  des  autres  >  le  font  non  feulement  par  rapport  à  elles-mê¬ 
mes  mais  encore  par  rapport  à  ce  quelles  produilént.  L’eftomac 
bien  entretenu  par  le  cœur  &:  le  cerveau ,  ne  donneroit  pas  encore 
aux  alimens  la  préparation  nécellaire  fi  d’autres  machines  ne  lui 
verfoient  fans  ceffe  dans  fa  cavité  des  fucs  propres  à  les  difloudre, 
ôz  fi  ces  alimens  n’étoient  broyés  &.  rendus  plus  fufceptibles  de  cette 
difiolution  j  le  fang  ne  feroit  pas  allez  préparé  fi  le  cœur  le  diftri- 
buoit  comme  il  le  tient  de  l’eftomac ,  &,  s’il  ne  le  poulfoit  d’abord 
dans  le  poulmon,  qui  après  lui  avoir  donné  la  préparation  nécef- 
faire,  le  lui  renvoyé  pour  qu’il  lui  en  fournifle  à  lui-même  &  à 
rout  le  corps.  Chaque  partie ,  quelque  petite  quelle  puilfe  être  ,  eft 
donc  elfentielle  pour  l’intégrité  des  fondions  des  plus  grands  infi- 
trumens  5  Sc  le  cerveau  lui-même  qui  ne  paroît  emprunter  du  cœur 
des  fluides  que  pour  les  lui  rendre  par  profufion  &c  aux  autres 
parties ,  après  les  avoir  fpiritualifés ,  ne  s’acquitte  très-probablement 
de  ce  grand  emploi  qu’en  pourvoyant  à  fes  néceflités ,  mais  d’une 
maniéré  fi  imperceptible  qu’elles  ne  peuvent  lui  refufer  la  princi¬ 
pauté  ,  puifque  non  feulement  il  leur  rend  au  centuple  ce  qu’elles 
lui  envoient,  mais  encore  parce  que  fans  paroître  avoir  de  befoins, 
il  les  anime  &  les  fortifie. 

Cette  différence  d’emplois  exigeoit  donc  une  différente  confi- 
tru&ion  dans  ces  parties.  Quelqu’art  &  quelque  fagefle  qu’il  y  eût 
eu  à  conftruire  le  corps  humain  de  léviers  &:  de  cordes,  qui  dans 
leur  enfcmble  deviennent  un  tout  fi  bien  proportionné ,  qu’on  peut 
dire  que  la  nature  produit  les  plus  grands  effets  &c  le  plus  grand 
nombre  d’eflets  avec  le  plus  petit  nombre  poflible  d’inftrumens  ÿ 
cette  machine  fans  nerfs  auroit  été  dépourvue  de  fentiment ,  fans 
vaiffeaux  elle  n’eût  pas  été  entretenue.  C’eût  été  peu  que  la  nature 
eût  conftruit  dans  la  peau  des  tubercules  pour  la  fenfation  du  tou¬ 
cher,  qu’elle  eût  placé  de  femblables  houppes  dans  la  langue  pour 
le  goût,  &  dans  la  membrane  qui  tapifle  le  dedans  des  narines 
pour  l’odorat  ;  quelle  eût  fait  un  globe  compofé  de  différentes 
membranes  appliquées  les  unes  fur  les  autres ,  qui  laiffent  au  milieu 
d’elles  un  efpace  dont  les  parois  font  noirs ,  &:  qui  effc  rempli  d’hu¬ 
meurs  tranfparentes,  figurées  de  maniéré  que  les  objets  extérieurs 
puiffent  fe  peindre  dans  le  fond  de  ce  globe,  comme  on  les  voit 
îe  repréfenter  fur  les  parois  du  mur  dans  la  chambre  obfcure  ;  qu’elle 
eût  garni  ce  globe  de  cordes  propres  à  le  porter  en  tout  fens ,  fi 
elle  n’eut  veillé  à  leur  entretien.  De  quel  avantage  euffent  été  les 
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précautions  quelle  a  prifes  dans  la  ftru&ure  de  toutes  les  pièces 
offeufes  de  l’orëille,  qui  rendent  cet  organe  propre  à  faire  retentir, 
modifier,  diftinguer  les  fons  au  moyen  des  membranes  qui  cou¬ 
vrent  quelques-unes  des  cavités  de  ces  pièces  offeufes  Sc  des  cordes 
qui  meuvent  ces  pièces ,  fi  toutes  ces  parties  n’euffent  été  arrofées 
par  des  vaifieaux  qui  y  portent  les  fucs  propres  à  leur  entretien ,  fi 
les  nerfs  ne  fe  fu fient  rendus  dans  ces  parties. 

Le  cerveau  placé  dans  la  tête  pour  préfider  à  tous  les  organes, 
creufé  Sc  figure  de  façon  qu’il  peut  remplir  les  fondions  aufquelles 
il  eft  deftiné  ,  n’eft  cependant  lui-même  qu’une  mafie  inerte ,  dé¬ 
pouillée  de  fentiment,  molle,  d’une  couleur  d’un  rouge  cendré 
dans  prefque  toute  fa  furface  extérieure ,  Sc  très-blanche  dans  tout 
fon  intérieur.  C’eftdans  fa  partie  rougeâtre,,  dans  cette  efpéce  d’é- 
corce  que  quelques-uns  fuppofent  compofée  de  petites  veflies  auf¬ 
quelles  les  vaifieaux  aboutiflent ,  St  que  d’autres  croyent  compofée 
d’un  lacis  de  petits  canaux  particuliers  au  cerveau,  que  les  vaif- 
feaux  fanguins  qui  dans  ce  dernier  cas  leur  feroient  continus ,  SC 
dans  le  premier  aux  véficules ,  viennent  dépofer  leur  liqueur ,  SC 
pour  l’entretien  du  cerveau  lui-même ,  Sc  pour  fournir  aux  dépen- 
fes  qu’il  fait  dans  tous  les  mouvemens  Sc  dans  toutes  les  fenfations; 
le  fuc  qu’il  y  dépofe  pafie  de  là  dans  la  partie  blanche  qui ,  quoi- 
qu’en  mafie ,  Sc  qu’elle  ne  paroiffe  pas  organifée  dans  bien  des  en¬ 
droits,  eft  néanmoins  continue  aux  filets  blancs  qui  s’en  détachent. 
Ces  filets  qui  font  très-mois  dans  leur  origine,  partent  de  difïérens 
points  pour  converger  Sc  former  des  cordons  qu’on  appelle  nerfs. 
Comme  le  cerveau  eft  environné  dans  toute  fa  furface  d’un  tiflii 
cellulaire  mince ,  continu  à  fa  fubftance ,  qui  foutient  les  vaifieaux 
qui  s’y  rendent ,  ce  tiftii  forme  à  l’extérieur  une  efpéce  de  mem¬ 
brane  qui  environne  les  filets  nerveux  à  très-peu  de  diftance  de  leur 
origine  ;  une  autre  membrane  forte  qui  tapiffe  le  dedans  des  os  du 
crâne,  féparée  du  cerveau,  s’infinue  dans  fes  diverfes  parties,  pour 
les  foutenir  dans,  les  différentes  attitudes  de  la  tête,  environne  aufii 
ccs  cordons  à  leur  fortie  du  crâne  Sc  de  lepine  ;  ces  cordons  ainfi 
garnis ,  s’infînuent  de  là  à  travers  le  tiffu  cellulaire  du  corps  Sc  fe  dé- 
compofent  en  autant  de  filets  qu’il  en  eft  entré  dans  leur  compofi- 
tion ,  pour  fe  diftribuer  dans  toutes  les  parties ,  &  y  porter  le  mou-» 
vernent  Sc  la  fenfation. 

Avec  tout  ceci  la  machine  eût  fenti,  mais  elle  a  des  befoins  :  1$ 
nature  y  a  pourvu,  en  conftruifant  des  inftrumens  propres  à  opérer 
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fur  les  alimens  &  lur  les  humeurs  un  changement  qui  les  rende 
capables  de  s’entretenir  eux-mêmes  &  de  pourvoir  à  l’entretien  des 
autres  »  elle  a  pour  cct  effet, depuis  la  bouche  jufqu’à  l’anus,  étendu 
un  canal  qui,  étroit  d’abord ,  defeend  droit  de  la  bouche  dans  le 
bas-ventre  (  fous  le  nom  d’œfophage  ) ,  à  la  partie  fupérieure  duquel 
il  eft  délaté  en  forme  de  cornemufe ,  où  on  l’appelle  eftomac  ;  puis 
il  devient  étroit ,  forme  differens  contours  dans  cette  capacité  , 
s’élargit ,  forme  d’autres  contours ,  puis  fe  termine  par  l’anus.  Ce 
font  là  les  inteftins ,  qui  font  compofés  de  différentes  membranes  * 
les  unes  capables  de  les  faire  agir  fur  les  parties  qu’elles  renferment, 
les  autres  pour  foutenir  les  orifices  des  canaux  qui  s’y  rendent  ou 
qui  en  partent,  toutes  adoffées  les  unes  aux  autres ,  &  unies  par  un 
tiffu  cellulaire.  C’efl  par  ce  canal  que  paffent  les  alimens  après 
avoir  été  mâchés  dans  la  bouche  pénétrés  de  la  falive  que  dégor¬ 
gent  dans  cette  cavité  des  machines,  des  glandes  propres  à  féparer 
du  fang  cette  humeur.  Et  en  effet ,  de  quels  moyens  plus  fages  pou¬ 
voir  uTer  la  nature  pour  faire  prendre  à  nos  alimens  un  caraélere 
qui  convînt  en  général  à  tous  les  ufages  aufquels  elle  les  defline , 
que  de  les  aflimiler  en  y  verfant  des  humeurs,  qui  non  feulement 
font  analogues  à  celles  qu’elles  doivent  féparer ,  mais  encore  les 
diffolvent  &  les  pénétrent  ?  Ne  nous  fait-elle  pas  voir  que  ce  n’efl 
que  par  des  nuances  imperceptibles  qu’elle  porte  tout  ce  qu’elle  fait 
à  fon  dégré  de  perfection  ?  Elle  a  donc  en  conféquence  placé  dans 
différens  endroits  du  corps  de  petites  vefTies,  de  petites  cellules, 
figurées  de  différentes  maniérés ,  fuivant  les  fins  aufquelles  elle  les 
deftinoit ,  &:  c’eft  à  ces  petits  organes  que  quelques-uns  des  vaif- 
feaux  dans  lefquels  le  cœur  pouffe  toutes  les  humeurs  enfemble, 
vont  aboutir,  pour  y  dépofer  l’humeur,  particulière  qui  s’y  filtre  % 
dans  les  glandes  de  la  bouche ,  la  falive  ;  dans  le  foie  ,  la  bile  ;  dans 
les  reins,  l’urine,  &c. i  fi  bien  que  la  plupart  de  ces  véficules  font 
tantôt  percées  d’un  trou,  tantôt  garnies  d’un  conduit  plus  ou  moins 
long,  fuivant  les  endroits  où  elles  doivent  porter  l’humeur  qui  s’y 
dépofe  :  ici  ces  véficules  font  folitaires ,  là  elles  font  atroupées  ; 
dans  un  endroit  leur  conduit  fe  rend  à  un  réfervoir  commun ,  dans 
un  autre  ces  corfduits  fe  réuniffent  les  uns  aux  autres ,  pour  en  for¬ 
mer  un  plus  confidérable  qui  va  dégorger  dans  le  lieu  de  fa  des¬ 
tination  ,  &c. 

Les  alimens  coulent  donc  le  long  de  l’œfophage  &  fe  rendent 
dans  l’eftomac  où  ils  font  arrofés  par  différens  fucs ,  puis  ils  enfilent 
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la  partie  étroite  du  canal  à  la  fortie  de  l’eftomac,  où  ils  rencontrent 
la  bile  &  un  autre  fuc  qui  fe  dépofe  dans  cet  endroit  par  un  canal 
particulier  qui  y  aboutit. 

Les  alimens  diffous  plus  intimement  par  ce  moyen ,  roulent  tout 
le  long  du  canal ,  aux  parois  duquel  s’abouchent  de  petits  tuyaux 
capillaires  qui  pompent  le  fuc  de  ces  alimens,  tandis  que  la  partie 
la  plus  groffiere  va  rencontrer  l’anus  pour  fortir  du  corps.  Tous  ces 
petits  tuyaux  chargés  de  ce  fuc ,  fe  réunifient  pour  en  former  de 
plus  gros ,  &;  aboutiffent  enfin  à  un  canal  commun  qui  monte  le 
long  de  la  poitrine  pour  aller  dégorger  dans  un  autre  qui  aboutit 
au  cœur  ;  voilà  en  général  ce  qui  arrive  aux  alimens. 

Avant  que  ce  fuc  foit  pouffé  par  le  cœur  dans  les  différentes 
parties  du  corps,  il  doit  ctre  envoyé  dans  le  poulmon  pour  y  être 
plus  intimement  mêlé  avec  le  fang  qu’il  rencontre  dans  le  cœur } 
ç’eft  pour  cet  effet  que  la  nature  a  fabriqué  un  canal  en  partie  car# 
tilagineux,  qui  s’étend  devant  l’œfophage  du  fond  du  gofier  dans 
le  poumon ,  où  il  fe  divife  en  un  très-grand  nombre  de  ramifica¬ 
tions  qui  portent  l’air  jufques  dans  les  plus  petites  cellules  qui  com- 
pofent  le  poulmon ,  6c  auxquelles  aboutiffent  tous  les  vaiffeaux  char¬ 
gés  du  fang  qui  pouffe  le  cœur. 

Le  cœur  fitué  dans  la  poitrine  a  quatre  cavités  garnies  de  fou- 
papes,  placées  de  maniéré  qu  elles  empêchent  les  liqueurs  forties 
par  une  de  ces  cavités,  de  rétrograder  dans  le  cœur  par  le  même 
endroit. 

Il  s’élève  de  deux  de  ces  cavités  deux  gros  vaiffeaux  qui  ont  à 
leur  origine  trois  valvules  demi-circulaires.  Ces  valyules  confidérées 
avec  les  parois  du  vaiffeau  auquel  elles  font  unies ,  reffemblent  à 
trois  panniers  à  pigeons  placés  au-deffus  de  l’orifiçe  de  chacune  de 
ces  cavités,  de  forte  que  le  fang  qui  en  fort  ne  peut  plus  y  retour¬ 
ner,  ou  du  moins  en  très-petite  quantité.  Ce  font  là  les  deux  ar¬ 
tères  qui  portent  le  fang ,  l’une  dans  le  poulmon  pour  y  recevoir  la 
préparation  néceffaire,  au  moyen  de  l’air  que  nous  refpirons,  &  être 
enfuite  rapporté  au  coeur  par  un  autre  canal  j  ce  conduit,  du  pou¬ 
mon  vient  s’ouvrir  dans  une  des  cavités  du  cœur*  le  fang  paffede  là 
dans  une  autre,  6z  en  fort  par  une  artère  qui  le  charie  dans  toutes 
les  autres  parties  du  corps ,  6c  qui  pour  cet  effet  eft  de  même  que  la 
précédente,  garnie  de  trois  valvules  femblables.  Tout  le  fang  pouffé 
dans  toutes  les  parties  du  corps  n’y  eft  point  employé  entièrement 
à  la  nourriture  ou  aux  autres  ufagesj  il  en  retourne  donc  une  partie 

pat 


a  l'étude  du  Corps  hümain.  9 

par  de  vaifleaux  particuliers ,  qui  en  fe  réuniffant  tous  les  uns  aux 
autres ,  forment  les  deux  canaux  principaux  qui  fe  déchargent  dans 
le  cœur.  Ce  ne  font  pas  encore  là  tous  les  vaifleaux.  11  y  a  certains 
corps  glanduleux  defquels  on  a  vu  partir  des  vaifleaux  tranfparens, 
tant  par  rapport  à  ce  que  leurs  parois  font  minces,  que  par  rap¬ 
port  aux  humeurs  qu’ils  charient  ;  ces  vaifleaux  paroifîent  fe  ren¬ 
dre  dans  le  canal  qui  porte  le  fuc  exprimé  des  alimcns ,  pour  le 
délayer  le  rendre  plus  coulant  :  ce  font  là  des  Veines  Lymphati¬ 
ques.  Voilà  en  général  comme  le  cerveau  6c  toutes  les  autres  parties 
font  entretenues.  Paflons  préfentement  à  l’examen  des  parties  qui 
exécutent  les  differens  mouvemens  du  corps. 

Les  Os  font  les  parties  les  plus  dures  &  les  plus  compactes  des 
corps  animés  :  ce  font  eux  qui  donnent  la  figure  à  ces  corps;  ce  font 
des  efpéces  de  léviers  mobiles  les  uns  fur  les  autres,  dans  un  nom¬ 
bre  inaflignable  de  combinaifons.  Les  os  qui  réfiftent  à  toutes  6c  qui 
ibutiennent  toutes  les  autres  parties,  ont  en  conféquence  différentes 
formes.  Tous  confiderés  enfemble  par  rapport  à  leurs  trois  dimen- 
flons,  les  uns  font  plus  longs  ,  les  autres  plus  larges  ;  dans  d’autres, 
ces  trois  dimenflons  font  prefque  aufli  fenfibles  les  unes  que  les 
autres.  Les  os  font  plus  ou  moins  foîides,  plus  ou  moins  compa&s, 
fuivant  les  plus  ou  moins  grands  efforts  qu’ils  ont  à  fupporter  ;  ils 
ont  des  éminences,  les  unes  au  moyen  defquelles  ils  font  articulés 
enfemble,  6c  d’autres  qui  donnent  attache  à  différentes  parties 
molles.  Ils  ont  des  cavités,  6c  de  ces  cavités  les  unes  fervent  à  leurs 
articulations ,  dans  d’autres  s’infinuent  différentes  parties  molles , 
des  vaifleaux ,  des  tendons  ,  6cc.  Quelques-uns  de  ces  os  font  creux 
dans  leur  milieu,  comme  tous  les  os  longs;  les  os  plats,  les  os  donc 
les  trois  dimenflons  font  à  peu  près  égales,  &  les  os  longs  dans 
leurs  extrémités  font  fpongieux.  Les  cellules  de  ce  tiffu  fpongieux 
6c  les  cavités  intérieures  des  os,  traverfées  par  une  infinité  de  pe¬ 
tits  filets  ofifeux  qui  forment  un  refeau  ,  font  remplies  d’une  efpéce 
d’huile,  ou  de  ce  qu’on  appelle  la  moelle.  Les  aires  des  cellules  6c 
du  refeau  font  tapiflées  d’une  membrane  qui  forme  dans  chaque 
cellule  une  efpéce  de  petite  veflie  qui  communique  avec  les  autres, 
de  maniéré  que  s’il  êtoit  poflibîe  de  féparer  toutes  enfemble  ces  vefi- 
cuîes,  elles  fe  trouveroient  difpofées  en  grappe ,  à  peu  près  comme 
le  raifin.  C’eft  dans  ces  veflcules  que  les  vaifleaux  qui  fe  rendent  6C 
fie  diftribuent  fur  la  furface  des  os  dans  la  membrane  (  le  période  ) 
qui  les  environne  ,  vont  dépofer  la  moelle  qu’elles  renferment. 

J.  Difcours,  *  B 
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Il  eft  une  autre  efpéce  d’os  qui  garniffent  chaque  mâchoire ,  ce  fonc 
les  dents ,  dont  la  figure  différente  indique  affez  les  divers  ufages. 

Les  extrémités  des  os ,  mues  les  unes  fur  les  autres ,  fe  feraient 
néceffairement  ufées  à  la  fuite  des  frottemens  réitérés  aufquds  elles 
font  expofées.  La  nature  y  a  pourvu  ;  elle  a  garni  ces  extrémités 
de  cartilages,  qui  font  des  parties  folides ,  élafliques  ,  blanches 
comme  de  la  nacre  de  perle  ,  &  moins  compactes  que  les  os.  Ces  car¬ 
tilages  ont  encore  d’autres  ufages  ;  ils  fervent  à  donner  la  forme 
à  certaines  parties ,  au  nez ,  à  l’oreille  externe,  ôcc. ,  fans  les  priver 
de  leur  mobilité. 

C’eût  été  peu  que  les  extrémités  des  os  euflent  été  garnies  de 
cartilages ,  le  mouvement  détruit  tout  :  il  fe  trouve  donc  entre  ces 
extrémités  une  humeur  femblable  à  du  blanc  d’œuf,  jaunâtre ,  fé- 
parée  par  des  glandes  placées  dans  ces  endroits  ;  c’eft  là  la  Syno - 
vie  :  6c  ce  font  les  Glandes  Synoviales  qui  la  filtrent.  Pour 
que  cette  humeur  ne  s’écarte  point  de  ces  extrémités ,  çes  glandes, 
ces  inftrumens  font  environnes  d’une  bande  qui  s’attache  au  bouc 
des  os  articulés  enfemble  ;  ce  font  là  les  Membranes  capfulaires . 
Ces  membranes  qui  font  en  aufïi  grand  nombre  qu’il  y  a  d’articu-* 
lations  mobiles ,  non  feulement  contiennent  les  os ,  mais  elles  em¬ 
pêchent  encore  la  fynovie  de  fortir  de  l’articulation.  Quoiqu’elles 
foient  percées  par  quelques  vaiffeaux  qui  fe  rendent  aux  glandes 
fynoviales  ,  un  tifîii  cellulaire  rempli  de  graiffe  environne  ces 
vaiffeaux ,  de  maniéré  qu’il  bouche  les  fentes  par  lefquelles  ils 
partent  5  elles  font  fortifiées  par  des  filets  très-forts ,  plus  ou  moins 
nombreux ,  6c  proportionnés  au  mouvement  6c  à  l’étendue  de  cha¬ 
que  articulation.  Ces  filets  blancs  s’uniflent  quelquefois  parallè¬ 
lement  ,  s’entrecroifent  6c  s’entrelacent  dans  d’autres  endroits  pour 
former  des  cordons  ;  ces  cordons  fortifient  encore  les  articulations, 
6c  s’attachent  aux  extrémités  articulées  des  os  ;  ce  font  ces  parties 
qu’on  nomme  ligamens  ;  6c  quoiqu’en  général  on  donne  ce  nom  à 
toutes  les  parties  qui  en  attachent  6c  qui  en  foutiennent  d’autres , 
il  efl:  plus  particulier  à  ceux  des  articulations. 

Les  Os  ainfi  affemblés  6c  unis,  font  mus  en  différens  fens  par  les 
mufcles  qui  s’y  attachent. 

Les  Muscles  font  des  paquets  de  filets  de  couleur  cCun  rouge 
de  fang  (  foncée  dans  un  endroit ,  pâle  dans  un  autre)  ,  tantôt  minces , 
tantôt  épais,  qui  s'étendent  d’un  endroit  ou  ils  s’ attachent,  à  un  autre 
oit  ils  fe  terminent. 
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■Quelques-uns  font  le  cour  de  certaines  parties,  de  la  bouche, 
,de  l’anus ,  &cc.  paroiffent  circulaires.  Les  paquets  mufculaires 
Ce  difperfent  autour  de  certaines  parties ,  de  l’eftomac ,  des  intef- 
:tins,  de  la  veffie ,  Sec.,  &  dans  ce  cas  on  ne  regarde  point  l’affem- 
Liage  de  ces.  paquets  comme  des  Mufcles ,  mais  fimplement  comme 
des  Membranes  mufculaires . 

On  obferve  dans  l’étendue  des  Mufcles  une  partie  d'un  blanc 
éclatant  glacé  de  bleu  9  par  laquelle  ils  fie  terminent ,  qui  de  même 
queux  ejl  compofée  de  filets  étroitement  unis on  donne  à  cette 
partie  le  nom  de  Tendon. 

Les  Tendons  étant  compofés  de  fibres  qui  paroiffent  continues 
à  celles  des  mufcles ,  &  d’autant  plus  confidérables  que  le  mufcle 
fupporte  de  plus  grands  efforts  dans  l’endroit  où  ils  fe  trouvent  ; 
on  fent  facilement  que  l’extrémité  d’un  mufcle  peut  être  très-ten- 
4ineufe,  tandis  que  l’extrémité  correfpondante  de  tout  autre  muf- 
cle  ne  le  paroîtra  prefque  point,  puifque  toutes  les  extrémités  des 
mufcles  font  toutes  plus  ou  moins  tendineufes.  Par  la  même  raifon 
on  ne  fera  pas  étonné  de  voir  ces  tendons  moins  confidérables  dans 
les  jeunes  fujets  que  dans  les  adultes  >  des  fibres  qui  compofent  ces 
tendons  les  unes  partir  de  plus  haut  du  mufcle ,  les  autres  plus  bas  ; 
les  Mufcles  quelquefois  tendineux  dans  le  milieu ,  ou  comme  en¬ 
trecoupés  de  Tendons  courts  dans  différens  endroits  ;  tout  cela  étant 
proportionnel  aux  plus  ou  moins  grands  efforts  du  Mufcle  :  de  forte 
qu’il  pourroit  arriver  qu’un  mufcle  qui  n’eft  pas  ordinairement  ten¬ 
dineux  dans  un  endroit,  le  devînt  dans  la  fuite,  la  partie  qu’il  dirige 
venant  à  changer  d’attitude  &  à  être  mue  dans  un  autre  fens  ;  d’où 
nous  concluons  que  par-tout  où  fe  trouvent  des  tendons,  que  c’efi:  un 
figne  qu’il  y  a  plus  d’effort,  de  frottement,  de  compreffion  dans  cette 
partie  du  mufcle  que  par-tout  ailleurs.  Les  filets  des  tendons  entre¬ 
lacés  les  uns  avec  les  autres ,  paroiffent  comme  s’épanouir  dans 
quelques  endroits  pour  couvrir  fortifier  les  mufcles,  on  donne 
le  nom  d’ApoNEVROSE  à  ces  fortes  d’expenfions  membraneufes. 

Les  fibres  mufculaires  qui  fe  préfentent  naturellement  dans  la 
première  infpedion  des  mufcles,  Sc  qu’on  peut  décompofer  en  filets 
d’une  petiteffe  infinie,  comme  nous  le  ferons  voir  lorfque  nous 
traiterons  de  la  ftrudure  de  ces  parties ,  font  donc  comme  autant 
de  petits  paquets  compofés  de  ces  petits  filets  ,  tous  unis  enfemble 
par  un  tifTu  fin  &:  femblable  à  celui  d’une  toile  d’araignée  à  travers 
laquelle  les  filets  auroient  été  lardés  5  ces  paquets  font  plus  ou, 
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moins  nombreux  dans  chaque  Mufcle,  fuivant  que  le  Mufcle  eft 
plus  gros  ou  plus  grand  -,  ils  font  placés  plus  ou  moins  près  les  uns 
des  autres,  fi  bien  qu'on  voit  dans  certains  Mufcles  ces  paquets- 
approchés  dans  une  extrémité ,  tandis  qu’ils  s’épanouifFent  en  forme 
d’éventail  dans  l’autre ,  &  qu’ils  paroiffent  divifés  en  différen¬ 
tes  portions  dans  quelques  autres.  Ces  paquets  fe  trouvent  dans 
quelques  endroits  difpofés  en  forme  de  barbe  de  plume fur  une 
efpéce  de  ligne  tendineufe  qui  s’obferve  dans  leur  milieu  ;  tantôt 
ces  paquets  font  comme  parallèles,  tantôt  plus  ou  moins  conver¬ 
gens  d’un  côté  &:  divergens  de  l’autre ,  tantôt  ils  s’approchent  par 
leurs  deux  extrémités  en  forme  d’anneau,  fans  être  néanmoins  en¬ 
trelacés  comme  les  filets  d’une  toile.  De  ces  paquets  d’un  même 
Mufcle,  les  uns  font  plus  courts ,  d’autres  plus  longs.  Les  Mufcles 
affectent  par  ce  moyen  différentes  formes  &  différentes  figures  * 
auffi  les  uns  font-ils  plats  ou  annulaires  (  les  fphinCters  )  ,  d’autres 
oblongs ,  ceux-ci  fimples,  ceux-là  compofés,  ici  ronds,  les  uns 
dentelés  dans  une  de  leurs  extrémités,  d’autres  font  arrondis. 

La  nature  tendant  toujours  à  produire  les  plus  grands  effets,  &un 
plus  grand  nombre  d’effets,  avec  le  plus  petit  nombre  poffible  d’in  fi- 
trumens  ,  on  ne  fera  pas  furpris  de  voir  les  mufcles  couchés  les  uns* 
fur  les  autres ,  Sc  plus  ou  moins  cachés  les  uns  par  les  autres  5  d’en 
voir  quelques-uns  fe  terminer  à  des  parties  molles  y  d’autres  à  des 
parties  dures  j  ceux-ci  attachés  par  chacune  de  leurs  extrémités  à 
une  feule  partie ,  ceux-là  inférés  d’un  côté  à  une  feule  partie ,  8c 
de  l’autre  à  plusieurs  ou  à  divers  endroits  de  la  même  partie  -,  de  ce- 
que  les  uns  s’étendent  directement ,  d’autres  fe  courbent  autour  de 
certaines  parties,  ou  font  retenues  dans  cette  courbure  par  un  anneau,, 
une  membrane ,  &rc.  >  de  ce  que  ceux-ci  paffent  fur  plufieurs  parties 
mobiles  pour  aller  s’inférer  à  quelques  autres  au-delà ,  ceux-là  s’at¬ 
tachent  Amplement  à  deux  parties  unies  immédiatement  enfemble,, 
mobiles  l’une  fur  l’autre  ;  &:  ainfi  d’un  grand  nombre  de  pn> 
priétés  qui  font  ou  particulières  à  ces  mufcles,  ou  communes  à  tous,, 
&que  l’on  connoîtra  facilement  dans Thiffoire  particulière  de  cha¬ 
que  mufcle ,  &cc. 

Tels  font  les  léviers  &  les  cordes  qui  fervent  a  mouvoir  les  corps, 
animés.  D’autres  parties  concourent  à  leur  reproduction.  Le  réfer- 
voir  dans  lequel  tout  l’ouvrage  de  la  génération  eft  mis  en  dépôt  , 
les  iffues  qui  aboutiffent  à  ce  réfervoir  ,  les  glandes,  les  vaiffeauxy 
la  tiffure,  la  conformation  des  parties  qui  doivent  y  porter  I3, 
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matière  propre  à  ce  grand  œuvre  ,  l’affemblage  de  tous  les  infiru- 
mens  employés  à  la  fecrécion  de  cette  matière ,  tout  cet  appareil 
nous  fait  allez  voir  quels  font  les  moyens  dont  la  nature  fe  fertr 
pour  la  génération ,.  fans  nous  éclairer  davantage  fur  la  maniéré 
dont  elle  le  fait. 

Toutes  les  parties  dont  nous  avons  parlé  jufqu  a  préfent  font  enchaî¬ 
nées  les  unes  avec  les  autres  par  le  moyen  d’un  Tiffu  cellulaire  compofé 
de  petits  filets  &  de  lames  blanchâtres,  déliées,  très-fines  Sc  tranfparen- 
tes,  qui  entrecoupent  différens  efpaces  qu’on  nomme  cellules.  Ces  cel¬ 
lules  n’ont  pas  de  grandeur  ni  de  forme  confiante,  &;  quoiqu’il  y  en  ait 
quelques-unes  qui  paroiffent  cubiques,  il  en  efi néanmoins  un  grand 
nombre  d’autres  d’une  forme  fi  irrégulière  qu’on  peut  dire  en  général 
quelles  font  des  poliedres  concaves  &:  irréguliers  ;  d’où  il  réfulte  que 
fi  on  fuppofe  pour  un  inftant  tout  le  corps  compofé  de  ce  tiffu  donc 
les  cellules  communiquent  toutes  les  unes  avec  les  autres  ;  les  fibres 
longues  qui  entrent  dans  la  compofition  de  chaque  partie  (  des 
mufcles,  des  ligamens,  &e.  )  marcher  à  travers  ce  tiffu  pour  for¬ 
mer  chacune  de  ces  parties  ;  la  fubftance  particulière  de  chaque 
glande,  celle  des  os  &  des  cartilages , fe  dépofer  dans  ces  cellules 
pour  former  les  glandes  &  les  os  comme  ils  font;  les  efpaces  libres 
qui  s’obfervent  dans  les  vaiffeaux ,  la  tête ,  la  poitrine  &;  le  bas- 
ventre  où  les  parties  paroiffent  dégagées  les  unes  des  autres  ;  toutes 
ces  parties  couvertes  de  la  peau ,  qui  n’eft  elle-même  qu’un  tiffu 
plus  ferré  Sc  continu  au  tiffu  cellulaire  ;  l’on  aura  une  idée  affez 
exaéte  de  la  difpofition  Sc  de  l’arrangement  refpe&if  de  toutes  les 
parties  du  corps  humain, 

C’efi  en  les  confidérant  toutes  fous  ce  point  de  vue  général  qu’il  EîeWs  ab 
ne  paroît  y  avoir  que  deux  formes  de  parties  folides  qui  entrent  Parties  &£• 
dans  la  compofition  de  chacune. d’elles  en  particulier  ;  fçavoir,  i  °*  dcs* 
des  filets  qu’on  appelle  Fibres  ,  &:  dont  on  diftingue  de  deux  ef- 
péces ,  de  longues  y  c’efi-à-dire  dont  la  longueur  ejl  dans  un  très ■* 
grand  rapport  avec  les  autres  dimenfions  ;  ôc  de  planes ,  dont  deux 
dimenfions  font  bien  plus  fenfibles  que  la  troifiéme.  z°.  Une  Concré¬ 
tion  particulière  aux  os,  aux  cartilages,  aux  glandes,  qui  conftitue 
la  nature  particulière  de  chacune  de  ces  parties.  C’efien  comparant 
ces  mêmes  parties  les  unes  avec  les  autres,  que  les  Anatomifies  fa 
font  affurés quelles  étoient  toutes  ainfi  tiffues.  Les  différens  moyens- 
qu’ils  ont  employé  pour  ces  fortes  de  recherches  font  une  diffeaioiÿ 
çxade  fubtile  de  chacune  de  ces  parties  j  ils  ont  eu  recours  aux 
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microfcopes;  ils  ont  fait  macerer,  infufer ,  bouillir  ces  parties  avec 
différentes  liqueurs  ;  ils  en  ont  fait  l’analyfe  chimique  j  ce  font  là  les 
moyens  qui  leur  ont  fervi  à  découvrir  ce  qu’ils  appellent  lesElémens 
ou  les  plus  petites  parcelles  dont  chaque  partie  folide  eft  compofée. 

On  obferve  des  fibres  longues  dans  les  mufcles,dans  les  liga- 
mens ,  les  arteres ,  les  veines ,  les  nerfs  ;  les  planes  forment  le  tiffu 
cellulaire ,  fi  bien  que  toutes  les  parties  des  corps  animés  paroifi- 
fent  toutes  formées  de  ces  deux  genres  de  fibres  6c  de  ces  concré¬ 
tions  j  des  fibres  longues  pour  donner  une  diredion  déterminée  > 
des  fibres  planes  pour  les  lier  6c  les  enchaîner  les  unes  avec  les  au¬ 
tres  ;  des  concrétions  pour  en  rendre  quelques-unes  propres  à  des 
ufages  particuliers.  Si  on  brûle  toutes  ces  parties  ou  qu’on  les  ex- 
pofe  pendant  long-tems  à  la  pourriture,  on  découvre  qu’outre 
toutes  les  autres  parties,  l’air,  l’eau,  Sec.  qui  entrent  dans  leur 
compofition ,  elles  en  ont  une  grande  quantité  de  terreufes ,  qui 
font  toutes  unies  les  unes  avec  les  autres  par  une  efpéce  de  colle 
femblable  à  du  blanc  d’œuf,  qui  s’unit  intimement  avec  elles ,  8C 
en  forme  les  fibres  6c  toutes  les  diverfes  particules  élémentaires 
que  les  Anatomifles  obfervent  dans  différentes  parties  des  corps 
animés. 

De  l’affemblage  de  ces  parties  la  nature  forme  un  tout  dans  le-! 
quel  elle  obferve  une  proportion  qui  a  du  rapport  avec  celle  qu’elle 
garde  dans  chacune  des  parties  qui  forment  ce  tout.  L’art  fécond© 
du  goût,  fondé  fur  une  efpéce  d’harmonie  qui  doit  régner  dans 
les  différentes  parties  d’un  tout,  pour  qu’on  puifle  le  regarder 
comme  beau ,  a  fait  de  vains  efforts  pour  l’affujettir  à  une  propor¬ 
tion  confiante  6c  déterminée  ;  la  nature  moins  occupée  du  coup 
d’œil  que  de  toutes  les  vues  qu’elle  a  à  remplir,  garde  toujours  des 
proportions  confiantes  dans  le  nombre  inafiignable  de  combinaifons 
d’effets  qui  la  peuvent  conduire  à  fon  but  *,  6c  lors  même  que  nous 
la  croyons  défigurée ,  c’efl  alors  qu’elle  donne  de  plus  grandes 
preuves  de  fes  reffources  pour  rétablir  entre  ces  parties  défigurées 
une  proportion  6c  des  accords  qui  n’en  font  pas  moins  beaux,  quoi* 
que  nous  ne  puifïions  les  fentir. 

En  effet ,  c’efl  entre  des  parties  animées  jufques  dans  leurs  plus 
petits  élémens ,  que  la  nature  garde  fes  proportions.  Les  forces  qui 
agiffent  tant  à  l’extérieur  que  dans  l’intérieur  des  corps  animés 
dans  le  tems  que  les  parties  folides  de  ces  corps ,  molles  comme  de 
la  cire  ,  font  fufceptibles  de  diverfes  imprefïions,  leur  peqvenç. 
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donc  faire  prendre  differentes  formes  >fuivanc  que  les  forces  inté¬ 
rieures  feront  plus  ou  moins  contrebalancées  par  les  extérieures.  Il 
eft  d’ailleurs  des  formes  qui  fans  que  la  nature  foit  troublée  en  rien 
dans  fes  vues ,  font  des  réfultats  néedfaires  des  forces  quelle  exerce- 
pour  parvenir  à  fes  fins  y  Sc  c’eft;  dans  ce  cas  où  l’art  des  proportions, 
en  appercevroit  furement  de  fort  belles  s’il  étoit  affez  habile  pour 
les  faifir  j  car  c’eft:  là  ce  qu’on  peut  appeller  la  belle  nature ,  lorfque- 
fans  être  détournée  elle  a  produit  tout  l’effet  quelle  devoit  pro¬ 
duire» 

C’eft  donc  fans  doute  pour  ne  l’avoir  pas  encore  affez  fuivie  dans 
toutes  fes  démarches ,  pour  ne  l’avoir  pas  copiée  d’affez  près ,  que 
fart  n*a  encore  trouvé  qu’un  petit  nombre  de  mefures  au  (quelles 
il  prétend  affujettir  toutes  les  nuances  inafîlgnables  de  proportion 
que  la  nature  obferve  entre  les  parties  folides  &  les  parties  fluides 
des  corps  animés  dans  la  nuance  imperceptible  de  grandeur  par 
laquelle  ils  paffent  de  leur  commencement  à  leur  fin.  Suivons  d’a- 
l>ord  la  nature  dans  fes  proportions,  puis  nous  paflerons  à  cdle& 
aufquelles  l’art  a  afïèrvi  notre  goût. 

Sans  nous  arrêter  ici  aux  différentes  hypothefes  que  fefprit  hu¬ 
main  plus  ou  moins  appuyé  de  faits,  a  imaginé  pour  expliquer 
les  principes  du  développement  des  corps  animés ,  remontons  à  la 
forme  du  corps  humain  la  plus  petite  que  les  yeux  les  mieux  ha¬ 
bitués  à  obferver  ayent  pu  appercevoir  ;  voici  ce  que  nous  appren¬ 
nent  leurs  obfervations. 

Les  Anatomiftes  ont  vu  que  trois  ou  quatre  jours  après  la  con¬ 
ception  il  y  a  dans  la  matrice  une  bulle  ovale ,  Sc  que  fept  jour& 
après  la  conception  on  peut  difiinguer  à  l’œil  fimple  les  premiers 
îinéamens  du  fœtus.  Ces  linéamens  néanmoins  ne  paroiuent  être 
qu’  une  maffe  d’une  gelée  prefque  tranfparente,  qui  a  déjà  quelque 
folidité ,  àc  dans  laquelle  on  reconnoît  la  tête  §£  le  tronc.  Quinze 


EXPLICATION  DE  LA  PREMIERE  PLANCHE. 


Les  figures  i,  t ,  3,4,  5,  6, 7,  S,  10,11, 
font  de  Ruysch  ;  la  9  ,  u,  14,  de  Bidloo  ; 
la  13  ,.14,  du  Commerce  Littéraire  de  Nu¬ 
remberg.  Elles  repréfentent  des  fœtus  de  diffe¬ 
rens  ages.  La  première  ,  des  œufs  rendus  trois 
ou  quatre  jours  après  la  conception.  Les  fui- 
▼antes  2  ,.3  ,  4,  5  ,  <î  ,  7,  8  ,  des  embryons 
ïendus  à  differens  termes  ,  mais  qui  ne  font 
point  déterminés  par  Ruysch.  La  9  ,  io,  it, 
jaes  fœtus,  doue  celui  indiqué  dans  la  neu¬ 


vième  figure  avoir  quarante  jours,  comme 
nous  l’apprend  Bidloo.  La  1 2  ,  deux  mois  8c 
demi  ;  la  1 3  ,  trois  mois  ;  la  14 ,  trois  mois  8c 
demi  environ  ;  la  1 5 ,  environ  quatre  mois. 

La'  fécondé  planche  repréfente  un  fœtus 
d’environ  fïxmois,  c’eft  de  Ruysch. 

La  troifiéme  planche  fait  voir  un  fœtus  au¬ 
quel  Bidloo  donne  huit  moi»  après  la  con» 
cêption. 
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jours  apres  l’on  commence  à  bien  distinguer  la  tête  5c  a  reconnoître 
les  traits  les  plus  apparens  du  vifage  ;  le  nez  n’eft  encore  qu’un 
petit  filet  prééminent  6c  perpendiculaire  à  une  ligne  qui  indique 
la  réparation  des  lèvres  ;  on  voit  deux  points  noirs  à  la  place  des 
yeux  j  deux  petits  trous  à  celle  des  oreilles  ;  aux  deux  côtés  de  la 
partie  fupérieure  du  tronc  de  petites  protubérances,  qui  font  les 
premières  ébauches  des  bras  6c  des  jambes.  Au  bout  de  trois  femai-- 
nés  le  corps  du  fœtus  s’eft  un  peu  augmenté ,  les  bras  5c  les  jambes, 
les  mains  6c  les  pieds  s’apperçoivent.  L’accroiSfement  des  bras  eft 
plus  prompt  que  celui  des  jambes,  6c  les  doigts  des  mains  fe  fé-i 
parent  plutôt  que  ceux  des  pieds. 

A  un  mois  le  fœtus  a  plus  de  longueur ,  la  figure  humaine  ell 
décidée ,  toutes  les  parties  de  la  face  font  déjà  reçonnoiffables ,  le 
corps  eft  deSfiné.  Les  hanches  5c  le  ventre  font  élevés ,  les  membres 
font  formés i  les  doigts  des  pieds  ôc  des  mains  font  féparés  les  uns 
des  autres ,  les  vifeeres  font  déjà  marqués  par  des  fibres  pelotonnées» 
A  Six  femaines  le  fœtus  eft  plus  long  j  la  figure  humaine  com* 
mence  à  fe  perfectionner ,  la  tête  eft  feulement,  proportion  gardée, 
plus  grolTe  que  les  autres  parties  du  corps.  A  deux  mois  il  eft  plus 
long,  6c  encore  plus  à  trois,  6c  il  pefe  davantage.  Quatre  mois  65 
demi  après  la  conception ,  toutes  les  parties  de  fon  corps  font  ft 
fort  augmentées  qu’on  les  distingue  parfaitement  les  unes  des  autres, 
les  ongles  même  paroiSfent  aux  doigts  des  pieds  6c  des  mains.  Il  va 
toujours  en  augmentant  de  plus  en  plus  juSqu’à  neuf  mois  ,  fans 
qu’il  foit  poflible  de  déterminer  au  jufte  l’épaiSTeur  ni  la  longueur 
de  fes  parties.  Tout  ce  qu’il  y  a  de  certain,  c’eft  que  le  fœtus  croît 
de  plus  en  plus  en  longueur  tant  qu’il  eft  dans  le  fein  dé  la  mere , 
j8c  qu’après  la  naiftance  il  croît  beaucoup  plus  dans  les  premières, 
années  que  dans  les  fuivantes  jufqu’à  l’âge  de  puberté. 

Voila  en  général  ce  que  des  obfervations  qui  n’ont  pas  encore 
été  fuiviés  d  aftez  près ,  nous  ont  appris  à  ce  fujet,  V oy.  les  plan* 
ches  I.  IL  III.  .  :  "'p 

Du  refte,  on  n’a  rien  obfervé  de  parfaitement  exaét  dans  le 
détail  des  proportions  du  corps  humain ,  tant  du  fœtus  que  de 
l’adulte.  Non  feulement  les  mêmes  parties  du  corps  n’ont  pas  les 
mêmes  dimensions  proportionnelles  dans  deux  perfonnes  différentes, 
mais  fouvent  dans  la  même  perfonne  une  partie  n’eft  pas  exaCfce^ 
ment  Semblable  à  la  partie  correfpondante.  On  a  vu  des  fœtus  I 
£erme  de  vingt- deux  pouces  de  longueur,  d’autres  n’en  avoient  que 
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douze  5  il  s’eft  trouvé  des  adultes  de  huit  pieds ,  d’autres  n’en  avoient 
que  quatre. 

Dans  l’enfance  les  parties  fupérieures  font  plus  grandes  que  les 
parties  inférieures;  les  cuilfes  &:  les  jambes  ne  font  pas  à  beaucoup 
près  la  moitié  de  la  longueur  du  corps  ;  à  mefure  que  l’enfant  avance 
en  âge,  les  parties  inférieures  prennent  plus  d’accroilfcment  que  les 
fupérieures  ,  5c  lorfque  l’accroifTement  de  tout  le  corps  eft  entière¬ 
ment  achevé,  les  cuifles  5c  i es  jambes  font  à  peu  près  la  moitié  de 
la  hauteur  du  corps. 

Dans  les  femmes  la  partie  antérieure  de  la  poitrine  eft  plus  éle¬ 
vée  que  dans  les  hommes,  enforte  qu’ordinairement  la  capacité 
de  la  poitrine  formée  par  les  côtes,  a  plus  depaiffeur  dans  les  fem¬ 
mes  5c  plus  de  largeur  dans  les  hommes,  proportionnellement  au 
refte  du  corps.  Les  hanches  des  femmes  font  aufîi  beaucoup  plus 
groffes ,  parce  que  les  os  des  hanches  5c  ceux  qui  y  font  joints  5c 
qui  compofent  enfemble  cette  capacité  qu’on  appelle  le  baffin , 
font  plus  larges  qu’ils  ne  le  font  dans  les  hommes. 

Tout  ceci  dépend  de  la  maniéré  dont  s’y  prend  la  nature  dans 
le  développement  qu'elle  fe  propofe  de  ces  parties  pour  remplir 
fes  vues  ;  5c  toutes  les  obfervations  que  l’on  a  faites  fur  les  chan- 
gemens  qui  arrivent  aux  parties  de  leur  commencement  à  leur  fin , 
quoique  vagues  5c  variées  au  point  quelles  paroiftent  ne  donner 
aucun  réfultat  précis ,  s’accordent  néanmoins  toutes  en  ceci  ;  qua 
le  fœtus  dans  le  fein  de  fa  mere,  croît  toujours  de  plus  en  plus 
jufq  ü’au  moment  de  la  naiffance  ;  que  l’enfant  au  contraire  croît 
toujours  de  moins  en  moins  jufqu’à  l’âge  de  puberté ,  ou  la  nature 
femble  faire  de  nouveaux  efforts  pour  porter  fon  ouvrage  à  fon 
dernier  degré  de  perfeition  ,  5c  l’y  conferver  jufqu’à  ce  que  toutes 
les  parties  devenant  plus  dures ,  plus  folides ,  elles  fe  refferrent ,  fe 
retirent ,  leur  mouvement  fe  ralentiffe  peu  à  peu ,  5c  qu’il  ceffe. 

Voilà  le  tableau  général  des  différens  dégrés  de  grandeur  par  le¬ 
quel  les  parties  du  corps  humain  paflent  naturellement.  L’art  admi¬ 
rable  qui  a  fçu  depuis  long-tems  fi  bien  copier  la  belle  nature, 
que  les  Statues  des  Anciens  font  encore  regardées  de  110s  jours 
comme  la  repréfentation  la  plus  parfaite  du  corps  humain»  le Def- 
fein  qu?ont  fait  naîcre  le  fentiment  5c  le  goût ,  ne  pourroit-il  pas 
encore  porter  fes  vûes  plus  loin ,  fi  à  l’étude  qu’il  fait  des  maftes 
des  corps  animés ,  il  joignoit  encore  celle  de  leur  œconomie  ? 

Ne  pourroit-on  pas  encore  par  des  mefures  actuellement  prifes 
L  D  if  cours*  C 
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fur  un  grand  nombre  de  fujets  bien  conformés  8c  d’un  même  âge, 
trouver  moyen  de  remplir  le  vuide  imuienfe  de  proportions  8c  de 
caraéteres  dont  les  plus  grands  Statuaires  conviennent  eux-mêmes 
qu’ils  n’ont  pas  encore  de  modèles  î  La  nature  humaine  eft  fi  inté- 
reffante  que  coures  les  nuances  que  l’art  pourroit  faifir  dans  le  corps 
humain  ne  pourroient  qu’être  agréables  8c  utiles. 

Ne  paroîcra-t’il  pas  fingulier  que  tous  les  grands  Statuaires  con¬ 
viennent  tous  de  la  beauté  des  Statues  des  Anciens ,  qu’ils  fe  les 
propofent  tous  pour  modèles  dans  leurs  ouvrages  ,  qu’ils  ayent  fous 
les  yeux  toutes  ces  copies  qui  font  devenues  pour  eux  des  originaux* 
qu’iîs  puiffent  exa&ement  les  mefurer ,  8c  que  cependant  ils  ne 
foient  pas  encore  d’accord  fur  les  mefures  exaétes  de  ces  chef- 
d’œuvres  de  l’arc  ?  que  les  uns  donnent  plus  de  longueur  à  certaines 
parties dans  l 'Apollon,  par  exemple ,  les  autres  plus  de  largeur , 
d’autres  plus  d’épaiffeur ,  8cc. 

C’efi  fur  ces  antiques  qu’on  a  pris  les  mefures  du  corps  humain. 
On  divife  ordinairement  les  enfans  naiflans  en  quatre  parties ,  dont 
la  tête  en  fait  une ,  8c  l’autre  s’étend  jufqu’à  l’ombilic ,  que  la  plu¬ 
part  des  Peintres  8c  des  Sculpteurs  regardent  comme  le  centre  ou 
la  partie  moyenne  du  corps  de  l’enfant,  8c  cela  parce  que  dans 
l’enfance  les  parties  fupérieures  du  corps  font  plus  grandes  que  les 
inférieures.  A  mefure  que  l’enfant  avance  en  âge  feS  parties  infé¬ 
rieures  prennent  plus  d’accroifiement  que  les  parties  fupérieures  3 
fi  bien  qu’à  deux  ans ,  on  lui  donne  cinq  têtes  environ  ;  à  quatre 
ou  à  cinq ,  environ  fix  ;  à  quinze  ou  feize  ans  on  lui  donne  fept 
faces  ou  fept  longueurs ,  8c  alors  le  centre  fe  trouve  vers  la  partie 
fupérieure  des  os  pubis;  8c  quoique  cette  proportion  puifle  auflî 
convenir  à  un  homme  formé  ,  d’une  petite  taille  ,  robufte  ,  fort , 
gros ,  8c  dont  les  épaules  font  larges  ;  cependant  fi  on  obferve  de 
frire  les  épaules  un  peu  plus  étroites  8c  les  membres  menus,  la 
figure  aura  l’air  jeune  ;  8c  quelque  admirable  que  paroifle  la  V^ejlale 
au  premier  coup  d’œil ,  l’épine  du  dos  courbée  en  devanc  efl:  faite 
fur  cette  proportion. 

Les  Anciens  donnoient  ordinairement  entre  fept  à  huit  têtes  de 
hauteur  à  leurs  figures-,  mais  pour  avoir  une  mefure  commune, 
on  eft  convenu  de  divifer  la  hauteur  du  corps  humain  bien  pro¬ 
portionné  ,  en  dix  parties  égales  ,  que  l’on  appelle  Faces.  On 
divife  la  longueur  de  la  face  en  trois  parties  égales ,  dont  la  pre¬ 
mière  commence  au-defïus  du  front,  à  la  naifiancc  des  cheveux,  8c 
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finît  à  la  racine  du  nez  de  B.  en  C.  Le  nez  C.  D.  fait  la  fécondé 
partie,  Sc  la  troifiéme  D.  E.  commence  au-deflus  du  nez  D.  &c 
finit  au  menton  E.  La  longueur  du  corps  fe  mefure  du  fommet  de 
la  tête  à  la  plante  des  pieds  ;  c’eft  donc  depuis  le  fommet  jufqu’à  la 
plante  des  pieds  que  doivent  être  diftribuées  les  dix  longueurs  éga¬ 
ies  du  fommet  A.  jufqu’à  la  naiflance  B.  des  cheveux ,  un  tiers  de 
face  ;  de  forte  que  du  fommet  de  la  tête  au  menton ,  il  y  a  une  face 
&:  un  tiers  de  face;  entre  le  bas  du  menton  E.  Sc  la  fofTette  du  col 
F ,  deux  tiers  de  face  ;  depuis  la  fofTette  F.  jufqu’au-defTus  des  mara- 
melles  G,  une  face  ;  depuis  les  mammelles  G.  jufqu’au  nombril  H, 
une  face  >  du  nombril  H.  à  l’endroit  I.  où  fe  fait  la  bifurcation  du 
tronc,  une  face*  dans  la  longueur  de  la  cuiffe  I.  K.  deux  faces, 
non  compris  le  genou  K.  L.  qui  a  une  demi-face  ;  dans  la  longueur 
de  la  jambe  L.  M.  deux  faces;  du  col  du  pied  M.  à  la  plante  N, 
une  demi-face.  De  forte  que  c’eft  dans  l’endroit  où  fe  fait  la  bifur¬ 
cation  du  corps ,  que  la  hauteur  eft  divifée  en  deux  parties  égales, 
&  que  la  hauteur  qu’il  y  a  du  fommet  de  la  tête  A.  à  la  four¬ 
chette  F.  eft  le  cinquième  de  la  longueur  de  tout  le  corps ,  puif- 
qu’il  y  a  deux  faces.  Voilà  quelles  font  les  proportions  ordinaires 
dans  la  longueur;  néanmoins  tout  cela  eft  relatif  à  l’âge ,  comme 
il  le  paroît  par  ce  que  nous  avons  dit  ci-deflus,  &  à  la  dignité  du 
fujet  que  Ton  veut  repréfenter.  L 'Apollon  a  la  longueur  d’un  nez 
..  de  plus  des  mammelles  à  l’ombilic,  &:  celle  d’un  demi-nez  de  plus 
de  l’ombilic  au  pubis.  Le  centre  de  la  hauteur  de  la  Venus  de 
Médicis  tombe  au  bas  du  ventre ,  &:  non  pas  dans  la  bifurcation 
du  tronc. 

Lorfqu  on  étend  les  bras  parallèlement  au  plan  horizontal  que 
nous  avons  imaginé  fur  la  tête,  la  diftance  qui  fe  trouve  entre  les 
extrémités  des  doigts  du  milieu  des  mains  eft  fuppofée  égale  à  la 
hauteur  du  corps,  Sc  dans  ce  cas  on  laifïe  entre  la  follette  F.  à 
Temboîture  O.  de  l’épaule  avec  le  bras ,  l’intervalle  d’une  face ,  &c. 

Mais  fans  entrer  dans  un  détail  qui  nous  conduiroit  ici  trop 
loin  ,  on  peut  prendre  une  idée  de  toutes  ces  divifions  dans  les  trois 
planches  fuivantes  que  nous  avons  fait  graver  d’après  les  defTeins 
que  nous  en  a  bien  voulu  communiquer  M.  Adam ,  un  des  plus 
grands  Sculpteurs  de  nos  jours  ,  Sc  dont  la  fimplicité  des  mœurs 
influe  fi  fort  fur  les  ouvrages,  que  la  poftérité ,  toujours  judicieufe, 
Ycaura  reconnoître  en  lui  un  des  plus  fidèles  Copiftes  de  la  belle 
jiature. 
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Qu’il  feroit  à  fouhaiter  que  les  Anatomiftes  qui  veulent  bien 
prendre  la  peine  de  communiquer  des  figures  des  différentes  parties 
du  corps  humain,  voulurent  s’aflfujettir  à  y  obferver  une  proportion 
confiante,  une  belle  proportion  i 

Je  fçais  qu’il  y  a  beaucoup  de  difficulté  lorfqu’il  s’agit  de  repré- 
fenter  des  parties  démembrées.  En  effet ,  on  réufiira,  par  exemple  r 
aflez  bien  dans  le  deflein  de  l’écorché  du  cadavre  duquel  on  n’â 
encore  enlevé  que  la  peau  &  les  grailles  qui  font  immédiatement 
fous  elle  ,  les  élévations  &  les  enfoncemens  n’étant  pas  aflez  confi- 
dérables  pour  dérouter  un  deflinateur  qui  entend  bien  les-  propor¬ 
tions;  &  fi  on  vient  à  enlever  quelques-uns  des  mufcles  ,  on  réu  f- 
lira  encore  pour  en  marquer  remplacement,  puifque  le  contour 
en  eft  donné  :  mais  comment  s’y  prendre  pour  marquer  la  portion 
d’épaiflfeur  pour  laquelle  ce  mufcle  ou  telle  autre  partie  entrait 
dans  la  compofition  du  tout  dont  on  la  fépare  ?  C’eft  ce  que  des 
oppofitions  plus  ou  moins  fortes  ne  peuvent  allez  faire  fentir ,  puis¬ 
que  les  teintes  qui  les  indiquent,  loin  d’être  confiantes,  peuvent 
varier  fuivant  te  caprice  du  Deflinateur  ;  &  que  d’ailleurs  il  ferok 
aflez  difficile  de  pouvoir  afligner  à  ces  teintes  une  expreflfion  de 
grandeur  déterminée  :  ce  feroit  donc  à  l’Ânatomiffe  à  indiquer  ce 
degré  d’épaifleur.  Pour  y  mieux  réuflir,  je  crois  qu’il  feroit  à  propos 
de  prendre  a&uellement  fur  un  grand  nombre  de  cadavres  de  tour 
âges  &  des  deux  fexes,  des  mefures  exaéfes  de  toutes  les  parties  ,, 
tant  par  rapport  à  la  hauteur  qu’au  contour  ;  puis  au  moyen  d’au- 
tant  de  coupes  du  tronc  &  des  extrémités  qu’il  feroit  néceflaire 
pour  les  occafions  déterminées  dans  lefquelies  ces  proportions  de- 
viendroient  d’une  très -grande  utilité,  prendre  la  mefure  de  le- 
paifleur  du  membre  dans  l’endroit  où  l’on  auroit  fait  la  coupe,  8C 
de  celle  de  l’épaiflFeur  de  toutes  les  parties  qui  entrent  dans  la 
compofition  de  ce  membre.  Ce  n’eft  pas  que  je  foye  perfuadé  qu’à 
la  fuite  d’un  grand  nombre  d’expériences  on  pût  parvenir  à  décou¬ 
vrir  parfaitement  le  rapport  déterminé  de  chaque  partie  au  tout 
dans  la  compofition  duquel  elle  entre;  mais  au  moins  eft- il  conf- 
tant  que  moyennant  qu’on  fçauroit  en  général  qu’à  telle  hauteur 
8c  tel  contour  d’un  membre  répond  telle  proportion  dans  les  par¬ 
ties  qui  le  compofent ,  que  les  arteres  &:  les  nerfs  y  font  à  telle 
profondeur,  on  pourroit  en  retirer  quelque  utilité  dans  les  opéra¬ 
tions  chirurgicales  que  Ton  auroit  à  pratiquer  dans  des  cas  fem- 
blables..  Chaque  opération  chirurgicale  x  en  fuppofant  l’habitude  8c 


à  t'ETUBE  du  Corps  humain .  zi 

la  dextérité  requifes  dans  l’Opérateur,  ne  deviendroit  -  elle  pas 
lin  problème  facile  à  réfoudre,  puifqu’on  auroit  toutes  les  données 
néceffaires  pour  la  folution ,  fi  outre  la  maniéré  de  porter  l’inf- 
trument  ôc  de  remplit  toutes  les  autres  indications  d’une  opération, 
on  fçavoit  encore  qu’il  ne  faut  porter  l’inftrument  qu’à  tant  de 
lignes  de  profondeur  ,  6c  qu’il  le  faut  porter  jufte  dans  cet  endroit 
pour  rencontrer  les  parties  aufquelles  on  veut  atteindre  > 

On  pourroit  m’objeéfer  que  non  feulement  ce  ci  deviendroit 
difficile  à  exécuter  par  rapport  aux  dégrés  infinis  de  maigreur  6c 
d’embonpoint  dont  chaque  partie  eft  fufceptible  ,  mais  encore  par 
la  grande  variété  que  les  diverfes  habitudes  peuvent  porter  dans 
les  différentes  parties,  comme  l’eftomac,la  veffie,&c.  Je  répon- 
drois  à  cela  que  les  feules  parties  renfermées  dans  le  bas-ventre 
feroient  peut-être  celles  dont  les  mefures  deviendroient  plus 
difficiles  à  bien  affigner ,  par  rapport  à  la  grande  liberté  qu’elles 
ont  dans  cette  capacité  ;  mais  que  du  refte  avec  un  grand  nombre 
d’expériences,  on  viendroit  encore  à  bout  d’en  découvrir  les  rapports 
les  plus  généraux.  Quant  aux  autres  parties,  on  fent  que  plus  elles 
font  enchaînées  étroitement  les  unes  avec  les  autres,  6c  plus  il 
eft  poffible  d’arriver  au  dégré  de  perfe&ion  qu’on  fe  propofe ,  6c 
auquel  on  peut  fe  flatter  de  parvenir  dans  prefque  tous  les  en¬ 
droits  où  fe  pratiquent  ordinairement  les  opérations  chirurgicales. 

Ne  fent-on  pas  encore  que  ceci  pourroit  jetter  un  très -grand 
jour  fur  l’œconomie  animale  ,  puifqu’on  pourroit  en  quelque 
façon  conftater  par  ce  moyen  l’état  de  chaque  partie  ;  qu’on 
fçauroit  en  général  que  tel  corps  a  un  foye  de  tel  volume  y 
d’autres  vifeeres  de  telle  6c  telle  groffeur  ,  6c  ainfi  des  autres 
parties  ?  Ne  feroit-on  pas  par  ce  moyen  à  portée  d’étudier  mieux 
ce  qui  fe  paffe  dans  chaque  partie  du  corps  animé ,  les  effets 
produits  étant  toujours  dans  un  rapport  déterminé  avec  leurs  caufes. 

Me  permettra-t’on ,  à  l’occafîon  des  figures  anatomiques ,  de  don¬ 
ner  une  idée  générale  de  leur  utilité ,.  6c  de  quelques  précautions 
qu’on  pourroit  prendre  pour  qu’elles  imitaffent  mieux  la  Nature  > 

On  conviendra  fans  peine  que  les  figures  font  des  exprefîions 
d’autant  plus  abrégées  des  chofes , quelles  les  repréfentent  plus  exac¬ 
tement;  que  ce  font  des  expreffions  de  toutes  Langues,. de  toutes 
Nations.  Les  deferiptions  les  plus  exaétes  des  machines  que  l’art 
imagine ,  n’en  donnent  jamais  des  idées  auffi  complettes  que  les 
figures  qui  les  repréfentent.  Qu’un  efprit  pénétrant ,  qui  fe  figure 
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aifémcnt  les  chofes  que  lui  repréfente  une  defeription  ,  life'.avec 
toute  l’attention  dont  on  puilTe  être  capable,  la  defeription  d’un& 
partie  ;  qu’un  autre  d’une  conception  difficile,  examine  avec  atten¬ 
tion  les  figures  les  plus  exaébes  qu’on  aura  donné  de  cette  partie  \ 
il  eft  hors  de  doute  que  le  dernier  aura  en  moins  de  tems  des  idées 
plus  précifes  &  plus  juftes  de  ces  parties  que  le  premier.  De  quelle 
utilité  ces  figures  ne  feroient-elies  donc  pas  au  premier  ?  Sans  nous 
arrêter  à  l’énumération  des  raifons  de  ce  fait,  il  fuffirade  rapporter 
ce  que  l’expérience  nous  en  a  appris.  Deux  Etudians  en  Anatomie 
qui  n’avoient  jamais  rien  lu,  ni  entendu,  ni  vu  qui  pût  y  avoir  rap¬ 
port,  vinrent  me  trouver  pour  les  en  inftruire  :  la  grande  utilité 
dont  j’ai  toujours  penfé  qu’étoient  les  figures  ?  me  firent  faire  la  ten¬ 
tative  fuivanre  :  je  donnai  à  l’un  la  defeription  du  diaphragme  à 
apprendre,  &  à  l’autre,  les  figures  de  ce  mufcle  à  examiner.  Je  dé¬ 
tachai  ce  mufcle  de  toutes  les  parties  aufquelles  il  s’infere  ;  je  le 
dépouillai  des  membranes  qui  le  recouvrent,  &  l’étendis  fur  une 
planche  :  j’introduifis  ces  Etudians  l’un  après  l’autre  dans  l’endroit 
où  étoit  la  préparation  ;  celui  qui  avoit  étudié  la  defeription 
de  ce  mufcle  ne  fit  que  foupçonner  que  ce  le  fût  là  ;  l’autre  qui  en 
avoit  vû  la  figure,  fe  le  remit  fur  le  champ.  Si  cela  arrive  dans  des 
deferiptions  de  parties  fi  fingulieres  qu’il  n’cft  gueres  poffiblede  les 
confondre  avec  d’autres,  que  doit-il  arriver  dans  les  deferiptions 
des  parties  qui  n’ont  pas  des  caraéteres  fi  dlftinélifs  ? 

Les  figures  ont  donc  leur  utilité ,  &■  cela  dans  trois  circonftances 
différentes,  i  °.  Soit  qu’on  fe  propofe  ou  non  de  vérifier  fur  les  ca¬ 
davres  ce  que  nous  ont  appris  les  Traicés  fur  le  corps  humain ,  les 
figures  nous  donneront  une  idée  bien  plus  parfaite  de  ces  parties  que 
les  deferiptions;  c’efi:  ce  que  nous  venons  de  prouver.  i°.  L’étude 
qu’on  aura  faite  de  ces  parties  fur  les  figures ,  difpofera  plus  effica¬ 
cement  à  celle  qu’on  fe  propofe  d’en  faire  fur  les  cadavres  :  on  re- 
connoîcra  plus  facilement  les  parties  qu’on  aura  vûes  figurées  ;  on 
m’accordera  cela  fans  peine.  $°.  On  attachera  des  idées  plus  claires 
ÔÉ'plus  nettes  aux  figures  que  l’on  aura  comparées  partie  à  partie 
fur  les  cadavres  mêmes,  qu’à  des  deferiptions,  &  ces  figures  feront 
renaître  des  images  bien  plus  vives  plus  frappantes  de  ce  qu’on 
aura  vûdans  les  cadavres,  que  ne  feront  pas  les  deferiptions. 

Mais  fi  les  figures  font  d’une  auffi  grande  utilité,  quelle  précau¬ 
tion  ne  doit-on  pas  apporter  pour  en  donner  d’exaéîes.  Bien  des 
obftacles  femblent  d’abord  rendre  la  chcfe  impoffible.  Les  mêmes 
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parties  dans  differens  fujecs  prennent  des  formes  auffi  différences 
les  unes  par  rapport  aux  autres  qu’il  paroît  y  en  avoir  entre  chaque 
individu  :  le  nombre  de  ces  parties  varie,  la  nature  n’eft  pas  cons¬ 
tante  dans  leur  configuration,  differens  accidens  dans  le  déve¬ 
loppement  leur  en  font  prendre  une  toute  extraordinaire ,  les  ma¬ 
ladies  les  contrefont.  Il  n’eft  donc  qu’un  travail  opiniâtre  ,  des  ex¬ 
périences  Souvent  réitérées ,  qui  puiffent  nous  affiner  de  l’ordre  le 
plus  général  que  tient  la  Nature  dans  la  ftruéture  de  ces  parties  > 
ces  expériences  d'ailleurs  nous  inftruifent  en  même  teins  des  variétés 
des  parties,  de  leurs  monftruofités,  &c. 

Une  autre  diffi culcé  j  c’eft  l’attention  que  doit  avoir  l’Anatomifte 
*de  conduire  la  main  du  Deffinateur,  pour  le  faire  copier  plus  exac¬ 
tement  la  Nature ,  l’empêcher  de  mêler  trop  de  piéloreffe  dans  le 
deffein ,  &  de  cacher  par  ce  moyen  les  parties  que  l’on  veut  dé¬ 
voiler. 

Troifiétiie  difficulté;  c’eft  de  préfenter  une  partie  fous  le  plus 
petit  nombre  de  points  de  vue  poffibles,  &;  fous  les  plus  propres  à 
donner  l’idée  la  plus  complette  qu’il  eft  poffible  de  l’endroit  de  la 
partie  que  l’on  figure. 

Quatrième  difficulté  ;  c’eft  de  fîmplifier  trop  ou  de  charger  trop 
les  deffeins.  Je  trouve,  par  exemple,  les  figures  qui  repréfentent  les 
arteres  féparées  de  toutes  les  autres  parties ,  bonnes  pour  donner  une 
idée  générale  de  ces  vaiffeaux  ;  mais  il  vaut  beaucoup  mieux  les 
voir  repréfentés  avec  les  autres  parties,  lorfqu’on  veut  avoir  une 
idée  plus  parfaite  de  leur  diftribution  :  trop  de  parties  repréfentées 
cnfemble  fe  détruifent  les  unes  les  autres;  l’œil  démêle  difficilement 
leurs  tours  &  leurs  détours ,  à  moins  que  le  Graveur  ne  prenne  pour 
chacune  un  fens  de  gravure  qui  les  faffe  aifémqnt  diftinguer. 

Cinquième  difficulté.  Ou  la  gravure  a  gâté  le  defféin,  ou  fi  elle 
eft  auffi  fimple  que  le  deffein ,  la  gravure  n’eft  plus  du  bon  goût. 
Chaque  fujet  a  fa  façon  d’être  traité ,  la  plus  fimple  eft  celle  qui 
convient  aux  figures  anatomiques.  En  effet,  le  but  des  figures  ana¬ 
tomiques  eft  de  préfenter  à  l’efprit  d’une  maniéré  abrégée ,  ou  la 
forme  des  parties ,  ou  leur  ftruéture  :  or  la  forme  exige  néceffairement 
des  ombres  Sc  des  clairs  plus  ou  moins  forts,  félon  que  la  partie  a 
plus  ou  moins  de  relief.  Quant  à  la  ftruéture,  on  réuffira  tou¬ 
jours  mieux  à  la  repréfenter  fur  un  plan  uni,  c’eft-à  dire  fur  un 
plan  géométral.  Si  on  veut  donc  donner  la  figure  d’une  partie 
fimple % comme  d’ua  mufcle,  d’un  os, d’un  ligament ,  d’une  artere. 
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d’une  veine ,  d’un  nerf,  &cc. ,  ou  de  plufieurs  de  ces  parties  priles 
cnfcrnble  >  dans  l’un  &  l’autre  cas,  on  fe  propofe  ou  d’indiquer  lç 
relief  &c  la  forme  des  parties ,  ou  leur  ftruàure. 

Toutes  les  parties  ne  font  pas  organifées;  il  en  eft  dont  la  furface 
eft  inégale,  d’autres  dont  la  furface  eft  polie , d’autres  qui  font  parfe- 
niées  de  filets  :  dans  les  deux  premiers  cas,  les  traits  de  la  gravure  ne 
fervent  qu'à  repréfenter  le  relief  des  parties  dont  les  furfaces  font  iné¬ 
gales  ou  polies ,  mais  qui  ne  font  point  couvertes  de  filets  ou  de  cellu¬ 
les;  au  contraire  ,lorfqu’outre  les  filets  dont  une  furface  eft  compofée, 
on  mêle  des  tailles  dans  un  autre  fens  pour  former  les  ombres  de  la 
figure,  ces  tailles  peuvent  être  regardées  comme  des  filets,  &  in¬ 
duire  les  Elèves  en  erreur  fur  1’arrangcment  des  filets  des  cellu¬ 
les  qui  s’obfervent  fur  la  furface  d’une  partie  ;  c’eft  dans  ce  dernier 
cas  où  je  crois  qu’il  feroit  de  l’art  du  Gravepr  de  fçavpir  ménager 
fes  teintes  dans  le  fens  de  tailles  (  en  les  rentrant  )  que  lui  demanr 
dent  les  filets  ou  les  cellules  qu’il  fe  propofe  de  repréfenter.  Outre 
la  grande  exaditude  des  planches  de  M.  Albinus,  c’eft  encore 
là  un  mérite  particulier  qu’elles  ont  d’avoir  été  ainfi  gravées ,  comme 
on  le  peut  voir  dans  fes  figures  admirables  des  os  dp  foetus. 

Toutes  les  figures  anatomiques  ne  font  pas  faites  fimplement  pour 
les  Chirurgiens  &:  les  Médecins  ;  ce  font  d’elles  que  quatre  des  plus 
beaux  arts,  le  Deftein,  la  Peinture,  la  Sculpture  bc  la  Gravure , 
tirent  toute  leur  perfedion  ;  une.repréfentation  pure,  fimple&  vraie 
delà  partie  fuffit  pour  des  Médecins  bc  des  Chirurgiens  ;  dans  le  Défi- 
fein ,  la  Peinture ,  bec. ,  ce  font  des  caraderes  à  repréfenter  ;  c?eft  des 
attitudes  choifies,  c’eft  des  polirions  avantageufes  que  dépend  le  fuccès 
de  l’ouvrage  ;  tout  eft  dans  ces  arts  facrifié  au  goût ,  parce  que  tout 
eft  fait  pour  lui  ;  ici  le  goût  eft  facrifié  à  la  vérité ,  parce  que  c’eft 
elle  uniquement  que  l’on  recherche.  Voilà  l’origipe  des  erreurs  qui 
fe  font  commiles  dans  la  plupart  des  figures  anatomiques  qui  ont 
paru  jufqu’à  prélent;  les  Delîinateurs  ayant  toujours  leur  art  en  tête, 
les  Anatomiftes  de  leur  coté  s’en  étant  trop  rapportés  à  ces  prétenr 
dus  imitateurs  de  la  belle  Nature. 

Mais  je  m’arrête  :  il  eft  tems  de  paflfer  à  l’expofition  de  la 
méthode  qu’on  peut  fe  propofer  dans  l’étude  purement  anatoî* 
mique  des  parties  folides  du  corps  humain. 

[  Voy.  l’explication  des  figures  à  la  fin  du  lècônd  Difçpurs.] 

Fin  du  premier  JD  il  cours. 
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SECOND  DISCOURS 

SUR  LA  METHODE 

QU’ON  PEUT  SE  PROPOSER 

BANS  L'ETUDE  PU  REMENT  ANATOMIQUE 
DES  PARTIES  SOLIDES  DU  CORPS  HUMAIN. 


O  B  JE  T  de  cette  Etude.  Défaut  des  Méthodes.  Divifion  des  Traités 
des  parties  folides  des  corps  animés .  Par  quelles  parties  on  doit 
commencer.  Conventions  fur  la  ftuation  des  parties .  Enumération 
des  différentes  régions  du  corps.  Conventions  des  Anatomifles  dans 
la  defcription  des  parties.  Idée  générale  de  celle  quils  ont  fuivie 
dans  la  defcription  des  Os ,  des  Mufcles  &  des  autres  parties.  De 
la  diflinclion  des  parties  ;  de  leur  nombre.  Difficultés  des  noms  > 
&  d'où  viennent.  Analyfe  de  ces  noms.  Méthode  quon  peut  fe 
'  propofer  dans  la  defcription  de  chaque  partie.  Exemples  de  cette 
méthode  dans  la  defcription  d'un  Os  &  d'un  Mufcle . 

’  EST  le  nombre,  la  grandeur,  la  fituation ,  la  figure,  la 
divifion,  les  dépendances,  la  ftruéture,  &c.  de  chaque 
partie  folide  des  corps  animés ,  qui  font  lobjet  de  letude 
anatomique  de  ces  parties  >  mais  tout  cela  fuppofe  connues  les 
différentes  conventions  des  Anatomifles  fur  la  méthode  qu’ils 
ont  fuivie  dans  leurs  defcriptions. 

Cette  étude  de  faits ,  qui  ne  paroît  demander  que  des  yeux  &: 
de  l’attention  ,  &r  qui  par  elle-même  feroit  très-fimple,  efl  devenue 
très-difficile  par  le  peu  d’accord  des  differeris  Anatomifles  dans 
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la  defcription  deces  parties,  par  les  différens  noms  dont  ils  les  One 
chargées,  par  le  peu  de  méthode  qu’ils  ont  fuivi  dans  les  ouvrages 
qui  doivent  fervir  de  guides  dans  cette  étude.  En  effet,  la  plupart 
s’appercevant  du  dégoût  quelle  entraîne  ordinairement  après  elle , 
ont  cru  rendre  de  grands  fervices  aux  Etudians  en  compofant 
pour  eux  des  Abrégés  dans  lefquels  les  deferiptions  des  parties 
font  fi  courtes  &  fi  défe&ueufes ,  qu’on  doit  plutôt  regarder  ces 
Traités  comme  des  Vocabulaires  que  comme  des  Ouvrages  inftruc- 
tifs  fur  ce  qui  paroiffoit  en  devoir  faire  le  fujet  principal  j  &c  ils  ont, 
par  cela  même ,  porté  dans  l’Art  un  efprit  de  contagion  qu’il  fera 
difficile  de  diffiper  ;  ils  ont,  pour  ainfi  dire,  par  ce  moyen  mis  de 
niveau  ceux  qui  ne  fçavent  que  les  noms  des  parties  avec  ceux  qui 
font  véritablement  inftruits  des  faits  :  cette  fcience  même  de  mots 
a  prefque  toujours  infpiré  plus  de  témérité  à  ceux  qui  en  étoient 
pourvus,  que  la  vraie  connoiftance  des  faits  n’a  fouvent  donne 
de  cerritude  à  ceux  qui  a  voient  cette  connoiffance. 

D’autres  ont  donné  dans  une  extrémité  toute  oppofée,  en  En¬ 
fant  entrer  dans  leurs  deferiptions  ,  des  détails,  des  circonftances 
des  minuties,  qui,  quoique  vraies  en  elles-mêmes,  embarraffent  fi 
fort  les  chofes  effentielles,  que  les  Etudians  ne  peuvent  les  diffin- 
guer;  ce  font  comme  de  grands  problèmes  de  Géométrie  dont  la 
folntion  ,  facile  par  elle-même  Iorfqu’on  a  toutes  les  données  né- 
ceflaires ,  devient  très-embarraffant»  par  la  quantité  de  conditions 
inutiles  dont  on  enveloppe  le  problème. 

'  Mais  fans  blâmer  ni  les  uns  ni  les  autres ,  remontons  à  la  fource 
de  Terreur  ;  ne  recevons  jamais  aucune  chofe  pour  vraie  qu’elle 
ne  Ce  préfente  clairement  &:  diftin&ement  à  nos  yeux  &:  à  notre 
efprit  5  divifons  les  difficultés  en  autant  de  parties  qu’il  eft  nécqfc 
faire  pour  les  mieux  réfoudre  ;  obfervons  un  ordre,  en  commen¬ 
çant  par  les  objets  les  plus  fimples,  pour  monter  par  dégrés  à  celle 
des  plus  compofés;  faifons  des  dénombremens  fi  entiers  &  des  revues 
fi  générales ,  que  nous  foyons  affinés  de  ne  rien  omettre;  n’ayons 
aucune  prévention  :  ce  font  les  confeils  que  nous  a  donné  depuis 
long-tems  un  de  nos  plus  grands  Philofophes. 

Quelque  refpeêtable  donc  que  puiffie  être  l’autorité  des  ouvrages 
les  plus  recommandés  dans  ce  genre,  ne  nous  fervons  jamais  de  ces 
ouvrages  que  pour  nous  habituer  à  mieux  connoître  la  nature;  ne 
croyons  point  que  telle  partie  foit  fituée  de  telle  maniéré,  que  telle 
fort  fa  flru&ure ,  Sec. ,  parce  que  des  Auteurs  >  d’ailleurs  dignes  de 
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foi  SC  pour  lefquels  011  ne  peur  avoir  trop  de  vénération,  l’ont  écrit 
ainfi  ;  mais  croyons-en  nos  yeux ,  lorfqu’après  avoir  pris  ces  grands- 
Maîtres  pour  guides,  lorfqu’après  s’être  initiés  par  leur  moyen  dans 
les  fecrets  de  la  nature,  la  nature  elle-même  nous  a  fait  fes  confi¬ 
dens,  &  nous  a  découvert,  comme  à  eux  ,  un  nombre  infini  de  faits 
qu’elle  auroit  eu  tort  de  révéler  à  ceux  qui  ne  cherchent  point  à 
approfondir,  Sc  qui  auroient  accablé  les  autres  qu’il  fuffifoit  de 
mettre  fur  la  voie  pour  les  leur  faire  connoître. 

La  maniéré  dont  011  doit  étudier  la  defcription  des  parties  folides 
des  corps  animés  comporte  deux  difficultés ,  une  de  chofes  Sc 
l’autre  d'ex prejjions.  Je  me  trouverai  trop  heureux  fi  je  peux  les 
applanir  en  communiquant  les  réflexions  que  j’ai  faites  à  ce  fujet, 
perfuadé  que  fi  elles  font  utiles  on  ne  pourra  que  m’en  fçavoir  gré,8£ 
que  fi  l’on  n’en  retire  pas  d’aufli  grands  avantages  que  j’aurois 
peut-être  pu  l’imaginer,  on  me  tiendra  toujours  compte  de  l’avoir 
tenté. 

Je  réduis  donc  fous  trois  chefs  les  connoiflances  que  nous  pou¬ 
vons  acquérir  fur  les  parties  folides  des  corps  animés;  les  unes  font 
fcientifiques  ou  raifonnées,  Sc  concernent  les  fondions  Sc  les  ufa- 
ges  de  ces  parties  5  les  autres  font  une  affaire  de  pure  mémoire , 
Sc  regardent  la  defcription  ;  d’autres  enfin  fuppofent  de  la  dextérité 
Sc  del’adrefTe,  Sc  font  relatives  à  l’art  de  préparer  ces  parties ,  de  les 
bien  développer  pour  les  mieux  connoître.  Si  je  n’appréhendois  qu’on 
ne  me  reprochât  de  vouloir  introduire  de  nouveaux  termes  dans  un 
-Art  qui  n’eft  déjà  que  trop  chargé  de  dénominations ,  je  demanderois 
qu’il  me  fût  permis,  pour  éviter  dans  la  fuite  de  longues  périphrafes, 
d’ajouter  à  la  fin  de  chaque  terme  qui  defigne  le  fujet  dont  il  effc 
queftion,  le  mo x.  Logic  pour  indiquer  qu’il  ne  s’agit  que  de  la  partie 
raifonnée  de  ce  fujet,  celui  de  Graphie  pour  la  defcription,  8>C 
celui  de  Tomie  pour  la  préparation  ou  la  difleêlion.  Je  m’explique,  Sù 
je  demande,  lorfqu’il  s’agira  d’un  difeours  raifonné  fur  les  parties  fo¬ 
lides  des  côrps  animés ,  qu’il  me  foit  permis  de  lui  donner  pour  titre 
le  nom  de  Somato-Logie,  en  employant  plutôt  des  noms  grecs  pour 
ces  fortes  de  compofitions ,  parce  que  cette  Langue  s’y  prête  plus 
que  toute  autre ,  Sc  que  d’ailleurs  l’art  efl:  déjà  rempli  d’un  grand 
nombre  de  termes  de  cette  efpéce.  Je  nommerai  par  cette  même 
raifon  S omato-G rapide  le  Traité  qui  donne  Amplement  la  defcrip¬ 
tion  des  parties  folides ,  Sc  Somato-Tomie  celui  qui  enfeigne  les 
moyens  de  les  préparer. 
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Or  comme  l’Anatomie  fe  perfectionne  aujourd’hui  de  plus  en 
plus,  &:  que  chaque  partte,  pour  ainfi  dire,  eft  devenue,  ou  pourra 
p  tr  la  fuite  devenir  la  matière  d’un  traité  particulier,  nous  divifons 
eonféquemment  chacune  de  ces  trois  parties ,  la  Somato-Logie,  la 
Somato-Graphie,  la  Somato-Tomie,  en  autant  d’autres  que  l’on  fait 
de  différentes  efpécesde  parties  folides  ;  c’cft  dans  ce  fens  que  nous 
renfermerons  fous  les  noms  de  OJîeo-Logie,  O Jleo-G rapide,  OJleo - 
Tomie,  tout  ce  qui  concerne  la  connoinance  des  os  ;  de  Chondro - 
Logie ,  Chondro -Graphie ,  Chondro-Tomie ,  ce  qui  eft  relatif  aux 
cartilages;  de  Myo-Logie ,  Myo~Grapfiie  ,  Myo-Tomie ,  tout  ce 
qu’on  peut  dire  des  Mufcles,  &c  ainfi  de  fuite.  Voy.  dans  le  Vo¬ 
cabulaire  la  lignification  de  chacun  de  ces  ternies  à  leur  article, 
OJleo-Logie ,  Chondro-Logie ,  Defmo-Logie ,  Scc. 

Les  Os  ont  plus  de  rapport  avec  toutes  les  autres  parties  folides, 
que  chacune  d'elles  n’en  a  en  particulier  avec  les  autres  ;  il  con¬ 
vient  donc  mieux  de  commencer  par  la  defeription  de  ces  parties, 
&  d’y  rapporter  celle  des  autres;  fuivent  les  Cartilages ,  les  Liga¬ 
mens  ,  les  Articulations ,  les  Mufcles,  les  Vifceres  ôt  les  Glandes, 
les  VaifTeaux  de  toutes  efpéces ,  la  ftru&ure  de  toutes  ces  parties, 
&rc.  Il  feroit  aufïi  à  propos  de  joindre  enfemble  &:  à  mefure  cha¬ 
cun  ^  de  ces  connoififances  ,  pour  s’en  former  une  idée  plus  parfaite  ; 
par  exemple,  lorfqu’on  a  acquis  féparément  la  coanoiffance  des  Os 
&  des  Cartilages ,  de  confidérer  ces  parties  enfemble  ;  apres  avoir 
étudié  les  Ligamens,  de  fe  faire  un  tableau  des  Os ,  des  Cartilages 
&  des  Ligamens  tous  enfemble ,  &  ainfi  de  fuite  des  autres  parties. 
C’cft  ce  qu’il  n’eft  pas  pofîible  d’exécuter  dans  un  Traité,  par  rap¬ 
port  au  trop  grand  détail  dans  lequel  il  faudroit  entrer ,  à  la  lon¬ 
gueur  que  ce  détail  entraîneroit  néceffairement  après  lui  ;  les  Etu- 
dians  d’ailleurs  pouvant  eux-mêmes  fe  conduire  ainfi  dans  l’étude 
de  ces  parties.  Voilà  ce  qui  concerne  la  divifion  des  Traités  des 
différentes  parties  folides ,  de  l’ordre  que  nous  fuivrons  dans  leur 
expoficion.  Paffons  à  la  divifion  du  corps  en  différentes’ régions. 

Toutes  les  parties  folides  peuvent  être  confédérées  par  rapport  a 
leur  fituation  fous  trois  points  de  vue  principaux  ;  ou  relativement 
à  leur  fituation  générale, ou  eu  égard  à  leur  fituation  commune, 
ou  par  rapport  à  leur  fituation  propre  ou  fpéciale;,  par  exemple, 
lorfque  nous  difons  que  (  le  cœur  eft  une  Partie  folide  du  corps 
humain,  un  Viscere  ,  ou  un  Muscle  creux  fitué  obliquement), 
c’cft  indiquer  fa  Situation  générale  ;  &  lorfqu’çn  continuant  nous 
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ajoûtons  qu’il  eft  ficué  (dans  la  partie  moyenne  8e  antérieure  de  la 
poitrine  )  nous  indiquons  fa  Situation  commune ,  parce  que  le  cœur 
a  cela  de  commun  avec  quelques  autres  parties  renfermées  dans  la 
poitrine >  (  un  peu  plus  à  gauche  qu’à  droite,  8e  de  maniéré  que, 
8ec.  )  voilà  fa  Situation  propre  ou  fpéciale  déterminée ,  parce  qu’ii 
ne  convient  qu’au  cœur  d’être  flcüé  de  telle  ou  telle  façon.  Or  pour 
déterminer  ces  fortes  de  fituations,  les  Anatomiftes  font  convenus 
de  divifer  lé  corps  en  diftérens  quartiers,  en  différentes  régions , 
aufquelles  ils  ont  donné  des  noms  particuliers,  dans  le  détail  def- 
quels  nous  allons  entrer.  Mais  qu’il  nous  foit  permis  d’obferver 
avant ,  que  non  feulement  il  étoit  néceffaire  de  diftinguer  ainfi  en 
général  dans  le  corps,  différentes  places ,  differens  endroits;  mais 
qu’il  eft  d’une  néceffité  indifpenfable  de  déterminer  f étendue,  8e 
de  fixer  les  bornes  de  chacune  de  ces  régions ,  pour  indiquer  plus 
facilement  celle  des  parties  qui  les  occupent  ;  c’eft  ce  qu’on  n’a 
pas  fait  jufqu’à  préfent.  Peut-être  encore  me  regardera-t-on  comme 
novateur  d’ofer  le  tenter  ?  Tout  ce  que  je  puis  affiner,  c’eft  que  je 
nai  deffein  de  preferire  des  loix  à  perfonne,  que  je  me  trouve  en¬ 
gagé  à  m’y  prendre  de  cette  façon  pour  donner  des  idées  plus  pré- 
cifes  de  la  fituation  des  parties,  8e  que  je  fuis  difpofé  à  fuivre  toute 
autre  divifion  dont  on  voudra  convenir,  pourvu  qu’elle  foit  telle 
que  la  fituation  de  chaque  partie  puiffeêtre  exactement  déterminée. 

J’admets,  avec  tous  les  Anatomiftes,  la  divifion  du  corps  en 
Teste,  en  Col,  en  Tronc  de  en  Extrémité' s  fupérieures 
de  inférieures .  Mais  il  eft  encore  à  propos  d’obferver  que  quoique 
la  diftin&iûn  que  l’on  fait  du  corps  en  différentes  régions  foit 
parement  mentale ,  c’eft  à-dire ,  abftraéiion  faite  de  toutes  les  par¬ 
ties,  fans,  pour  ainfî  dire,  avoir  fpécialement  égard  à  aucune  dans 
cette  divifion  ;  que  cependant  la  plupart  de  ces  emplacemens  font 
confidérés  par  rapport  aux  os ,  relativement  à  la  furface  qu’ils 
préfentent  extérieurement ,  aux  efpaces  qu’ils  renferment  de  dans 
lcfquels  il  fe  trouve  quelqu’autre  partie  folide  de  renfermée.  C’eft 
ainfi,  par  exemple,  que  lorfque  nous  diftinguons  dans  l’extérieur 
de  la  tête  la  Région  du  front,  celle  des  tempes,  celle  du  nez, 
celle  des  joues,  &c.;  tout  cela  eft  relatif  à  la  furface  extérieure  des 
os  de  la  tête  :  mais  lorfque  nous  venons  à  diftinguer  dans  la  cavité 
du  crâne  les  foffes  antérieures ,  les  foffes  moyennes ,  8ec.  ;  ces  efpaces 
font  intérieurs  8e  circonfcrits  par  des  parties  extérieures. 

Ceci  fuppofe  encore  le  corps  dans  une  fituation  déterminée,  . 
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pour  indiquer  la  lignification  des  termes  antérieur  8c  poférieurl 
interne  8c  externe  ,  fupé rieur  8c  inférieur,  oblique,  tranfverfe,  hori¬ 
zontal.  Nous  fuppoferons  donc  le  corps  debout,  les  bras  pendans 
fur  les  côtés,  de  maniéré  que  la  paume  de  la  main  regarde  les 
cuiffes ,  8c  que  le  pouce  Toit  fitué  en  devant  comme  la  face  :  dans 
cette  fituation  foit  conçu  le  corps  divifé  en  deux  parties  égales  8c 
fymmétriques,  par  un  plan  que  nous  nommerons  le  Plan  de  divi- 
fion  du  corps  ;  ce  pian  doit  divifer  la  tête,  le  col,  &  tout  le  tronc 
de  haut  en  bas  en  deux  parties  égales.  Voy.  la  Figure.  Imaginez 
un  autre  plan  qui  s’étende  le  long  de  la  face,  de  la  poitrine,  du 
bas-ventre,  8cc.  jufqu’à  l’extrémité  des  pieds,  nous  le  nommons 
le  Plan  vertical  ;  enfin  fuppofons  qu’un  autre  plan ,  auquel  nous 
donnerons  le  nom  de  Plan  horizontal ,  foit  placé  fur  le  fommet 
delà  tête,  voy.  laj Figure.  En  conféquencc  de  cette  convention, 
nous  nommons  internes  toutes  les  parties  qui  regardent  le  plan  de 
divifion  ;  externes ,  les  oppofées  aux  internes  ;  fupérieures ,  celles 
qui  font  tournées  vers  le  plan  horizontal  ;  inférieures,  les  oppofées 
aux  fupérieures;  antérieures,  celles  qui  envifagent  le  plan  vertical  s 
poflérieures ,  les  oppofées  aux  antérieures  ;  droites  ou  perpendiculai¬ 
res  ,  les  parallèles  au  plan  de  divifion  ou  au  plan  vertical;  tranf- 
verfes ,  les  parallèles  au  plan  horizontal;  obliques,  celles  qui  feront 
inclinées  par  rapport  à  l’un  ou  à  l’autre  de  ces  plans ,  foit  qu’elles 
les  rencontrent,  qu’elles  les  coupent,  ou  qu’elles  ne  les  rencon¬ 
trent  pas  ;  convergentes ,  les  parties  inclinées  dans  quelque  fens  que 
ce  puiffe  être,  vers  le  plan  horizontal,  de  maniéré  que  le  fommet 
de  l’angle  que  ces  parties  forment  ou  pourroient  former  avec  ce 
plan,  regarde  le  plan  horizontal  ou  le  plan  vertical-,  divergentes , 
les  parties  qui  forment  un  angle  dans  un  fens  oppofé  ;  mitoyennes, 
celles  qui  font  dans  le  plan  de  divifion  ;  latérales,  les  parties  fîtuées 
à  côté  de  ce  plan.  La  Situation  droite  8c  gauche  des  parties 
cfl  relative  aux  extrémités  fupérieures  qu’on  eft  convenu  de  diftin* 
guer  de  cette  façon.  Voy.  tout  ceci  dans  la  Planche. 

PLANCHE  VIII. 

On  fait  voir  dans  la  figure  première  de  FiGURE  I. 

cette  planche  le  corps  debout  en  fituation  a  Le  aebout.  b.  Le  Plan  de  divifionj 

avec  les  trois  plans  dont  nous  venons  de  par-  c>  Le  FUfhorizontal.  J.  Le  Plan  vertical. 
1er,  &  dans  îes  autres  des  lignes  parallèles, 

des  angles ,  &c.  pour  fervir  d’éclairciflement  FiGURE  1. 

Wx  termes  qui  y  orn  rapport,  3  c  a.  e.  f.  Lignes  parallèles  entr’cllcs, 


A  l'êtvdê  dit  Corps  hvmaîn.  ? 

Oïl  diftingue  dans  la  furface  extérieure  de  la  tête  deux  parties  j 
la  Chevelure  ou  Partie  chevelue,  &  l’autre  la  Face  ou  le  Fijage  :  les 
Régions  de  la  parcie  chevelue  lont  les  Sinciput  ou  Bregma,  ï Oc¬ 
ciput ,  le  Sommet  de  la  tête  ou  la  Fontanelle  \  les  Régions  de  la 
face  fout  le  Front,  X entre- Sourcil ,  les  Yeux  (  les  Sourcils,  les  Cils, 
les  Paupières  ) ,  les  Joues,  la  Bouche  (  les  Lèvres ,  le  Philtre  ou  la 
Lacune,  les  Mouflaches  ) ,  le  Menton  d>C  fon  enfoncement ,  le  Sou-* 
Menton ,  les  Oreilles. 

Les  Régions  du  col  font  la  Gorge  (  la  Pomme  F  Adam  ,  la  Fof- 
fette  du  cou  ) ,  les  Parties  latérales ,  le  Chignon  &  la  Nuque. 

Autour  du  Thorax  fe  trouvent  les  Régions  du  Dos,  de  X Epine 
du  Dos  ,  des  Epaules ,  la  Poitrine ,  les  Clavicules,  les  Mammelles, 

Y  A  if  elle,  le  Creux  du  cœur ,  les  Côtés. 

Les  régions  de  l’abdomen  font  X epi-G aftrique ,  les  hypo-Chon - 
dres,  Y  Ombilicale,  les  Lombaires ,  Xhypo  G  ajlrique ,  les  Iliaques, 
les  Reins,  le  Pubis,  les  Aines,  les  Hanches,  les  Fejfes,  le  Peritié, 

Y  Anus. 

L’ Epaule,  Y Aifelleyfe  Bras  èc  fes  parties  le  Pli  du  Bras  ,  le 
Coude,  X avant-Bras  &C  fes  parties,  le  Poignet,  la  Main  &  fes  par¬ 
ties,  le  Dos  de  la  Main,  la  Paume  de  la  Main,  le  Carpe,  le meta- 
Carpe,  les  cinq  Doigts  de  la  Main ,  le  Pouce,  X Index ,  le  Doigt 
du  milieu,  Y  Annulaire  &  Y  Auriculaire.  Voilà  les  Régions  de  fex» 
trémité  fupérieure. 


c’eft-à-dire  qui  ne  font  pas  inclinées  l’une 
vers  l’autre  par  aucune  de  leurs  extrémités ,  & 
•  dont  les  extrémités  c.  d.  e.  f.  prolongées  à 
l’infini,  ne  Te  rencontreroient  jamais.  C’eft 
dans  ce  fens  ,  non  pas  fi  ftri&ement  pris ,  que 
nous  nommons  droites ,  des  parties  qui  font 
à  peu  près  comme  la  ligne  g.  parallèles  au 
plan  de  divifion  ou  au  plan  vertical  ;  &  Tr*nf- 
verjes  ou  Tran/verfales  celles  qui ,  comme  la 
ligne  h. ,  font  à  peu  près  parallèles  au  plan 
horizontal. 

Figure  3. 

La  ligne  a.  b.  eft  dite  perpendiculaire  à  la 
ligne  c.  d.  parce  qu’elle  n’incline  pas  plus 
d’un  exté  que  de  l’autre  fur  la  ligne  c.  d. , 
c’eft-à-dire  parce  que  l’arc  de  cet^le  compris 
entte  les  extrémités  a.  &  c.  eft  égal  à  l’arc 
de  cercle  compris  entre  'es  extrémités  c.  d. 
Toutes  les  autres  lignes  e.  f. ,  g.  h.  >  i.  k. , 
font  regardées  comme  obliques.  Les  angles 
a.  m.  c. ,  a.  xn.  d. ,  d.  ni.  b. ,  b.  A.  c.  font 


appelles  droits ,  parce  que  les  lignes  a.  b.  8i 
c.  d.  font  perpendiculaires ,  &  qu’ils  renfer¬ 
ment  entre  leurs  branches  égales  le  quart 
d’un  cercle  :  les  angles  que  les  lignes  c.  f. , 
g.  h.  &  i.  k.  forment  entr’elles  a.  &  c.  &  avec 
les  lignes  a.  m.  &  c.  m.  font  tous  plus  ou 
moins  aigus ,  c’eft-à-dire  plus  petits  qu’un 
angle  droit  :  les  angles  e.  m.  b. ,  g.-  m.  b. ,  i. 
m.  b.  font  tous  obtus c’eft-à-dire  plus  grands 
qu’un  droite 

C’eft  dans  ce  fens  que  nous  appelions  obli¬ 
ques,  des  parties  dont  la  direéfion  eft  plus  ou 
moins  inclinée  ,  par  exemple  ,  comme  les 
lignes  n.  o.  p. ,  à  l’un  ou  à  l’autre  de  ces  plans  î 
cof, vergentes ,  celles  qui ,  comme  les  lignes 
q.  I.  s. ,  t.  u.  x. ,  forment  avec  le  plan  vertical 
ou  le  plan  de  divifion  ,  un  angle  dont  le  font- 
met  s.  &  u.  regarde  le  plan  horizontal  ;  di¬ 
vergentes,  celles  qui ,  comme  les  lignes  a.  b.  c, 
&  c.  d.  e. ,  forment  des  angles  dans  un  fens 
oppofé  à  ceux  dont  nous  venons  de  parler. 


Enumération 
des  différentes 
régions  du 
corps. 


t  I N  T  k  0  D  tr  C  T I  0  N 

L’extrémîté  inférieure  a  aufli  fes  Régions.  La  CuiJJh  &C  fes 
parties,  le  Genou ,  le  Jarret ,  la  Jambe  fes  parties,  la  Crête  du 
tibia,  le  Mollet  ou  Gras  de  la  jambe,  les  Malléoles ,  le  Pied  & 
fes  parties ,  le  Talon,  le  Dos  du  Pied ,  la  Plante  du  Pied ,  le  Tarfe , 
le  meta-Tarfe,  les  cinq  Doigts  du  Pied  ,  fçavoir  ,  le  Pouce  ou  le 
gros  Orteil,  Sc  les  quatre  petits  Doigts.  Voy.  l’étendue  de  chacune 
de  ces  Régions  dans  les  figures  de  la  planche. 


EXPLICATION  DE  LA  PLANCHE  IX. 


E  I  g  U  R  E  I.  2,  3. 

I.  Renions  de  la  Tète. 

o 

û.  &  c.  ï.  a.  &c.  s.  la  tête  dont  la  partie  che¬ 
velue  e.  i.  k.  »,  cp.  r.  s.  fe  diftingue  facilement 
de  la  face  ;  h  de  chaque  angle  externe  des 
yeux  on  imagine  les  lignes  b.  élevées  pa¬ 
rallèlement  vers  le  plan  horizontal ,  &  qui 
rencontrent  la  racine  des  cheveux  en  e.  ;  une 
autre  f.  &  c.  au-deffus  des  fourcils ,  parallele 
à  ce  plan ,  &  qui  rencontre  les  lignes  b.  &  c.  ; 
nous  noinmçrons  le  Front  Pefpace  renfermé 
entre  les  lignes  c.  c. ,  c .  e.  &  la  racine  des 
cheveux  en  e..  Que  de  b.  en  g.  on  trace  la  ligne 
circulaire  b.  g.  au  bas  de  la  paupière  infé¬ 
rieure  ,  qui  s’étende  vers  les  parties  latérales 
,g.  du  nez  ;  de  g.  en  i.  une  autre  ligne  qui 
paffe  par  l’angle  interne  i.  des  yeux ,  pour 
aller  rencontrer  la  ligne  c.  c.  en  f.  ;  d’un 
angle  interne  à  l’autre  la  ligne  i.  k.  i.  parallele 
a  la  ligne  c.  c.  ;  on  aura  la  Région  des  yeux 
m.  n.  o.  déterminée  par  les  lignes  f.  c. ,  ç.  b. , 
b.  q.  &  g-  f  ( m.  les  Sourcils,  n.  o.  les  Pau¬ 
pières  ,  n.  la  fupérieure  ,  o.  l'inférieure ,  p.  les 
Cils  ) ,  Y  entre-four  cil  q.  parles  lignes  f.  f. ,  f.  i. 
&  i.  i.  ;  r.  s.  t.  u.  le  Nez  ,  k.  fa  racine,  k.  r. 
fon  dos  ,  s.  t.  fes  parties  laterales ,  t.  fes  ailes , 
u.  la  Jou-Cloifon.  Soit  conçue  la  ligne  c.  b. 
prolongée  julqu’au  bas  de  la  mâchoire  infé¬ 
rieure  v. ,  la  ligne  x.  menée  fous  le  nez  pa¬ 
rallèlement  à  la  ligne  c.  c. ,  une  autre  y.  au- 
deffus  du  menton  parallele  à  la  ligne  x.  :  nous 
nommerons  l’efpace  renfermé  entrp  les  lignes 
x.  y.  &  v.  w.  (  partie  de  la  ligne  b.  v.  )  la 
Région  des  lèvres ,  dans  laquelle  nous  diftin- 
guons  a.  b.  l’ouverture  de  la  bouche ,  b.  fes 
angles  ,  c.  d.  e.  les  lèvres ,  c.  d.  la  fupérieure, 
d.  e.  l’fnférieure ,  d.  leur  bord  rouge.  L’ef¬ 
pace  renfermé  entre  la  ligne  z.  qui  termine 
la  mâchoire  inférieure,  la  ligne  y.  &  les  lignes 
b.  v. ,  fe  nomme  le  Mer, ton.  La  Région  des 


joues  peut  être  déterminée  par  la  ligne  b.  g.  ’ 
la  ligne  b,  f.  menée  vers  la  partie  moyenne 
&  antérieure  de  l’oreille ,  la  ligne  f.  v.  vers 
l’angle  de  la  mâchoire  inférieure ,  la  ligne 
w.  w.  &  la  ligne  z.  :  z.  f  g.  la  Région  fous- 
Mentoniere  circonffrite  parla  ligne  z.  qui  ter¬ 
mine  la  mâchoire  inférieure  ,  &  la  ligne  g. 
que  repréfente  le  pli  que  le  col  &  la  tête 
forment  en  devant  par  leur  rencontre  au-def¬ 
fus  du  larynx.  Soient  prolongées  les  lignes 
b.  c.  parallèlement  de  e.  vers  la  partie  porté- 
rieure  de  la  tête  b.  où  elle  eft  diftinguée  du 
col  ;  que  du  point  f.  de  la  partie  antérieure 
de  l’oreille  on  éleve  une  ligne  perpendicu¬ 
laire  au  plan  horizontal,  qui  rencontre  la 
ligne  e.  f  h.  en  i  ;  de  i.  en  i.  (oit  menée  la 
ligne  i.  i.  ;  divifez  la  ligne  i.  b.  en  deux  par¬ 
ties  égales  ,  &  menez  d’un  point  k.  qui  indi¬ 
que  cette  divilîon  à  l’autre  point  k. ,  la  ligne 
k.  k.  parallele  à  la  ligne  l.  qui  marque  la  diff 
tin&ion  du  çql  &  de  la  tête  ;  par  ce  moyer* 
la  Région  des  tempes  antérieures  m ,  celle 
des  tempes  poftérieures  ».  dans  laquelle  fe 
voit  l’oreille  externe  0  ,*la  Région  hyp-otide  p, 
le  Sinciput  y  ,  la  Région  du  Sommet  r  t 
l’Occiput  s ,  feront  déterminés. 

1 1.  Régions  du  Col, 

Pour  déterminer  les  régions  du  Col ,  des 
points  v.  des  angles  de  la  mâchoire  inférieure, 
l'oient  abbaiffées  les  perpendiculaires  v.  t.  qui 
rencontrent  les  clavicules  ;  des  points  h.  les 
perpendiculaires  b.  ».  fur  le9  épaules  ;  que  ces 
lignes  foient  terminées  en  bas  par  la  ligne 
v.  iv.  qui  marque  la  diftinétion  du  col  &  dn 
tronc  :  on  aura  par  ce  moyen  quatre  efpaçes, 
fçavoir ,  un  entre  les  lignes  v.  t. ,  c’eft  la  par¬ 
tie  antérieure  du  ccl  (  la  Gorge }  dans  laquelle 
nous  dirtinguons  i°.  la  partie  faillante  ou  la 
Pomme  d'Adam ,  i°.  la  Fajfette;  deux  au¬ 
tres,  un  de  chaque,  entre  les  lignes  v.  t.  &c 
h.  ».  qui -font  les  parties  laté^cs  du  col  ;  lç 


a  l'etude  du  Corps  humain:  '$ 

Oeil  là  ce  qui  concerne  en  général  la  divifion  du  corps  ;  nous 
©mettons  ici  quelques  autres  divifions  moins  générales  que  celles- 
ci,  &  defquelles  nous  ferons  mention  dans  la  fuite.  Tâchons 


quatrième,,  entre  les  lignes  h.  u. ,  qu’on  ap¬ 
pelle  le  Chignon  du  col ,  dans  lequel  on  dis¬ 
tingue  la  follette  nommée  la  Nuque. 

III.  Régions  du  Tronc . 

Des  extrémités  externes  des  clavicules  3. 
faites  defcendre  la  ligne  3.  jufqu’i  la  partie 
latérale  externe  du  pied  ;  d’un  point  corres¬ 
pondant  5.  faites  defcendre  poftérieurement 
la  ligne  f.  C.  vers  la  partie  latérale  externe  du 
talon  ;  Soient  prolongées  parallèlement  les 
lignes  v.  t.  jufqu’au  badin  x. ,  &  les  lignes  h. 
u.  jufqu’aux  felfes  z..  ;  (oient  de  plus  menées 
autour  du  tronc  les  lignes  7.  8.  au-deflous  des 
mammelles ,  9. 1  o.  à  deux  doigts  du  Sujet  au- 
defliis  de  l’ombilic  &  parallèles  à  la  ligne  7,  8., 
une  autre  11.  iz.  parallele  à  9.  xo.  autour  des 
hanches ,  les  bras  étant  diftingués  du  tronc 
par  la  ligne  13.  qu’on  fuppofe  tourner  autour 
de  l’endroit  od  il  eft  articulé  avec  l’épaule ,  & 
les  extrémités  inférieures  par  une  ligne  menée 
dans  les  aînés  autour  des  hanches  &  fur  la 
partie  Supérieure  des  fefles  :  cela  fuppofe  ,  on 
nomme  les  deux  éminences  14.  les  Clavicules, 
1 5.  les  deux  Régions  des  mammelles  diftin- 
guées  par  l’intervalle  1 6. ,  17,  le  Creux  du 
cœur,  18.  19.  Z3.  les  Côr/s,dansla  partie 
Supérieure  defquels  fe  trouvent  entr’eux  &  le 
bras  1  9. 1  ’AiJJelle  ;  zo.  zi.  le  Dos,  fur  lequel 
pofent  zi.  les  Epaules,  zz.  la  Région  epi- 
Gajlrique-,  à  la  partie  inférieure  Z3.  des  côtés 
&  aux  parties  latérales  de  la  Région  épi-gafi- 
trique  répondent  les  hypo-chondes,  14.  la  Ré¬ 
gion  Ombilicale ,  zf.  les  Régions  Lombaires 
diftinguées  poftérieurement  par  l’intervalle 

7.6.  qu’on  nomme  vulgairement  les  Reins, 

7.7.  la  Région  hypo-G afirique ,  z8.  les  Ré¬ 
gions  Iliaques ,  Z9.  le  Pubis,  30.  le  Penné , 
31.  P  Anus. 

IV.  Régions  de  l'Extrémité  inférieure. 

Du  bord  antérieur  de  l’anus  3Z.  Soit  menée 
la  ligne  3Z.  33.  vers  la  partie  latérale  interne 
du  talon ,  vis-à-vis  la  ligne  5.  6. ,  &  du  milieu 
du  pli  de  l’aine  34.  une  autre  ligne  34.  35  ; 
•vers  la  partie  latérale  interne  du  pied ,  vis-à- 
vis  la  ligne  34.,  menez  aufli  au-deflus  & 
au-deffous  du  genou  les  deux  circulaires  3 6. 
£7.  perpendiculaires  aiu  précédentes  &  pa¬ 


rallèles  entr’elles  ;  la  partie  antérieure  a.  de  la 
cuifle ,  la  latérale  externe  b ,  la  latérale  in¬ 
terne  c ,  la  poftérieure  d.  e.  à  la  partie  Supé¬ 
rieure  de  laquelle  fe  trouvent  e.  les  FeJJes ,  le 
Genou  f. ,  le  Jarret  i. ,  la  partie  latérale  interne 
k.  de  l’article ,  1.  la  partie  latérale  externe , 
m.  n.  la  partie  intérieure  de  la  jambe  dans 
laquelle  on  diftingue  n.  la  Crête  du  tibia ,  o. 

p.  les  parties  latérales  ,  à  la  partie  inférieure 
defquelles  fe  trouvent  p.  les  Malléoles ,  q.  r.  s. 
la  partie  poftérieure  dans  laquelle  fe  voyent 
r.  le  Mollet  de  la  jambe,  s.  le  Tendon  D’A¬ 
chille;  toutes  ces  régions  feront  par  ce 
moyen  déterminées.  On  déterminera  de  mê¬ 
me  celles  du  pied,  en  menant  de  l’extrémité 
38.  de  la  malleole  interne  vers  la  partie  laté¬ 
rale  interne  &  Supérieure  du  commencement 
du  pouce  39.  la  ligne  38.  39..  ;  de  la  partie 
antérieure  inférieure  latérale  interne  du  talon 

40. ,  à  la  partie  latérale  interne  inférieure  du 
commencement  du  pouce  41. ,  la  ligne  40. 
41.  ;  de  même  du  ,côcé  oppofe  les  lignes  4Z. 

43. ,  44.  4  ;  on  aura  par  ce  moyen  t.  le  Ta - 

Ion  ,  u.  le  Dos  du  pied  ou  la  face  fupérieure  , 
v.  la  Plante  du  pied  ou  la  face  inférieure  , 
x.  les  parties  latérales ,  y.  z.  a.  b.  c.  d.  e.  f. 
les  doigts,  dans  chacun  defquels  on  diftingue 
d.  le  Dos,  e.  les  parties  latérales ,  f.  le  dedans , 
h.  le  bout  dont  le  dos  i.  eft  garni  d’ongles, 

V.  Régions  de  l'Extrémité  fupérieure. 

Soient  menées  les  lignes  comme  on  le  voit 
dans  les  figures ,  on  aura  les  elpaces  a.  b.  c.  d. 
&c.  z.  *.  déterminés ,  fçavoir ,  a.  la  partie  la¬ 
térale  interne  du  bras ,  b.  la  partie  latérale 
externe  ,  c.  la  partie  antérieure ,  d.  la  pofté¬ 
rieure,  e.  le  Pli  du  bras,  f.  le  Coude ,  g.  la 
partie  antérieure  de  l’article  ,  h.  la  partie  pof¬ 
térieure  ,  i.  la  partie  latérale  interne  de  l’a¬ 
vant-bras  ,  k.  la  partie  latérale  externe  ,  1.  la 
partie  antérieure ,  m.  la  partie  poftérieure  ,  n- 
le  Poignet ,  o.  p.  le  Dos  de  la  main ,  dans  lequel 
on  diftingue  o.  le  Carpe ,  p.  le  méta-Carpe , 

q.  la  Paume  de  la  main,  r.  f  t.  u.  v.  les  Doigts 
(  r.  le  Pouce,  f.  P Index,  t.  le  Doigt  du  milieu, 
u.  P  Annulaire,  v.  P  Auriculaire)  dans  Ieftjuels 
on  diftingue  w.  le  dos  du  doigt ,  x.  les  parties 
latérales  ,  y.  le  dedans ,  z.  le  bout  dont  le  dos 
eft  garni  *  d’ongles. 


Conventions 
des  AnatomiC- 
tes  dans  leurs 
deicnptions. 


IO  1  NT  RO  DÛ  C  Tl  0  N 

préfentement  dfe  donner  une  idée  fuccinte  de  la  méthode  qu’ont 

fui  vie  les  Anatomiftes  dans  leurs  defcripcions. 

Les  corps  animés  font  une  efpéce  de  cercle  dans  lequel  on  ne 
peut  diftinguer  ni  le  commencement  ni  la  fin.  Les  Anatomiftes 
pour  décrire  les  parties  folides  de  ces  corps, ont  par  conféquent  du 
commencer  par  quelques-unes,  fe  preferire  un  ordre,  &:  fe  faire  un 
langage  particulier  dans  leurs  deferiptions. 

Ils  dévoient  donc  convenir  de  la  diftinêtion  qu’ils  ont  faite  des 
d  fférentes  parties  folides,  en  Os,  Cartilages,  Ligamens,  Mufcles, 
&c.  j  des  divifions  &;  des  fubdivifions  qu’ils  dévoient  faire  de  cha¬ 
cune  de  ces  parties  pour  les  décrire  avec  plus  de  méthode  &c  de 
.clarté ,  Sc  iis  ont  dû  commencer  par  les  Os ,  comme  étant  de  toutes 
les  parties  folides  celles  qui  ont  plus  de  rapport  avec  toutes  les 
autres. 

La  diftin&ion  qu’ils  ont  faite  des  Os  ,  en  Os  de  la  tête ,  du 
ci  âne,  de  la  face,  de  la  mâchoire  fupérieure  &  de  l’inférieure, 
du  tronc,  de  l'épine,  du  thorax  &  du  baftin;  des  extrémités  fupé- 
rieures ,  de  l’épaule ,  du  bras  &  de  l’avant-bras  ;  de  la  main ,  du 
carpe,  du  meta-carpe  &:  des  doigts  ;  de  l’extrémité  inférieure,  de 
la  cuifte,  du  genou  &:  de  la  jambe,  du  pied,  du  tarfe,  du  meta- 
tarfe  &:  des  doigts  ;  cette  diftinétion  ,  dis-je ,  paroît  aflez  naturelle 
pour  que  les  Anatomiftes  de  tous  les  tems  s’y  foient  conformés. 

De  plus ,  il  falloir  dans  la  defeription  des  Os,  indiquer  les  parties 
deftinées  à  leur  articulation ,  les  endroits  où  s’inferent  les  Liga- 
mens ,  ceux  où  s’attachent  les  Mufcles ,  ceux  où  fe  rendent  les 
Va i ffeaux  ,  &c.  ;  c’eft  de  là  qu’eft  venue  cette  diftin&ion  des  di- 
verfes  éminences ,  des  inégalités ,  des  différentes  cavités  qui  s’y 
obfervent,  &;  aufquelles  ils  ont  donné  diftérens  noms,  par  des  rai- 
fons  que  nous  expoferons  bientôt  ;  c’eft  là  ce  qui  a  donné  lieu  à 
la  divifion  qu’ils  ont  faite  des  différentes  parties  d’un  Os  en 
Faces ,  en  Facettes ,  en  Angles ,  en  Bords ,  en  Lèvres  en  di- 
verfès  autres  portions,  &c. ,  fuivant  qu’ils  ont  voulu  être  plus  ou 
moins  précis  dans  la  defeription  qu’ils  ont  donné  des  parties  qui  y 
avoient  rapport.  Mais  comme  en  examinant  les  Os  dans  des  fujets 
de  diftérens  âges  ils  ont  remarqué  que  la  plupart  des  éminences 
des  Os  n’étoient  que  collées  au  corps  de  l’os ,  fans  lui  être  incor¬ 
porées  comme  elles  s’y  incorporent  dans  la  fuite,  &  que  d’autres 
étoient  des  élévations  continues  au  corps  même  de  Pos;  c’eft  là 
pourquoi  ils  ont  donné  aux  premières  le  nom  ftepi-phyfes,  Sc  celui 
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t ÏÏapo-Phyfes  aux  fécondés.  Ils  ont  de  plus  donné  differens  noms 
à  ces  éminences:  Tête  ,  Col ,  Condyle }  B  ojfe ,  Crête ,  Tuberojité , 
Inégalité  3  Ligne  âpre  y  Ligne  J aillante ,  Ligne  tranchante  y  Em¬ 
preinte  mufculaire  ,  Empreinte  ligamenteufe ,  Trochanter ,  Apophyfe 
mafloide,  coronoide ,  flyloide ,  pterigjoide ,  q igomatique ,  &c.  Voilà 
autant  de  noms  de  chacune  de  ces  eminences,  dont  nous  rendrons 
raifon  dans  la  fuite  j  on  en  peut  voir  la  lignification  dans  le  Vo¬ 
cabulaire. 

Il  a  auffi  fallu  varier  les  noms  pour  indiquer  les  differentes  ef- 
péces  d’enfoncemens  :  Cavité  glênoide ,  Cavité  cotyloïde ,  F  ojfe  % 
Sinus  y  Labyrinthe  y  Trou ,  Canal ,  Conduit ,  Aqueduc  3  Trompe ,  Fente, 
Echancrure  y  Rainure ,  Sillon ,  Goutiere,  Sinuofité,  Sciffiire,  Cavité 
jigmoide,  demi-lunaire  y  Scc.  ;  Fojfe  articulaire ,  condyloïdienne,  jugu¬ 
laire,  Scc.  ;  Sinus  maxillaire ,  f  rontal ,  &c.  ;  Trou  orbitaire ,  fourcilier^ 
ovale ,  &c.,  ÔC  plufieurs  autres  avec  différentes  épithétes  :  ce  font 
là  autant  de  noms  dont  on  s’eft  fërvi  pour  marquer  les  différences 
de  ces  cavicés.  Voy.  ces  mots  dans  le  Vocabulaire. 

Il  ne  fuffifoit  pas  de  remarquer  ainfi  fur  la  furface  des  Os  leurs 
régions ,  leurs  éminences,  leurs  cavités  ;  il  falloir  encore  indiquer 
la  maniéré  dont  ils  font  affemblés,  articulés  &  unis -,  de  là  font 
venus  ces  noms,  Articulation ,  di-Arthrofe ,  fyn-Arthrofe,  en-Ar- 
throfe ,  Arthrodie,  Gynglime,  Engrenure,  Harmonie,  Suture ,  Gom¬ 
pho fe,  amphi-Arthrofe,  Union,  Symphyfe ,  fyn-Chondrofe ,  fy-Ne- 
vrofe,  ji-Sarcorfe ,  Scc.  Voy.  l’explication  de  ces  termes  dans  le 
.Vocabulaire. 

Il  n’étoit  pas  auffi  facile  de  ranger  par  ordre  les  Mufcles  que  les 
autres  parties  i  les  differens  points  de  vue  des  Anatomiftes ,  leur 
différente  maniéré  de  préparer  Sc  de  confidérer  les  Mufcles  ont 
caufé  une  très-grande  confufion  dans  cette  partie  de  l’Anatomie. 
En  effet,  fi  l’on  fe  propofoit  fimplement  d’avoir  une  idée  jufte  Sc 
précife  du  nombre,  de  la  ficuation ,  &c.  des  Mufcles  qui  envi¬ 
ronnent  Vos  du  bras,  on  regarderoit  alors  comme  Mufcles  du  bras 
bien  des  Mufcles  qui,  en  fuivant  un  autre  plan,  font  mis  au  nom¬ 
bre  de  ceux  de  l’avant-bras  ;  c’efl:  là  l’ordre  qu’ont  fuivi,  Galien 
dans  fon  premier  livre  des  Adminiftrations,  Charles  Etienne  SC 
fes  autres  Se&ateurs.  Le  grand  Vesale,  fans  s’éloigner  de  cet 
ordre  dans  la  préparation  de  ces  parties,  en  a  fuivi  un  autre  bien 
different  dans  la  defcription  ;  il  a  regardé  comme  Mufcles  du  bras 
ceux  qui  peuvent  le  mouvoir^  comme  Mufcles  de  la  têce  ceux  qui 
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meuvent  cette  partie;  c’eft  là  pourquoi  l’on  a  vu  dans  îa  fuite  fd$ 
uns  fuivre  dans  leurs  traités  la  méthode  de  Vesale  dans  la  des¬ 
cription  ,  d’autres  celle  de  la  préparation  ,  d’autres  l’une  &r  l’autre.. 
Soit  parce  que  les  Etudians  font  aujourd’hui  habitués  à  étudier  les 
Mufcles  par  ordre  d’a&ions  r  c’eft-à-dire  de  regarder  comme  Muf- 
cles  de  la  cuifïe  ceux  qui  fervent  principalement  à  la  mouvoir  * 
Soit  que  réellement  cette  méthode  Soit  plus  facile ,  nous  l’avons 
Suivie  ,  &  nous  avons  renvoyé  au  traité  des  préparations  la  manière 
de  confïderer  les  Mufcles  de  chaque  région. 

Si  la  nature  n’eût  eu  en  vue  qu’un  feul  ufage  en  formant  une 
partie,  qu’elle  n’eût  point  voulu  compenfer  par  un  nombre  inaf- 
fgnable  de  combinaifons  d’aétions  d’effets,  l’efpéce  d’embaras 
que  nous  obfervons  dans  l’entrelacement  des  parties  les,  unes  dans- 
les  autres,  il  nous  auroit  été  plus  facile  de  diftinguer  les  Mufcles 
de  chaque  membre..  Il  eft  néanmoins  confiant  que  la  nature-  qui 
les  a  faits  pour  mouvoir  les  parties  dans  un  Sens  déterminé  ,  les 
a  chacun  en  particulier  deftiné  à  mouvoir  plus  particulièrement: 
une  partie  qu’une  autre ,  lorfqu’ils  peuvent  en  mouvoir  plufieurs*. 
C’efl:  là  pourquoi  lorfqu’un  Mufcle  attaché  à  différentes  parties  T 
ou  en  paffant  deffus ,.  nous  a  paru  les  mouvoir  toutes  y  nous  avons 
cru  pouvoir  le  regarder  comme  Mufcle  de  la  partie  au  mouvement: 
de  laquelle  il  concourt  naturellement  le  plus.. 

Les  Mufcles  fe  plient  &  fe  replient  fur  eux-mêmes  r  il  n’cfïdone 
pas.  étonnant  que  les  Anatomifles  pour  en  indiquée  les  attaches  r 
les  ayent  fait  Marcher x  fe  Couder ,  fe  Contourner  ,  fe  Fléchir,  fe 
Porter,  fe  Rendre ,  Monter,  Defcendve,  Aller  d’un  endroit  vers-um 
autre.  Ils  ont  d’abord  diftingué  dans  le  Mufcle  fa  partie  la  plus  re> 
marquable  ,  ou  fon  Ventre  &  fes  extrémités,  qu’ils  ont  quelque¬ 
fois  nommées  Tendon  enfuite  ayant  égard  à  la  fituation  naturelle 
des  parties ,  ils  ont  regardé  l’extrémité  fupérieure  du  Mufcle  comme 
fon  Principe,  fa  Tête,  fon  Commencement t  fon  Origine ,.  fà  Sortie, 
fa  Naijfance,  &C  fe  font  fervis  en  conféquence  des  termes ,  Naître, 
Prendre  origine.  Prendre  naijfance ,  fe  Détacher  ,  Partir ,  Sortir, 
&c.  pour  indiquer  les  attaches  de  la  têce  ou  du  principe  du  Mufcle 
à  tel  ou  tel  endroit  >  puis  regardant  l’extrémité  inférieure  comme 
la  queue  du  Mufcle,  ils  ont  dit,  pour  en  marquer  les  attaches* 
quelle  sAttachoit,  slnféroit,  slmplantoit,,  fe  Terminait,  Scc.  à  tel 
©u  tel  endroit..  Cela  ne  fuffiloit  pas  encore  >  une  maffe  charnue- 
cft  dans  certaines  réglons  du  corps  ,.c ompofée.  de  différentes  portions: 
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qüe  les  Anatomiftes  ont  regardées  comme  des  Mufcles  particuliers, 
&  ces  portions  font  plus  ou  moins  unies  ;  c’eft  là  pourquoi  ils  fe 
font  fervis ,  pour  marquer  les  différens  degrés  d’union  ,  des  termes 
être  Adhérent ,  s  ’  U nir,  s  Unir  intimement,  s  Entrelacer ,  fe'  Confondre , 
fe  Perdre,  Sec.  ?  &:  pour  fpécifier  en  quelque  forte  la  forme  que 
prend  le  Mufcle  dans  fon  étendue ,  en  le  conduifant  de  la  tête  à 
la  queue ,  ils  ont  dit  qu’il  fe  GroJfiJJbit,  s’ Amincijjoit,  s  Elargiffoit, 
s’ Applatiffbit ,  Devenoit  plus  gros ,  plus  grêle ,  plus  étroit, plus 
large,  Sec. 

La  plupart  des  chofes  que  nous  avons  dit  fur  les  Mufcles  peu¬ 
vent  s’appliquer  aux  Ligamens.  Nous  avons  jugé  à  propos  de  nous; 
affujettir  à  l’ordre  qu’a  fuivi  Weibrecth  dans  le  meilleur  traité  que' 
nous  ayons  fur  ces  parties»  J’ai  cru,  dit-il,  que  la  régie  la  plus 
fimple&la  plus  naturelle  que  j’avois  à  fuivre  dans  la  diftributïon 
de  l’arrangement  des  Ligamens,  écoit  de  les  rapporter  aux  parties- 
pour  l’union  defquelles  ils  femblent  avoir  été  faits»  Va  Y.  le  Vo¬ 
cabulaire  au  mot  Ligament .. 

La  fituation  des  Vifceres  de  des  Glandes,  leur  féparation  (  pour 
ainli  dire)  des  autres  parties,,  les  ufages  déterminés  aufquels  ces 
organes  font  deftinés,  ont  caufé  moins  de  différence  dans  la  diftri- 
bution  qu’ont  fuivie  les  Anatomiftes  qui  nous  en  ont  donné  des- 
deferiptions.  Les  Vifceres ,  les  Glandes  Se  les  autres  organes  renfer- 
més  dans  le  bas-ventre,  la  poitrine  Se  la  tête,. ont  été  décrits  fui- 
vant  cet  ordre  par  prefque  tous  les  Anatomiftes  de  tous  les  âges,. 
Galien,  Vesale,  Warthon,  Nuck  ,  ^inslow,  Sec.  ;  Se  ii: 
a’eft  gueres  que  des  ouvrages  de  Phyfiologie  dans  lefquels  on  s’en? 
fait  éloigné  y  pour  mieux  faire  cadrer  enlemble  l’explication  que 
l’on  y  donne  des  fondions  de  ces  parties  c’eft  ce  qu’ont  fait 
Boerhaave  ,  Hoffmann,  Haller  ,  Sec. 

Les  Anatomiftes  ont  divifé  ces  vifceres  en  différentes  portions,., 
qu’ils  ont  quelquefois  nommées  Lobes,  pour  en  mieux  indiquer  la? 
fituation  Se  la  compofitiomlls  y  ont  diftingué  àes  Faces, àes  Contours, 
des  Courbures ,  des  Angles,  d  es  Cotés,  des  Bords  ,Aes  P  ointes ,  des  Ba~- 
fès,  des  Fonds  Se  des  Eminences  qu’ils  ont  nommées ,  Corps,  Pedun-< 
cules.  Tubercules ,  Protubérances,.  P  lis,  Valvules,  Appendices,  Cou¬ 
ches,  Commijfures ;  des  Cavite?s  aufquelles  ils  ont  donné  le  nonx. 
de  Ventricule,  Sinus,  SciJJure,.  Fiffure,  Anfracluofité,  FoJJe,  Porte,, 
Aqueduc,  Entonnoir,  Conduit Canal,  Pore,  Orifice,  Bajfinet,  Ve ~- 
ficuLe Vejfiex  avec  différentes  épithéces  pour  les  diftinguer** 


Introduction 

Ils  ont  auffi  eu  égard  au  gros  de  la  fubftance  de  chaque  vifcere, 
fl  elle  eft  molle  ou  dure,  blanche  ou  cendrée,  médullaire,  rou¬ 
geâtre  ,  noirâtre ,  &c.  ;  à  la  Subfiance  corticale  ,  à  la  mammelonnée , 
6c  à  d’autres  circonftances  fur  lefquelles  Cassebohm  eft  le  pre¬ 
mier  qui  foit  entré  dans  un  plus  grand  détail  dans  fon  traité  de 
la  préparation  des  vifceres,  6c  que  l’on  peut  aufli  voir  dans  Y  An¬ 
thropo-tomie,  ou  l’art  de  diffequer. 

Ce  n’eft  fans  doute  qu’aux  fréquentes  variétés  des  vaiffeaux  de 
tous  genres  que  nous  devons  attribuer  le  peu  de  rapport  qui  fe 
trouve  dans  la  plupart  des  defcriptions  que  differens  Auteurs  nous 
ont  données  de  ces  parties  ;  faciles  à  diftinguer  par  leur  cours,  on 
n’a  guere  pu  s’y  méprendre  que  dans  l’enfance  de  l’Anatomie.  Il 
étoit  affez  naturel  que  les  Auteurs  s’aflujettiffent  dans  leurs  defcrip¬ 
tions  ,  à  l’ordre  que  fuit  la  nature  dans  la  correfpondance  qu’elle 
établit  entre  la  partie  où  un  fyflemedc  Vailfeaux  aboutit,  6c  celles 
dans  lefquelles  les  Vailfeaux  fe  diftnbuent.  Il  n’eft  donc  pas  étonnant 
que  les  anciens  ,  Galien,  Vefale,  6cc.  qui  ignoroient  la  circulation 
du  fang,  6c  qui  penfoient  que  le  cœur  pouffoit  également  fes  flui¬ 
des  dans  les  arteres,  dans  les  veines,  ayent  décrit  ces  vaiffeaux 
comme  partant  de  ce  mufcle  6c  allant  fe  rendre  aux  autres  parties; 
mais  depuis  que  l 'immortel  Harvey  a  développé  le  myftere  de  la 
circulation  ,  quelques  Anatomiftes  ont  fuivi  un  autre  plan ,  en 
fuppofant  les  arteres  partir  du  cœur  pour  aller  fe  diftribuer  dans 
les  autres  parties ,  6c  les  veines  venir  de  ces  parties  pour  aboutir 
au  cœur. 

C’eft  donc  en  fuppofant  ainfi  les  vaiffeaux  aller  dans  la  direétion 
du  fluide  qu’ils  charient ,  qu’ils  ont  dit  en  décrivant  ces  vaiffeaux, 
qu’ils  Marchent ,  qu’ils  fe  Portent,  qu’ils  fe  Pendent,  qu’ils  Ram¬ 
pent,  qu’ils  Serpentent ,  qu’ils  Montent ,  qu’ils  Descendent ,  qu’ils 
Cotoyent,  6cc.  ;  qu’ils  fe  Divifent  en  Branches ,  que  ces  Branches 
fe  fubdivifent  en  Rameaux  ,  6c  que  ces  Rameaux  en  pouffent  d’au¬ 
tres  plus  petits  encore,  qu’on  nomme  Artérioles  lorfqu’il  s’agit  des 
Arteres,  Filets  fi  c’eft  des  Nerfs,  6cc.  ;  6c  qu’enfin  ces  petits  rameaux 
Couvrent,  s  inferent,  s’ abouchent,  dégorgent,  dans  telle  partie  ;  com¬ 
muniquent  ,  s  anaflomofent ,  6cc.  avec  telle  autre.  Il  paroît  que  la 
régie  qu’ils  ont  obfervée ,  c’eft  de  regarder  comme  Ramifications 
d’une  branche  principale,  tous  les  Rameaux  qui  communiquant 
avec  d’autres ,  font  plus  petits  que  ces  derniers ,  6c  de  regarder  l’en¬ 
droit  le  plus  petit  de  ces  deux  vaiffeaux  communiquans  comme  le 
lieu  de  leur  communication. 
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C’eft  là  en  général  la  méthode  qu’ont  fui  vie  les  Anatomiftes 
dans  les  defcriptions  ;  mais  quels  font  les  moyens  qu’ils  ont  employé 
pour  diftinguer  les  parties  ?  c'eft  ce  qu’il  s’agit  d’examiner. 

Les  noms  des  parties ,  ou  la  courte  defeription  que  l’on  donne  Diftindion 
d’une  partie  pour  déterminer  ce  qu’on  veut  lignifier  par  ce  nom ,  des  parties, 
doivent  être  tels  qu’ils  repréfentent  d’abord  cette  partie  fans  qu’on 
puiffe  s’y  méprendre ,  une  fois  qu’on  eft  inftruit  de  la  diftin&ion 
générale  des  parties  folides  des  corps  animés  dont  les  Anatomiftes 
font  convenus. 

Or  les  cara&eres  de  cette  diftinéfion  générale,  tirés  tant  du  port 
des  parties  que  de  leur  ftruéfure  &:  de  leur  ulage ,  font  tels  qu’on 
diftingue  facilement  un  Os,  un  Cartilage ,  un  Ligament ,  une  Ar¬ 
tère ,  une  Veine ,  une  Glande ,  &:c.  Voy.  dans  le  Vocabulaire  la 
courte  defeription  de  chacune  de  ces  parties  à  leur  article  particu¬ 
lier  Os,  Ligament,  &c.  j  néanmoins  les  Anatomiftes  les  plus  expé¬ 
rimentés  dans  la  diffeétion  ont  quelquefois  bien  de  la  peine  à  dif¬ 
tinguer  les  petits  Mufcles,  les  petits  Ligamens ,  les  Artérioles,  les 
Filamens  des  Nerfs  ,  les  petits  Grains  glanduleux ,  &c.  d’une  partie, 

&  c’eft  à  cela  fans  doute  qu’on  doit,  toutes  chofes  d’ailleurs  égales, 
attribuer  les  différences  qui  fe  trouvent  dans  la  defeription  d’une 
même  partie  donnée  par  différens  Auteurs. 

Il  ne  fuffit  pas  de  fçavoir  ainfi  diftinguer  les  parties  les  unes  des 
autres  ,  il  faut  encore  les  reconnoître  chacune  en  particulier ,  au 
moyen  de  la  defeription  qu’en  donne  l’Auteur  qui  fert  de  guide 
dans  ces  fortes  de  recherches.  Mais  les  defcriptions  font  quelque¬ 
fois  fi  vagues  &c  fi  courtes,  d’autres  fois  fi  longues  &  fi  ennuyeufes, 
que  les  Etudians  peu  habitués  d’ailleurs  à  obferver  par  eux-mêmes, 
fe  trouvent  deforientés  &:  n’y  reconnoiffent  plus  rien.  Il  eft  d’autres 
circonftances  qui  embarraffent  néceffairement  par  elles-mêmes,  ce 
font  les  variétés  dont  les  parties  font  fufceptibles  dans  leur  nombre, 
leur  figure ,  leur  grandeur ,  leur  fituation ,  leur  connexion  j  les 
maladies  aufquelles  elles  ont  été  expofées ,  les  efpéces  de  monftro- 
ficés  qui  les  ont  défigurées  ;  c’eft  là  pourquoi  j’ai  cru  qu’il  étoit  à 
propos  de  faire  entrer  dans  un  cours  d’élémens  d’Anatomie,  un 
traité  particulier  des  Variétés,  des  Affections  morbifiques  &  des 
Monfirofiités  des  parties. 

Un  autre  inconvénient,  c’eft  fort  fouvent  le  peu  d’habitude  que 
l’on  a  de  préparer  les  parties  \  &  cependant  il  eft  abfolument  im- 
poftible  de  vérifier  les  defcriptions  des  parties,  &  à  plus  forte  raifon. 
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de  faire  des  découvertes ,  fi  l’on  n’a  cette  habitude  ;  Tefprit  néan¬ 
moins  peut  fêul  éclairer  la  main  6c  la  conduire.  Si ,  comme  nous 
l’avons  fait  voir  dans  notre  premier  Difcours ,  on  fe  repréfente 
clairement  la  maniéré  dont  toutes  les  parties  folides  font  enchaî¬ 
nées  les  unes  avec  les  autres  au  moyen  du  tifiu  cellulaire ,  quelles 
font  les  parties  qui  font  compofées  de  fibres  longues,  comment  les 
fibres  longues  font  difpofées ,  tiffues  colorées  dans  ces  parties , 
&c.  j  non  feulement  on  ne  prendra  pas  les  unes  pour  les  autres , 
mais  encore  on  s’appercevra  que  les  Anatomiftes  ont  diftingué  les 
unes  des  autres  les  parties  qui ,  quoiqu’unies  enfemble  par  le  tifïu. 
.cellulaire ,  leur  ont  néanmoins  paru  féparées  par  la  plus  ou  moins 
grande  quantité  de  ce  tifïu  placé  entr  elles. 

Pour  que  ceci  puifife  être  plus  facilement  faifi ,  entrons  dans  un 
plus  grand  détail ,  6c  fuiyons  routes  les  efpéees  de  parties  les  unes 
après  les  autres. 

Avant  qu’on  fçût  démontrer  les  Os  de  la  tête ,  les  Anatomiftes’ 
n’étoient  pas  d’accord  fur  le  nombre  des  Os  de  cette  partie  ,  6C 
n’a  voient  point  indiqué  par  conféquent  de  caraéteres  propres  pour 
les  diftinguer.  Ce  n’eft  qu’après  Vefale ,  6c  en  marchant  fur  fes 
traces,  que  les  Anatomiftes  font  non  feulement  venus  à  bout  de 
diftinguer  toutes  les  pièces  offeufes  du  corps,  mais  encore  de  donner 
des  caraéteres  diftinàifs  des  droites  6c  des  gauches ,  6cc.  ;  c’eft  ce 
qu!  ’on  peut  voir  dans  le  Mémoire  que  JVeitbrecht  a  inféré  dans  les 
Commentaires  de  l’Académie  de  Peterfbourg  (  tom.  V.  p.  134.) 
6c  dans  l 'Anthropo-tomie  (  première  Part.  chap.  4.  p.  167.  6c  fuiv.  ) 

La  fituation  déterminée  &:  confiante  des  cartilages  lembloit  de¬ 
voir  ne  laifter  aucun  doute  pour  les  reconnoître,  mais  il  falloic 
auparavant  qu’on  eût  examiné  la  ftruéture  de  la  plupart  des  parties 
qu’on  regardoit  comme  telles.  C’eft  en  effet  depuis  ces  recherches 
qu’on  s’eft  affuré  que  les  parties  fituées  entre  les  corps  des  vertèbres 
(  les  Cartilages  inter-vertébraux  )  ,  dans  l’articulation  de  la  mâchoire 
inférieure  (le  Couvercle  cartilagineux  6c  mobile ) ,  dans  l’articulation 
du  fternum  avec  la  clavicule  (  le  Cartilage  inter- Articulaire) ,  dans 
celle  du  genou  (les  Cartilages  femi-Lunaires)  ,  étoient  en  partie 
ligamenteufes  6c  en  partie  cartilagineufes ,  ou  ,  pour  mieux  dire  , 
faifoient  des  corps  d’une  ftrudure  moyenne  entre  les  Ligamens  6c 
les  Cartilages ,  tant  par  rapport  à  leur  port ,  qu’à  leur  ufage  5  on 
regardoit,  dis-je ,  toutes  ces  parties  comme  des  cartilages.  Avant 
qu’on  eût  appris  que  les  cartilages  du  larynx  s’offifioient  avec  l’âge, 
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on  sMl  imaginé  qu’ils  reftoient  cartilagineux  pendant  toute  la 
vie  :  M.  Morgagni  ,  Auteur  d’ailleurs  que  Ion  grand  nombre  d’ob- 
fer varions  ont  rendu  refpeCtable  ,  dit  dans  Tes  Adverfaria  ,  que 
les  cartilages  aryténoïdes  ne  s’oflîfient  jamais ,  quoique  tous  ceux 
qui  ont  été  à  portée  de  difféquer  ces  parties  dans  des  fujets  avancés 
en  âge ,  fçachent  préfentement  que  ces  cartilages  s’oftifient  comme 
les  autres  du  larynx  j  un  grand  nombre  de  parties  offeufes  dans  les 
fujets  avancés  en  âge,  parodient  cartilagineufes  dans  les  jeunes 
fujets  :  il  convient  donc  d’être  inftruit  des  changemens  dont  les 
parties  font  fufceptibles  dans  les  difFérens  âges ,  du  berceau  jufqu’au 
terme  le  plus  reculé  de  la  vie ,  pour  ne  pas  tomber  dans  l’erreur. 

Les  ligamens  compofés  de  filets  longs  placés  les  uns  à  côté  des 
autres ,  ou  fur  des  angles  quelconques,  tels  que  font  ceux  qui  unif- 
fent  les  Os  les  uns  au  autres  ou  retiennent  les  Mufcles  ;  les  Mufcles 
eux-mêmes  font  quelquefois  fi  embarrafles  les  uns  dans  les  autres, 
que  la  plupart  des  Anatomiftes  fe  font  peu  accordés  dans  la  dif- 
tin&ion  qu’ils  en  ont  faite.  Ce  que  nous  allons  dire  des  Mufcles 
peut  s’appliquer  aux  Ligamens 3  c’eft  au  Maître  dans  cette  partie 
de  l’Anatomie  &  dans  plufieurs  autres ,  de  nous  diCter  les  régies 
aufquelles  nous  devons  nous  aftujettir  :  c’eft  M.  Albinus  qui  parle. 

Plufieurs  Mufcles  font  diftingués  de  leurs  voifins  dans  toute 
»  leur  étendue ,  d’autres  au  contraire  ne  le  font  pas.  Nous  diftms 
»  que  les  Mufcles  font  diftingués  de  toutes  parts  lorfqu’ils  ne  font 
»  adhérens  aux  autres  dans  aucun  endroit  ,  ni  par  leurs  fibres  char- 
nues,  ni  par  leurs  tendineufes,  quoiqu’ils  foient  unis  par  le  tiftii 
»  cellulaire.  Il  en  eft  cependant  qui ,  quoique  adhérens  dans  cer- 
»  taines  parties,  doivent  être  diftingués  pour  les  mieux  décrire. 
»  Or  comme  les  Anatomiftes  font  peu  d’accord  fin*  ce  fujet,  que 
3>  les  uns  les  divilent  d’une  façon  ,  les  autres  d’une  autre  ,  nous  in- 
»  diquerons  donc  ici  la  méthode  que  nous  avons  fuivie ,  unique- 
»  ment  dans  les  vues  de  faciliter  l’étude  de  cette  partie  de  l’Ana- 
»  tomie.  Lors  donc  qu’il  fe  trouvera  différentes  portions  mufculai- 
u  res ,  qui  quoique  adhérentes  les  unes  aux  autres ,  pourroient  néan- 
»  moins  être  diftinguées ,  nous  le  ferons  autant  que  nous  croirons 
»  que  cette  diftin&ion  pourra  en  faciliter  la  connoiftance.  Il  y  a 
k  cependant  un  inconvénient  dans  lequel  nous  tâcherons  de  ne 
»  pas  tomber,  le  voici;  c’eft  que  quelques  Anatomiftes  qui  fe 
»  plaifent  â  trouver  de  nouveaux  Mufcles,  croient  effectivement 
»  avoir  réuffi  en  donnant  de  nouveaux  noms  à  des  portions  d’un 
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»  MufcJe  qui  étoient  déjà  connues  ;  mais  comme  ils  augmentent 
33  le  nombre  des  Mufcles  au-delà  de  ce  qu’il  eft  nécefiaire ,  & 
»  qu’ils  en  embarraffent  ainfi  l’hiftoire ,  nous  ne  pouvons  les  louer. 

D’autres ,  au  contraire,  pour  ne  les  pas  affez  diftinguer ,  devien- 
33  nentobfcurs  dans  leurs  defcriptions.  Il  faut  donc,torfqu’il  fe  trouve 
■x>  un  trop  grand  nombre  de  portions  fort  différentes  les  unes  des 
33  autres ,  unies  enfemble ,  ou  fi  ces  portions  font  très-peu  adhé- 
o>  rentes,  les  diftinguer  en  plufieurs  Mufcles  ;  fi  au  contraire  ces 
a?  portions  font  en  petit  nombre ,  qu’elles  foient  fimples,  ou  fi  elles 
3)  font  unies  en  grande  partie ,  on  devroit  n’en  faire  qu’un  feul 
»  Mufcle.  C’eft  en  conféquence  de  cette  méthode  que  nous  avons 
33  diftingué  le  Complexus  des  Anciens  en  trois  parties,  fçavoir, 
33  en  di-GaJlrique  du  col,  en  Trachelo-Majloïdien ,  &  en  Com- 
33  plexus  ;  nous  en  avons  fait  de  même  du  tri-Ceps  de  la  cuiffe, 
33  en  le  diftinguant  en  trois  Mufcles  î  au  contraire,  nous  n’en  avons 
33  fait  que  trois  des  fept  fuivans  ,  le  P tery go- Pharyngien,  le  Mylo - 
33  Pharyngien  ,  le  Gloffo-Pharyngien  ,  le  Chondro-P  haryngien,  le 
33  Cerato-Pharyngien ,  le  Thyreo^ Pharyngien  &c  le  Crico-P  haryn- 
33  gien.  Voilà  ce  qui  eft  de  convention.  Nous  ne  croyons  pas  de- 
33  voir  nous  arrêter  aux  autres  différences  des  Mufcles ,  dont  on 
33  pourra  s’inftruire  par  l’infpeétion  des  figures,  &:  encore  mieux 
33  fur  les  cadavres.  » 

C’eft  ainfi  qu’il  convient  que  de  grands  Maîtres  s’expliquent , 
pour  tâcher  déformais  qu’il  n’y  ait  plus  qu’un  même  langage  dans 
un  Art  dont  le  fujet  eft  unique ,  Ôc  dont  les  vues  doivent  être  les 
mêmes. 

Soit  que  le  nombre ,  la  fituation  &  tout  l’extérieur  des  Glandes 
&  des  Vifceres  n’ayent  pas  été  examinés  d’aufli  près  que  dans  tou¬ 
tes  les  autres  parties,  foit  qu’effe&ivement  ils  foient  fujets  à  un  plus 
petit  nombre  de  variétés,  foit  à  caufe  de  la  plus  grande  quantité 
de  tiftu  cellulaire  placé  entr’eux  &  leurs  parties  limitrophes ,  il  eft 
affez  facile  de  les  diftinguer  les  uns  des  autres.  Il  n’en  eft  pas  de 
même  de  leurs  différentes  portions  ;  &  s’ils  font  plus  conftans  dans 
leur  forme,  le  différent  volume  dont  ils  font  fufceptibles,  pourroit 
en  impofer  fi  l’on  n’en  étoit  inftruit.  M.  TPinJlow,  à  qui  l’Ana¬ 
tomie  aura  toujours  obligation  de  fes  immortelles  defcriptions  fur 
la  fituation  des  Vifceres  &  de  leurs  parties,  a  déjà  plus  que  frayé 
la  route  ;  il  n’eft  qu’un  grand  nombre  d’obfervations  qui  puiffenr 
y  mettre  la  derniçre  main.  M.  Haller 3  qu’un  travail  aflidu  a  mis 
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\  portée  d’éclaircir  cette  partie ,  a  tellement  fimplifié  le  nombre 
des  membranes ,  par  le  jour  qu’il  a  répandu  fur  la  maniéré  dont 
le  tiftu  cellulaire  unit  &  entrelace  toutes  les  parties ,  que  nous  ne 
balancerons  point  de  fuivre  les  diftinCtions  qu’il  en  a  données  dans 
j fes  Elémens  de  Phyfiologie. 

Lors  donc  qu’un  réfervoir  ou  toute  autre  partie  fera  compofée 
de  plufïeurs  membranes,  foit  tiffue  de  fibres  longues  ou  de  fibres 
plates,  ou  émaillée  de  VaifTeaux  6c  parfemée  de  Corps  glanduleux, 
ou  autrement ,  nous  ne  diftinguerons  ces  Membranes  les  unes  des 
autres  qu’autant  que  le  tifïu  cellulaire  qui  les  unit  en  permettra 
facilement  la  réparation ,  fans  regarder  le  tifïu  placé  entre  les  deux 
lames  que  l’on  fépare ,  comme  une  membrane  particulière.  C’eft 
dans  ce  fens  que  nous  n’admettrons  dans  l’eftomac  6c  lés  inteftins 
qu’une  Membrane  commune  6c  trois  propres  ;  la  Mujculaire,  la  Ner- 
veufe  6c  la  Veloutée  ;  voy.  la  lignification  de  tous  ces  mots  dans 
le  Vocabulaire.  On  ne  doit  par  la  même  raifon  admettre  dans  les 
Membranes  qui  paroifTent  compofées  de  plufieurs  couches  ou  lames, 
qu  autant  de  ces  lames  qu’on  en  peut  facilement  féparer  au  moyen 
du  tifïu.  !  cellulaire  interpofé  ,  6c  que  les  fibres  d’une  couche  ne  font 
pas  entrelacées  avec  les  fibres  de  la  couche  de  laquelle  on  la  fépare. 

Les  Vaiffeaux,  les  Artères,  les  Veines,  les  Nerfs,  6c  probable¬ 
ment  tous  les  autres  VaifTeaux,  tant  lymphatiques  que  fecrétoires, 
font  fi  inconftans  5  la  nature  qui  fçait  par  plus  d’une  voie  arriver 
à  fon  but,  en  varie  fi  fort  6c  le  nombre  &  la  diftribution  ,  qu’il  n’eft 
quelquefois  pas  poftible  de  diftinguer  quels  font  les  troncs  ,  les  bran¬ 
ches  ,  les  rameaux  6c  leurs  fubdivifions ,  aufquels  les  Anatomiftes 
ont  donné  tel  6c  tel  nom.  Les  troncs  font  affez  conflans,  leurs 
branches  le  font  moins ,  leurs  rameaux  varient  beaucoup ,  mais  les 
ramifications  font  fujettes  à  un  fi  grand  nombre  de  variétés ,  qu’il 
n’y  a  prefque  pas  lieu  d’efpérer  qu’on  puiffe  jamais  venir  à  bout  de 
les  déterminer ,  d’en  fixer  le  nombre,  la  fituation  ,  6cc.  M.  Haller 
recommandable  par  le  grand  nombre  d’ouvrages  dont  il  enrichit 
tous  les  jours  l’Anatomie ,  a  tâché  de  débrouiller  ce  cahos  dans 
les  arteres.  Quelques-uns  de  ces  hommes  nés  pour  le  bien  de  la  fo- 
ciété,  travailleront  fans  doute  à  éclaircir  les  autres  parties,  dans 
un  teins  fur  tout  où  il  femble  qu’un  Art  autant  propre  à  perfec¬ 
tionner  l’Anatomie  qu’agréable  dans  d’autres  parties,  ne  paroît  plus 
demander  que  des  perfonnes  capables  pour  le  diriger.  Du  refie , 
les  injections  font  aujourd’hui  d’un  grand  fecours  pour  diftinguer 
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les  Arteres,  les  Veines,  les  Vaifteaux  fecrétoires  8c  excrétoires.  Le- 
choix  que  l’on  fait  des  cadavres  pour  la  préparation  des  Nerfs  9 
peut  en  faciliter  la  diftinétion  r  toutes  ces  recherches  d’ailleurs  fup- 
pofenc  beaucoup  d’habitude,  d’adreffe  8c  de  dextérité,  demandent 
bien  de  l’attention ,  8c  il  eft  étonnant  qu’avant  les  inje&ions  on 
eût  pouffé  ces  recherches  auffi  loin  que  font  fait  Vesale,  Eus- 
TACHI  ,  SCC.. 

Enumération  L homme  8c  la  femme  ont  les  mêmes  parties,  fi  l’on  en  excepte 
des  différentes,  un  petit  nombre  de  celles  qui  ont  rapport  à  la  génération  ;  la  plu- 
parties.  part  même  de  ces  parties  font  paires.  Prefque  toutes  celles  aufquelles 
on  donne  le  nom  de  Vifceres  font  ffngulieres  Se  uniques ,.  8c  il  en 
eft  peu  de  cette  efpéce  parmi  les  autres  parties. 

Nombre  des.  Le  nombre  des  Os  eft  le  même  dans  l’homme  Se  dans  la  femme. 
°s-  Les  Os  de  la  tête  font  au  nombre  de  6 f  ,  fçavoir  les  8  du  crâne,. 

le  Coronal ,_  l’ Occipital ,  les  deux  Pariétaux ,  les  deux  Temporaux , 
le  Sphénoïde  Se  Y  Èthmoïde  ,  non  compris  les  Os  JVormiens  qui  font 
en  plus  ou  moins  grand  nombre,  les  B  Offeletsde  l’organe  de  Fouie,, 
les  deux  Etriers ,  les  deux  Enclumes.,, les  deux  Marteaux,  les  deux 
Orhiculaires ;  les  15  de  lamâchoire  inférieure,, les  deux  Os  dit  ne j,. 
les  deux  Os  de  la  pomette,  les  deux  Os  maxillaires,  les  deux  Os 
unguis y  les  deux  Os  du  palais ,  les  deux  Cornets  inférieurs  du  nez  > 
les  deux  Cornets  du  Sphénoïde  qui  font  des  portions  de  l’Ethmoïde 
le  Vomer y  la  Mâchoire  inférieure;,  les  32  Dents,  8  incifves,  4  cani¬ 
nes  ,  2.0  molaires;  YOs  hyoïde. 

Osdu tronc.-  Les  Os  du.  tronc  font  au  nombre  de  5  3  ,  fçavoir,  24  Vertèbres , 
7  cervicales ,  12  do tf ales ,  y  lombaires;  24  Côtes,  14  vraies,  10 
faujfes  ;  le  Sternum,  le  Cartilage  xyphoïde,  les  deux  Os  innommés» 
8c  YOs  facrum. 

Osderextré-  64  Os  entrent  dans  la  compofition  des  extrémités  fupérieures, 
mite fupeneu-  ^  dans  chaque  extrémité ,  fçavoir  ,;îes  2  Os  de  l’épaule,  la  Clavi- 
cule  8c  Y  Omoplate  ;  l’Os  du  bras,  Y  Humerus;  les  2  Os  de  l’avant- 
bras  ,1e  Cubitus  &  le  Radius  les  8  Os  du  carpe ,  le  Naviculaire, 
le  demi-Lunaire,  le  Cuboïde,  le  pif- F  orme;  le  Trapete  ,.  le  Trape - 
^ oïde ;■  le  Grand  8c  le  Crochu  ;  les-  4  Os  du  méta-carpe,  celui  de 
l’index,  celui  du  doigt  du  milieu*  l’Os  de  l’annulaire  8c  celui  de 
l’auriculaire i,  les  iy  phalanges  des  doigts ,  les  trois  du  pouce,  les, 
crois  de  l’index,  les  trois  du  doigt  du  milieu,  les  trois  de  l’annu¬ 
laire  ,  8c  les  trois  du  petit  doigt  ;  le  nombre  des  petits  Os  fefatnoïdes 
eft  indéterminé,  c’çft  pourquoi  nous  ne  les  faifons  pas  entrer,  ici 
en  compte^ 
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64  Os  contiennent  les  parties  de  lcxtrémité  inférieure,  fçavoir,  Os  de  l’entré. 
l’Os  de  la  cuiffe,  1  c.  Femur  ;  l’Os  du  genou,  la  Rotule  ;  les  deux  Os  mféneu. 
de  la  jambe,  le  Tibia  8c  le  Péroné  ;  les  fept  Os  du  tarfe,  le  Calca - 
neum,  Y  Aflragal  3  le  Scaphoïde  ,  les  3  Cuneï-formes  ;  les  cinq  Os  du 
meta-tarfe,  celui  du  pouce,  celui  du  premier  des  petits  doigts,  Y  Os 
du  fécond  des  pecits  doigts,  l’Os  du  troifiéme  des  petits  doigts, 
celui  du  quatrième  &;  l’Os  du  cinquième;  14  Phalanges ,  les  deux 
du  pouce,  les  trois  du  premier  des  petits  doigts,  les  trois  du  fécond, 
les  trois  du  troifiéme,  les  trois  du  quatrième,  &:  les  trois  du  cin¬ 
quième  j  les  deux  Os  fefamoïdes  du  pouce ,  non  compris  les  autres 
des  autres  doigts ,  par  rapport  à  ce  qu’ils  ne  font  pas  conftans  ni 
dans  leur  nombre,  ni  dans  leur  fituation. 

De  tout  ceci  il  réfulte  que  toutes  les  pièces  offeufes  confiantes  Totai  des  Qs* 
dans  l’homme  &;  dans  la  femme  font  au  nombre  de  146,  dont  34, 
font  impaires ,  fituées  dans  le  plan  de  divifion  du  corps ,  8c  pré- 
fentent  une  moitié  femblable&  égale  dans  chaque  moitié  du  corps, 
ce  font  le  Coronal  ¥  Occipital ,  Y  Ethmoide  x  le  Sphénoïde y  le  Vo- 
mer,  la  Mâchoire  inférieure  ,  l’Os  hyoïde  y  les  24  Vertebres  ,  l’Os 
facrum^  le  Sternum  8c  fon  Appendice  xyphoïde.  Les  111  autres 
font  paires,  c’eft-à-dire  106  de  chaque  côté,  qui  font  femblables 
dans  les  parties,  correfpondantes. 

Outre  les  Cartilages  qui  enduifent  les  extrémités  des  Os  articu-  Nom&redb* 
Iées  les  unes  avec  les  autres,  les  Cartilages  qui  allongent  les  24  côtes.  Cartilages 
les  Cartilages  inter- articulaire  s  qui  font  en  partie  ligamenteux  8c  en 
partie  cartilagineux ,  fçavoir  le  Cartilage  inter-articulaire  de  la  mâ¬ 
choire  inférieure,  celui  de  l’articulation  du  fternum  avec  la  clavi¬ 
cule  ,  celui  de  la  clavicule  avec  l’omoplate ,  les  Cartilages  demi- 
lunaires  de  l’articulation  du  genou ,  la  Languette  cartilagineufe  deJ 
l’extrémité  inférieure  du  radius  qui  foutient  le  cubitus  ;  i°.  l’oreille 
externe  a  un  Cartilage  qui  lui  donne  fa  forme  ;  20.  la  trompe  d’Euf 
tachi  en  a  un  qui  la  complette  ;  3  la  cloifon  des  narines  eft  ache=r 
vée  en  devant  par  une  Lame  cartilagineufe  ;  40.  la  partie  inférieure 
du  nez  eft  compofée  ordinairement  de  cinq  Pièces  cartilagineufes ;‘ 

3Q.le  larynx  en  a  cinq,  fçavoir,  le  Thyreoïde  ou  le  S  cuti  forme,  le' 

Cricoïde,  les  deux  Aryténoïdes ,  8c  Yepi-Glotte,  qui  eft  en- partie' 
cartilagineufe  8c  en  partie  ligamenteufe  ;  6°.  la  trachée  artere  &r 
toute  fa  production  eft  compofée  de  différens  Cerceaux  cartilagi¬ 
neux  ;  70.  le  Cartilage  xyphoïde  termine  le  Sternum  ,  8c  nous  ne 
l’avons  mis  au  nombre  des  Os  que  parce  qu’il  eft  oftifié  dans  lés- 
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adultes, &:c.  Ce  font  là  en  général  les  différentes  pièces cartilagineufes 
qui  s’obfervent  dans  les  adultes ,  car  dans  le  fœtus  ces  pièces  font 
non  feulement  en  plus  grand  nombre ,  parce  que  tous  les  Os  font 
cartilagineux  dans  leur  principe,  mais  encore  parce  que  ces  Os 
font  eux-mêmes  compofés  de  différentes  portions,  comme  nous  le 
verrons  ailleurs. 

Toutes  les  articulations  font  garnies,  comme  nous  l’avons  dit 
dans  notre  premier  difcours ,  d’une  Membrane  capfulaire  fortifiée  de 
Filets  plus  ou  moins  nombreux  aufquels  on  n’a  pas  donné  de  noms 
particuliers.  Quelques-autres  forment  des  cordons  féparés,  5c  c’eft 
dans  l’énumération  de  ces  derniers  que  nous  allons  entrer. 

Les  Ligamens  de  l’extrémité  fupérieure  font  au  nombre  de  ioo 
5c  plus ,  fçavoir  $  les  4  de  la  clavicule ,  X  interne laviculaire  ,  le  Sterno¬ 
claviculaire,  le  Cojlo-  Claviculaire ,  5c  le  Ligament  de  la  clavicule 
avec  facromion  ;  les  5  de  l’omoplate ,  le  Ligament  propre  extérieur, 
le  Ligament  conoide ,  le  trape^oide  5c  le  capfulaire  ;  les  2  du  bras 
avec  l’avant-bras  ,  le  Ligament  latéral  interne,  le  latéral  externe  ; 
les  7.  &c.  de  l’avant-bras,  le  Ligament  orbiculaire  du  radius, l’^c- 
ceffoire  antérieur ,  le  pofiérieur,  le  Ligament  rond  du  cubitus  ,  le 
Ligament  inter-offeux ,  les  Ligamens  courts  du  cartilage  intermé¬ 
diaire  du  radius,  le  petit  Ligament  fibreux  ;  les  22.  &c.  des  tendons 
des  mufcles  qui  meuvent  les  doigts ,  le  Ligament  commun  dorfal , 
le  commun  palmaire,  le  propre,  les  petits  palmaires  tranfverfaux ,  les 
4  vaginaux  des  quatre  premières  phalanges  des  doigts  -,  les  4  Cruci¬ 
formes  de  la  première  articulation  des  doigts ,  les  4  vaginaux  de 
la  fécondé  phalange ,  les  4  Trouffeaux  de  la* fécondé  articulation  , 
X  Anneau  ligamenteux  du  pouce  5C  fon  Trouffeau  oblique  ;  les  5 1 . 5cc. 
des  Os  de  la  main ,  fçavoir,  i°.  les  ligamens  de  l’avant-bras  avec  la 
main, c’eft:- à-dire  les  3  Trouffeaux  auxiliaires  de  la  membrane  cap¬ 
fulaire  ,  le  Ligament  acçeffoire  oblique  5c  le  droit,  les  Ligamens  mu¬ 
queux  m,  20.  les  ligamens  des  Os  du  premier  rang  du  carpe  avec  ceux 
du  fécond,  les  Trouffeaux  acceffoires  de  la  membrane  capfulaire,  le 
Ligament  muqueux  du  fécond  Os ,  le  Trouffeau  fingulier  oblique  du 
troifiéme,  d’autres  Trouffeaux  qui  ne  font  pas  conflans ,  5c  quelques 
Ligamens  muqueux  ;  30,  1  es  Ligamens  des  os  du  carpe  entr’eux,  5C 
les  quatre  qui  uniffent  les  trois  Os  du  premier  rang  enfemble,  les 
quatre  du  pifi-forme,  les  4  Freins  qui  retiennent  les  Os  du  fécond 
rang  dans  la  paume  de  la  main  ,  le  Tranfverfal  du  feptiéme  5c  du 
huitième,  les  trois  efpéces  de  Brides  qui  arrêtent  les  os  du  carpe  $£ 
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du  meta-carpe;  40.  ceux  du  meta-carpe,  le  Ligament  dorfal  (  le 
-palmaire ,  le  latéral  externe ,  le  latéral  interne  )  de  l’os  du  méta-carpe 
du  pouce  ,  ceux  de  celui  du  milieu  (les  deux  fublimes ,  le  profond 
8c  le  Ligament  droit  ) ,  les  trois  de  l’index  (  le  fublime ,  le  pro¬ 
fond  8c  le  latéral  ) ,  le  Trouffeau  de  l’annulaire ,  8c  le  Ligament  fort 
de  l’auriculaire  ;  j°.  les  Ligamens  des  os  du  meta-carpe,  fçavoir, 
les  Ligamens  dorf aux ,  les  latéraux  >  les  palmaires ,  un  Trouffeau  ré¬ 
fléchi  8c  le  petit  Ligament  qui  unit  l’Os  du  meta-carpe  du  doigt 
du  milieu  avec  celui  de  l’index;  6°.  les  Ligamens  des  phalanges, 
c’eft-à-dire ,  les  deux  gros  Ligamens  latéraux  de  chaque  phalange, 
le  cutané ,  le  Trouffeau  étendu ,  8cc. 

La  tête  a  80  Ligamens  8c  plus,  fçavoir,  le  Ligament  angulaire, 
le  Ligament  fpheno  - pétreux  ;  les  Ligamens  de  la  mâchoire  infé¬ 
rieure  ,  ceux  qui  retiennent  le  cartilage  intermédiaire  8c  le  Liga¬ 
ment  latéral  ;  ceux  de  la  bafe  du  crâne ,  qui  font  1  °.  les  Ligamens 
avec  la  première  vertebre  3  i°.  l’ Appareil  ligamenteux  8c  les  deux 
latéraux  qui  unifient  la  tête  à  la  fécondé  vertebre. 

Les  ligamens  des  vertebres  font  le  tranfverfal  de  la  première  8c 
fes  deux  appendices ,  fon  Ligament  propre ,  le  Ligament  commun 
antérieur  du  corps  de  toutes  les  vertebres ,  le  poflérieur  ;  les  23  Li¬ 
gamens  inter-vertebraux ,  les  2  5  Ligamens  jaunes  fitués  entre  les 
branches  des  vertebres ,  les  1 2  Ligamens  droits  des  apophyfes  tranf. 
verfes  de  fept  vertebres  inférieures  du  dos,  les  Ligamens  des  apo¬ 
phyfes  afeendantes  &:  defeendantes ,  les  Ligamens  des  apophyfes 
épineufes  de  l’Os  facrum. 

Les  Ligamens  des  côtes  font  1 Q.  deux  Trouffeaux  ligamenteux 
de  la  tête ,  20.  les  1 2  Tranfverfaux  externes  8c  les  12  internes ,  les 
1  z  Ligamens  externes  du  col ,  les  Ligamens  acceffoires  qui  font  au 
nombre  de  12  environ;  30.  les  Trouffeaux  ligamenteux  ,  qui  unif- 
fent  les  cartilages  des  vraies  côtes  au  fternum  8c  ceux  qui  les  unif- 
fent  entr’eux. 

Le  baflin  a  au  moins  20  Ligamens,  fçavoir,  le  long  poflérieur , 
les  deux  latéraux  poflérieurs ,  les  deux  courts  poflérieur  s ,  les  deux 
grands  Sacro-Ifchiatiquesy  les  deux  petits  Sacro-Ifchiatiques ,  diffé- 
rens  petits  Ligamens  acceffoires ,  les  deux  antérieurs  fupérieurs ,  les 
deux  Membranes  obturatrices ,  les  deux  Ligamens  de  F  ALLO  PE , 
X Anneau  ligamenteux  de  la  fymphyfe  du  pubis,  les  deux  petits 
Ligamens  longitudinaux  du  coccyx ,  les  deux  petits  Ligamens  laté¬ 
raux  du  coccyx. 


Ligamens  de 
la  tête. 


Ligamens  de 
l'épine. 


Ligamens  des 
côtes. 


Ligamens  dut 
balfin. 


2,4  Introduction 

Ligamens  de  Les  Ligamens  de  l’extrémité  inférieure  font,  i ®.  la  Membrane 
fSeii mitC  Ti  capfu^re  j  ^c*  delà  cavité  cotyloïde,  le  Ligament  rond ,  Y  Appareil 
font  au  moins  ligamenteux  propre  à  cette  cavité  ;  le  Ligament  tranjverfal  interne 
au  nombre  de  fon  bord,  le  tranjverfal  externe ,  les  deux  Ligamens  glanduleux ; 

2  °,  les  Ligamens  du  genou ,  le  latéral  interne,  le  latéral  externe  long ; 
le  court,  le  capfulaire ,  le  pofterieur,  le  grand  Ligament  ailaire ,  le 
petit,  le  muqueux ,  le  Ligament  croïfe  poférieur ,  Y  antérieur ,  les 
trois  Liens  du  cartilage  demi -lunaire  externe ,  les  deux  de  l’in¬ 
terne  ,  le  Ligament  tranfverfal  commun;  30.  les  Ligamens  du  tibia 
&:  du  péroné ,  ceux  de  la  tête  du  péroné ,  le  Ligament  inter - 
ojfeux ,  le  Ligament  fupérieur  antérieur  de  l’extrémité  inférieure 
t:  de  ces  Os ,  le  poférieur ,  le  Ligament  inférieur  poférieur ,  Y  an¬ 

térieur  ;  40.  les  Ligamens  du  péroné  avec  le  calcanéum  &  YaC* 
tragal ,  le  moyen ,  Y  antérieur,  le  poférieur  ;  f.  les  Ligamens  du  tibia 
avec  l’aftragal ,  le  calcaneum  &:  le  naviculaire ,  le  deltoïde  ;  6°.  ceux 
des  Os  du  tarfe,  entre  l’aftragal  &  le  calcaneum  (  la  Majfe  liga- 
menteufe ,  le  Ligament  perpendiculaire ,  Y  oblique,  les  deux  latéraux 
parallèles  ) ,  entre  l’aftragal  le  naviculaire  (  le  Ligament  large  fu¬ 
périeur ,  le  latéral  interne  ) ,  entre  le  calcaneum  &  le  naviculaire  (  les 
deux  obliques ,  le  Trochleateur ,  le  rond ) ,  du  calcaneum  avec  le  cu¬ 
boïde  (  les  trois  fupérieurs ,  le  fuperficiel  latéral ,  les  trois  inférieurs  ) , 
entre  le  naviculaire  &  le  cuboïde  (  les  trois  fupérieurs,  le  latéral 
interne ,  les  quatre  plantaires)  ,e ntre  le  cuboïde  &:  le  cuneï-forme 
externe  (  le  Juperfciel  fupérieur,  les  quatre  plantaires  ) ,  des  cunéi¬ 
formes  entr’eux  (  le  Plan  ligamenteux  fupérieur,  les  deux  plantai¬ 
res  )  ;  6°,  les  ligamens  des  Os  du  meta-tarfe  (  le  Plan  ligamenteux 
dorfal  ) ,  ceux  de  l’Os  du  meta-tarfe  du  pouce  avec  le  tarfe  (  la 
Bande  ligamenteufe  dorfale,  le  longitudinal  ) ,  du  fécond  Os  du  meta- 
tarfe  ( les  trois  do rfaux ,  le  plantaire,  le  rhomboïde ,  le  droit ),d\l 
troisième  (le  Plan  ligamenteux  droit ,  le  Troujfeau  oblique ,  le  Li¬ 
gament  oblique,  le  profond ,  le  latéral  interne,  ie  courbe ,  le  droit), 
du  quatrième  Os  (  le  plat,  le  latéral) ,  du  cinquième  Os  (  le  tranf 
yerfal),  des  Os  du  meta-tarfe  dans  leur  bafe(  les  trois  dorfaux,  les 
trois  latéraux ,  les  trois  plantaires,  le  plantaire  commun  ) ,  les  Liga- 
mens  de  ces  Os  dans  leur  tête,  ceux  des  phalanges  (  les  vingt  Liga¬ 
mens  latéraux,  quatre  pour  chaque  doigt  )  ;  70.  les  Ligamens  des  Os 
fefamoïdes ,(  leurs  deux  Membranes  ligamenteufes  &  cartilagineuses, 
àç  leurs  deux  Troufeaux  ligamenteux)  ;  8°.  les  Ligamens  des  tendons 
des  mufcles  qui  fe  rendent  dans  le  pied  (  la  Gaine  ligamenteufe 
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îrnguliere,  le  Ligament  commun  croifé ,  celui  du  tendon  de  l’ex- 
tenfeur  propre  du  pouce ,  celui  des  tendons  des  peroniers ,  le  Liga¬ 
ment  en  laniere ,  la  Gaine  ligamenteufe  du  fléchiffeur  du  pouce ,  le 
Ligament  du  tendon  du  petit  peronier ,  les  huit  Ligame ns  vaginaux 
des  quatre  petits  doigts,  leurs  quatre Ligamens  croifés,  leurs  quatre 
Trouffeaux  obliques ,  le  Troujfèau  ligamenteux  du  pouce,  les  Liens 
larges  des  extenfeurs,  les  Ligamens  ^vaginaux  des  fléchiffeurs ,  le 
Ligament  externe ,  le  Ligament  latéral  jous-tendu,  Scc. 

Les  parties  molles  font  arrêtées  par  differens  liens  aufquels  on  Ligamens  des 
donne  aufli  le  nom  de  ligamens;  tels  font  les  Ligamens  tranfverfes  parties  molles, 
(  les  ronds  &  les  plats  )  des  finus  de  la  dure-mere,  le  Ligament  ex -  *°  &  ^lus' 
terne  des  paupières ,  les  deux  de  l’oreille  externe  ,  le  petit  Ligament 
fupérieur  l’ inférieur  des  lèvres ,  le  Ligament  de  la  luette ,  le  Frein 

de  la  langue,  le  Ligament  fufpenfoire  du  mufcle  ftylo-glolfe ,  le 
Ligament  du  pharynx ,  les  trois  Ligamens  de  l’épi-glotte ,  les  deux 
Ligamens  entre  l’os  hyoïde  8c  le  cartilage  thyreoïde ,  le  Ligament 
crico-thyreoidien,  le  Ligament  rond  poflérieur  des  cartilages  aryté¬ 
noïdes  ,  les  deux  antérieurs,  leur  Ligament  commun ,  le  grand  Li¬ 
gament  moyen  du  foie ,  fes  deux  latéraux ,  le  droit  &;  le  gauche,  les 
deux  petits  Ligamens  du  colon,  XExpenJion  ligamenteufe  de  la 
veiïie  fes  deux  Ligamens  latéraux ,  les  Ligamens  de  la  verge,  le 
Frein  du  prépuce,  les  Ligamens  larges  de  la  matrice,  fes  Ligamens 
ronds,  les  Ligamens  des  ovaires ,  ceux  du  clitoris  ,  le  Ligament  cu¬ 
tané  du  coccyx,  le  Ligament  de  la  poulie  du  grand  oblique,  le 
Ligament  ciliaire,  les  petits  Freins  des  ventricules  latéraux  du. 
cerveau ,  &c. 

De  tout  ceci  il  réfulte  que  quoiqu’on  ne  puiffe  pas  donner  un  Total  des  U* 
dénombrement  exaét  de  tous  les  ligamens ,  cependant  leur  nombre  ga“*eas. 
va  à  près  de  800 ,  dont  les  uns  font  pairs  les  autres  font  fymmé- 
triques. 

Les  Aponévrofes  font ,  les  2  palmaires,  les  2  plantaires,  les  2  qui  Enumération 
couvrent  les  mufcles  de  l’avant-bras  dont  l’aponévrofe  du  bi-ceps  desAponévi;<* 
de  chaque  côté  fait  partie,  les  2  qui  couvrent  les  deltoïdes  ,  les  les° 

2  tendues  fur  le  crotaphite ,  celle  du  crâne  (  X épi-crâne  ) ,  les  2  du 
dos ,  celles  des  mufcles  du  bas-ventre  ,  les  2  gaines  aponévrotiques 
des  cuifles  &  des  jambes ,  &:c. 

L’homme  &;  la  femme  ont  les  mêmes  mufcles ,  fi  on  en  excepte  Dénombre- 
quelques-uns  des  parties  de  la  génération.  La  plupart  font  pairs,  nientdesMuf- 
peu  font  fmguliers  &  uniques.  Il  efl  affez  difficile  d’en  affigner  le.cles‘ 
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nombre,  parce  qu’il  varie  dans  differens  fujets.  Voici  cependant  a 

quoi  on  peut  s’en  tenir. 


z  Abbaiffeurs  des  ailes  du  nez , 
ou  les  Myrti-formes . 
z  Abbaiffeurs  des  angles  de  la 
bouche ,  ou  les  Triangulaires, 
z  Abbaiffeurs  de  la  lèvre  infé¬ 
rieure,  ou  les  Quarrés.. 
z  Abducteurs  courts  du  pouce  de 
la  main ,  ou  les  Thenars. 
z  Abducteurs  des  doigts  auricu¬ 
laires,  ou  les  hypo-Thenars. 
z  Abducteurs  des  petits  doigts  du 
pied, ou  les  para-Thenars . 
z  Abducteurs  des  index ,  ou  les 
demi-inter-  Offeux  de  l’index. 
z  Abducteurs  longs  des  pouces  des 
mains ,,  ou  les  premiers  Exten - 
feurs  des  pouces  des  mains. 
z  Abducteurs  des  pouces  des  pieds, 
ou  les  Thenars  des  pouces  des 
pieds. 

z  Adducteurs  courts  des  cuiffes, 
ou  les  Tri-ceps  fupérieurs . 

Z  Adducteurs  longs  des  cuiffes  ,  ou 
les  Tri-ceps  moyens . 
z  Adducteurs  grands  des  cuiffes , 
ou  les  Tri-ceps  inférieurs, 
z  Adducteurs  des  os  du  méta-ear- 
pe  des  doigts  auriculaires ,  ou 
les  meta-Carpiens. 
z  Adducteurs  des  pouces  des 
mains ,  ou  une  partie  des  mefo- 
Thenars . 

2  Adducteurs  des  pouces  des  pieds, 
ou  les  demi  -  inter- offeux  des 
index. 

2  Anconés y  ou  les  petits  Ancones. 


z  Antérieurs  des  oreilles. 

z  Anti-  Tragiens. 

z  Aryteno'idiens  obliques ,  ou  lè£ 
crico-Arytenoïdiens  fupérieurs x 
ou  les  Arytenoidiens  croifésy  ou 
les  Aryteno-epi-G  lottiques * 

2  Bafio-Gloffes . 

z  Bi-Ceps  des  bras ,  ou  les  Coraca - 
Radiaux . 

z  Bi-Ceps  des  cuiffes. 

1  Brachiaux  internes ► 

2  Buccinateurs . 

2  Cerato-Gloffes ,  ou  les  Kerato ■+ 
GloffeSy  ou  une  partie  des  hyo- 
Gloffes. 

z  Cervicaux  defcendans ,  ou  les- 
Tranfverf aires  grêles ,  ou  les 
Tranfverfaires  collateraux  du 
col. 

2  Chondro-Gloffes. 

2  Circonflexes  du  voile  du  palais^ 
ou  les  Petro-Salpingo-Staphy - 
lins  ,  ou  les  Salpingo-Staphy- 
lins  internes. 

2  Cleido-Mafloidiens y  ou  une  par- 
tie  des  Stemo-Mafloidiens . 

2  Coccygiens ,  ou  les  Sacro-Coc- 
cygienSy  ou  les  Coccygiens  poff 
térieurs. 

2  Complexus . 

2  Cotnpreffeurs  des  narines,  ou 
les  Tranfverfaux  y  ou  les  infé~ 
rieurs. 

2  Conflricteurs  inférieurs  du  pha* 


\ 
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tynx,  ou  les  Thireo- Pharyngiens  z  Di-Gaflriques  de  la  mâchoire 
éc  les  Crico-P /laryngiens.  inférieure. 

z  Conjlric/eurs  de  l'ifthme  du  go-  z  Droits  de  l'abdomen. 

lier ,  ou  les  Glojfo-Stapkylim.  z  Droits  abbaijfeurs  des  yeux. 

Z Çonflricteursmoyens  du  pharynx,  z  Droits  abducteurs  des  yeux, 
ou  les  Hy o -P Laryngiens  de  les  z  Droits  adducteurs  des  yeux. 
Cephalo-Pharyngiens.  z  Droits  des  cuifles ,  ou  les  Droits 

2  Conjlricteurs  fupérieurs  du  plia-  antérieurs. 
rynx ,  ou  les  Mylo-Gloffes  ,  les  z  Droits  élévateurs  des  yeux. 
Glojfo  -  Pharyngiens ,  ies  P  te-  z  Droits  grands  de  la  têce ,  ou  le$ 
ry go- Pharyngiens  ,  les  Genio -  grands  Droits  antérieurs. 

Pharyngiens  de  les  Petro-Pha -  z  Droits  internes  petits  de  la  têce, 
ryngiens.  ou  les  Droits  antérieurs  courts % 

2  C or aco- Brachiaux.  ou  les  petits  Droits  antérieurs, 

z  Coraco- Hyoïdiens ,  ouïes  Omo-  z  Droits  latéraux  de  la  tête,  ou 
plat- Hyoïdiens,  ou  les  Cojlo-  les  premiers  Tranjverfaires  anté- 


Hyoïdiens  ,  ou  les  Omo- Hyoï¬ 
diens. 

2  Corrugateurs  des  fourcils ,  ou  les 
fur-  Cl  lier  s., 
z  Couturiers . 


rieurs . 

z  Droits  grands  pojlérieurs  de  la 
tête ,  ou  les  grands  Droits, 
z  Droits  pojlérieurs  de  la  tête,  ou 
les  petits  Droits. 


z  Crico-Arytenoïdiens  latéraux . 
z  Crico-Arytenoïdiens  pojlérieurs .  z  Extenfeurs  courts  des  doigts  du 


z  Crico-Thyreoïdiens . 
z  Cruraux, 
z  Cubitaux  externes. 

2  Cubitaux  internes, 
z  Cucullaires ,  ou  les  Trapetes, 
z  Curvateurs  du  coccyx. 

2  Deltoïdes . 

z  Demi- Epineux  du  dos. 
z  Demi-Tendineux . 

2  Dentelés  antérieurs, 
z  Dentelés  grands. 


pied. 

z  Extenfeurs  communs  des  doigts 
de  la  main. 

z  Extenfeurs  longs  des  doigts  du 
pied.  : 

z  Extenfeurs  grands  des  pouces 
des  mains,  ou  les  féconds  Ex¬ 
tenfeurs  du  pouce. 
z  Extenfeurs  petits  des  pouces 
des  mains ,  ou  les  premiers  Ex¬ 
tenfeurs  du  pouce. 

2  Extenfeurs  propres  des  doigts 
z  Dentelés  poftérieurs  inférieurs.  auriculaires  ou  des  petits  doigts. 

z  Dentelés  pojlérieurs  fupérieurs.  z  Extenfeurs  propres  des  pouces 
z  Di-Gajlriques  du  coi,  ou  une  des  pieds,  ou  les  grands  exten- 
portion  des  Complexus .  leurs  des  pouces  des  pieds. 

D  ij 


z$  Introduction 

2,  Externes  du  marteau ,  ou  les  z  Genio-Gloffes ,  ou  les  Genio - 
Antérieurs  du  marteau.  Gloffes  &  les  Hyo-épi-Glotti - 

z  Epineux  cervicaux ,  ou  les  Ver*  ques. 
tébraux  internes  du  demi -épi-  z  Genio- Hyoidiens. 
neux.  z  Grêles  ,  ou  les  Grêles  internes- j. 

z  Epineux  du  dos ,  ou  les  grands  ou  les  Droits  internes . 


Epineux  du  dos. 


z  Heliciens  grands . 
z  Heliciens  petits. 
z  Hyo-Thyreoidiens ,  ou  Thyro~ 
Hyoïdiens. 


z  FeJJiers  grands . 
z  FeJJiers  moyens. 
z  FeJJiers  petits. 

z  Fléchijj  Jeurs  courts  des  petits 
doigts  des  pieds ,  ou  les  z  z  Inter-  Cojlaux  externes  ,  pre- 

para-Thenars.  miers ,  féconds ,  troifiémes ,  qua- 

z  Fléchi Jeurs  courts  des  doigts  des  triémes  ,  cinquièmes ,  fixiémes, 

pieds ,  ou  les  courts  Fléchijfeurs  feptiémes  ,.  huitièmes ,  neuvié- 
communs  des  orteils  >.  ou  les  Per-  mes,  dixiémes,  onzièmes,  de 

fi'  •és  du  pied.  chaque  côté, 

z  Fléchijfeurs  courts  des  pouces  zz  Inter -Cojlaux  internes -,  pre- 
des  mains ,  ou  les  anti-Thenars. ,  miers  ,  féconds ,  troifiémes ,  qua- 

ou  les  demi -inter -ojfeux  des  triémes  ,  cinquièmes ,  fixiémes*, 
pouces.  feptiémes ,  huitièmes ,  neuvié- 

z  Fléchijfeurs  courts  des  pouces  mes  ,  dixiémes ,  onzièmes ,  de 
des  pieds,  ou  les  anti-Thenars.  chaque  côté, 
z  Fléchijfeurs  longs  des  doigts  des  6  Inter-OJfeux  pojlérieurs  des  in- 
pieds,  ou  les  roplités,  ou  les  dex,des  doigts  du  milieu  &  des 
Jarretiers .  i  annulaires. 

x  Fléchijfeurs  longs  des  pouces  des  6  Inter-OJfeux  fupérieurs  des 
mains,  ou  les  longs  Fléchijfeurs  doigts  du  pied  après  le  pouce,, 

premiers ,  féconds ,  troisièmes, 
quatrièmes. 

8  Inter-OJfeux  antérieurs  des 
doigts  des  mains  »  fçavoir,  dès 
index ,  des  doigts  du  milieu,  des 
i . .  .  z  annulaires  &  des  auriculaires, 
z  Gemeaux  inférieurs,  ou  les  pe-  8  Inter  -  Ojfeux  inférieurs  des 
tits  Jumeaux  inférieurs.  doigts  des  pieds  après  le  pouce, 

z  Gemeaux  fupérieurs  ,  ou  lespe-  *  fçavoir ,  des  premiers ,  féconds^ 
ùis  Jumeaux  fupérieurs. .  :  troiûémes- 


du  pouce, 
z  Fléchijfeurs  longs  des  pouces 
des  pieds.  - 

z  Fléchijfeurs  petits  des  doigts  au¬ 
riculaires- 


a  l'etude  du  Corps  rumain. 


i  o  Inter-épineux  de  la  première 
&  de  la  fécondé,  de  la  fécondé 
Sc  de  la  troifiéme ,  de  la  troifié- 
me  Sc  de  la  quatrième ,  de  la  qua¬ 
trième  Sc  de  la  cinquième ,  de  la 
cinquième  &:  de  la  fixième  ver¬ 
tèbres  du  col ,  ou  les  petits  Epi¬ 
neux  du  coh 

Inter-Epineux  du  dos,  ou  les  pe¬ 
tits  Epineux  du  dos  en  nombre 
indéterminé. 

Inter-épineux  des  lombes ,  ou  les 
inter-tranf-Epineux  des  lombes. 
Inter-Tranfvetfaires  du  dos ,  ou  les 
petits  Tranfverfaires  du  dos. 
i  o  Inter-Tranfverfaires  de  la  pre¬ 
mière  Sc  de  la  fécondé  ,  de  la  fe- 
éonde  Sc  de  la  troifiéme,  de  la 
troifiéme  Sc  de  la  quatrième ,  de 
la  quatrième  Sc  de  la  cinquième 
vertèbres  des  lombes ,  Sc  de  la 
première  du  dos,  ouïes  Tranf¬ 
verfaires  des  lombes. 

1 2  Inter -  Tranfverfaires  poftérieurs 
de  la  première  Sc  de  la  fécondé, 
de  la  fécondé  Sc  de  la  troifiéme, 
de  la  troifiéme  &:  de  la  quatriè¬ 
me  ,  de  la  quatrième  Sc  de  la  cin¬ 
quième  ,  de  la  cinquième  Sc  de 
.  la  fixième ,  de  la  fixième  Sc  de 
la  feptiéme  vertébrés  du  eol ,  ou 
les  petits  Traiifverf aires  du  col. 
12  Inter-Tranjverfaires  antérieurs 
de  la  première  Sc  de  la  fécondé, 
de  la  fécondé  Sc  de  la  troifiéme, 
de  la  troifiéme  Sc  de  la  quatriè¬ 
me  ,  delà  quatrième  Sc  de  la  cin¬ 
quième,  de  la  cinquième  SC  de 
la  fixième,  de  la  fixième  Sc  de  la 


feptiéme  vertebres  du  col ,  ou 
une  partie  des  Tranfverfaires  du 
col. 

i  Laxateurs  du  ty  mpan ,  ou  Muf- 
cles  externes,  ou  fupérieurs  du 
marteau. 

i  Levateurs  de  l’anus ,  ou  les  Re - 
leveurs  de  l’anus. 

24  Levateurs  courts  des  côtes  ,  ou 
les  fur-Coftaux. 

6  ou  8  Levateurs  longs  des  côtes 
inférieures ,  ou  les  Jur-Cojlaux, 

z  Levateurs  delà  lèvre  fupérieure, 
ou  la  grande  portion  des  Liciftfs 
latéraux,  Sc  les  Mufcles  obliques 
ou  latéraux. 

1  Levateurs  de  la  lèvre  fupérieure 
Sc  des  ailes  du  nez ,  ou  les  Tranft 
verfaux  ou  les  Inférieurs . 

a  Levateurs  du  menton  ,  ou  les 
Inciftfs  inférieurs . 

z  Levateurs  du  voile  du  palais,  ou 
les  glofto-Staphylins . 

2  Levateurs  de  la  paupière  fupé¬ 
rieure  ,  ou  les  Releveurs propres . 

2  Levateurs  de  l’omoplate ,  ou  les 
Releveurs  propres  de  l’omoplate 
ou  les  Atio-ulaires . 

2  Lingaux  ,  ou  les  Fibres  longi¬ 
tudinales  de  la  langue. 

2  Longs  du  coh 

z  très- Longs  du  dos,  ou  longs- 
Dorfaux . 

S  Lombricaux  ,  fçavoir,  deux  des 
index  ,  deux  des  doigts  du  mi¬ 
lieu, deux  des  annulaires,^  deux 
des  auriculaires,"  ou  les  Vkrmi~ 
culaires  y 
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%  Lombric  aux  des  doigts  des  pieds, 
fçavoir,  2  des  premiers,  2  des 
féconds ,  2  des  troifiémes ,  &  2 
des  quatrièmes,  ou  les  Vermi- 
culaires. 

2  Multi-Fidiens  de  l’épine ,  ou  les 
Vertébraux  internes  du  demi- 
Epineux  ou  Tranjverf aire- Epi¬ 
neux  du  col ,  les  demi-Epineux 9 
les  Tranfverfaire  s-Epineux  du 
dos ,  &  les  Tranfverf aires  Epi¬ 
neux  des  lombes  ou  les  Sacrés, 
z  Mylo-Hyoïdiens. 

z  Nasaux  de  la  lèvre  fupérieure. 

2  Obliques  externes  de  l’abdomen, 
ou  les  grands  Obliques  de  l’ab¬ 
domen. 

2  Obliques  inférieurs  de  la  tête , 
ou  les  grands  Obliques  de  la 
têce. 

2  Obliques  inférieurs  des  yeux ,  ou 
les  petits  Obliques  des  yeux. 

2  Obliques  internes  de  l’abdomen, 
ou  les  petits  Obliques  de  l’abdo¬ 
men. 

2  Obliques  fupérieurs  de  la  tête , 
ou  les  petits  Obliques  de  la  têce. 
2  Obliques  fupérieurs  des  yeux  , 
ou  les  grands  Obliques  des  yeux, 
ou  les  Trochleateurs. 

2  Obturateurs  externes , 

2  Obturateurs  internes . 

2  Oppofans  des  pouces  des  mains, 
ou  une  partie  des  Thenars . 

2  Orbiculaires  des  paupières. 


2  Palato  -  Pharyngiens  ,  ou  les 
Spheno-Salpingo-Pharyngiens, 
2  Palmaires  courts . 

2  Palmaires  longs. 

2  Pectïnés. 

2  Pectoraux  >  ou  les  grands  Peste* 
raux . 

2  Peroniers  courts, 

2  Peroniers  longs, 

2  Peroniers  petits . 

2  Plantaires y  ou  Jambiers  grêteSm 
2  Profonds 9  ou  les  Perforons • 

2  Pronateurs  quarrés, 

2  Pronateurs  ronds, 

2  Pfoas  grands , 

2  Pfoas  petits , 

2  P  terygoidiens  externes 
2  P  terygoidiens  internes* 

2  Pyramidaux, 

2  Pyri-f  ormes, 

2  Quarrés  des  cuiffes. 

2  Quarrés  des  lombes, ou  les  Triait» 
gulaires  des  lombes, 

2  Radiaux  externes  courts, 

2  Radiaux  externes  longs , 

2  Radiaux  internes. 

6  Retireurs  de  l’oreille ,  i.  fupé- 
rieurs ,  2  moyens ,  2  inferieurs 
ou  les  Abducteurs. 

2  Rhomboïdes  grands, 

2  Rhomboïdes  petits, 

2  Ronds  grands, 

2  Ronds  petits, 

2  Sacro-Lombaires, 

2  Salpingo-Pharyngiens  ,  ou  les 
PetrodPharyngiens % 


A  L* ETUDE  DU  \ 

1  Scalenes  antérieurs . 

1  Scalenes  latéraux , 

2  Scalenes  moyens. 

2  Scalenes  petits. 

2  Scalenes  pojlér leurs, 
z  Solaires. 

2  Sous-Claviers. 

1  Sous-Epineux  longs, 
z  Sous-Scapulaires . 

2  Sur-Epineux. 

2  Splenius  du  col. 
z  Splenius  de  la  tête. 

2  Stapediens ,  ou  Mufcles  de  l’é¬ 
trier. 

a  Stemo-Hydidiens. 

2  Sterno- Maflo'idiens. 

2  Stemo-Thyreoïdiens. 

2  Stylo-Gloffes . 

2  Stylo- Hyoïdiens  petits i 
2  Stylo-Pharyngiens . 

2  Sublimes  ou  Perforés . 

2  Supinateurs  courts. 

2  Supinateurs  longs . 

2  Temporaux  3  ou  les  Crotaphites. 
2  Tenfeurs  du  tympan ,  ou  1  eMuf 
cle  interne  du  marteau, 

2  Tenfeurs  des  gaines  du  fémur , 
ou  les  Mufcles  du  Fafcia-lata. 


orps  Humain,  jj 

2  Thyreo-arythenoidiens. 

2  Tibiaux  antérieurs 3  ou  les  /æ//2- 
éim-  antérieurs. 

2  Tibiaux poflerieurs ,  ou  les  Ja  PTVm 
biers  poflérieurs. 

2  Trachelo  -  Mafloidiens  3  ou  les 
petits  Complexus  3  ou  les  Maf 
toidiens  latéraux. 

2  Tragiens. 

2  Tranfverfaires  cervicaux  3  ou  les 
grands  Tranfverfaires  du  col. 

2  Tranfverfes  de  l’abdomen. 

2  Tranfverfes  des  oreilles. 

2  Tranfverfes  des  pieds ,  ou  les 
Tranfverfaux  des  orteils. 

2  Tranfverfes  du  periné. 

2  autres  Tranfverfes  du  periné ,  ou 
les  Proflatiques  inférieurs. 

2  Triangulaires  du  fternum. 

2  Tri- Cep  s  des  bras,  ou  les  trois 
Anconés  ;  ou  les  longs  Exten- 
feurs  ,  les  courts  Ex  tenfeurs  ÔC 
Brachiaux  externes » 

2  Ha  fies  externes . 

2  Vafles  internes. 

2  Zygomatiques  grands. 

2  Zygomatiques  petits. 


L’ Aritenoidien  tranfverfe. 

L’ Azygos  de  la  luette ,  ou  les  S  ta- 
phylins  ou  epi-Staphylins ,  ou 
les  Staphylins  ou  epi  -  Staphy - 
lins  moyens. 

Le  Diaphragme. 


Uepi-Crâne,  ou  les  Mufcles  fron -  Les  Mufcles 
taux  &  occipitaux ,  finguliers» 

L ’Orbiculaire  de  la  bouche. 

Le  Sphincter  externe  de  l’anus. 

Le  Sphincter  interne  de  l’anus. 


2  Accélérateurs  ou  bulbo  -  Caver* 
neux . 


Les  Mufcles 


2  Compreffeurs  des  proflares ,  ou  )llrnMUI  pM_ 

les  Proflatiques  fupérieurs.  ticuliers  i 

l’homme. 
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%z 

i  Cremafleres 


i  Erecteurs  de  la  verge ,  ou  Ifchio  -  Caverneux, 


ii\.i  muiCJcs 
jumeaux  pro¬ 
pres  àlaiem- 
me- 


a  ConflriBeurs  du  vagin.  i  E  relieurs  du  clitoris. 

Il  n’eft  pas  aulli  facile  de  déterminer  le  nombre  des  vaiffeaux 
que  des  autres  parties,  qui  font  pour  ainfi  dire,  circonfcrites :  voici 
pourquoi.  Les  vaiffeaux  font  des  efpéces  d’arbriffeaux,  dont  le 
tronc  fixé  dans  une  partie ,  éléve  fes  branches  &  fes  rameaux ,  ÔC 
les  diftribue  dans  toutes  ou  dans  différentes  parties  du  corps  :  par 
confisquent  nous  n’entendons  parler  ici  que  des  branches  ou  des 
rameaux  principaux ,  aufquels  les  Anatomiftes  ont  donné  différens 


noms. 


Nombre  des  II  y  a  deux  principaux  troncs  à' Aneres ,  la  pulmonaire  Sc  VAortel 
Arteres.  L’artere  pulmonaire  fe  divife  d’abord  en  deux  branches ,  une  droite £ 
&:  l’autre  gauche  ;  chacune  de  fes  branches  fe  fubdivife  en  un 
grand  nombre  de  Rameaux,  dont  chacun  en  fournit  un  plus  grand 
nombre,  qui  eux-mêmes  fe  ramifient,  de  manière  qu’on  n’a  pas 
encore  indiqué  le  dernier  terme  de  ces  ramifications  qui  fe  perdent 
toutes  dans  le  poumon. 

L 'Aorte  pouffe  d’abord  au  cœur  les  deux  Arteres  coronaires  / 
puis  s’élève  pour  fe  courber  &  jette  trois  groffes  Arteres ,  la  Sou~ 
claviere  droite ,  la  gauche,  &c  la  Carotide  gauche  ;  elle  defeend  dans 
la  poicrine  ,  (  prend  le  nom  d’ Aorte  inférieure  )  où  elle  eft  d’abord 
percée  dans  le  fœtus  du  Conduit  artériel  qui  va  s’emboucher  dans 
l’A rtere  pulmonaire  ;  elle  envoyé  enfuite  au  poumon  1’ Anere  hron- - 
chiale  j  les  œfophagiennes  à  l’œfophage  ,  la  Pericardine  gauche  ,  les 
18  a  io  Arteres  inter- coflales ,  les  deux  dia-phragmatiques  ,  la  cœ<* 
liaque ,  la  Mefentérique  fupérieure  ,  la  Mefentérique  inférieure  ,  les 
deux  Arteres  Jpermatiques  qui  viennent  quelquefois  des  deux  Ar¬ 
teres  renales  ou  émulgentes  que  jette  aufïi  l’Aorte ,  les  dix  Aneres 
lombaires ,  X  Anere  facrée  moyenne  ,  les  deux  Iliaques,  la  droite  &C 
la  gauche. 

Les  deux  Carotides  fe  divifent  chacune  en  deux,  la  Carotide 
interne  ,  &  V externe  ;  la  Carotide  externe  produit  la  Thyreoidienne 
fupérieure  ,  la  Pharyngée,  la  Linguale,  la  Labiale,  la  Temporale  fu- 
perficielle,  la  Maxillaire  interne  &:  X Occipitale  ;  quelquefois  la 
Laryngée  qui  fort  d’autres  fois  de  la  Thyroïdienne.  De  la  Labiale 
ou  de  la  Maxillaire  externe  naiffenc  la  Palatine ,  la  Sous-Mentoniere, 

ia 
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la  Mufculaire  de  la  lèvre  inférieure,  la  Coronaire  de  la  lèvre  infé¬ 
rieure,  la  Coronaire  fupêrieure ,  l’ Angulaire,  les  Frontales  moyennes 3 
6cc.  L’Occipitale  jette  l’ Auriculaire poflérieure  qui  produit  X&Stylo- 
Mafloidienne 3  d’où  provient  la  Coronaire  auditive  qui  fournit  la 
Tympanique.  De  la  Temporale  fùperficielle  partent  les  Frontales 
latérales  ou  la  Temporale  antérieure  3  6c  la  Temporale  pojlérieure.  La 
Maxillaire  interne  produit  Y  Anere  épineufe  de  la  dure-mere,  la 
Maxillaire  inférieure 3  les  P  tery goïdiennes  3  la  Temporale  profonde 
externe ,  la  Temporale  profonde  interne ,  la  Buccale 3  l’ Alvéolaire ,  la 
fou s-Orbitaire  3  la  Palatine 3  la  Pharyngée  fupêrieure . 

La  Carotide  interne  jette  principalement  Y  Anere  ophthalmique  % 
la  Cérébrale  antérieure  6c  la  poflérieure ,  6c  concourt  à  former  la 
Bafîiaire* 

De  la  fou-Claviere  droite  part  la  Carotide  droite  ;  l’une  6c  l’autre 
fou-Clavieres  pouffent  enfuite  la  Vertébrale 3  la  Mammaire  interne 3 
Y  inter-Coflale  fupêrieure  3  la  Scapulaire  fupêrieure 3  la  Cervicale  fi- 
petficielle,  la  Cervicale  profonde  6c  la  Thyreoidienne  inférieure,. 

Les  Vertébrales  fourniüent  les  Aneres  épinier  es  6c  les  Ménin¬ 
gées  3  fe  réuniffent  pour  former  la  Bafilaire  qui  jette  les  Auditives 9 
&cc. 

Les  Mammaires  internes  produifent  les  Bronchiales 3  les  Médiaf 
tines ,  les  Thymiques 3  6cc. 

La  Thyreoidienne  inférieure  pouffe  la  Scapulaire  tranfverfe3  la 
Tranfvet faire  du  co! ,  la  Cervicale  antérieure . 

L 'Anere  axillaire 3  qui  eft  la  continuation  de  la  fou-Claviere , 
donne  naiffance  à  la  Thorachique  fupêrieure  ou  à  la  Mammaire 
externe 3  à  la  Thorachique  moyenne  3  a  la  latérale  poflérieure 3  à  la 
Scapulaire  inférieure  3  à  la  Circonflexe  cubitale  3  à  la  Circonflexe 
radiale. 

L’ Artere  radiale  produit  la  Recurrente  brachiale  externe 3  les  Mufl 
culaires  de  l’avant-bras ,  la  Dorfale  de  la  main ,  Scc. 

De  Y  Artere  cubitale  fe  détachent  la  Récurrente  brachiale  interne 3 
l’ inter-OJfeufe  interne  6c  externe 3  la  Capfulaire  cubitale  ;  de  i’inter- 
Offeufe  interne ,  la  Nourricière  ou  la  Médullaire  6c  plufieurs  autres 
rameaux  ;  de  l’inter  Offeufe  externe,  la  Circonflexe  du  cubitus ,  la 
Récurrente  brachiale  poflérieure 3  la  Médullaire  ou  Nourricière  cubi¬ 
tale  3  6c  plufieurs  autres  rameaux.  La  Cubitale  pouffe  après  cela 
quatre  Rameaux  principaux  aux  doigts,  6c  plufieurs  autres  petits 
dans  la  paume  de  la  main. 
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De  la  Cœliaque  partent  les  Phréniques  ou  dia-Phr agnatiques, 
les  Capfulaires  (  une  petite  Coronaire  flomachique  ) ,  la  Coronaire: 
Jlomachique  fupérieure,  la  Splenique  (  les  Vaiffeaux  courts ,  la  Gajlro •• 
Epiploïque  gauche  &  les  Epiploïques  gauches  ) ,  Y  Hépatique  (la 
moyenne ,  la  biliaire ,  la  Cyflique  ,  la  Pancreatico -Duodenale  ,  la 
Gajlro- Epiploïque  droite. 

La  Mefenterique  fupérïeure  produit  les  Coliques  moyennes,  droi¬ 
tes  tk  gauches  ;  Y Ileo-Cohque,  la  grande  Colique ,  Sec. 

La  Mefenterique  inférieure  pouffe  la  Colique  recurrente ,  Y  He- 
morrhoïdale  interne,  &cc. 

Les  Iliaques  fe  divifent  en  Iliaques  externes,  &  en  internes  ou  err 
hypo *  Gaflriques. 

Les  Ombilicales  dans  l’adulte ,  les  petites  Iliaques,  les  Honteufes- 
internes,  les  Obturatrices ,  les  Fejjieres,  les  Sciatiques,  les  Honteufes 
communes,  Y Hemorrhoïdale  externe,  font  des  productions  des  Hypo— 
Gafriques. 

On  voit  partir  des  Iliaques  externes ,  les  épi-Gaflrïques ,  les  Ilia - 
que  s  coronaires ,  les  Crurales. 

Des  Crurales  naiffent  la  Crurale  antérieure  &  la  poflérieure  qui 
produit  la  Poplitée,  la  Tibiale  poflérieure,  Y  antérieure  ,.  la  Peroniere^. 
la  Plantaire  tant  interne  of  externe,  &c. 

Il  eft  affez  difficile  de  déterminer  le  nombre  des  Veines ,  par. 
rapport  à  leurs  fréquentes  variétés;  c eft  là  fans  douce  la  rai  ion 
pour  laquelle  les  Anatomiftes  fe  font  moins  étudiés  à  les  fixer». 
On  peut  les  diftinguer  en  cutanées  qui  rampent  fous  la  peau  fans 
être  accompagnées  d’arteres ,  &  en  Veines  qui  accompagnent  les 
arteres. 


Les  principales  Veines  du  col  &:  de  la  tête  font  les  Jugulaires 
externes,  les  internes,  la  Faciale,  la  P rép arate  &  toutes  les  autres 
qui  prennent  leur  nom  des  arteres  qu’elles  accompagnent. 

Les  Veines  les  plus  remarquables  de  l’extrémité  fupérieure  font 
la  Salvatelle,  la  Céphalique,  la  Bafilique,  la  Cubitale,  la  Profonde, 
&  toutes  les  autres  nommées  comme  les  arteres  auxquelles  elles 
font  adoffées.. 

Les  Veines  du  tronc  font  la  Veine  cave  fupérieure,  les  Pulmo¬ 
naires,  YAqygos,  la  Veine  cave  inférieure,  la  Veine  porte  ventrale ,, 
la  Veine  porte  hépatique,  les  autres  qui  répondent  aux  arteres.. 

La  Saphene ,  la  Surale  &  un  grand  nombre  d’autres  Veines  rap¬ 
portent  le  fang  de  l’extrémité  inférieure». 
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Tes  cordons  de  Nerfs  qui  enfilent  les  trous  de  la  bafe  du  crâne  font  Nombre  de. 
au  nombre  de  2.8  ,  14  de  chaque  côté  ;  1  les  deux!  Nerfs  olfactifs,  Ncits' 
ou  la  première  Paire  ;  i°.  les  deux  Nerfs  optiques  ,  ou  la  leconde 
Paire;  30.  les  deux  Moteurs,  ou  la  troifiéme  Paire  ;  40»  les  deux 
Pathétiques,  ou  la  quatrième  Paire ;  50.  les  fix  cordons  des  tri¬ 
jumeaux,  ou  de  la  cinquième  Paire  ;  6°.  les  Dèdaigneurs,  ou  la 
fixiéme  Paire  ;  70.  les  deux  inter-  Cofaux,  ou  grands  Symphatiques; 

8°.  les  deux  Nerfs  auditifs  ou  petits  Symphatiques  ;  90.  la  Paire 
vague  ou  la  huitième  Paire,  ou  les  deux  Symphatiques  moyens  ;  1  o°. 
les  deux  Nefs  acceffoires  de  la  huitième  paire,  ou  les  deux  Re¬ 
currens  de  Tépine,  ou  les  deux  Nefs  fpinaux  ;  n°.  les  deux 
Nerfs  hypo-Glojfes  externes  ou  grands  hypo-Gloffes,  ou  la  neu¬ 
vième  Paire  ;  110.  les  deux  fous-Occipitaux  ou  la  dixiém ç  Paire. 

Soixante  autres  cordons,  trente  à  droite  &  trente  à  gauche,  for- 
tent  par  les  trous  inter-vertébraux»  les  fepe  Paires  cervicales,  les 
douze  dorfales,  les  cinq  lombaires,  5c  les  fix  facrées. 

Toutes  fe  divifent  en  un  certain  nombre  de  filets  principaux, 
aufquels  on  a  donné  des  noms  particuliers;  telles  font  i°.  les  bran¬ 
ches  de  la  cinquième  paire  de  Nerfs ,  l 'Orbitaire  ou  XOphthal- 
mique  5c  fes  rameaux  (  le  Frontal  ou  fur-Cilier,  le  fur-Trochleateur , 
le  Nafal,  le  fous-Trochleateur ;  &c.  )  9  le  Maxillaire  fupérieur  5c  fes 
rameaux  (  le  fous-Cutanè,  le  Vidian,  le  Palatin,  l’ Alvéolaire  ou  le 
Dentaire  poflèrieur ;  le  fous-Orbitaire,  &cc.  ) ,  le  Maxillaire  infé¬ 
rieur  5c  fes  rameaux  (  le  Maffeterique,  le  Temporal  profond  anté¬ 
rieur,  le  poflèrieur,  le  Buccinateur,  le  P tery goïdien,  le  Lingual,  ls 
Temporal  fuperficiel,  5cc.)  5  20.  les  branches  delà  feptiéme  paire, 
la  Portion  molle,  la  Portion  dure  5c  fes  rameaux  (  le  Mentonier , 
le  fou- Mentonier,  le  Labial,  le  fous-Orbitaire,  le  fur-Orbitaire,  la 
Corde  du  tambour,  &rc.  )  ;  30.  les  rameaux  de  la  huitième  paire, 
le  Guttural ,  le  Laryngien,  le  Mufculaire,  le’  Recurrent,  les  Cardia¬ 
ques,  les  Pulmonaires ,  les  Œfophagiens ,  les  Stomachiques,  5cc.  ; 

40.  les  Nerfs  du  bras,  fçavoir,le  Cutané  du  bras,  le  Cutané  de  l’avant- 
bras  ,  X  Axillaire,  le  Mufculo-Cutanè ,  le  Radial,  le  Cubital,  le  Mé¬ 
dian,  5c  tous  leurs  rameaux  ;  50.  les  Nerfs  de  l’extrémité  inférieure, 
l’ Obturateur,  le  Crural,  le  Sciatique,  le  Poplité,  le  Sciatique  in¬ 
terne,  ou  le  Poplité  interne,  X externe,  le  Saphene,  le  Plantaire  in¬ 
terne ,  X externe ,  5cc.i  6°.  tous  les  Nerfs  qui  partent  des  Plexus 
cervicaux,  cardiaque,  pulmonaire,  fomachique,femi- Lunaire,  hépa¬ 
tique,  fplenique.  Répal ,  Mefenterique  fupérieur  5c  inférieur,  hypo- 
Gaf  tique  ,  5cc,  E  ij 
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Autres  Vaif-  II  y  a  un  grand  nombre  de  vailfeaux  excréteurs  dont  les  dm- 
teirT  eXae_  ^lons  &  les  ^‘bdivifions  ne  font  pas  déterminées;  tels  font  les  ra¬ 
meaux  des  Conduits  faliv  aires,  du  Conduit  hépatique ,  qui  uni  au 
Conduit  Cyflique  forme  le  Canal  cholidoque  ;  du  Conduit  pancréa¬ 
tique  &  d’un  grand  nombre  d’autres  qui  répondent  à  des  réfer- 
voirs  ou  à  des  glandes. 

Vai ficaux  Non  feulement  on  met  au  nombre  des  Vaijfeaux  lymphatiques 
lac eS  ^CS  ^ern*ercs  ramifications  des  arceres  dans  lefquelles  le  fang  ne 
sées,&c.  '  paroît  plus  rouge,  mais  encore  les  extrémités  des  veines  qui  ré¬ 
pondent  à  ccs  arteres,  les  Keines  laclées  du  mefentere,  toutes  les 
autres  qui  rapportent  la  lymphe  de  toutes  les  parties  du  corps  Sc 
la  dépofent  dans  le  Canal  thorachique .  Les  Kaiffeaux  fecrétoires  de 
même  que  les  Vai^ (féaux  exhalans,  font  encore  des  extrémités  des 
arteres.  Les  Veines  abforhantes  ou  les  Pores  abforbans  ne  font  autre 
chofe  que  les  extrémités  des  veines  qui  aboutirent  à  la  peau,. ou 
dans  quelque  cavité  ou  réfervoir  intérieur  du  corps. 

Voici  les  Glandes  aufquelles  on  a  donné  quelques  noms  parti¬ 
culiers. 

Glandes  de  Les  Glandes  de  la  tête  font  celles  de  Pacchioni  ,  la  pineale,  la 
pituitaire,  les  deux  parotides,  les  deux  maxillaires,  les  deux  fub- 
Linguales,  les  linguales,  les  labiales,  les  palatines,  les  buccales,  les 
deux  lacrymales ,  les  Glandes  febacées  de  Meibomius  ,  les  deux 
Amygdales ,  les  Glandes  muqueufes  de  la  membrane  pituitaire  des 
narines,  les  Cerumineufes  du  conduit  de  l’oreille,  &c. 

Glandes  du  On  obferve  dans  le  col  les  deux  Thyreoidiennes  ,  les  Bronchiales , 
les  Jugulaires  dans  la  partie  antérieure  du  col,  les  Occipitales,  les 
Cervicales,  les  deux  Arytenoidiennes ,  les  Tracheales,  &c. 

Glandes  de  Dans  la  poitrine  le  Thymus ,  les  Glandes  bronchiales,  la  Glande 
h  poitrine.  J0rfaZe,  &CC. 

Glandes  de  Dans  le  bas- ventre  le  Pancreas,  les  deux  Reins  fuccenturiaux, 

1  abdomen,  les  Glandes  mefenteriques  ,  les  intejlinales  de  Bhunner  &  de 
Peyer,  les  gaftriques,  les  lombaires,  les  iliaques,  les  Jacrées,  les 
hépatiques ,  les  fp Uniques ,  les  cyjliques ,  les  Glandes  de  la  veine 
porte,  les  épiploïques,  les  veficulaires ,  les  deux  Glandes  de  Covper, 
celles  de  Littré,  les  Glandes  odoriférantes  de  Tyson.,  les  Profi¬ 
tâtes,  les  Glandes  des  veficules  féminaires,  celles  de  lurethre,  les 
Glandes  des  nymphes,  les  vaginales,  les  Œufs  de  Naboth.,  le 
Placenta . 

Glandes  des  Les  Glandes  des  extrémités  font  les  axillaires ,  les  inguinales , 

extiémités»  * 
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les  fynoviales  ,  les  cutanées,  les  febacées  ,  Sic. 

Il  y  a  encore  d’autres  Glandes  que  l’on  mec  au  nombre  des  Glandes mifes 
Vifceres ;  telles  font,  i°.  le  Cerveau,  donc  le  Cervelet,  la  Moelle  ^c°e^bredes 
allongée,  la  Moelle  épiniere ,  le  Corps  calleux ,  la  Voûte  à  trois  1Ceie* 
piliers,  la  Cloifon  tranfparente,  les  Cornes  d'Ammon  ou  de  belier, 
le  Plexus  choroïde,  les  Corps  cannelés,  les  Couches  des  nerfs  opti¬ 
ques,  les  deux  Freins  placés  entre  ces  éminences ,  les  Ventricules 
latéraux,  leurs  Sinus  antérieurs  Si  les  poflèrieurs,  le  troifiéme  Ven¬ 
tricule,  la  Commijpure  antérieure,  la  Commifjiire  poflérieure,  Y  En¬ 
tonnoir,  la  Tige  pituitaire,  le  Natés,  les  Têtes,  la  grande  Valvule 
du  cerveau,  Y  Aqueduc  de  Sylvius ,  Y  Anus,  le  Vulva,  la  Fente 
qui  conduit  à  l’entonnoir ,  le  quatrième  Ventricule,  Tes  quatre  pe¬ 
tites  Fojfes,  fa  fente,  le  Calamus  fcrïptorius  ou  Bec  de  plume ,  Tes 
deux  Valvules,  les  Eminences  orbiculaires ,  les  P eduncules  ou  les 
Cuijfes  du  cerveau ,  celles  du  cervelet ,  Ia  P rotuberance  annulaire 
ou  le  Pont  de  Varole,  les  Corps  pyramidaux  antérieurs,  les  poflé - 
rieurs,  les  Corps  olivaires,  Sic.  font  partie  :  i°.  le  Foye,  fes  Lobes, 
fes  Eminences  innommées,  fon  Lobe  de  Spigelius  ,  la  Capjule  de 
Glïffon,  fes  Conduits  hepato-cyfliques,  fa  Vefcule  du  fiel,  Sec.  :  30. 
la  Rate  ;  4°.  les  Reins  dont  les  Tuyaux  urinaires  de  Belli  ni 
qui  fe  terminent  par  des  Papilles  ou  des  Caroncules  font  partie -, 
on  y  rapporte  encore  le  Bajfnet,  les  Uretheres,  la  VeJJïe  Si  fon 
Spincler,  Sec. 

Les  parties  que  l’on  regarde  plus  particulièrement  comme  des  yifceres. 
Vifceres,  font  le  Poumon  ,  dont  les  parties  font  la  Trachée  artere,  les 
B  ronches, Sec.  ;  le  Cœur  dans  lequel  on  obfervedeux  Ventricules ,  deux 
Oreillettes  ,  deux  Sinus  ,  les  Valvules  my traies ,  les  tri- Cufp ides, 
les  demi- Lunaires ,  la  Valvule  d’EusTACHi  Sc  fes  Cornes,  le  Trou 
ovale,  Ylfhmeàc  Vieussens  ,  la  Fojfe  de  Morgagni-,  les  Cornes 
de  la  Valvule  qui  bouche  le  trou  ovale,  le  Sinus  coronaire,  les 
Colonnes  charnues,  les  Piliers  tranjverfaux ,  les  Cordes  tendineufes , 
le  Refeau,  la  Cloifon  des  ventricules,  &c.;  le  Pharynx ,  l’ GEfo- 
phage,  YEflomac  (  dans  lequel  on  diftingue  YOrifice  cardiaque,  le 
Pylore,  la  grande  Sc  la  petite  Courbure,  Sic.  ) ,  les  Intef  ïns  grêles 
(  le  Duodenum ,  le  Jejunum,  Y  Ileon),  les  gros  (le  Cæcum,  fon 
appendice  vermïculaire  Si  fa  Valvule,  le  Colon,  le  Reclum)  qui 
fe  terminent  par  Y  Anus. 

Un  grand  nombre  d’autres  parties  compofées  ont  été  appellées  Organes 
Organes,  tels  que  font  tous  ceux  des  fais,  L'Oeil  Si  toutes  fes  feus» 
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parties  (  les  Paupières,  les  Cils ,  la  Membrane  fimi- lunaire ,  les  Par¬ 
fis,  les  points  Lacrymaux ,  le  Sac  Lacrymal,  le  Conduit  des  larmes , 
Y Albuginée  ou  la  Conjonclive ,  la  Cornée  opaque ,  la  tranfparente, 
la  Choroïde ,  1*  Uvée  ,  Y  Iris ,  la  Pupille ,  Ton  Sphincter ,  les  Procès 
ciliaires,  le  Ligament  cilier,  le  Cercle  artériel  &c  veineux,  les  Con¬ 
duits  noirs ,  la  Chambre  antérieure,  la  pofiérieure,  h  Retine,  Y  Humeur 
aqueufe,  la  vitrée,  le  Criflallin,  X arachnoïde ,  &;c.  ) ,  font  un  organe  ; 
Y  Oreille  &  toutes  Tes  parties  (T  Oreille  externe  (1’  Helix ,  Y  Art-helix, 
le  Tragus ,  X  Anti-tragus ,  la  Fofie  naviculaire  &  la  Conque,  le  Conduit 
auditif,  le  Corps  réticulaire  de  Valsalya  ) ,  la  Membrane  du  tam¬ 
bour,  la  Corde  du  tympan,  la  CuiJJè,  la  Trompe  d’EusTACHt ,  YA- 
queduc  de  Fallope  ,  la  Fenêtre  ronde,  X ovale,  le  Labyrinthe  ou 
les  Canaux  demi- circulaires ,  le  Veflibule  ÔC  le  Limaçon,  fa  Lame 
fpirale,  fon  Noyau  &  Tes  Echelles,  le  Conduit  auditif  interne,  fon 
Cul  de  fac ,  fes  O  filets.  Tes  Vaijfiaux,  Tes  Glandes,  Tes  Mu  files, 
êcc.  )  ;  les  Narines  &c  toutes  leurs  parties  (  le  Neq ,  fon  Dos,  fa 
Racine ,  fa  Pointe,  fes  Ailes,  fa  Cloifon  ,  les  Narines  antérieures , 
les  pofiérieures ,  les  Cornets,  la  Membrane  pituitaire  ou  de  Schneider, 
les  Sinus  qui  s’y  ouvrent,  les  Sinus  muqueux,  les  vaifleaux,  &c. ); 
la  Langue  &c  fes  parties  (  fa  Racine,  fa  Pointe ,  fon  Frein,  fes 
Papilles,  fon  Trou  borgne,  fes  mufcles ,  fes  vaifleaux  ,  fes  glandes, 
&rc.  )}  la  Peau  <Sd  fes  parties  {X  épi- Derme,  les  Ongles,  \es  Poils 
&  leurs  Bulbes,  le  Corps  muqueux  d’ALBiNus ,  le  Corps  réticulaire 
de  Malpighi,  fon  Pannicule  graijfiux ,  fes  Papilles  ou  fes 
Houppes ,  ôte.). 

Organes  de  la  Outre  les  Cartilages  du  larynx,  fes  Mufcles  ,  fes  Vaifleaux  ,  fes 
voix  &  de  la  Glandes  dont  nous  avons  parlé  ci-devant ,  on  y  obferve  encore  les 
pai°  u  Ventricules,  la  Glotte,  fa  Fente  pofiérieure.  Sec.;  dans  la  Bouche 
s’obfervenr  fon  Ouverture ,  les  deux  Lèvres,  les  deux  Angles,  les 
Gencives,  le  Palais,  le  Voile  mobile  du  palais ,  la  Luette,  &  d’au¬ 
tres  parties  dont  nous  avons  parlé  ailleurs. 

Parties  de  la  Les  parties  que  l’on  fait  entrer  dans  la  defeription  des  parties 
génération  de  génitales  de  l’homme  font  le  Scrotum,  fon  Raphé,  le  Dartos ,  fa 
Cloifon,  le  Corps  Pampiniforme  ou  pyramidal,  les  Tefiicules ,  le 
Corps  d’HYGMOR,  les  èpi-Didymes  ou  les  para-States,  le  Canal 
défèrent  ou  éjaculatoire ,  les  Vejficules  féminales,  les  Proflat'es,  la 
Verge,  fes  deux  Corps  caverneux  ou  jpongieux,  leur  Cloifon ,  le 
Gland  fa  Couronne,  le  Prépuce  &;  fon  Frein,  Xllrethre  &  foîi 
Bulbe ,  &c. 
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Voici  ce  qu’on  ob ferve  dans  les  parties  de  la  génération  de  la 
femme  ;  la  Vulve,  X Orifice,  fon  Frein,  le  Paine ,  les  grandes  Lè¬ 
vres,  le  Mont  de  Venus,  le  Clitoris fon  Gland ,  fes  deux  Cuiffes, 
fes  deux  Corps  caverneux,  les  Nymphes,  les  Papilles  nervcufes, 
Y  Orifice  du  vagin ,  le  Via  gin,  X  Hymen,  les  Caroncules  myrti-f or¬ 
mes,  les  Lacunes  de  Graaf,  les  Rides  du  vagin  &:  fes  Lacunes,  la. 
Matrice  fon  Orifice,  les  Ovaires,  le  Ligament  rond ,  le  large,. 
les  Tromves  de  Fallope  &  leur  Morceau  déchiré,  &c. 

Le  Placenta  &  fes  Membranes  (  le  C horion,  XAmnios,  Y  Allan¬ 
toïde  )  le  Cordon  ombilical  compofé  des  Aneres  ombilicales ,  de  la* 
Heine  ombilicale  &  de  ïOuraque,<  &  d’autres  particularités,  dans 
differentes  parties ,  diftinguent  le  fœtus  de  l’adulte. 

Il  nous  refte  à  parcourir  les  différentes  membranes. 

Tous  les  Os ,  excepté  les  dents,  font  couverts  du  peri  O  fie, 
quelques  cartilages  du  peri-Chondre ,  &  toutes  les  articulations  font 
garnies  d’une  Membrane  capjulaire. 

Quoique  les  Mufcles  n’ayent  point  à  proprement  parler  de 
membrane  particulière,  cependant  lorfqu’ils  font  féparés  des  autres 
parties  dans  la  diffeétion ,  le  tiflii  cellulaire  paroît  former  autour 
une  membrane  particulière . 

Les  arteres  ont  trois  Membranes,  la  cellulaire ,  la  tendineufie  &  la 
vitrée  ;  le  tuyau  des  veines  le  fépare  difficilement  en  plus  de  deux 
Membranes ,  dont  l’intérieure  paroît  former  par  fes  replis  dans  leur 
cavité  les  différentes  foupapes  qui  s’y  obfervent;  il  en  eff:  prefque 
de  même  de  tous  les  autres  conduits  membraneux ,  des  ureteres , 
des  pores  biliaires,  des  conduits  falivaires,  &c. 

Le  Péritoine  eff:  l’enveloppe  générale  de  toutes  les  parties  ren¬ 
fermées  dans  le  bas-ventre  j  le  toye  ,  la  rate  ,  n’ont  pas  d’autre  Mem¬ 
brane  propre  que  celle  qui  paroît  continue  au  péritoine  ;  l’eftomac 
&  les  inteftins  ont  aufli  leur  Membrane  extérieure  commune  conti¬ 
nue  au  péritoine ,  &  ce  n’eft:  qu’après  les  en  avoir  dépouillés  qu’on 
découvre  leur  Membrane  mufculeufe ;  puis  fous  celles-là  leur  ner- 
veufe ■  ou  leur  cutanée  &  enfuite  leur  veloutée ;  on  découvre  auffï 
ces  trois  efpéces  de  Membranes  dans  la  veficule  du  fiel,  dans  la; 
veffie.  Les  reins  ont  une  Membrane  propre  ;  la  matrice  eff:  tapiffee 
extérieurement  par  le  péritoine  ;  le  tefticule  a  trois  Membranes, 
la  mufculaire ,  la  vaginale  &  Xalbuginèe;  lesVeficules  féminaires 
font  compofées  d’une  membrane  forte ,  &c. 

Trois  facs  tapiffent  le  dedans  de  la  poitrine  en  couvrent  les 
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parties;  ce  font  les  deux  Plèvres  qui  s’étendent  le  long  des  parois 
intérieurs  du  thorax,  de  forment  ou  font  continues  à  la  Membrane 
propre  du  poumon  ;  le  Péricarde  qui  forme  autour  du  cœur  une 
efpéce  de  fac  de  paroît  fe  continuer  ou  former  la  membrane  pro¬ 
pre  du  cœur. 

Le  dedans  de  la  bouche,  des  narines,  du  goder,  dec.  eft  tapiffé 
d’une  membrane  continue  à  la  peau  extérieure,  dont  la  ftruéture 
eft  Amplement  un  peu  différente  fur  la  langue,  dans  les  narines, 
de  qui  fe  continue  d’un  côté  dans  le  larynx ,  la  trachée  artere  de 
toute  fa  fuite,  de  de  l’autre  tapiffe  le  pharynx,  l’œfophage,  de  fe 
continue  à  la  membrane  nerveufe  de  à  la  veloutée  des  inteftins. 
L’oreille  a  fa  Membrane  du  tympan ;  les  cerveau  fes  trois  Membra - 
nes ,  la  pie-mere l’ arachnoïde  de  la  dure-mere,  dont  les  produ étions 
principales  font  la  Faux ,  la  Tente,  YEntonnoir  pour  la  fauffe  or¬ 
bitaire,  fon  Canal  pour  la  moelle  épiniere  de  tous  les  tuyaux  qu’en¬ 
filent  les  nerfs  à  la  fortie  du  crâne  de  de  l’épine. 

Prefquc  toutes  ces  membranes  réfultent  du  TiJJit  cellulaire  qui 
unit  enfemble  toutes  les  parties ,  comme  nous  le  verrons  ailleurs. 

Voilà  le  tableau  général  de  toutes  les  parties  que  nous  avons  à 
décrire  ;  nous  ne  pouvions  nous  difpenfer  d’entrer  dans  ce  détail, 
moins  pour  faire  une  énumération  exaéte  de  toutes  les  parties, 
que  pour  faire  entrevoir  d’un  feul  coup  d’œil  le  champ  que  nous 
avons  à  parcourir,  de  pour  rendre  raifon  de  l’ordre  auquel  nous 
avons  cru  qu’il  étoit  à  propos  de  nous  affujettir ,  afin  de  faciliter 
l’étude  d’un  art  dont  la  pratique  eft  dégoûtante  de  la  théorie  peu 
lumineufe  fi  elle  eft  fuperficielle  de  n’eft  accompagnée  de  la  pra¬ 
tique  ,  qui  eft  la  feule  qui  puiffe  la  rendre  sûre.  C’eft  donc  pour 
franchir  une  partie  des  difficultés  que  nous  allons  entrer  dans 
quelque  détail  fur  l’origine  des  noms  des  parties ,  puifqu’il  eft  auffi 
indifpenfable  en  Anatomie  d’indiquer  chaque  partie  par  un  nom 
particulier,  qu’il  l’eft  dans  l’hiftoire  de  conférver  les  noms  des 
Héros  qui  en  font  le  fujet. 

Ce  qui  rend  difficile  l’étude  de  la  defeription  des  parties  folides 
du  corps  humain,  ce  font,  dit-on.,  les  noms  de  ces  parties  ,  qui  la 
plûparc  dérivés  du  Grec  de  du  Latin  paroiffent  barbares  à  ceux  qui 
ne  font  pas  inftruits  de  ces  deux  Langues.  Ne  pourroit-on  pas,  die 
un  François  ,  fe  faire  également  entendre  avec  des  termes  plus 
connus  ?  Quoi  de  plus  ridicule ,  dit  un  Allemand ,  que  de  voir 
nos  Traités  d’ Anatomie  en  Langue  vulgaire  bigarrés  de  termes 

Latins  » 
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Latins  >  Si  la  difficulté  étoit  réelle,  elle  mériteroit  attention  ,  6c  il 
n’y  auroit  pas  moins  de  mérite  à  faciliter  de  ce  côté  l’étude  de 
l’ Anatomie  qu’à  y  faire  des  découvertes. 

Mais  eft-ce  bien  là  la  fource  du  mal  ?  &  fi  tous  ces  prétendus 
noms  retardent  en  quelque  façon  les  vraies  connoiffances  anato¬ 
miques,  n’eft-ce  pas  plutôt  parce  qu’ils  gâtent  l’efprit  de  ceux  qui  s’en 
font  uniquement  meublé  la  mémoire  ?  Un  Etudiant  lit  ou  entend 
faire  la  defcription  d’une  partie  ;  la  fingularité  du  nom  de  cette 
partie  entraîne  toute  fon  attention ,  le  nom  feul  l’occupe  ;  6c  lorf- 
qu’une  fois  il  s’eft  chargé  la  tête  de  deux  ou  trois  cens  termes , 
toute  fa  do&rine  ne  roule  que  fur  ces  mots ,  il  ne  s’embarraffe 
plus  de  fçavoir  les  chofes ,  peu  lui  importe  de  connoître  quelle 
cft  la  figure ,  la  grandeur ,  la  fituation ,  la  connexion  6c  tous  les 
autres  différens  rapports  de  chaque  partie  :  c’eft  là  le  plus  grand 
mal.  Nous  ne  pouvons  cependant  nous  empêcher  de  convenir 
avec  le  grand  Boerhaave  ,  que  Sylvius  6c  Riolan  ont  rendu 
quelques  fervices  à  l’Anatomie,  en  donnant  des  noms  à  un, très- 
grand  nombre  de  parties ,  fur  tout  lorfque  ces  noms  font  affez 
heureux  pour  préfenter  en  un  feul  mot  ce  que  les  Anciens  ne 
pouvoient  exprimer  que  par  de  longues  périphrafes.  En  effet , 
Galien  ,  Vesale  &  leurs  fe&ateurs  indiquoient  avec  ces  péri¬ 
phrafes,  par  premier,  fécond,  troijiéme,  6cc. ,  des  Os,  des  Mufcles, 
6cc.  aufquels  on  a  depuis  donne  des  noms  particuliers ,  plus  capa¬ 
bles  à  la  vérité  d’en  fixer  les  dépendances ,  mais  qui  par  l’abus 
qu’on  en  fait ,  ont  moins  concouru  à  donner  des  connoiffances  pro¬ 
fondes  d’ Anatomie,  qu’à  en  apprendre  le  jargon. 

Les  principes  des  fciences  6c  des  arts  ne  demandent-ils  à  être 
fimplifiés  que  jufqu’à  un  point,  au-delà  duquel  on  en  perd  l’efprit, 
par  le  trop  de  fimplicité  avec  laquelle  on  expofe  ces  principes  ? 
N’eft-ce  pas  là  la  raifon  pour  laquelle  l’ordre  qu’a  fuivi  Euclide 
dans  fes  Elémens  de  Géométrie,  eft  regardé  comme  le  meilleur 
par  les  connoiffeurs  en  ce  genre,  quoiqu’il  en  ait  paru  depuis  lui  un 
très-grand  nombre  dans  lefquelscette  fcience  paroît  traitée  avec  plus 
de  fimplicité  ?  Ne  peut-on  pas  dire  de  même  que  Galien  a  fuivi 
dans  la  defcription  qu’il  nous  a  donnée  des  parties  du  corps  hu¬ 
main  ,  un  meilleur  ordre  qu’on  n’a  fait  depuis  lui  en  voulant  trop 
fimplifier  ;  c’eft  ce  que  nous  avons  examiné  ailleurs. 

Ces  noms  qui  font  une  defcription  abrégée  6c  plus  ou  moins 
prochaine  de  la  partie  dont  ils  font  naître  l’idée ,  lorfqu’on  les  pro- 
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nonce  ,  devolent  être  dérivés  de  la  Langue  Grecque'  par  Bien  des 
raifons  ;  la  première  parce  que  c’eft  des  Grecs  que  nous  tenons' 
les  premiers  Traités  d’Anatomie  ,  &  que  quoique  ces  Traités  ne 
fuffent  pas  chargés  d’un  aufti  grand  nombre  de  noms  que  le  font 
ceux  des  Modernes ,  les  Grecs  avoient  néanmoins  donné  des  noms  àt 
quelques  parties  principales,  noms  qu’on  a  depuis  fcrupuleufement 
traduits  dans  toutes  les  Langues  dans  lefquelles  les  ouvrages  des- 
Grecs  ont  été  tranfmis  j  Toit  à  caufe  du  rapport  de  ces  Langues 
avec  la  Grecque,  foit  pour  faciliter  l’intelligence  de  ces  ouvrages», 

ne  point  furcharger  la  mémoire  par  de  nouveaux  noms  qu’on 
auroit  été  obligé  d’introduire  5  foit  qu’effeéHvement  la  plupart 
fuffent  fi  repréfentatifs  de  la  partie  qu’ils  indiquent,  qu’il  n’eût 
pas  été  poftible  d’en  trouver  d’aufti  caraélériftiquesdans  une  autre 
Langue. 

En  fécond  lieu,  la  Langue  Grecque  eft  de  toutes  les  Langues 
fçavantes  la  plus  propre  pour  la  compofition  des  noms  5- on  peut 
en  Gçec  contraéter  deux  ,  trois  &:  meme  quatre  mots  en  un  feul^ 
ce  qu’il  n’eft  pas  poftible  de  faire  aufitheureufement  en  toute  autre' 
Langue  y  un  mot  feul  dérivé  du  Grec  repréfente  fouvent  des  cho~ 
fes  qu’on  n’eût  pu  indiquer  en  Latin,  en  François ,  ou  en  toute 
autre  Langue ,  que  par  de  longues  phrafes  &  des  circonlocutions. 

3°.  Comme  l’Anatomie  a  paffé  des  Grecs  chez  les  Latins y  qu’elle 
s’eft  depuis  perfectionnée,,  qu’on  a  découvert  un  grand  nombre  de 
parties  qui  n’étoient  pas  connues  des  Anciens,  êc  que  la  plupart 
des  Auteurs  de  différences  nations  ont  écrit  leurs  ouvrages  en  La¬ 
tin  ;  c’eft  là  pourquoi  la  plûpart  des  noms  des  parties  font  encore 
dérivés  du  Latin  ,  &:  que  malgré  ce  que  l’on  ajoute  devant  un  mot 
pour  en  altérer  la  lignification ,  &  la  maniéré  particulière  dont  ces 
mots  fe  terminent  dans  chaque  Langue,. on  diftingue  encore  dans 
ces  noms  leur  première  origine  ;  c’eft  là  ce  qui  leur  donne  cet  air 
étranger  vis-à-vis  la  plûpart  des  perfonnes  qui  les  entendent  pro¬ 
noncer ,  foit  par  rapport  à  ce  qu’ils  font  particuliers  à  l’art,  foit 
parce  que  leur  formation  11’a  pas  d’analogie  avec  celle  des  autres 
noms.  Ce  font  ces  préfixes  &  ces  affrxes  qui  ont  donné  un  air  dif¬ 
férent  à;  ces  noms  dans  les  différences  Langues.  Quelque  rudes- 
que  foienr  les  mots  Pharynx  2>c  Larynx  3  on  les  conferve  dans- 
toutes  les  Langues  ;  ils  font  Allemands ,  François ,  Italiens ,  Anglois, 
Ne  feroit-ce  pas  un  avantage  qu’on  en  eût  fait  de  même  de  tous 
les  autres  ;  puifqu’au  moyen  de  certains  fignes  on  fût  convenu  de 
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les  lier  enfemble  ou  de  les  féparer ,  comme  ont  fait  les  Algébriftes, 
donc  les  raports  generaux  des  a.  b.  c.  x.  y.  font  entendus  des  Al¬ 
gébriftes  de  toutes  nations,  quoiqu’indiqués  par  un  François  qui 
ne  fçaic  écrire  qu’en  fa  Langue  2 

Nous  ne  pouvons  cependant  nous  empêcher  d’avouer  que  tous 
ces  noms  ont  des  difficultés  qu’on  peut  applanir ,  Toit  en  en  faifant 
voir  la  compofition  ,  Toit  en  développant  mieux  qu’on  11a  fait 
jufqu’à  préfent  les  conventions  des  Anatomiftes.  Qu’on  ne  s’attende 
néanmoins  pas  avec  tous  ces  fecours  à  entendre  fur  le  champ  la 
lignification  de  chaque  terme  d’art ,  qu’autant  que  ces  termes  au¬ 
ront  du  rapport  avec  les  chofes  que  l’on  connoît ,  ou  que  l’on 
connoîtra  les  chofes  qu’ils  repréfentent.  Je  n’entends  pas ,  me  di- 
foit-on  un  jour,  ce  que  c’eft  que  le  Muscle  Jlerno-MaJioïdien ; 
je  le  crois,  répondis-je,  Si  cela  par  deux  raifons ,  la  première,  de 
ce  que  ce  mot-là  n’a  aucun  rapport  avec  ce  que  vous  connoilfez , 
Sc  la  fécondé,  de  ce  que  vous  n’avez  peut-être  jamais  écudié  l’A¬ 
natomie,  car  vous  fçauriez  ce  que  c’eft  que  le  fternum  &:  l’apo- 
phyfe  maftoïde,  &  par  ce  moyen  vous  auriez  des  idées  plus  nettes 
du  Muscle  flurno-Maftoïdien.  Il  ne  s’agit  pas  ici  de  combinai fons 
d’idées,  où  celui  qui  eft  habitué  à  en  faire  eft  à  portée  de  faifir 
d’abord  celles  qu’un  autre  a  faites  ;  ce  font  des  diftinétions  de  cho¬ 
fes  qui  fuppofent  néceffiiirement  qu’on  connoifte  les  chofes  li  on 
les  veut  entendre. 

Un  autre  inconvénient,  ce  font  les  dénominations  impropres  ou 
trop  éloignées  du  fujet  dont  fe  font  fervis  différens  Anatomiftes  : 
cela  ne  pouvoir  gueres  arriver  autrement,  la  plupart  de  ceux 
qui  ont  cultivé  cet  art  ,  bornés  dans  leurs  connoiftances  ,  parmi 
le  grand  nombre  de  noms  qu’on  peut  donner  à  une  partie,  n’ont 
pas  examiné  quel  étoit  celui  qui  pouvoit  en  préfenter  à  la  fois  un 
plus  grand  nombre  &  les  principaux  attributs  ,  ou  ceux  qui  pou- 
voient  en  réveiller  plus  facilement  l’idée  ;  la  plupart  de  leurs  noms 
de  comparaifon  font  par  cette  même  raifon  louches  $c  indirects  : 
le  mal  eft  grand ,  mais  le  remède  qu’on  y  apporteroit  ,  feroit  en¬ 
core  pire. 

Autre  embarras  ;  c’eft  le  peu  d’accord  des  Anatomiftes  fur  la  dé¬ 
nomination  des  parties.  Il  eft  arrivé  de  là  qu’une  même  partie  a  eu 
quatre ,  ftx ,  huit  noms  -,  &  quelquefois  même  le  même  Anato- 
mifte  non  content  d’avoir  changé  le  nom  que  d’autres  Anatomiftes 
avoient  donné  à  une  partie,  avarié  dans  cette  dénomination,  en 
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fubflituant  un,  deux  ou  trois  autres  nouveaux  noms.  C’eftdonc  pour 
parer  à  cet  inconvénient  que  j’ai  rapproché  les  unes  des  autres,  les 
dénominations  des  Auteurs  les  plus  recommandables  aujourd’hui 
dans  chaque  partie  d’ Anatomie,  comme  on  le  peut  voir  dans  le 
vocabulaire ,  &:  fi  j’en  ai  quelquefois  admis  quelqu’autre  d’ Au¬ 
teurs  anciens ,  ça  été  ou  pour  fervir  d’éclairciflement  aux  déno¬ 
minations  des  Modernes,  ou  pour  qu’on  fût  à  portée  de  faire  la 
comparaifon  des  dénominations  des  Anciens  avec  celles  des  Mo¬ 
dernes. 

lAnalyfe  de  Les  noms  des  parties  font  ou  fimples  ou  compofés  ;  Os,  Mufcle , 
«es  noms.  Artere,  Veine,  &c.  ,  voilà  des  noms  fimples  >  Sterno-Mafloidien, 
Crico-Pharyngien  ,  Cojio- Claviculaire  ,  Hépato-Cyftique  ,  Nevro - 
Lymphatique,  ce  font  des  compofés. 

Tous  les  noms  compofés  font  relatifs  aux  fimples,  &:  des  fimples 
je  regarde  les  uns  comme  primitifs ,  quoique  dérivés  *du  Grec  ou 
du  Latin ,  &;c.  parce  qu’en  toutes  ces  Langues  on  ne  fent  pas  dans 
la  plupart  pourquoi  ils  ont  été  plutôt  donnés  à  telle  partie  qu’à 
telle  autre,  ni  la  raifon  qui  peut  avoir  déterminé  à  nommer  ainfi 
ces  parties  :  tels  font  ces  mots,  Os,  Cartilages,  &c.  j  d’autres 
font  purement  relatifs  à  des  chofes  extérieures  aux  corps  animés 
dans  lefquels  on  a  apperçu  quelque  rapport  avec  les  parties  de  ces 
corps-,  tels  font  les  mot  s  Ligamens ,  Arytenoide  ,  Tibia,  Porte , 
&:c.  :  quelques  autres  le  font  à  des  parties  ou  à  d’autres  circonf- 
tances  connues ,  des  corps  animés  ;  tels  font  les  noms  Artere,  Muf¬ 
cle,  Sc  les.  épithétes  que  l’on  ajoute  à  ces  mots  pour  en  fixer  le  fens, 
comme  Pharyngien,  Hépatique,  Iliaque,  Scc. 

Les  compofés  font  plus  fimples  les  uns  que  les  autres  ;  en  effet, 
quelques-uns  portent  à  leur  tête  quelques  prépofitions  qui  en  va¬ 
rient  le  fens,  comme  dans  ceux-ci,  ab-Ducleur,  ad-Duüeur,  fus - 
Epineux,  fous  -  Epineux  ,  ami  -Tragus ,  ant -Helix  ,  &c.  Nous 
avons  obfervé  dans  ceux-ci,  comme  dans  les  autres  compofés, 
d’indiquer  par  de  petites  féparations  combien  il  entroit  de  mots 
d’une  lignification  dilférente  dans  la  compofition  d’un  nom  ;  &: 
pour  faire  plus  facilement  diftinguer  au  premier  coup  d’œil  ces 
fortes  de  compofitions ,  nous  nous  fommes  encore  affujettis,  au¬ 
tant  qu’il  a  été  polfible ,  à  marquer  en  lettres  capitales  les  lettres 
initiales  des  noms  fubftantifs  ou  pris  fubftantivement  qui  entrent 
dans  la  compofition  d’un  autre  nom  5  tels  font  l’S,  le  C  &  IM 
dans  le  mot  Stcrno-Clino-Mafoidien,  les  P  dans  Pçtro-Pharyn 
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gien,  Y  H  chus  arit-Helix ,  VE  àz.ns  fous-Epineux ,  &  ainfi  des  autres, 
en  laifîant  les  prépofitions  indiquées  à  la  vérité  par  la  réparation , 
comme  fous  dans  fous-Epineux  ,  mais  fans  lettre  capitale,  même 
au  commencement  d’une  phrafe. 

Les  prépofitions  font  analogues  à  la  Langue  d’où  les  noms  font 
tirés  j  les  unes  font  Grecques,  comme  dans  ces  mots  dérivés  du 
Grec  ,  péri -Car de ,  péri - Chondre ,  dia-Phragme  ,  épi-G lotte ,  apo- 
Phyfe,  dans  lefquels  apo,  épi ,  dia ,  péri ,  font  des  prépofitions 
Grecques  ;  d’autres  font  Latines ,  comme  dans  ces  mots  dérivés 
du  Latin  ,  ad-Ducleur,  ab-Dudeur,  ex-Tenfeur,  &c.,  dans  lefquels 
ad,  ab ,  ex ,  font  des  prépofitions  latines  5  on  doit  entendre  la 
même  chofe  des  prépofitions  françoifes  fous,  fur,  &c.  dans  les 
mots  fous-S  capulaire,  fur-Epineux,  &c.  Il  en  eft  de  même  dans 
toutes  les  autres  Langues. 

Tout  ceci  bien  confidéré  ,  les  termes  d’ Anatomie  nous  cfnt  paru 
tirés  du  Nombre,  de  la  Figure,  de  la  Situation,  des  Connexions  des 
parties,  des  Endroits  où  elles  commencent,  de  ceux  où  elles  finif. 
fent,  de  la  Comparaifon  qu’on  en  fait,  de  leur  Compofition,  de 
quelque  Propriété  finguliere,  de  leur  Ufage  &  de  leur  Action.  Les 
Anciens,  Galien  ,  Vesale  ,  &e.  fe  fervoient  plus  que  ne  font  les 
Modernes,  de  noms  ordinaux  pour  indiquer  les  parties;  c’eft  ce 
qu’on  peut  voir  dans  le  Vocabulaire. 

Aujourd’hui  nous  ne  nous  en  fervons  que  pour  un  très-petit 
nombre  de  parties  qui  font  les  mêmes,  &  ne  different  que  par  le 
rang  quelles  occupent  ;  je  crois  qu’il  convient  pour  cela  d’avoir 
égard  à  la  fituation  générale  du  corps  que  nous  avons  indiquée  ci- 
devant  ,  &  que  par  conféquent  il  eft  plus  à  propos  en  parlant  du 
nombre  des  vertebres  du  col  ou  du  dos,  des  lombes ,  des  fauffes  de 
l’os  facrum,  des  trois  os  qui  entrent  dans  la  compofition  de  cha¬ 
que  doigt  ,  &c. ,  de  regarder  comme  premières  les  pièces  les 
plus  proches  du  plan  horizontal  ;  de  regarder  la  vertebre  du 
col  articulée  avec  l’occipital,  comme  la  première  du  col,  &  ainfî 
de  fuite  ;  celle  du  dos  articulée  avec  la  dernicre  du  col ,  comme 
la  première  du  dos ,  ainfi  des  autres  ;  l’os  du  doigt  articulé  avec 
un  os  du  meta-carpe,  comme  le  premier,  &c.  Néanmoins  lorfque 
quelques  propriétés  fingulieres  paroiffent  devoir  mieux  indiquer 
les  parties,  alors  il  ne  faut  plus  avoir  égard  à  cette  fituation;  c’eft 
ainfi  que  comme  nous  fuppofons  les  arteres  s’élever  du  cœur  pour 
fe  rendre  dans  les  autres  parties,  nous  donnons  aux  branches  des 
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troncs  qui  s’élèvent  à  la  céte ,  le  nom  de  premières  à  celles  qui 
par  leur  ficuation  fe  trouvent  les  dernieres,  Sec. 

Les  noms  tirés  de  la  figure  ont  plus  ou  moins  de  rapport  avec 
les  chofes  avec  lefquelles  on  compare  les  parties ,  Se  fuppofent  en¬ 
core  la  connoiflance  de  ces  choies.  Les  noms,  par  exemple  ,  de 
Tibia ,  de  Scaphoïde  ou  Naviculaire,  Lunaire,  Glenoïde ,  Cuboïde , 
Cotyloide ,  Aryténoïde  ,  Thyreoïde  ou  S  cuti- Forme,  Xiphoïde  ou 
Enfi-Fortne,  Sec. ,  ont  des  rapports  fi  éloignés  aux  chofes  avec 
lelquelles  on  les  a  fait  entrer  en  comparaifon,  qu’on  ne  les  apper^ 
çoit  qu’après  l’explication  de  ces  noms.  D’autres  au  contraire  font 
tout- à-fait  repréfentatifs;  les  noms  Orbiculaire ,  Triangulaire,  Sca¬ 
lene,  Qitarré,  Rhomboïde,  Trapete,  Trape^oïde,  Cunei-Forme ,  Cu¬ 
boïde ,  Conoïde ,  Rond,  Pyramidal ,  s’entendent  très-facilement, 
pour  peu  fur  tout  qu’on  ait  quelque  idée  des  figures  géométriques; 
c’eft  poir  en  faciliter  l’intelligence  que  nous  avons  fait  reprçfentet 
ccs  figures  ,  Planche  X. 

Quelques  autres  termes  ont  du  rapport  avec  des  chofes  très- 
connues,  Se  font  par  ce  moyen  faciles  à  faifir,tels  que  font  ces 
mots,  Unguis,  unci- F  orme,  pifi-Forme,Pyri-Forme,  Dentelé,  Sec, 
Voy.  le  Vocabulaire. 

Les  termes  d’art  qui  entrent  dans  la  defeription  des  parties 
font  relatifs  à  la  fituation,  ou  le  font  fimplement  à  la  ficuation  géné¬ 
rale,  tels  que  les  termes,  antérieur ,  poflérieur,  Sec. ,  comme  nous 
l’avons  dit  ci-defïus;  ou  bien  ces  mots  indiquent  des  fituations 
particulières ,  tels  que  font  tous  ceux  qui  ont  du  rapport  aux  diffé¬ 
rentes  régions  du  corps  :  c’elT:  là  comme  nous  diftinguons  les  Os, 
les  Ligamens ,  les  Artères,  les  Mufcles,  Sec. ,  de  la  tête  ,  du  col ,  dii 
bras  ,  &c. 

La  plupart  des  ligamens  Se  des  mufcles  tirent  leurs  noms  de  leurs 
connexions  ;  tels  font  les  Ligamens  Co flo- Claviculaires ,  Sterno¬ 
claviculaires,  Brachio-Radiaux ,  Radio-Cubitaux,  Sec.  ;  les  MUS¬ 
CLES  Stemo-Mafloïdiens ,  Trachelo-Majloidiens ,  Mylo- Hyoïdien, 
Genio-Gloffes,  Coraco-Brachiaux,  Sec.  Voy.  le  Vocabulaire. 

Les  parties  que  l’on  fuppofe  marcher,  fe  porter  ,  Sec.  d’un  endroit 
vers  un  autre,  font  quelquefois  nommées  de  l’endroit  d’où  elles 
partent;  les  Muscles  Nafaux,  Peroniers,  P  tery goïdiens  ,  Tem¬ 
poraux,  Sec.  font  de  cette  efpéce.  D’autres  fois  on  leur  donne  le  nom. 
des  parties  où  elles  fe  terminent;  les  Ligamens,  les  Mufcles  Sc  les 
Vaiffeaux  de  tout  genre  ont  cela  de  commun  enfemble,  C’eft  de  1$ 
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que  (ont  venus  les  noms  de  palmaire ,  plantaire ,  flapedien,  coccy- 
gien y  hépatique,  fplenique,  Sec.,  que  l’on  donne  à  des  Ligarnens 
des  Mufcles,  des  Arceres,  des  Veines  Se  des  Nerfs. 

On  a  comparé  les  parties  les  unes  avec  les  autres ,  &:  on  en  a 
déduit  differens  termes  de  comparaifon  que  l’on  fait  entrer  dans 
leur  defeription  ;  mais  la  plupart  ont  un  fens  fi  vague  qu’il  n’eft 
pas  poffible  de  s’en  former  des  idées  nettes:  par  exemple ,  lorfqu’on 
dit  d’une  partie  qu’elle  eft  ajje %  Confidèrable ,  ajfe %  Groffe ,  Se  qu’on 
fe  ferc  d’autres  expreffions  de  cette  efpéce  ,  qui  n’offrent  aucun  fens 
précis.  D’autres  préfentent  un  fens  plus  déterminé  :  par  exemple, 
lorfqu’en  comparant  des  Os  d’une  partie  on  donne  le  nom  de  grand 
à  l’un  de  ces  Os  ,  parce  qu’il  l’eft  plus  que  tous  les  autres  ;  de  moyen9 
par  rapport  à  ce  qu’il  eft:  moins  confidèrable  que  le  grand ,  &;  plus 
que  le  petit  >  il  en  eft  de  même  des  Ligarnens  ,  des  Mufcles  Se  de 
tous  les  V aiffeaux ,  des  différentes  parties  des  Vifceres,  &c. 

Les  rermes  d’art  qui  ont  rapport  à  la  compofition  des  parties 
s’appliquent  aux  Ligarnens  Se  aux  Mufcles  principalement  ;  tels  font 
les  mots  Complexus,  Jumeaux ,  di-Gajlrique ,  demi-Membraneux , 
demi- Tendineux ,  Sic. 

La  propriété  finguliere  qu’ont  certaines  parties  leur  a  fait  donner 
des  noms  qui  les  caraêtérifent  j  AcceJJbire,  Azygos,  Carotide,  P  lire* 
nique,  Salvatelle,  Préparate ,  Sec.  font  des  noms  de  cette  efpéce. 

Les  Anatomiftes  ont  encore  eu  égard  à  l’ufage  des  parties  dans 
les  dénominations  de  ces  parties;  c’eft  de  là  que  font  venus  les  noms 
èl Obturateur ,  Vaginal,  Capfulaire,  Sec. 

L’a&ion  des  parties  a  fourni  un  grand  nombre  de  termes  pour 
les  indiquer  y  tels  font  les  mots  Trochanter,  Extenfeur,  Pronateur? 
Se  plufieurs  autres  de  cette  efpéce. 

Chacun  de  ces  noms  fuffiioit  à  la  vérité  pour  diftinguer  les  par* 
lies  y  fi  l’on  11’avoit  pas  donné  à  plufieurs  le  même  nom  ;  par  exem¬ 
ple,  le  nom  d’ Extenfeur  que  l’on  donne  aux  Mufcles  qui  étendent 
les  parties,  auroic  fuffï  (eul  s’il  n’y  avoir  eu  qu’un  Extenfeur;  il  a 
donc  été  néceffaire  d’ajoûter  à  ce  nom  celui  de  la  partie  étendue, 
ï Extenfeur  du  bras,  l’ Extenfeur  de  la  cuiffe.  On  a  de  plus  été  obligé 
de  diftinguer  les  Extenfeurs  d’une  même  partie  par  quelques  ca» 
ia£tcres ,  le  long  Extenfeur  du  bras ,  le  court  Extenfeur  du  bras  9 
Sec.  5  mais  comme  tous  ces  noms,  eu  égard  à  leur  origine,  rentrent 
dans  ce  que  nous  avons  dit ,  nous  ne  nous  y  arrêterons  pas  ici 
davantage; 
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Nous  obferverons  Amplement  que  quoique  la  plupart  de  ces  noms 
foient  impropres,  &:  qu’il  fût  polfible  d’en  fubftituer  de  meilleurs, 
qu’il  eft  plus  à  propos  de  s’en  tenir  à  ceux-là ,  pour  ne  pas  augmenter 
les  difficultés,  qui  d’elles-mêmes  font  déjà  affez  grandes;  tout  ce 
qu’on  pourroit  faire  de  mieux  dans  la  fuite,  feroit  de  s’affujettir  en 
donnant  un  nom  à  quelque  partie  qui  n’en  a  pas ,  de  tirer  ce  nom, 
ou  de  la  fituation  de  la  partie,  ou  de  l’endroit  d’où  elle  part  &  de 
celui  auquel  elle  aboutit ,  les  noms  tirés  des  autres  fources  n’étant 
ordinairement  pas  affez  caraéteriftiques. 

Nous  aurons  foin  dans  notre  Vocabulaire  d’indiquer  par  un. 
figne  mis  à  la  tête  de  chaque  terme  d’art,  quelle  eft  fa  fource  j  par 
exemple,  pour  les  noms  de  nombre  la  lettre  n,  premier  n,  fécond  n, 
&c.  ;  de  figure,  la  lettre  f ,  pyramidal  /,  quarré  f,  &c.;  de  fitua¬ 
tion  ,  la  lettre  s,  tranfverfal *,  droit  s,  &c.;  de  connexion ,  la  let¬ 
tre  c,  co flo- Claviculaire  c ,  mylo-Hyoidien  c ,  &c.  j  de  comparaifon, 
la  lettre  p,  grand  P,  petit  P ,  &c.  j  de  compofition ,  la  lettre  t,  di~ 
Gafirique  1 3  &c.  j  d’une  propriété  finguliere  r  ,  tiqygos  r  ;  d’ufage  u,' 
obturateur  u  ;  d’a&ion  a,  extenfeur  fléchiffeur  Scc. 

Nous  fuppofons  que  ce  foit  d’après  des  préparations  anatomi¬ 
ques  fraîches  &  d’après  les  meilleures  figures  qu’on  fe  propofe  de 
faire  la  defcription  d’une  partie;  d’après  les  préparations,  parce 
que  celui  qui  étudie  ,  inftruit  de  tout  ce  qu’il  doit  oblerver ,  fe 
forme  une  idée  bien  plus  jufte  de  la  partie  en  l’examinant  ainfi , 

fe  trouve  plus  en  état  de  comparer  fes  obfervations  avec  celles 
du  meilleur  Auteur  qui  lui  fert  de  guide,  que  s’il  s’en  rapportoit 
fcrupuleufement  à  cet  Auteur  ;  d’après  les  meilleures  figures  ,  afin 
de  pouvoir  fe  former  plus  facilement ,  au  moyen  de  ces  figures , 
des  idées  des  parties  qu’il  aura  vues  fur  le  cadavre.  Mais  comme 
il  n’eft  pas  polfible  d’ordonner  une  defcription  comme  elle  doit 
être  dans  l’explication  qu’on  donne  de  ces  figures ,  c’eft  à  l’Etudiant 
à  faire  quadrer  enfemble  tout  ce  qui  peut  concerner  cette  partie, 
Sc  qui  fe  trouve  épars  dans  différentes  figures ,  fur  tout  lorfqu’011 
les  a  affez  multipliées  pour  indiquer  tout  ce  qu’il  y  a  de  principal 
à  obferver  fur  une  partie. 

Or  l’examen  d’une  partie,  &  d’après  les  figures  Sc  d’après  les 
préparations  fraîches ,  eft  une  recherche  exaéVe  Sc  une  étude  reflé¬ 
chie  de  tout  ce  qui  appartient  à  chaque  partie  :  voici  ce  qui  fait 
l’objet  de  cet  examen  ;  c’eft  le  Nombre ,  la  Situation ,  la  Figure ,  la 
Grandeur,  la  Proportion ,  les  Connexions,  la  Surface ,  les  Elévations, 
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les  Enfoncemëns  ,  les  Canaux  de  toute  efpéce  ,  la  Couleur  ,  la  Du¬ 
reté,  ,  hMoleff  ,  6c  tous  les  autres  accidens  ,  la  Tiffure  ,  la  Consti¬ 
tution  dans  differens  âges  ,  les  Variétés  ,  les  Monjirofités  ,  les  Af¬ 
fections  morbifiques  ,  la  Comparaifon  avec  la  même  partie  d’un  ani¬ 
mal  d’une  autre  efpéce. 

Nous  ne  mettons  pas  ici  l’application  qu’on  peut  faire  des  con- 
noiffances  que  l’on  prend  de  chaque  partie  aux  opérations  Chirur¬ 
gicales  ,  les  fondions  de  ces  parties  ,  leurs  ufages  6c  les  maladies 
aufquelles  elles  font  expofées ,  au  nombre  des  chofcs  qu’on  fe  pro- 
pofe  d’examiner.  Tout  cela  fuppofant  d’autres  connoiflances  philo- 
fophiques,  méclianiques,  phvflques  6c  chymiques  5  l’analyfe  des 
differentes  humeurs  des  corps  animés  en  état  de  fanté  6c  de  mala¬ 
die  ,  un  grand  nombre  d’obfervations ,  6c  les  phénomènes  de  la  vie, 
de  la  fanté  6c  de  la  maladie ,  ou  la  nature  humaine  exa&emenc 
connue  ;  ce  qu’il  n’eft  pas  poffible  de  fuppofer  ,  puifque  la  plupart 
de  ces  connoiffances  exigent  néceffairement  les  premières ,  indé¬ 
pendamment  defquelles  on  ne  peut  les  acquérir  que  très  imparfai¬ 
tement.  Je  conviens  qu’elles  fe  perfedionnent  les  unes  par  les  au¬ 
tres  j  6c  qu’elles  font  A  dépendantes  ,  qu’on  n’a  jamais  de  notions 
parfaites  des  unes  fans  les  autres  5  mais  auffi  doit-on  m’accorder 
que  les  premières  influent  plus  fur  les  fécondés  que  celles-ci  fur 
les  premières  ,  qu’elles  font  plus  Amples ,  6c  que  c’eft:  par  elles 
qu’on  doit  commencer. 

Pour  préfenter  en  ordre  tout  ce  qu’on  peut  connoître  d’une  partie, 
il  faut  obferver  les  divifions  que  les  Anatomjftes  font  convenus 
d’en  faire ,  pour  en  mieux  décrire  toutes  les  appartenances  6c  les 
dépendances  ,  6c  difpofer  chaque  chofe  en  fon  rang  de  la  maniéré 
la  plus  Ample. 

On  commencera  donc  d’abord  par  indiquer  le  Nom  6c  les  Sur¬ 
noms  de  la  partie  qu’on  fe  propofe  de  décrire ,  parce  qu’on  doit 
annoncer  la  chofe  dont  il  eft  queftion  -,  puis  on  fera  fuivre  le  Nom- 
bre ,  la  Situation  générale  6c  particulière ,  aAn  de  déterminer  la 
partie  qu’on  veut  décrire.  On  paffera  de  là  à  la  Figure,  la  Grandeur 
6c  la  Proportion,  pour  donner  des  idées  plus  précités;  on  fera  fuivre 
la  Dirij  (ion,  pour  indiquer  de  fuite  les  Elévations,  les  Enfoncemens, 
les  Canaux,  6cc.  ;  puis  les  Connexions  :  doit  fuivre  après  cela  l’expo- 
ftion  de  la  Tiffure ,  de  la  Dureté,  la  Moleffe,  6c  de  tous  les  autres 
accidens  >  enfuite  la  Conftitudon  dans  differens  âges,  dans  differens 
fex  es  ;  les  Variétés ,  les  Monfirofitès  ,  les  Affections  morbifiques  , 
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pour  terminer  la  defcription  par  la  Situation  propre  de  cette  partie^ 
bc  la  Comparaifion  de  cette  partie  avec  la  même  des  animaux 
d’autres  efpéces. 

Chaque  partie  au  refte  n’eft  pas  fufceptible  d’un  auffi  grand  dé¬ 
tail  dans  Ton  expofinon  ,  ainfi  on  ne  doit  y  entrer  que  dans  la  def- 
cription  des  parties  iur  lefquelles  on  a  en  vue  de  jetter  plus  de- 
jour  pour  en  mieux  développer  les  ufages  :  de  pour  que  tout  ceci  foie 
mieux  entendu,  nous  en  donnons  un  exemple  dans  la  defcription 
d’un  Os.  Décrivons  YOs  fphénoide.  Liions  pour  cet  effet  dans  l’ex¬ 
plication  des  Figures  tout  ce  qu’on  peut  avoir  obfervé  de  plus  el- 
fentiel  fur  la  partie  qu’on  le  propofe  de  décrire.  En  fuppofant  qu’on 
fie  fervît  de  notre  Ouvrage,  il  faudrait  prendre  dans  l’Oftéo-gra- 
phie ,  l’Oftéo-genie ,  la  Syn-oftéo-logie  ;  dans  la  partie  où  nous  in¬ 
diquons  l’emplacement  des  ligamens  Sc  des  mufcles,  dans  le  Trai¬ 
té  des  variétés ,  dans  celui  des  monftrofités  ,  dans  celui  des  affec¬ 
tions  morbifiques  des  parties, dans  le  Traité  d’anatomie  comparée* 
tout  ce  que  nous  y  aurons  indiqué  du  Sphénoïde  dans  les  figures  que 
nous  en  avons  données  -,  puis  prendre  dans  notre  Vocabulaire  les 
noms  &  les  furnoms  de  cet  os  ,  de  difpofer  enfuite  la  defcription 
en  confultant  en  même  tems  la  nature ,  s’il  efl  polfible  ;  e’eft-à  dire 
qu’il  feroit  à  propos  de  confidérer  alors  le  Sphénoïde  en  fituation 
dans  une  tête  donc  les  os  ne  feraient  pas  démontés  ,  &  dans  diffe¬ 
rentes  coupes  pour  en  découvrir  les  connexions;  puis  en  tenant  à 
la  main  cet  Os  débaraffé  des  autres ,  dans  fa  ficuation  naturelle  ,  le 
décrire  de  la  maniéré  qui  fuit. 

DESCRIPTION  DE  L’OS  SPHENOÏDE. 

L’os  fphénoide  (  nohv/uffcf ,  2<p«voê/cT»f ,  Galen.  ;  Os  bafilare* 
O  paiati ,  Os  cunei-forme ,  Kefial.  ;  Os  multi-forme ,  Albin .  ; 
l’Os  fphenoïde, W infl. ,  Sen. ,  Lieut. ,  dec.)Sa figure  &  la  maniéré  dont 
il  efl  (hué  en  forme  de  coin ,  au  milieu  des  os  du  crâne,  l’ont  fait 
nommer  Cuneï-Forme  &  Sphénoïde  :  on  lui  a  aujfi  donné  le  nom 
de  B  ifilaire  ,  parce  qu’il  fiait  la  partie  moyenne  de  la  bafie  du  crâne . 
Ko  Y.  Ofieo-graph.  Ta  B.  IK.  K  IX. 

Il  efil  d’une  figure  fort  irrégulière ,  d’ou  on  l’a  appellé  poly- 
Forme  ,  ou  mulci-Forme.  Il  efil  néanmoins  fiymmétrique ,  &  fituê 
da  is  la  partie  moyenne  &  antérieure  du  crâne.  D  ’ autres  en  le  con - 
fidérant  en  fituation,  &  eu  égard  à  fiés  différentes  parties ,  fe  font 


Description  de  l’Os  sphénoïde,  ji 

imaginés  qu'il  reffembloit  à  une  chauve-fouris  dont  les  -ailes  font 
étendues .  Ce  fl  la  V  origine  de  la  plupart  des  noms  qu'on  a  donné 
aux  différentes  parties  de  cet  Os. 

On  peut  le  divifer  en  corps  &  en  branches ,  par  rapport  à  fa 
partie  moyenne  quon  appellera  le  Corps  ( c  efl  la  partie  la  plus 
épaiffe  ),  &  à  fes  parties  latérales ,  aufquelles  on  donnera  le  nom  de 
Branches,  lef quelles  font  compofées  de  trois  parties ,  quon  nomme  les 
grandes  Allés,  les  petites  Ailes  &  les  Apophyfes  ptcrygoïdes,  dans 
lefquelles  on  diflingue  une  Aile  externe  &  une  Aile  interne. 

Comme  on  peut  confidérer  cet  Os,  lorf qu'il  efl  en  fituation,fous 
fix  points  de  vûe  differens  ,  fupérieurement ,  inférieurement ,  en  de- 
vant ,  en  arriéré,  latéralement  à  droite  &  à  gauche ,  pour  en  con - 
noître  toutes  les  parties  ;  c'efl  la  pourquoi  nous  diflinguons  dans 
cet  Os  fix  régions,  une  dans  le  crâne,  une  dans  les  foffes  orbitai¬ 
res  ,  une  poflérieure ,  une  dans  les  foffes  temporales  antérieures  de 
chaque  côté ,  une  dans  les  foffes  nafales. 

Il  faut  tenir  cet  Os,  en  le  décrivant,  de  maniéré  que  les  apophyfes 
pterygoides  foient  en  bas,  leur  extrémité  un  peu  inclinée  en  devant , 
&  voir  en  face  ces  apophyfes,  &  les  grandes  &  les  petites  ailes. 

Dans  la  région  du  crâne  fe  voyent,  dans  la  partie  moyenne,  la 
face  fupérieure  du  corps,  fur  le  devant  &  le  derrière  duquel  fe  trou¬ 
vent  les  Apophyfes  clinoïdes  antérieures  &  les  poftérieures  ;  en 
devant,  la  face  fupérieure  des  petites  ailes,  qui  dans  la  partie  anté¬ 
rieure  &  moyenne  porte  la  Languette  offeufe  ethmoidale  5  latérale¬ 
ment,  la  face  fupérieure  des  grandes  ailes,  dans  laquelle  s  ob fervent 
différentes  inégalités,  le  bord  antérieur  tranchant  des  grandes  ailes 
&  le  poflérieur  arrondi  des  petites,  /’Angle  temporal  enclavé  dans 
l'angle  formé  par  le  rocher,  &  la  portion  écailleufe  de  Vos  des  tem¬ 
pes  ;  à  la  partie  latérale  &  poflérieure  du  corps,  deux  Pointes  of- 
feufes  courbes,  qui  avec  la  pointe  du  rocher  forment  V orifice  interne 
du  conduit  de  la  carotide  ;  dans  la  région  orbitaire,  la  face  que  les 
petites  ailes  préfentent  fupérieurement  au  fond  des  foffes  orbitaires, 
&  celle  que  laiffent  voir  les  grandes  ailes  au  fond  de  ces  mêmes 
foffes  ;  fur  les  parties  latérales ,  dans  les  foffes  temporales  ,  la  face 
latérale  externe  des  grandes  ailes ,  la  face  latérale  externe  de  L'aile 
externe  de  V apophyje  pterygoide ,  /’Apophyfe  épineufe  ftuée  à  la 
partie  inférieure  de  l'angle  temporal,  les  Empreintes  mufculaires  du 
Pterygoidien  externe,  du  circon-Flexe  du  palais,  du  Temporal,  &c.  ; 
dans  les  foffes  nafales ,  la  face  inférieure  du  corps ,  au  milieu  de  la- 
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quelle  Je  voit  le  Bec  du  Sphénoïde,  la  face  latérale  interne  de  Vaîh 
interne  des  apophyfes  pterygoïdes  ,  le  Crochet  qui  fe  trouve  au  bout 
de  V aile  interne,  g*  autour  duquel  s'engage  le  tendon  du  Mufcle  cir- 
con-Flexe  du  palais,  le  dos  des  deux  ailes  appliqué  au  bord  pofiè- 
rieur  de  Vos  du  palais,  les  boffes  de  V extrémité  de  chaque  aile  en¬ 
grainées  dans  deux  cavités  correfpondantes  de  l'os  maxillaire ,  les 
Cornets  fphenoïdaux ,  les  Empreintes  mufculaires  du  Palato-Pha- 
jyngien  ,  du  Confiricleur  fupérieur  du  pharynx  ,  &c.  ;  dans  la  face 
pofiérieure,  le  bord poflérïeur  &  inégal  des  grandes  ailes,  où  s'atta¬ 
chent  les  membranes  qui,  en  s'unifiant  au  rocher,  forment  fupérieu- 
rement  le  conduit  de  la  carotide  interne  ;  le  bord  tranchant  des  ailes 
des  apophyfes  pterygoides ,  /'Empreinte  mufculaire  tracée  princi¬ 
palement  fur  la  face  latérale  interne  de  l'aile  interne ,  &  à  laquelle, 
s'attache  le  Mufcle  pterygoïdïen  interne  ,  &c.  ;  le  Crochet,  la  face 
poflérieure  du  corps  &  fes  inégalités. 

On  ob ferve  i°.  dans  la  région  du  crâne  fur  la  face  fùpérieure  du 
corps,  un  enfoncement  nommé  FofTe  pituitaire  [la  Selle  du  Turc , 
la  Selle  à  cheval  )  percée  de  plufieurs  petits  trous  par  où  fe  plongent 
des  rameaux  du  coude  de  la  carotide  interne;  fitr  les  parties  laté¬ 
rales  internes  des  apophyfes  clinoïdes  antérieures,  le  Trou  optique  ; 
entre  le  bord  poflèrieur  des  petites  ailes  &  l'antérieur  des  grandes ; 
la  Fente  fphenoïdale  ou  Orbitaire  fupérieure ,  dont  la  partie  la  plus 
évafée  donne  pajfage  à  l'artere  &  a  la  veine  ophtlialmique  ,a  la 
première  branche  de  la  cinquième  paire,  à  la  troifiéme  paire, 
à  la  quatrième  &  a  la  fixiéme  paire  de  Nerfs  ;  fur  les  parties 
latérales  de  la  foffe  pituitaire,  les  Enforïcemens  qui  reçoivent  les 
(inus  caverneux  de  la  dure-mere  ;  fur  les  parties  latérales  externes  de 
ces  enfoncemens,  un  Trou  nommé  petit  rond  ou  maxillaire  fupérieur, 
par  lequel  fort  la  fécondé  branche  de  la  cinquième  paire  de  Nerfs  ; 
près  de  l'angle,  le  Trou  ovale  ou  maxillaire  inférieur,  par  où  def- 
cend  la  troifiéme  branche  de  la  cinquième  paire  de  Nerfs  ;  fur  l'angle 
meme,  le  petit  Trou  épineux  par  lequel  V arter e  épineufi  de  la  caro¬ 
tide  externe  s'élève  dans  le  crâne  pour  fi  diflribuer  à  la  dure-mere  ; 
la  face  fupérieure  des  petites  ailes  qui  forment  une  partie  de  la  bafe 
des  fofjes  antérieures  du  crâne  ;  la  face  fupérieure  des  grandes  ailes 
qui  forment  une  partie  de  la  bafe  des  fofjes  moyennes  du  crâne,  & 
dans  laquelle  fi  voyent  des  Enfoncemens  tracés  par  les  circonvolu¬ 
tions  d.u  cerveau,  &  des  Sillons  formés  par  le  battement  des  rameaux 
de  l'artere  épineujê  qui  paffent  dans  ces  endroits . 
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t®.  D ans  la  foffe  orbitaire,  le  T rou  optique  ,la  Fente  orbitaire 
fupérieure ,  le  Trou  petit  rond  à  la  partie  fupérieure  &  antérieure 
de  l'apophyfe  pterygoïde  ,  /’Orifice  antérieur  du  conduit  ptery  goi- 
dien  ou  de  Vidus  Vidius,  qui  s'étend  de  devant  en  arriéré  ,  /’£- 
chancrure  légère  tracée  furie  bord  inférieur  interne  des  grandes  ailes, 
pour  former  la  fente  fpheno-maxillaire  Ou  orbitaire  inférieure  ;  la 
face  des  grandes  &  des  petites  ailes ,  qui  compofe  une  partie  de  la 
foffe  orbitaire . 

3°.  Dans  les  foffe  s  nafales ,  l' Echancrure  légère  tracée  fur  la 
partie  fupérieure  de  l'apophyfe  pterygoïde  pour  former  le  trou  fphéno  - 
palatin  par  lequel  pajfe  une  Artere ,  une  Veine  &  un  Nerf  de  ce 
nom  ;  la  rainure  entre  le  corps  de  l'Os  fphénoïde  &  la  partie  fupé¬ 
rieure  de  l'aile  interne  de  l'apophyfe  pterygoïde ,  pour  recevoir  les 
bords  du  vomer;  les  ouvertures  des  finus  fphénoidaux  tracés  dans 
les  cornets  ;  ces  Sinus  tracés  dans  le  corps  de  l'os  &  de  maniéré  que 
la  partie  moyenne  &  mince  du  corps  forme  ordinairement  une  efpéce 
de  Cloifon  mitoyenne  entre  ces  deux  finus  ;  la  face  inférieure  du 
corps  &  la  face  latérale  interne  de  l'aile  interne  de  l'apophyfe  pte » 
rygoïde  qui  forment  la  partie  fupérieure  &  les  latérales  pofiérieures 
des  f o [fies  nafales ;.  entre  les  deux  ailes,  /'Echancrure  qui  reçoit  la, 
pùrtipn  ptery goïdienne  de  l'os  du  palais. 

4°.  Dans  les  foffes  temporales ,  le  bord  angulaire  inférieur  des 
grandes  ailes  &  L'antérieur  de  l'aile  externe  de  L'apophyfe  ptery goïdeÊ 
qui  dans  la  foffe  temporale  antérieure  forment  avec  l'os  maxillaire  une 
fente  en  forme  d'V,  dont  la  partie  fupérieure  répond,  a  la  fente  fpheno- 
maxillaire,  &  la  moyenne  au  trou  fphéno-palatin  ;  le  Trou  ovale, 
le  Trou  épineux ,  la  face  latérale  &  inférieure  des  grandes  ailes  & 
la  face  latérale  externe  de  l'aile  externe  de  l'apophyfe  pterygoïde 
qui  forme  une  partie  de  la  foffe  temporale  antérieure. 

5°.  Dans  la  face  poflérieure,  les  FofTes  ptery goïdiennes  ,  /’Ori- 
fîcc  poftérieur  du  conduit  ptery goïdien ,  /’Echancrure  demi-circu¬ 
laire  tracée  fur  les  parties  latérales  pofiérieures  &  fiupérieures  du 
corps,  pour  former  avec  la  pointe  du  rocher  V orifice  fupérieur  interne 
du  conduit  de  la  carotide  interne  ;  /’Echancrure  pour  le  vomer. 

La  partie  poflérieure  la  plus  élevée  du  bord  fupérieur  des  grandes  Connscî* 
ailes  efi  articulée  avec  l' angle  antérieur  inférieur  du  pariétal;  l'an¬ 
térieure  la  plus  baffe  de  cette  même  extrémité,  avec  le  coronal  ;  le 
bord  antérieur ,  fupérieurement  avec  le  coronal ,  puis  de  fuite  avec 
l'os  de  la  pometie  ;  le  bord  latéral  externe  &  pofiérieur  avec  la  partie 
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écailleufe  de  Vos  des  tempes,  U  angle  &  le  bord  latéral  interne  &  pofl 
teneur  avec  le  rocher;  la  face  pojlèrieure  du  corps  avec  l'apophyfe 
bafilaire  de  l'occipital  ;  le  bord  antérieur  des  petites  ailes  avec  le 
bord  poflérieur  de  la  bafe  du  coronal  ;  la  languette  qui  fe  trouve  entre 
les  petites  ailes ,  avec  la  partie  pojlèrieure  de  la  lame  cribleufe  de 
U  os  ethmoide  ;  les  parties  latérales  de  la  face  antérieure  du  corps 
avec  les  Jaces  poflérieures  des  portions  latérales  de  Vos  ethmoide  ;  le 
Bec  de  l'Os  J'phenoide  &  la  partie  fupèrieure  des  ailes  internes  de 
cet  os,  avec  la  gouttière  du  vomer;  le  dos  des  apophyfes  pterygoides , 
avec  le  bord  poflérieur  de  l'os  du  palais  ;  l'échancrure  palatine ,  avec 
la  partie  pterygoidienne  de  l'os  du  palais . 

^ariet.  Les  différentes  parties  de  cet  Os  font  fujettes  à  un  affe^  grand 
nombre  de  variétés .  Les  extrémités  des  apophyfes  clinoïdes  antérieu¬ 
res  fe  foudent  quelquejois  au  corps  de  l'os  en  formant  un  trou  , 
dé  autres  fois  elles  vont fe  fouder  aux  apophyfes  clinoïdes  poflérieures , 
tantôt  toutes  deux  ,  tantôt  l'une  ou  l'autre.  Les  ailes  des  apophyfes 
pterygoides  ont  plus  ou  moins  d'étendue,  fur  tout  l'aile  externe  qui 
s'élargit  confidèrablement  dans  certains  Jujets.  Les  Jinus  tracés  dans 
le  corps  de  cet  os  varient  non  feulement  par  rapport  à  leur  capa¬ 
cité ,  mais  encore  par  rapport  à  la  cloifon  qui  les  fépare  ;  elle  ne  fl 
pas  conflante  dans  fa  Jituation ,  elle  ne  s  obferve  pas  dans  tous  les 
fujets  ;  un  des  orifices  de  fes  finus  manque  quelquefois.  Les  trous 
petits  ronds  fe  font  vus  divifés  en  deux  parties,  &c.  Voy.  ce  que 
nous  avons  dit  de  ces  variétés  dans  la  Préface,  pag.  xvj.  &  fuiv. 
Covstk.  dans  //  efl  au  fécond  mois  en  partie  membraneux  &  en  partie  cardia - 
Je  latus.  gineux,  &c.  V'oy.  l'Ofteo-Genie  ,  p.  87. 

Tissure.  Différentes  coupes  de  cet  Os  font  voir  qu'il  efl  plus  ou  moins 
fpongieux  dans  fes  différentes  parties ,  dans  fon  corps ,  dans  les 
grandes  ailes,  dans  les  petites,  &c. 

Affecti-  Par  rapport  à  fes  finus,  lorfqu'ils  ne  s'ouvrent  que  dé  un  côté  9 
morbif.  ou  qu'il  s'y  Jôrme  des  engorgemens  de  quelque  nature  qu'ils puiffent 
être,  &c. 

Comparai.  Il  y  a  peu  de  différence,  flnon  que  dans  le  finge  la  partie  poflè- 
avec  celui  du  rieure  fupèrieure  de  l'aile  externe  efl  percée  de  deux  trous,  &c.  Voy. 
5lnge  les  autres  différences.  Planche  VIII .  de  la  Préface. 

Usage.  Il  paroit  être  la  principale  pièce  des  os  du  crâne  ;  toutes  les  au¬ 
tres  lui  fervent,  pour  ainfi  dire ,  dé arcs-boutans ,  &c.  VoY .  la  Pré- 
face,  page  xviij. 
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Cette  defcriprion  doit  fiiffire  pour  faire  entendre  combien  il 
feroit  facile ,  au  moyen  des  figures  dans  lefquclles  on  auroit  dé¬ 
taillé  ce  qui  peut  concerner  chaque  partie ,  de  rapprocher  toutes 
ces  particularités  fous  un  feul  point  de  vue,  &:  deles  préfenter  en 
ordre  ;  nous  n’entrerons  donc  pas  ici  dans  un  plus  grand  détail. 
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EXPLICATION 

JD  ES  PLANCHES  DES  DEUX  DISCOURS .. 


PLANCHES  I.  ET 


Oyez  leur  explication  dans  le  premier  Difcours ,  page  i  f. 


IL 


PLANCHE  III. 


Qui  répond  à  la  IV. 


Elle  repréfente  I’Apollon  vil  en  devant. 
On  y  a  marqué  les  proportions  des  parties 
qui  s'y  voyent  dans  toute  leur  étendue.  La 
Statue  de  I’Apollon  d’après  laquelle  on  a 
tiré  cette  figure ,  a  fix  pieds  lix  pouces  lîx 
lignes;  la  face  a  lept  pouces  &  demi  moins 
un  quart  de  ligne  ;  de  forte  que  toute  la  fi¬ 
gure  a  dix  faces ,  une  partie  ,  huit  minutes  & 
demie.  La  lace  eft  fuppofée ,  comme  nous 
l’avons  dit ,  divifée  en  trois  parties  ;  on  fubdi- 
vife  encore  chacune  de  ces  parties  en  douze 
autres  qu’on  appelle  minutes.  On  trouvera 
Ces  parties  indiquées  dans  la  figure  ,  au  moyen 
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de  lignes  ponétuées  ,  à  côté  ou  à  l’extrémité 
delquclles  on  aura  foin  d’indiquer  l’étendue 
par  l’cxpreflion  abrégée  de  Fa.  &  P  a.  pour 
marquer  Face  &  Partie ,  laquelle  fera  pré¬ 
cédée  d’un  chiffre  qui  en  indiquera  la  quan¬ 
tité  :  ainfi  cette  exprefiïon  i  Fa.  f  P  a.  , 
lignifie  deux  Faces ,  cinq  Parties.  Lorfque 
non  feulement  il  fe  trouvera  des  Faces  &  des 
Parties ,  mais  encore  des  Minutes ,  nous  les 
marquerons  ainfi  :  par  exemple  ,  la  longueur 
du  bras  de  la  folfette  du  col  au  pli  du  bras , 

i  Fa.  i  Pa.  4  Mi.~,  c’eft-à-dire  deux  fa¬ 
ces  ,  deux  parties,  quatre  minutes  &  un  quart. 

HE  IV. 


Qui  répond  à  la  V. 

On  a  repréfenté  I’Apollon  vil  en  arriéré,  &  indiqué  les  proportions  dés  parties  qui 
s’y  voyent  dans  toute  leur  étendue. 


PLANCHE  V. 

Qui  répond  à  la  VI. 

Elle  fait  voir  I’Apollon  vil  de  côté ,  Fig.  i .  de  différentes  parties  de  la  face,  &  dans  la  Fi - 
fur  laquelle  on  a  marqué  les  proportions  des  gure  3.  celle  de  quelques  parties  des  parties 
parties  qui  y  font  dans  toute  leur  étendue.  On  inférieures  qui  ne  fe  fentoient  pas  dans  les 
a  indiqué  dans  la  Figure  1.  les  proportions  autres  figures. 


/ 
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PLANCHE  VL 

Qui  répond  à  la  VII, 

Oa  â  repréfenté  différentes  figures  de  Géométrie  ,  pour  faciliter  l’intelligeace  dç$ 
termes  anatomiques  qui  y  ont  rapport. 

PLANCHES  VIII.  &  IX. 

Leur  explication  eft  inférée  dans  le  fécond  Difcours ,  pages  6.  7.  8.  9. 


APPROBATION, 

J’Ai  lû  ,  par  ordre  de  Monfeigneur  le  Chancelier  ,  un  Manufcrit  intitulé 
Introduction  a  L'étude  de  l’QEconomie  animale  ,  &c  je  n’y  ai  rien  trouvé  qui 
puifTe  en  empêcher  l’impreflion.  A  Paris,  ce  iz  O&obre  175 z. 
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OSTEO-GRAPHIA, 

S  E  U 

OSSIUM 

DESCRIPTIO. 

Q  U  i  l><i u  i  d  OHiuin  defcriprionem  unice  fpe&at ,  ici  totum  in  quinque 
partes  dividimus.  In  prima  indicabimus  quæ  occurrunt  in  Offibus 
liccis  ,  differentiamque  inter  viri  <k  mulieris  Offa  ;  in  fecunda 
Oiliiim  genefim  exponemus  *,  Cartilagines  in  tertia  defcribemus  *,  Offa  recentia 
in  quarta  ,  Ligamenta  nempe  &c  veftigia  mufculorum  ;  Articulationes  denique 
in  quinta  luftrabimus. 

PARS  PRIMA i 

De  Offibus  ficcis. 

$  4*.  «c—  C  .  -  v- 

;  ^  J 

SECTIO  PRIMA. 

De  OJJlbus  Jlccis  in  genere . 


TABULA  L 

Figura  huic  Tabnlæ  refpondenti ,  Sceleton  exhibet ,  à  parte  priore. 


J.  Offa  capitis. 


Ethmoïdeo  ,  d.  cum  Offibus  Unguis  e.  cum 
Offibus  Maxillaribus,  f.  cum  Offibus  nafi  ,  per 


a.  b.  c.  d.  frontis  in  Cranii  anteriore  par-  Harmoniam  i  g.  cum  Parietalibus  ,  per  Su- 
e.f.  g.h.V—/ te  ficum  ,  cum  Offibus  Jugalibus  turam  coronidem.  Inferius  li.  foffium  orbi- 
commifTum  a. ,  b.  cum  Sphenoïdeo  ,  c.  cum  tarium  partem  fuperiorem  efformat ,  à  latere 
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DESCRIPTION 
DES  OS. 

*  *  .  ,  .  .  I  ' 

NO  u  s  divifons  ce  qui  concerne  Amplement  la  defcription  des  Os  en 
cinq  parties.  Nous  indiquerons  dans  la  première  ce  qui  s’obferve  fur  les 
Os  fecs  &  la  différence  des  Os  de  la  femme  avec  ceux  de  l’homme  ; 
nous  expoferons  dans  la  fécondé  la  génération  des  Os  ;  nous  décrirons  dans  la 
troifiéme  les  Cartilages  j  dans  la  quatrième  les  Os  frais  ,  c’eft-à-dire  ,  les  Li- 
gamens  &c  les  empreintes  mufculaires  j  dans  la  cinquième  enfin  ,  nous  ferons 
voir  les  Articulations* 

PREMIERE  PARTIE . 

Des  Os  fecs. 


SECTION  PREMIERE. 

Des  Os  fecs  en  général. 


TABLE  I. 

La  figure  qui  répond  à  cette  Table  repréfente  le  Squelete  vu  en  devant. 

I.  Os  de  la  tête.  noïde ,  c.  avec  l’Ethmoïde  ,  d.  avec  les  Os 

Unguis  ,  e.  avec  les  Os  Maxillaires  ,  f.  avec 
a.  b.  c.  d.T  E  Coronal,  fituéàla  partie  an-  les  Os  du  nez,  par  Engrenr.re  ;  g-  avec  les 
e.  f.  g.  h.  I  j  térienre  du  Crâne  &  articulé  a.  Pariétaux  parla  Suture  coronale.  Il  forne 
avec  les  Os  de  la  pomette  ,  b.  avec  le  Sphé-  inférieurement  h.  la  partie  fuperieure  des 

A  ij 


OSTEO-GR  APHIE. 


fofies  orbitaires  ,  latéralement  i.  la  partie 
fupérieure  antérieure  des  foftes  temporales 
antérieures  ,  en  devant  k.  le  front  ;  foutient 
en  m.  les  fourcils  ,  en  n.  l’entre-fourcil  ,  & 
forme  en  o.  une  partie  de  la  région  du  fin- 
cipur.  p.  q.  r.  s.  t.  u.  v.  Os  de  lapomctte  fi- 
tués  à  la  partie  latérale  externe  &  moyenne 
de  la  face  ,  articulés  p.  avec  le  Coronal ,  q. 
avec  le  Sphénoïde  ,  r.  avee  l’Apophyfe  zygo¬ 
matique  de  l’Os  des  tempes,  s.  avec  l’Os  Ma¬ 
xillaire  ,  par  Engrainure  ;  forment  t.  la  partie 
latérale  externe  &  antérieure  de  l’orbite  ,  *. 
une  partie  desfofles  temporales  antérieures,  u: 
une  partie  des  joues,  v.  une  partie  de  l’arcade 
zygomatique,  vv.  x.  y.  z.  &.  a.  &c.  k.  les  Os 
Maxillaires  fitués  l’un  à  côté  de  l’autre  à  la 
partie  antérieure  &  moyenne  de  la  face ,  font 
articulés  v/.  avec  l’Os  de  la  pomette  ,  x.  avec 
l’Os  du  palais  ,  q.  avec  l’Os  Ethmoïde  ,  z. 
avec  l’Os  Unguis  ,  a.  avec  le  Coronal ,  b.  avec 
les  Os  du  nez  ,  c.  avec  les  Cornets  inférieurs 
du  nez  ,  d.  entr’eux  ,  e.  avec  le  Vomer,  par 
Engrainure  ;  ils  forment  f.  la  partie  inférieure, 
de  la  foife  orbitaire  ,  g.  les  parties  latérales 
du  nez  ,  h.  la  région  de  la  lèvre  fupérieure 
i.  une  partie  de  la  région  des  joues  ,  k.  une 
partie  des  foffes  nafales.  I.  les  Pariétaux,  m. 
le  Sphénoïde,  n.  s.  YEthmoïde.  o.  les  Os  Un- 
guis.  p.  q.  r.  s.  t.  les  Os  du  nez  fitués  à  la  par¬ 
tie  moyenne  &  antérieure  de  la  face  ,.font  ar¬ 
ticulés  p.  entr’eux ,  q.  avec  le  Coronal,  rvavec 
l’Os  Maxillaire ,  s,  avec  l’Ethmoïde  ,  par  En- 
grainure.  Ils  forment  t.  le  dos  du  nez.  u.  le 
V orner  qui  forme  une  partie  de  la  cloifon  des 
narines  v.,  vv.  y.  z.  les  Dents  ,  vv.  les  Inci- 
Jïves ,  y.  les  Canines  les  Molairesanicalées 
dans  les  alvéolés  des  mâchoires  par  Gomphofe. 
&.  la  Mâchoire  inférieure  ,  lituée  au  bas  de 
la  face. 

II.  Os  du  tronc . 

d.  e.  f.  g.  les  quatre  dernicres  Vertelres  du 
col  y  d.  la  quatrième  ,  e.  la  cinquième ,  &c. 
h.  i.  k.  &c.  t.  les  douze  Vertebres  dorfales.  u. 
v.  y y.-ir.  y.  les  cinq  Vertebres  lombaires ,  u.  la- 
première  ,  v.  la  fécondé ,  &c.  z.  a.  b.  c.  d.  l’Os 
Sacrum  fitüdà  la  partie  inférieure  de  l’épine 
&  à  la  poftérieure  du  Badin  ,  eft  articulé  zi 
avec  la  derniere  vertebie  des  lombes  par  am- 
phi-Arthrofe  ,  a.  avec  les  Os  des  îles  par  fyn- 
Chondrofe ,  b.  avec  le  Coccyx  c.  qui  le  termine,. 


pat  Arthrodie  ;  il  forme  d.  la  parois  pofté¬ 
rieure  ofleufe  du  Baflin.  e.  f.  g.  h.  i.  k.  L  m.  n. 
le  Sternum  fitué  le  long  de  la  partie  antérieu¬ 
re  &  moyenne  de  la  poitrine  ,  eft  articulé  ,  e. 
avec  les  Clavicules  par  Arthrodie ,  f.  avec  le 
cartilage  des  premières  vrayes  Côtes  par  fyn- 
Arthrofe ,  g.  avec  le  cartilage  des  fécondés  & 
des  cinq  fuivantes  h.  i.  k.  I.  m.  par  Ginglyme , 
&  fe  termine  ».  par  le  Cartilage  Xyphoïde. 

o.  p.  les  Cartilages  des  côtes,  o.  des  vrayes  , 

p.  des  faufles ,  fitués  fur  les  parties  latérales 
moyennes  &  antérieures  de  la  poitrine  ;  q.  r. 
s.  les'2.4.  Côtes  ,  q.  les  7.  vrayes ,  r.  s.  les  f. 
faujfes  ,  s.  Côtes  flottantes  ,  toutes  fituées  fur 
les- parties  latérales  externes  &  les  poftérieures 
de  la  poitrine,  t.  u.  v.  le  Bassin  fitué  à  la 
partie  inférieure  du  tronc  ,  formé  poftérieu- 
rement  par  l’Os  Sacrum  &  le  Coccyx  ,  fur  les 
parties  latérales  &  fupérieures  t.  par  les  Os 
Ileon  ,  latéralement  &  inférieurement  par  les 
Os  lfchion  u.  ,  antérieurement  par  les  Os 
Pubis  v.. 

I  I  I.  Os  de  Vextrêmïté  inferieure, 

».  b.  c.  les  Fémurs  fitués  obliquement  fui- 
vant  la  longueur  du  tronc  &  de  maniéré 
qu’ils  font  plus  écartés  l’un  de  l’autre  en  haut 
&  plus  près  en  bas  ,  font  articulés  a.  avec  les 
Os  des  îles  par  Enarthrofe  ,  avec  la  Rotule  b. 
par  Arthrodie  r  avec  le  Tibia  c.  par  Ginglyme. 
d.  e.  f.  g.  le  Tibia  fitué  à  la  partie  interne  de 
la  jambe  entre  la  cuifle  &  le  pied  ,  de  ma¬ 
niéré  que  le  Péroné  qui  lui  répond  faillit  un 
peu  plus  que  lui  en  arriéré  ;  il  eft  articulé  d. 
avec  le  Femur,  comme  nous  l’avons  dit ,  avec 
le  Péroné  c.  f.  par  Diarthrofe  ebfcure  ,  avec 
l’Aftragal-g.  par  Ginglyme,  h.  i.  le  Péroné  fi¬ 
tué  à  la  partie  latérale  externe  de  la  jambe  &. 
articulé  avec  le  Tibia  ,  comme  nous  venons 
de  le  dire  ,  &  i.  avec  l’Aftragal  par'  Arthrodie. 
k.  1.  m.  n.  o.  p.  q.  &c.  z.  a.  &c.  z.  1.  &c.  1  j. 
Les  Os  du  pied  dont  les  k.  &c.  z.  a.  &c.  0. 
font  du  Tarfe  &  font  articulés  entr’eux  par  di- 
Arthrofe  obfcure  ;les  p.  &c.  &.  *.  font  du  méta- 
Tarfe  ,  &  font  articulés  entr’eux  &  avec  ceux 
du  Tarfe  par  di-Arthrofe  obfcure  ;  les  1.  &c. 
14.  font  des  doigts  &  articulés  avec  ceux  du 
méta-Tarfe  par  Arthrodie  ,  &  entr’eux  par 
Ginglyme,  k.  &c.  n.  YAftragal  fitué  à  la 
partie  fupérieure  &  poftérieure  du  Tarfe-  im¬ 
médiatement  fous  la  jambe  ,  eft  articulé  k. 


O  S  T  E  O-G 

i.  partem  anteriorem  fuperiorem  follium 
temporalium  ,  anterius  k.  frontem  ;  fuper- 
cilü  in  m.  fuftinet ,  glabellam  in  n. ,  (inci¬ 
pitis  regionis  partem  in  o.  efficit,  p.  q.  r.  s. 
t.  u.  v.  Ossa  jugalia  in  parte  laterali  &  me¬ 
dia  vultus  fita  ,  cum  Coronali  p.  coarticu- 
lata ,  cum  muki-Formi  q. ,  cum  proceffu  r. 
zygomatico  temporalium  ,  cum  Offe  s.  Ma- 
xülari  ,  per  Harmoniam  ;  partem  lateralem 
externam  &  anteriorem  orbitæ  t.  conficit , 
partem  u.  genarum ,  partem  v.  zygomæ.  w. 
x.  y.  z.  &.  a.  &c.  k.  Ossa  maxillaria  juxta 
fe  invicem  pofita  in  parte  anteriore  St  media 
faciei ,  committuntur  v/.  cum  Oflibus  Juga¬ 
libus  ,  x.  cum  Offe  palati ,  y.  cum  Offe  Eth- 
moideo  ,  z.  cum  Offe  Unguis  ,  a.  cum  Coro¬ 
nali  ,  b.  cum  Oflibus  nafi  ,  c.  cum  Oflibus 
nafi  fpongiofis  inferioribus  ,  d.  ad  invicem  , 
e.  cum  Vomere  ,  per  Harmoniam  ;  efficit  f. 
partem  inferiorem  foffæ  orbitariæ  ,  g.  partes 
laterales  nafi ,  h.  regionem  labii  fuperioris  , 
i.  partem  regionis  genarum  ,  k.  partem  fof- 
ffum  nafalium.  I.  Parietalia,  m.  Os  multi- 
Forme,  n.  Os  Ethmoideum.  o.  Os  Unguis,  p. 
q.  r.  s.  t.  Ossa  nafi  in  parte  media  St  ante* 
■riori  faciei  fita,  commiffa  p.  inter  fe  ,  q.  cum 
Coronali  ,  r.  cum  Offe  Maxillari ,  s.  cum 
Ethmoidco ,  per  Harmoniam  ;  conficiunt  t. 
dorfum  nafi.  u.  Vomer  quod  fepti  narium 
partem  v.  efficit,  w.  y.  z,.  Dentes,  w. 
Incifivi ,  y.  Canini ,  x.  Molares  ,  in  Offium 
Maxillarum  alveolis  per  Gompbofem  recepti. 
&.  Maxilla  inferior  in  faciei  parte  infe¬ 
riore  fita. 


iC,& 

II.  Offa  trunci. 

d.  e.  f.  g.  Vertebrs.  quatuor  ultima;  colli , 
d.  quarta  ,  e.  quinta ,  &c.  h.  i.  k.  Stc.  r.  Ver¬ 
tebra  dorfales  duodecim,  u.  Stc.  y.  quinque 
lumbares  Vertebra ,  u.  prima  ,  w.  fecunda ,  Stc. 
z.  a.  b.  c.  d.  Os  Sacrum  in  parte  inferiori 
fpinae  fitum  St  in  pofteriori  Pelvis  ,  commit¬ 
titur  z.  cum  ultima  lumbalium  Vertebra , 
per  amphi-Arthrofem  ,  a.  cum  Oflibus  inno¬ 
minatis  per  fyn-Chondrofem  ,  b.  cum  Coccyge 
illud  terminante  ,  per  Arthrodiam  ,  Pelvis 
parietem  d.  offeam  pofteriorem  conftituit. 
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e.  f.  g.  h.  i.  k.  I.  m.  ».  Sternum  juxta  thoracis 
partem  mediam  anteriorem  fitum  ,  cum 
Claviculis  e.  per  Arthrodiam  ,  cum  cartila¬ 
gine  primarum  verarum  Coftarum/1  per  fyn- 
Arthrofem  ,  cum  cartilaginibus  fecundarum 
g.  St  quinque  fequentiurn  h.  i.  k.  I.  m.  per 
Ginglymon  ,  committur  ;  abitque  ».  in  carti¬ 
laginem  xyphoïdeam.  o.  p.  Cartilagines  cofta- 
rum  ,  o.  verarum  ,  p.  fpuriarum,  fita;  in  latere 
medio  St  anteriori  thoracis,  q.  r.  s.  vigenti 
quatuor  Cofia,  q.  feptem  ver  a,  r.  s.  quinque 
JpuriA  ,  s.  CoJIa  liberA  ,  omnes  à  lateribus  ex¬ 
terius  &  pofterius  thoracis  adftantes.  t.  ».  v. 
Pelvis  fitus  in  parte  inferiori  trunci,  pofterius 
ab  Offe  Sacro  z.  a.  St  Coccyge  b.  eonfe&us  , 
à  latere  vero  St  fuperius  t.  ab  Ossibus  Ileis  , 
lateraliter  St  inferius  ab  Ossibus  Ifchiis  u. 
anterius  v.  ab  Ossibus  Pubis. 


III.  Offa  extremitatis  inferioris. 

a.  b.  c.  Ossa  femorum  ,  oblique  *  juxta 
trunci  longitudinem  fita  &  ita  ut  à  fe  invi¬ 
cem  magis  difient  fuperius  ,  inferius  vero 
magis  approximentur  ,  committuntur  a.  cum 
Offibus  Innominatis  per  Enarthrofetn ,  cum 
Patella  b.  per  Arthrodiam  ,  cum  Tibia  c.  per 
Ginglymon.  d.  e.  f  g.  Tibia  ,  à  latere  interno 
cruris  ,  inter  femur  &  pedem  fitum  ,  ita  ut 
Fibula  ipfi  à  latere  externo  correfpondens  ab 
eo  pofterius  in  medio  recedat  ;  conjungitur 
d.  cum  Femore  ut  diximus  ,  cum  Fibula  e.  f. 
per  di-Arthrofem  obfcuram  ,  cum  Aftragalo  g. 
per  Ginglymon.  h.  i.  hbula  à  latere  externo 
cruris  locatum  ,  commiffumque  cum  Tibia  h. 
ut  modo  diximus  ,  &  i.  cum  Aftragalo  per 
Arthrodiam.  k.  1.  Stc.  z.  a.  &c.  x.  i.  &c.  i  f. 
Ossa  pedis  ,  ex  quibus  k.  &c.  z.  a.  Stc.  o. 
funt  Tarfi  St  inter  fe  committuntur  per  di- 
Arthrofem  obfcuram  ;  p.  Stc.  &.  *.  funt  meta- 
Tarfi  St  inter  fe  commifti  St  cum  Tarfi  Oflibus 
per  di-Arthrofem  obfcuram  ,  St  cum  Oflibus 
digitorum  per.  Arthrodiam  ;  i.  &c.  iy.  funt 
digitorum  ,  conjundtique  cum  illis  meta- 
Tarfi ,  ut  diximus  ,  &  inter  fe  per  Ginglymon  ; 
k.  &c.,  n.  Afiragalus  fitus  parti  fuperiori  St 
pofteriori  Tarfi ,  mox  infra  crus  ,  committi¬ 
tur  k.  cum  Tibia  St  1.  cum  Fibula,,  ut  dixi- 
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mus  ,  m. 


cum  Calcaneo  ,  n.  cum  Navicu¬ 
lari  :  q.  r.  s.  t.  u.  v.  Navicularis  fitus  parti 
laterali  internæ  &  mediæ  Tarfi,  commiftus 
p.  cum  Calcaneo  ,  Aftragalo  r. ,  Cuboideo  s. 
&  tribus  Cuneï-formis  t.  u.  v..  Cuboideus  w. 
x.  y.  z.  fitus  parti  laterali  externæ  mediæ  & 
anteriori  Tarfi  ,  committitur  w.  cum  Calca¬ 
neo,  x.  cum  Naviculari,  y.  cum  Cuneï-formi 
medio  ,  z.  cum  ofle  meta-Tarfi  digiti  mini¬ 
mi.  a.  b.  c.  Cunei-forme  majus  parti  laterali 
internæ  &  anteriori  Tarfi  locatum  ,  conjun¬ 
gitur  a.  cum  Naviculari ,  b.  cum  Cuneï-formi 
parvo  ,  c.  cum  Ofie  meta-Tarfi  primi  digi¬ 
torum  minimorum  ,  d.  cum  primo  OfTe  pol¬ 
licis.  Hoc  Cunei-forme  minus  e.  f  g.  b. 
juxta  majus  locatum  ,  committitur  e.  cum 
magno  ,  fi  cum  Naviculari  ,  g.  cum  medio, 
h.  cum  ofle  meta-Tarfi  primi  digitorum  mi¬ 
nimorum.  i.  k.  I.  m.  n.  o.  Cunei-forme  me¬ 
dium  inter  minus  &  Cuboideum  collocatum  , 
conjungitur  i.  cum  minori ,  k.  cum  Navicu¬ 
lari  ,  I.  cum  Cuboideo  ,  m.  n.  o.  cum  tribus 
meta-Tarfi  Olfibus  illud  pollicis  fubfequen- 
tibus.  p.  tj.  r.  s.  t.  &c.  z.  *.  Ossa  meta-Tarfi , 
quorum  p.  <j.  r.  s.  pollicis  committitur  p. 
cum  Cunei-formi  majore,^.  cum  OlTe  meta- 
Tarfi  primi  digitorum  minimorum  ,  r.  cum 
primo  Ofle  pollicis  ,  s.  cum  Olfibus  Sefamoi- 
deis  ;  t.  u.  v.  uv.  x.  y .  Os  meta-Tarfi  primi 
digitorum  minimorum  commiflum  t.  u.  v. 
cum  tribus  Cuneï-formis,  xv.  x.  cum  Ofie 
meta-Tarfi  pollicis  &  fecundi  digitorum 
minimorum  ,  y.  cum  primo  Ofie  primi  di¬ 
gitorum  minimorum  ;  z.  &c.  vifu  facile 
quo  modo  alii  commifli  fint.  i.  i.  3. 
4.  f.  Ossa  prima  digitorum  ,  1.  primum 
pollicis  ,  z.  primum  primi  digitorum  mini¬ 
morum  ,  &c.  ;  6.  7.  8.  9.  10.  fecunda  Ossa 
digitorum  ,  6.  ultimum  pollicis  ,  7.  fecun¬ 
dum  primi  digitorum  parvorum  ,  &c.  11. 
iz.  13.  14.  tertia  &  ultima  Ossa  digito¬ 
rum  ,  11.  ultimum  primi  digitorum  mini¬ 
morum  ,  &c.  ;  facile  perceptu  quomodo 
commifla  fint.  if.  16.  Ossa  fefamoidea  ,  ij. 
hnternum  ,  1 6.  externum  ,'conjunfta  cum  ex¬ 
tremitate  inferiore  &  anteriore  Offis  meta- 
Tarfi  pollicis. 


IV.  Offa  extremitatis  fup  er  toris.  . 

a.  b.  c.  d.  e.  Ossa  humerorum  ;  a.  b.  Cla¬ 
vicule,  tranfverfim  pofitæ  ,  extremitatibus 
iifdem  fibimet  oppofitis  ,  parti  fuperiori  & 
anteriori  thoracis ,  cum  Sterno  a.  &  Sca¬ 
pula  b.  committuntur  per  Arthrodiam  ;  c. 
d.  e.  Scapula  lateraliter  fitæ  parti  fuperiori 
&  pofteriori  thoracis  fuper  6.  aut  7.  primas 
Coftas,  articulantur  f.  cum  Claviculis  per  Ar¬ 
throdiam  ,  cum  Humero  per  Enarthrofem.  f. 
g.  h.  Ossa  brachii  pofita  juxta  partes  thora¬ 
cis  laterales ,  commiflaque  f.  cum  Scapulis 
per  Enarthrofem  ,  cum  Radio  g.  per  Arthro¬ 
diam  ,  cum  Cubito  h.  per  Ginglymon.  i.  k. 
1.  m.  n.  o.  Ossa  poft-brachii  ;  i.  k.  1.  Cubi¬ 
tus  parti  pofteriori  poft-brachii  juxta  trun¬ 
cum  (  ut  diximus  )  extenfi  fitus  ,  committi¬ 
tur  i.  cum  Humero  per  Ginglymon  ,  cum 
Radio  k.  1.  per  Ginglymon  laterale  compofi- 
tum  ;  m.  n.  o.  Radius  parti  anteriori  poft- 
brachii  pofitus  ,  conjungitur  m.  cum  Hu¬ 
mero  &  n.  cum  Carpo  per  Arthrodiam , 
o.  cum  Cubito  per  Ginglymon  laterale  com- 
pofitum.  p.  q.  r.  &c.  &.  a.  &c.  x.  1.  &c. 
14.  Ossa  manus  ,  p.  q.  &c.  &.  a.  &c,  x. 
Ossa  carpi  fimul  commifla  &  cum  meta- 
Carpi  Olfibus  per  Diarthrofem  obfcuram  ;  p. 
q.  r.  s.  t.  Scaphoidea  parti  anteriori  &  fupe¬ 
riori  carpi  fita  ,  commiflaque  p.  cum  Ra¬ 
dio  ,  q.  cum  Lunari  ,  r.  cum  Magno  ,  s. 
cum  Trapezoide  ,  t.  cum  Trapezio  ;  u.  v. 
w.  x.  Lunata  parti  mediæ  &  fuperiori  Carpi 
fita  ,  commiflaque  u.  cum  Radio ,  v.  cum 
Scaphoideo  ,  w.  cum  Cuboideo  ,  x.  cum 
Magno  ;  y.  z.  &.  a.  Cuboidea  parti  fuperiori 
&  pofteriori  Carpi  fita ,  commiflaque  y.  cum 
Radio  ,  z.  cum  Lunato  ,  &.  cum  Magno  ,  a, 
cum  Pifi-formi  ;  b.  Pifi- for  mia  fita  parti  late¬ 
rali  internæ  &  fuperiori  Cuboidei  ,  com¬ 
miflaque  b.  cum  illo  Ofle  ;  c.  d.  e.  f.  g.  Un¬ 
cata  feu  Cunei-formia  parti  pofteriori  &  in¬ 
feriori  Carpi  fita  ,  pertinent  c.  ad  articulum 
cum  Cuboideo  ,  d.  cum  Lunato  ,  e.  cum 
Magno  ,  f  g.  cum  duobus  ultimis  meta- 
Carpi  Olfibus  ;  h.  i.  k.  I.  m.  n.  Capitata  parti 
mediæ  &  inferiori  Carpi  fita  ,  committun¬ 
tur  h.  cum  Trapezoideo  ,  i.  cum  Navicu¬ 
lari  ,  /.  cum  Uncato ,  m.  ».  cum  fecundo  & 
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avec  le  Tibia  &  1.  avec  le  Péroné ,  comme 
nous  l’avons  dit  ;  m.  avec  le  Calcanéum ,  n. 
avec  le  Naviculaire  :  o.  p.  le  Calcaneum  fitué 
àla  partie  poftérieure  du  Tarfe  fous  l’Aftragal, 
eft  articulé  o.  avec  cet  Os  ,  p.  avec  le  Navi¬ 
culaire  :  q.  r.  s.  t.  u.  v.  le  'Naviculaire  fitué  à 
la  partie  latérale  interne  &  moyenne  du  Tar¬ 
fe  ,  eft  articulé  avec  le  Calcaneum  q.  ,  l’Af¬ 
tragal  r. ,  le  Cuboïde  s.'&  les  trois  Cunei¬ 
formes  t.  u.  v.  :  le  Cuboïde  w.  x.  y.  z.  fitué  à  la 
partie  latérale  externe  moyenne  &  antérieure 
du  Tarfe  ,  eft  articulé  w.  avec  le  Calcaneum  , 
x.  avec  le  Naviculaire  ,  y.  avec  le  moyen 
Cuneï-forme  ,  z.  avec  l’Os  du  méta-Tarfe  du 
petit  doigt  :  a.  b.  c.  le  grand  Cuneï-forme  fitué 
à  la  partie  latérale  interne  &  antérieure  du 
Tarfe  ,  eft  articulé  a.  avec  le  Naviculaire  ,  b. 
avec  le  petit  Cuneï-forme  ,  c.  avec-l’os  du 
méta-Tarfe  du  premier  des  petits  doigts  ,  d. 
avec  la  première  Phalange  du  pouce  :  ce  petit 
C  uneï-forme  e.f.  g.  h.  fitué  à  côté  du  grand  , 
eft  articulé  e.  avec  le  grand  ,  f.  avec  le  Navi¬ 
culaire  ,  g.  avec  le  moyen  ,  h.  avec  l’os  du 
méta-Tarfe  du  premier  des  petits  doigts,  i.  k.  I. 
m.  n,  o.  le  moyen  Cuneï-forme  fitué  entre  le 
petit  8c  le  Cuboïde  ,  eft  articulé  i.  avec  le  pe¬ 
tit,  k.  avec  le  Naviculaire ,  l.  avec  le  Cuboïde  , 
m.  ».  o.  avec  les  trois  Os  du  méta-Tarfe  qui 
fuivent  celui  du  pouce  :p.  q.  r.  s.  t.  &c.  z.  &. 
*.  les  Os  du  méta-Tarfe  ,  dont  p.  q.  r.  s.  celui 
du  gros  orteil  eft  articulé  p.  avec  le  grand 
Cuneï-forme  ,  q.  avec  l’os  du- méta-Tarfe  du 
premier  des  petits  doigts  ,  r.  avec  la  première 
phalange  du  pouce  ,  s.  avec  les  Os  fefamoï- 
des  ;  t.  u.  v.  w.  x.  y.  celui  du  premier  des 
petits  doigts  articulé  t.  u.  v.  avec  les  trois  Cu- 
neï-formeSjW.  x.  avecles  Os  du  méta-Tarfe  du 
pouce  &  du  fécond  des  petits  doigts,  y.  avec  la 
première  Phalange  du  premier  des  petits 
doigts  ;  z.  8cc.  il  eft  facile  de  voir  comme  les 
autres  font  articules,  i.  z.  3.  4.  f.  le  s  premiè¬ 
res  Phalanges  ,  1.  la  première  du  pouce,  z.  la 
première  du  premier  des  petits  doigts ,  &c.  ; 
4.  7.  8.  9.  10.  les  fécondés  Phalanges  ,  6.  la 
derniere  du  pouce  ,  7.  la  fécondé  du  premier 
des  petits  doigts,  &c.  ;  u.  n.  13.  14.  les 
troifiémes  Phalanges  ,11.  la  troifiéme  du  pre¬ 
mier  des  petits  doigts  ,  &c.  :  il  eft  facile  de 
voir  comme  elles  font  articulées.  15.  16.  les 
Os  Sefamoides ,  ij.  l’ interne  ,  16.  l'externe  , 
articulés  avec  l’extrémité  inférieure  8c  anté¬ 
rieure  de  l’os  du  méta-Tarfe  du  pouce. 


IV.  Os  de  l’extrémité  fupérieure. 

a.  b.  c.  d.  c.  les  Os  des  épaules  ;  a.  b.  les 
Clavicules  (ituées  tranfverfalement  vis-à-vis  l’u¬ 
ne  de  l’autre  à  la  partie  fupérieure  &  antérieure 
du  thorax ,  font  articulées  a.  avec  ie  Sternum , 
b.  avec  l’Omoplate  ,  par  Arthrodie  ;  c.  d  e. 
les  Omoplates  fituées  latéralement  à  la  partie 
fupérieure  &  poftérieure  du  thorax  fur  les  fix 
à  lept  premières  côtes  ,  font  articulées  avec  les 
Clavicules  par  Arthrodie ,  avec  l’Humerus  par 
Enarthrofe.  f.  g.  h.  les  Humerus  fitués  le  long 
des  parties  latérales  du  thorax  ,  font  articulés 
f.  avec  l’Omoplate  par  Enarthrofe  ,  avec  ie 
Radius  g.  par  Arthrodie  ,  avec  le  Cubitus  h. 
par  Ginglyme,  i.  k.  1.  m.  n.  o.  les  Os  de  l’a¬ 
vant-bras  ,  i.  k.  1.  les  Cubitus  fitués  à  la  partie 
poftérieure  de  l’avant-bras  en  le  fuppofant 
étendu  ,  comme  nous  l’avons  dit ,  le  long  cfu 
tronc  ,  eft  articulé  i.  avec  l’Humerus  par  Gin¬ 
glyme  y  avec  le  Radius  k.  1.  par  Gsr/glyme  laté¬ 
ral  compofé  i  m.  n.  o.  le  Radius  fitué  à  la  par¬ 
tie  antérieure  de  l’avant-bras  ,  eft  articulé  m. 
avec  l’Humerus  8c  n.  avec  le  Carpe  p.  Ar¬ 
throdie  .  o.  avec  le  Cubitus  par  Ginglyme  laté¬ 
ral  compofé.  p.  q.  r.  &c.  8c.  a.  8cc.  x.  1.  &c. 
14.  les  Os  de  la  main  ,  p.  q.  &c.  &.  a.  &c.  x. 
Les  Os  du  Carpe  articulés  entr’eux  &  avec 
ceux  du  inéta-Carpe  par  Diarthrofe  objeure  ; 
p.  q.  r.  s.  t.  les  Scaphoïdes  fitués  à  la  partie  an¬ 
térieure  &  fupérieure  du  Carpe  ,  font  articu¬ 
lés  p.  avec  le  Radius  ,  q.  avec  le  Lunaire  ,  r. 
avec  le  Grand  ,  s.  avec  le  Trapezoïde  ,  t.  avec 
le  Trapeze  ;  u.  v.  w.  x.  les  Lunaires  fitués  àla 
partie  moyenne  &  fupérieure  du  Carpe  ,  font 
articulés  u.  avec  le  Radius  ,  v.  avec  le  Scaphoï¬ 
de  ,  w.  avec  le  Cuboïde  ,  x.  avec  le  Grand  ;  y. 
z.  8c.  a.  les  Cuboïdes  fitués  à  la  partie  fupé¬ 
rieure  &  poftérieure  du  Carpe  ,  font  articulés 
y.  avec  le  Radius,  z.  avec  le  Lunaire,  &.  avec 
le  Grand  ,  a.  avec  le  Pyfi-forme  ;  b.  les  Pifi- 
formes  fitués  à  la  partie  latérale  interne  &  fu¬ 
périeure  du  cuboïde  ,  font  articulés  b.  avec 
cet  Os  ;  c.  d.  e.  f.  g.  les  Crochus  fitués  à  la 
partie  poftérieure  &  inférieure  du  Carpe,  font 
articulés  c.  avec  le  Cuboïde,  d.  avec  le  Lunai¬ 
re  ,  e.  avec  le  Grand  ,  fg.  avec  les  deux  der¬ 
niers  Os  du  méta-Carpe  ;  h.  i.  k.  I.  m.  ».  les 
Grands  fitués  à  la  partie  moyenne  &  inférieu¬ 
re  du  Carpe ,  font  articulés  h.  avec  le  Trape¬ 
zoïde  ,  i,  avec  le  Scaphoïde ,  k.  avec  le  Lunaire, 
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l.  avec  'le  Crochu  ,  m.  n.  avec  le  fécond  &  le 
troifiécne  Os  du  méta-Carpe  ;  o.  p.  q.  r.  s.  les 
Trapezoïdes  fîmes  à  la  partie  moyenne  asté- 
rieure  &c  inférieure  du  Carpe,  font  articulés  o. 
avec  le  Trapeze  ,  p.  avec  le  Scaphoïde  ,  q. 
avec  le  Grand  ,  r.  s.  avec  le  premier  &  le  fé¬ 
cond  des  os  du  méta-Carpe  ;  t.  u.  v.  les  Tra¬ 
pèzes  fîcués  à  la  partie  antérieure  &  inférieure 
du  Carpe,  font  articulés  t.  avec  le  Scaphoïde , 
«.  avec  leTrapezoïde,  v.  avec  le  premier  Os 
du  méta-Carpe,  x.  avec  la  première  Phalange 
du  pouce:  i.  z.  3.  4.  les  quatre  Os  du  méta- 
Carpe  articulés  avec  les  Os  du  Carpe  &  entre 
eux  par  Diarthrof  ob faire  ,  avec  les  premie- 
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res  Phalanges  par  Arthrodie  ;  1.  le  premier  ou 
E antérieur ,  &c,  :  y.  6.  Scc.  11.  les  Os  des 
doigts  ouïes  Phalanges  articulées  avec  les  Os 
du  méta-Carpe  par Arthrodie  &  entr’elles  par 
Ginglyme  ;  $.5.  7.  8.  9.  10.  les  premières  ,  f. 
6.  la  première  du  pouce  articulée  6.  avec  le 
Trapeze  par  Arthrodie  ,  7.  la  premiers  du 
doigt  index ,  Scc.  ;  n.  13.  14.  1  f .  16.  17.  les 
fécondés,  12,.  13.  la  féconde  du  pouce  articulée 
1 3.  avec  la  première  par  Arthrodie  ,  14,  la fe- 
conde  du  doigt  index,  &c.  ;  18.  19.  2.0,  zîi 
z z.  les  troifiémes  ou  demieres  Phalanges ,  1 8. 
la  derniers  du  pouce,  Scc.  13.  Z4.  les  Os  Sefa- 
motdes  de  la  main. 


TABLE  IL 

La  Planche  qui  répond  à  cette  Table  repréfente  le  Squelete  vu  en  arriéré. 


X.  Os  de  la  tète, 

a  b.  T  * Occipital  fitué.  à  la  partie  pofté- 
c.  d.  I  j  rieure  moyenne  &  inférieure  du 
Crâne  ,  en  forme  la  partie  inferieure  pofté- 
rieure  &  l’occiput  ,  &  s’articule  a.  avec  les 
Pariétaux  de  b.  avec  les  Temporaux  par  Su- 
tnre  lambda  de  ,  avec  la  première  Vercebre  c. 
par  Ginglyme, Avec  l’Os  Sphénoïde  d.TAB.IV. 
&  V.  par  Engrainure.  e.  f.  les  Pariétaux  unis 
f.  par  la  Suture  fagittale.  g.  les  Temporaux, 
h.  la  Mâchoire  inferieure,  i.  les  Dents. 

IL  Os  du  tronc. 

k.  &c.  z.  a.  &c.  /.  I’Epine  fituée  le  long  de 
la  partie  moyenne  &  poftérieure  du  tronc  ,  eft 
compofée  des  vingt-quatre  Vertebres  ,  fept 
cervicales  k.  &c.  q. ,  douze  dorfales  r.  Scc.  z. 
a.  b.,  cinq  lombaires  c.  Scc.  g.,  de  l’Os  Sacrum 
k.  i.  k.  &  du  Coccyx  /.  :  toutes  ces  Vertebres 
font  articulées  par  leur  corps  en  m.  par  amphi- 
Arthrofe  ,  en  n.  par  Arthrodie  ,  les  Dorfales 
en  0.  &  en  p.  par  G'mglyne  ,  la  première  du 
eol  k.  avec  l’Occipital  par  Ginglyme  ,  la  fé¬ 


condé  I.  avec  la  première  q.  par  Arthrodie  , 
&  r.  en  pivot  ou  par  Ginglyme  latéral  iimple  , 
la  derniere  des  lombes  £.  avec  l’Os  Sacrum  , 
comme  toutes  les  autres  entr’elles ,  le  Coccyx 
l.  avec  l’Os  Sacrum  par  Arthrodie  ,  l’Os  Sa¬ 
crum  avec  les  Os  des  îles  ,  comme  nous  l’a¬ 
vons  dit  ci-devant,  t.  &c.  z.  les  Côtes  fltuées 
fur  les  parties  iarérales  poftérieures  ,  moyen¬ 
nes  &  antérieures  du  thorax  ,  dont  les  s.  8cc.y. 
s’appellent  vrayes  ,  6c  les  z.  1.  z.  3.  4.  font 
nommées  fax  J]  es  ,  font  unies  f.  avec  les  car¬ 
tilages  par  Engrainure  ,  6c  articulées  6.  avec 
les  Vertebres  du  dos  par  GEglyme.  h.  i.  k.  L 
7.  S.  9.  le  Bajfm  ,  comme  ci-deflus  TAB.  I. 

III.  Os  de  l'extrémité  inférieure, 

a.  b.  Scc.  %.  a.  b.  8cc.  z.  1 .  Scc.  1 6. ,  comme 
ei-deflus  TAB.  I. 

IV.  Os  de  l'extrémité  fupérieure. 

a.  &c.  z.  a.  Scc.  x.  1.  Scc.  14.,  comme  ci- 
deflus  TAB.  I. 
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tertio  Ofle  meta-Carpi  ;  o.  p.  q.  r.  s.  Trape-  rum  Oflibus  per  Arthrodiam  ;  1.  primum  feu 
x.  idea  parti  medice  anteriori  &  inferiori  anterius  ,  &c.  :  f.  6.  &c.  11.  Ossa  digitorum 
Cupifita,  pertinenc  0.  ad  articulum  cum  commifla  cum  meta-Carpi  Oilibus  per  Ar- 
Trapezio,  p.  cum  Scaphoideo,  q.  cum  Ca-  throdiam  &  fimul  per  Ging'ymon  ;  f.  6.  7. 
pitato,  r.  s.  cum  primo  &  fecundo  Ofle  meta-  8.  9.  xo.  prima ,  5.  6.  primum  pollicis  com- 
Carpi  ;  t.  u.  v.  Trapezia  parti  anteriori  &  mifliim  6.  cum  Trapezio  per  Arthrodiam  ; 
inferiori  Carpi  locata,  commiflaque  t.  cum  7.  primum  indicis  ,  &c.  ;  11.  &c.  1  y.fecun- 
Scaphoideo,  «.  cum  Trapezoideo,  v.  cum  da,  11.  15.  fectmdym  pollicis  articulatum 
primo  Ofle  meta-Carpi ,  x.  cum  primo  Ofle  13-  cum  primo  per  Arthrodiam  ,  14.  fecur,- 
pollicis.  1.  i.  3.  4.  quatuor  meta-Carpi  Ossa  dum  indicis  ,  &c.  ;  18.  &c.  u.  tertia  feu 
cum  Oflibus  Carpi  commifla  &  fimul  per  ultima ,  18.  ultimam  pollicis,  &cc..  13.  14. 
Diartbrofem  obscuram  ,  cum  primis  digito-  Ossa  fefamoidea  manus. 


TABULA  II. 

Tabulas  huic  correfpondens  icon  exhibet  Sceleton ,  à  parte  pofteriore. 


I.  Offa  capitis . 

a.  b.  f  \  Ccipitale  parti  pofteriori  mediae 
c.  d.  &  inferiori  Cranii  pofitum  ,  par¬ 

tem  inferiorem  Sc  pnfl-prim-pm  Cranii  efror- 
mat ,  &  a.  b.  occfput  ,  conjungitque  fi*  3. 
cum  Parietalibus  &  b.  cum  Temporalibus 
Sutura  lambdoidea  ,  cum  vertebra  prima  c. 
per  Ginglymon ,  cum  Sphenoïdeo  d.  TAB.  IV. 
&  V.  per  harmoniam,  e.  f.  Parietalia  jun&a 
f.per  Suturam  fagittalem.  g.OssA  temporum, 
h.  Maxilla  inferior,  i.  Dentes. 

II.  Offa  trunci, 

k.  &c.  z.  a.  &c.  I.  juxta  trunci  partem 
mediam  pofteriorem  fita  Sfina  ex  vigenti- 
quatuor  Vertebris  conflata  ,  feptem  cervica¬ 
libus  k.  &c.  q. ,  duodecim  dorfalibus  r.  &c. 
z.  a.  b.  ,  quinque  lumbalibus  c.  &c.  g.  ,  ex 
Ofle  facro  h.  i.  k.  ,  &  Coccyge  i..  Omnes 
illæ  Vertebræ  corpore  fuo  inter  fe  per 
ampht  -  Arthrofem  m.  coarticulatat  ,  in  ». 
per  Arthrodiam  ,  dorfales  in  0.  8c  p.  per 
Ginglymon ,  prima  k.  colli  cum  Occipitale 


per  Ginglymon  ,  fecunda  1.  cum  prima  q. 
per  Arthrodiam  ,  &  r.  per  Axim  feu  per 
Ginglymon  laterale  fimplex  ,  ultima  lumbo¬ 
rum  g.  cum  Ofle  facro  ut  cæteræ  omnes  ad 
invicem  ,  Coccyx  /.  cum  Ofle  facro  per  Ar¬ 
throdiam  ,  Os  facrum  cum  Oflibus  innomi¬ 
natis  ut  diximus  antea,  s.  &c.  x.  CoJIa  fitæ 
per  partes  laterales  pofteriores  mediæ  & 
anteriores  thoracis  ,  quarum  s.  Scc.y.  nomi¬ 
nantur  'vers. ,  &  z.  1.  z.  3.  4.  Spuria  dicun¬ 
tur  ,  conjundfæ  funt  5.  cum  cartilaginibus 
per  Vlarmoniam  ,  coarticulatæ  vero  6.  cum 
dorfi  Vertebris  per  Ginglymon.  h.  i.  k.  /.7.  8.  9, 
Pelvis  ut  fupra  TAB.  J. 

III.  Offa  extremitatis  inferioris. 

a.  b.  &c.  2.  a.  b.  &c.  z.  1.  &c.  16.  ut  fupra 
TAB.  I, 

IV.  Offa  extremitatis  fuperioris. 

a.  &c.  z.  a.  Si c.  x.  1.  &c.  1.4.  ut  fupra 
TAB.  I. 
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TABULA  III. 


Sceleton  à  latere. 


Î.  OJfa  capitis. 

a.  b.  S  s  a  bregmatis  lita  per  partes 
c.  d.  e.  V_^/  laterales  medias  &  luperiorcs 
Cranii ,  commifla  fimul  a.  per  Suturam  fa- 
gittalem  ,  b.  cum  Occipitale  per  Suturam 
lambdoideam  ,  c.  cum  Temporali  per  Sutu¬ 
ram  fquammofam  ,  d.  cum  Sphénoïde  per 
Suturam  Jpbenoidalem  ,  e.  cum  Coronali  per 
Suturam  coronalem  ;  partem  lincipitis  confti- 
tuunt  n. ,  o.  verticis  Sc  p.  follium  tempora¬ 
lium  pofteriorum.  f.  g.  h.  i.  k.  Temporalia 
lita  per  partem  lateralem  mediam  &  infe¬ 
riorem  Cranii,  committuntur  f.  cum  Parieta¬ 
libus  per  Suturam  fquammofam  ,  g.  cum 
Occipitalibus  per  Suturam  lambdoideam , 
h.  cum  Sphenoideo  per  Suturam  fphenoida- 
lem ,  i.  cum  Ollibus  malarum  per  Suturam 
zygomaticam  ,  k.  cum  Maxilla  inferiore  per 
Ginglymon  ;  partem  q.  regionis  temporum 
porterions  &  r.  partem  lateralem  mediam  Sc 
externam  balis  Cranii ,  conftituunt.  1.  Occi¬ 
pitale.  m.  Coronale,  n.  Sphénoïdes,  o.  Os 
jugale,  p.  Ossa  Maxillaria,  q.  Ethmoides. 
r.  Ossa  nafi.  s.  t.  u.  v.  Ossa  Unguis  parti 
laterali  interna:  mediae  &  anteriori  orbitae 


lita ,  coarticulata  s.  cum  Coronali ,  t.  cum 
Ethmoïdeo  ,  u.  cum  Maxillari  ,  v.  cum  Osse 
fpongiofo  inferiore  nali  TAB.  IV.  ,  per  Har¬ 
moniam.  a.  b.  c.  d.  e.  f.  g.  h.  Dentés  ,  a.  b, 
incifiii  ,  c.  canini  ,  d.  e.  f.  g.  h.  molares,  i.  k. 
I.  m.  Maxilla  inferior  lita  parti  inferiori  fa¬ 
ciei  ,  conftituit  partem  i.  menti  &  k.  partes 
laterales  genarum  ,  coarticulatur /.  cum  Osse 
temporum  per  Ginglymon  ,Dentefque  m.  reci¬ 
pit  ia  alveolis  per  Gomphofem* 


ï  Î.  OJfa  trunci 

k.  &c.  z.  a.  &c.  z .  i.  &  c.  10.  ut  fupra 
TAB.  II- 

III.  OJfa  extremitatis  inferiorist 
ut  in  TABULA  I. 

I V.  OJfa  extremitatis  fuperioris > 
ut  in  TABULA  I. 


TABULA  IV. 


Figurata  funt  Cranii  fuperiora ,  inferiora ,  interiora  3  fe&ioque  verticalis 
Qffium  Cranii  &c  faciei. 


Figura  i» 

Cranii  fuperiora. 

a.  Coronale,  b.  Occipitale,  c.  d.  e.  Parie¬ 
talia  ,  d.  Vefiigium  mufculorum  tempora¬ 
lium  ,  e.  Foramina  parietalia,  f.  Sutura  Sa¬ 
gittalis  ,  g.  Coronalis ,  h.  Lambdoidea. 


Figura  2, 

Pars  inferior  Ojfium  Cranii  &  faciei. 

a.  b.  c.  d.  &c.  t.  Occipitale  in  magnam 
partem  parti  inferiori  pofteriori  Sc  mediae 
Cranii  litum  ,  committitur  a.  b.  c.  cum  Ofle 
temporum  per  Suturam  lambdoideam  ,  cum 
Orte  illo  Foramen  lacerum  poflenus  b.  c.  , 
cujus  pars  c.  nominatur  Fossa  jugularis  , 
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TABLE  III. 

Le  Squelete  vu  de  côté. 


ï.  Os  de  la  tète. 

a.  b*  T  "Es  Pariétaux  fitués  fur  les  parties 
c.  d.  e.  I  i  latérales  moyennes  &  fupérieures 
du  Crâne,  l’ont  articulés  entr’eux  a.  par  la  Su¬ 
ture  fagittaley  b.  avec  l’Occipital  par  la  Suture 
lambdoïde ,  c.  avec  le  Temporal  par  la  Suture 
écailleufe,  d.  avec  l’Os  Sphénoïde  par  la  Suture 
fphénoïdale  ,  e.  avec  le  Coronal  par  la  Suture 
coronale  ;  ils  forment  une  partie  n .  du  finci- 
put ,  o.  de  la  région  du  fommet ,  &  p.  des  fof- 
fes  temporales  poftérieures.  f.  g.  h.  i.  k.  les 
Temporaux  fitués  à  la  partie  latérale  moyenne 
&  inférieure  du  Crâne  ,  font  articulés  f.  avec 
les  Pariétaux  par  la  Suture  écailleufe  ,  g. 
avec  les  Occipitaux  par  la  Suture  lambdoïde  , 
h.  avec  le  Sphénoïde  par  la  Suture  fphénoida- 
le ,  i.  avec  les  Os  de  la  pomette  par  la  Suture 
zygomatique  ,  k.  avec  la  Mâchoire  inferieure 
par  Ginglyme  ;  ils  forment  une  partie  q.  de  la 
région  temporale  poftérieure  ,  &  r.  la  partie 
latérale  moyenne  &  externe  de  la  bafe  du 
Crâne.  1.  l ‘Occipital,  m.  le  Coronal.  n.  le  Sphe - 
noïde.  o.  l’Os  de  la  pomette.  p.  les  Os  maxil¬ 
laires.  q.  l’Ethmoïde.  r.  les  Os  du  nez.  s.  t.  u.  v. 
l’Os  Unguis  fitué  à  la  partie  latérale  interne 


moyenne  &  antérieure  de  l’orbite  ,  cft  arti¬ 
culé  s.  avec  le  Coronal ,  r.  avec  l’Ethmoïde  , 
u.  avec  le  Maxillaire  ,  v.  avec  le  Cornet  in¬ 
ferieur  du  nez  TAB.  IV.  ,  par  Engrainure. 
a.  b.  c.  d.  e.  f.  g.  h.  les  Dents  ,  a.  b.  les  incifi- 
ves  ,  c.  les  canines ,  d.  e.  f.  g.  h.  les  molaires, 
i.  k.  I.  m.  la  Mâchoire  inferieure  htuée  à  la 
partie  inférieure  de  la  face  forme  une  partie  i. 
du  menton  8c  k.  les  parties  latérales  des 
joues  ,  s’articule  l.  avec  l’Os  des  tempes  par 
Ginglyme ,  &  reçoit  m.  les  Dents  dans  fes  al¬ 
véolés  par  Gomphofe. 

II.  Os  du  troncl 

k.  &c.  z.  a.  &c.  z.  i.  8cc.  io.  comme  ci- 
deflus  TAB.  II. 

i 

III.  Os  de  P  extrémité'  inférieure. 
comme  dans  la  TABLE  I. 

I  V.  Os  de  l’extrémité  fupérieuréi 
comme  dans  la  TABLE  I. 


O 


TABLE  IV. 

N  a  repréfenté  le  delfus  du  Crâne  ,  la  partie  inférieure,  le  dedans  ,  Ôc 
une  coupe  verticale  des  Os  du  Crâne  ôc  de  la  face. 


Figure  i. 

Le  de  fus  du  Crâne. 


Figure  i. 


La  partie  inférieure  des  Os  du  Crâne  &  de 
ceux  de  la  face. 

a.  Le  Coronal.  b.  l’Occipital,  c.  d.  e.  les 

Pariétaux  ,  d.  l’Empreinte  des  mufcles  tcm-  a.  b.  c.  d.  &c.  t.  l’Occipital  fitué  en  grande 
poraux ,  e.  les  Trous  pariétaux ,  f.  laSUTURE  partie  à  la  partie  inférieure  poftérieure  & 
fagittale  ,  g.  la  Coronale  ,  h.  la.  Lambdoïde,  moyenne  du  Crâne  ,  eft  articulé  a.  b.  c.  avec 

l’Os  des  tempes  par  b.  la  Suture  lamvdojd,e  , 
forme  avec  cet  Os  le  Trou  déchire  poferieur 
b.  c., dont  la  partie  c.  s’appelle  fosss  jugulaire  ; 
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avec  le  Sphénoïde  d.  par  i Engrainure  ,  avec  la 
première  Vertebre  par  fes  Condyles  e.  par 
Ginzlyme  ;  f.  Tubérofité  poftérieure  tle  cec  Os 
furïcs  parties  latérales  de  laquelle  fe  voyent 
les  Empreintes  mufculaires  demi-circulaires  g. 
h.  dont  la  fupérieure  g.  s’étend  vers  la  partie 
fupérieure  de  l’Apophyfe  maftoide  &  l’ infé¬ 
rieure  h.  vers  la  pointe  ;  i.  Inégalités  entre  ces 
arcades ,  où  s’attachent  des  Mufcles  ;  k.  Epi¬ 
ne  de  cet  Os  qui  s’étend  de  la  tubérofité  f.  au 
Trou  Occipital  1.  ;  m.  Tnbérofités  fituées  lur 
les  parties  latérales  de  cette  épine  qui  donnent 
attache  à  differens  mufcles  ;  n.  o.  Fosses  Con- 
dyloidiennts  poftérieures  dans  lefquelles  fe  trou¬ 
ve  quelquefois  le  T  R  o  u  condyloïdien  pofle- 
rieuro.  ;  p.q.  Fosses  Condyloidiennes  antérieu¬ 
res  dans  lefquelles  fe  voit  q.  le  Trou  condy¬ 
loïdien  antérieur  qui  fe  préfente  auiTi  r.  fur  les 
parties  latérales  Sc  antérieures  du  Trou  occi¬ 
pital  f.  ;  s.  Apophyfe  jugulaire  de  l’Occipital  ; 
r.  Languette  offeufe  de  cet  Os  qui  divife  le 
Trou  déchiré  poftérieur  en  deux  parties. 

u.  Scc.  z.  a.  Scc.  u.  les  Temporaux  fitués  en 
grande  partie  latéralement  &  extérieurement 
à  la  partie  moyenne  de  la  bafe  du  crâne,  u. 
Scc.  Sc.  a.  Scc,  i.  la  Portion  écailleufe  articulée 

u.  avec  le  Sphénoïde  par  la  Suture  fphe'noidale, 

v.  avec  l’Os  de  la  pomette  par  font  Apophyfe 
zygomatique  ,  avec  l’Occipital  x.  b.  c.  par  la 
lambdotde  ;  y.  z.  Se.  Apophyfe  mafloïde  percée 
ordinairement  à  fa  partie  poftérieure  d’un 
Trou  z.  plus  remarquable  que  les  autres  ,  qui 
quelquefois  s’ouvre  à  travers  la  future  lamb- 
doïde  ,  &  qu’on  nomme  Trou  Ma  fl  oïdien 
poflérïeur  ;  &.  a.  b.  c.  Rainure  mafloïdienne 
bornée  fur  £1  partie  latérale  externe  par  l’ex- 
trêmité  de  l’apophyfe  maftoide  a. ,  fur  la  la¬ 
térale  interne  par  l'Eminence  innommée  b.  , 
da-ns  la  partie  antérieure  par  le  Trou  Stylo - 
Mafloïdien  c.  ou  Y  Aqueduc  de  Failo?e  ;  d.  e, 
le  Conduit  auditif  externe  ,  dont  la  parois 
fupérieure  d.  eft  formée  par  la  portion  écajl- 
leufe  &  l’inférieuic  e.  parla  pierreufe  ;  f.  g. 
h.  Fosse  Condyloiàïenne  ou  Articulaire  de  la' 
Mâchoire  inférieure  bornée  daus  fa  partie  an¬ 
térieure  par  Y  Eminence  tranfverfale  f.  ,  dans 
la  poftérieure  par  Y  Eminence  g.  &  la  Rainure 
h.  qui  diftingue  la  portion  écailleufe  d’avec 
le  Rocher,  i.  k.  I.  m.  n.  la  face  inférieure  de  la 
Portion  pierreufe  articulée  par  fon  Angle  an¬ 
térieur  i.  k.  I.  avec  le  Sphénoïde  par  la  Suture 
fphenoïdale ,  par  fon  Angle  poflérïeur  inférieur 


m.  n.  o.  avec  l’Occipital  par  la  Suture  lamb- 
doïde  ;  t.  orifice  de  la  partie  ofîeufe  de  la 
Trompe  d’EusTACHi ,  k.  parois  fupé  ieure  de 
cette  trompe  ,  1.  Trou  déchiré  antérieur ,  m. 
partie  du  rocher  qui  forme  la  fofl'e  jugulaire  , 

n.  Languette  ojjeufe  qui  diftingue  ce  trou  du 
refte  o.  du  Trou  déchiré  poflérïeur  ;p.  la  Poin¬ 
te  du  Rocher  ,  q.  Inégalités  vers  cette  pointe 
lefquelles  donnent  attache  à  des  mufcles  ,  r. 
orifice  inférieur  du  Conduit  de  la  carotide 
interne  ?  s.  partie  du  Rocher  qui  forme  la  pa¬ 
rois  inferieure  du  Conduit  auditif  externe  dif- 
tinguéede  la  portion  écailleufe  par  la  crevafle 
h.,  t.  u.  YApophyfe  Jlyloide  foutenue  «.  par 
fon  Apophyfe  vaginale,  v.  le  Trou  Stylo- 
Mafloïdien. 

a.  b.  c.  Scc.  q.  le  Sphénoïde  articulé  a.  avec 
la  portion  écailleufe  de  l’Os  des  tempes  ,  b. 
avec  l’Os  de  la  pomette  ,  c.  d.  e.  avec  l’Os 
Maxillaire  avec  lequel  il  forme  d.  la  Fente 
Sphéno-Maxillaire  ou  Orbitaire  inférieure  Sc 
la  Fente  e..  P térygo- Maxillaire  ,  avec  l’angle 
antérieur  f.  g.  avec  lequel  il  forme  le  Trou' 
déchiré  antérieur  ,  une  partie  f.  de  1a  parois 
fupérieure  de  la  Trompe  d’F.usTACHi  ;  g.  Apo¬ 
phyfe  épine ufe ,  h.  Trou  épineux  ,  i.  Trou  ova¬ 
le  i  k.  1.  m.  n.  o.  les  Foffes  ptérygoïdïennes  for¬ 
mées  i°.  par  l’afte  externe  le.  &  l’aile  interne 
h  m.  n.  de  YApophyfe  k.  1.  m.  n.  ptérygoïde  qui 
porte  à  fon  extrémité  fupérieure  m.  un eFof- 
fette  où  s’attache  le  mufcle  circonflexe  du  pa¬ 
lais  ,  Sc  dont  l’asle  interne  termine  par  un 
Crochet  n.  autour  duquel  tourne  Je  tendon  de 
ce  mufcle  ;  z°.  parla  portion  ptérygoïdienne 

o.  de  l’Os  du  palais,  p.  q.  r.  le  Corps  du  Sphé*- 
noïde  qui  forme  p.  q.  la  parois  poftérieure 
fupérieure  des  narines ,  le  Trou  Sphéno-P a- 
latin  p. s’engraine  q.  avec  le  Vomer  &  r. 
avec  l’Occipital.  p,q.  YApophyfe  temporale  du 
Sphénoïde  dont  la  partie  p.  inférieure  donne 
attache  au  ptérygoidien  externe  Sc  la  partie  q. 
au  temporal,  r.  s.  l’Os  de  la  pomette  dont  la 
face  poftérieure  s.  forme  une  partie  de  la  fofTe 
temporale  antérieure,  t.  u.  v.  w.  x.  y.  z.  l’Os 
Maxillaire  dont  YEchancrure  t.  fur  laquelle 
fe  voit  uï  l’extrémité  de  la  Gouttière  qui  abou¬ 
tit  au  conduit  fous-orbitaire ,  forme  une  par¬ 
tie  de  la  Fente  Sphéno-Maxillaire  d.  ;  la  face 
poftérieure  v.  forme  une  partie  de  la  fofTe 
temporale  antérieure  ;  la  face  inférieure  & 
inégale  v.  ,  une  partie  des  foffes  palatines 
dans  lefquelles  on  voit  x.  le  Trou  Palatin 
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conftituit  ;  cum  Sphénoïde  d.  per  Harmo¬ 
niam  ,  Condylis  fuis  e.  cum  Vertebra  colli 
prima  ,  per  G'mglymon  ;  f.  Tuberofitas  pofte- 
rior  hujus  Olfis  partibus  lateralibus  cujus  in 
confpedtum  veniunt  Vejligia  mufcularia 
femi-circularia  g.  h.  quorum  /aperior  g.  ten¬ 
dit  ad  proceflus  maftoxdei  partem  fuperio- 
rem  ,  inferior  vero  h.  ad  apicem  ;  i.  Afperi- 
tates  inter  illos  arcus  interceptas  ,  quibus 
inferuntur  mufculi  ;  k.  Spina  hujus  Offis  quae 
tendit  à  tuberolîtate  f.  ad  Foramen  Occipi¬ 
tale  1.  ;  m.  Tuberofitates  partibus  hujus  fpinte 
lateralibus  adjacentes  ;  quibus  varii  fefe  in¬ 
ferunt  mufculi  ;  n.  o.  Fossæ  CondyloideA 
pofteriores  in  quibus  quandoque  occurrit  Fo¬ 
ramen  Condyloideumpoflerius  o.  ;  p.  q.  Fossæ 
CondyloideA  anteriores  in  quibus  videre  eft 
Foramen  Condyloideum  anterius ,  quod  etiam 
partibus  lateralibus  anterioribus  foraminis 
Occipitalis  f.  occurrit  ;  s.  Procejfus  jugularis 
Occipitalis  ;  t.  Lamella  Oilea  quas  Foramen 
lacerum  pofterius  in  duas  partes  dividit. 

u.  &c.  z.  a.  &c.  u.  Temporalia  in  magnam 
partem  lateraliter  &  exterius  fita  parti  media: 
bafis  Cranii,  u.  &c.  &.  a.  &c.  i.  Portio  fquarn- 
mofa  commilTa  u.  cum  Sphénoïde  per  Sutu¬ 
ram  fphenoidalem  ,  cum  OlTe  jugali  v.  per 
Proce/fum  zygomaticum  w.  per  Suturam  zy¬ 
gomaticam  ,  cum  Occipitali  x.  b.  c.  per  Su¬ 
turam  lambdoideam,  y.  z.  &.  Proceflus  maf- 
toideus  faspe  fæpius  perforatus  in  parte  fuapof- 
teriore  foramine  z.  quibufdam  aliis  ibi  oc¬ 
currentibus  infigniorc  ,  quod  quandoque  fu¬ 
turam  lambdoideam  perforat  ,  nominatur- 
que  Foramen  Maftdideum  pojlerius  ;  &.  a.  b. 
c.  Sulcus  majloideus  parte  fua  laterali  externa 
proceflus  maftoïdei  extremitate  a.  delinens  , 
parte  lateraii  interna  Procejfu  innominato  b. , 
parte  vero  fua  anteriori  Foramine  Stylo- 
Mafioideo  c.  feu  AquAduclu  Fallopii  t  d.  e. 
Duflus  acujlicus  externus  cujus  parietem  fupe- 
riorem  d.  portio  fquammofa  ,  inferiorem 
vero  e.  petrofa  complent  ;  f.g.  b.  Fossa  Con- 
dyloidea  feu  Articularis  Maxilla:  inferioris 
parte  fua  anteriore  Eminentia  tranfverfali  f 
limitata  ,  pofteriore  Proceflit  g.  &  Sulco  h. 
qui  portionem  fquammofam  à  petrofa  difler- 
minat.  i.  k.  I.  m.  n.  fuperficies  inferior  por¬ 
tionis  petrofa:  Angulo  luo  anteriore  i „  k.  I. 
cum  Sphénoïde  per  Suturam  fphenoidalem 
commilTa,  Angulo  fuo  pofleriore  inferiore  m. 
n.  o.  cum  Occipitali  per  Suturam  lambdoi¬ 


deam  ;  i.  orificium  partis  Oileas  TubA  Eus- 
tachianæ,  k.  paries  fuperior  hujus  tubæ , 
l.  Foramen  lacerum  anterius  ,  m.  pars  por¬ 
tionis  petrofa:  qua:  Follun  jugularem  efFor- 
mat ,  ».  Lamella  oflea  qua:  foramen  illud  à 
reliquiis  o.  Foraminis  laceri  poflerioris  fecer- 
nir.  p.  portionis  petrofæ  vertex,  q.  InAqualita- 
tes  verticem  verfus  quibus  fefe  inferunt  muf¬ 
culi  ,  r.  orificium  inferius  Ductus  carotidis 
interriA  ,  s.  portionis  petrofæ  pars  quæ  parie¬ 
tem  du&us  acuftici  externi  conficit ,  dillinc- 
ta  à  portione  fquammofa  fulco  h..  t.  u.  Pro¬ 
ceflus  Jlyloideus  fultus  u.  Proceflu  luo  vagina¬ 
li.  v.  Foramen  Stylo  Mafloideum. 

a.  b.  Ci  &c.  q.  Sphénoïdes  commilTus  a. 
cum  portione  fquammofa  Ollis  temporum  , 
b.  cum  Olle  jugali ,  c.  d.  e.  cum  Maxillari 
quocum  d.  efficit  Rimam  Spheno-Maxiilarem 
feu  Orbitariam  inferiorem  ,  &  Rimam  e.  Pte- 
rygo-Maxillarem  ;  Cum  angulo  anteriore  f.  g. 
quo  cum  Foramen  lacerum  anterius  conficit 
partem  f.  parietis  fuperioris  TubA  Eustachia- 
næ  ;  g.  Proceflus  fpinofts ,  h.  Foramen  fpino- 
fum  ,  i.  Foramen  ovale  ;  k.  1.  m.  n.  o.  FoJ]'a 
pterygoïdcA  efformatæ  i°.  alâ  externâ  k.  & 
alà  interna  1.  m.  n.  Proceflus  k.  1.  m.  n. 
pterygoidei  in  cujus  extremitate  fuperiori  in- 
fculpta  m.  Foveola  cui  fefe  mufculus  circon- 
flexus  palati  inferie  ,  cujufque  ala  interna 
Hamula  n.  definit  circa  quem  hujus,  mufculi 
tendo  circum  volvitur  ;  z°.  porcione  ptery¬ 
goidea  o.  Olfis  palati,  p.  q.  r.  Corpus  Sphe- 
noidis  quod  parietem  pofleriorem  fuperio- 
rem  narium  p.  q.  conficit  ,  Foramen  p. 
Spheno-P alatinum  ,  percinetque  q.  ad  arcicu- 
lum  cum  Vomere  &  r.  cum  Occipitali,  p.  q. 
Proceflus  temporalis  Sphenoïdis  cujus  parci 
inferiori  p.  fefe  inferie  pterygo^eus  externus 
partivero  q.  temporalis,  r/s.vfs  mah  cujus 
facies  pofterior  s.  partim  foveam  temporalem 
anteriorem  conficit,  t.  u.  v.  w.  x.  y.  z.  Os 
Maxillare  cujus  lunata  margo  t.  in  qua  v. 
videre  eft  extremitas  fifluræ  qùa  definit  in 
dudfum  infra-orbitarem,  partim  Rimam  Sphe¬ 
no-Maxiilarem  conficit  d.  t  facies  pofterior  v. 
partem  foveæ  temporalis  anterioris  adim¬ 
plet  ;  facies  inferior  &  inæqualis  v.  partem 
fovearum  palatinarum  in  quibus  occurrunt  , 
x.  i  oramen  P  alatinum  anterius  in  duas  par¬ 
tes  fuperius  bifidum,  quarum  utraque  pertinet 
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ad  unum  quodque  Os  maxillare  quæ  com¬ 
mittuntur  invicem  ibi  ,  &  in  y.  &  in  z.  cutn 
OlTe  palati  ,  per  Harmoniam  ;  quin  imo  in 
fua  cum  Offe  illo  articulatione  du&um  &. 
confîcit  nominatum  Foramen  Palatinum 
pojlerius. 

a.  b.  c.  d.  e.  pars  Iiorifontalis  Ossis  palati 
commiffa  cum  pare  fui  oppofica  in  a.  ,  qua 
cum  Proceffum  nafalem  fpinofum  pojlerius 
efficit ,  cum  Maxillari  ,  o.  cum  extremitate 
alarum  proceffus  pterygoidei ,  per  Harmo¬ 
niam  ;  pars  verticalis  illius  fuftinet  c.  Ossa 
turbinata  inferiora  &  d.fuperiora  nafi  ,  in  cu- 
jufque  parte  fuperiore  adeft  lunatus  margo  e. 
quæ  cum  Sphénoïde  Foramen  Spbeno-Pala- 
tinum  p.  efficit,  f  g.  Vomer  cum  OlTe  palati/. 
&  Sphénoïde  g.  commiffum.  h.  Orificium  pof- 
terius  narium  partibus  /  g.  &c.  p.  termina¬ 
tum.  i.  k.  I.  Dentes  ,  ï.  Incifivi ,  k.  Canini  y 
l.  Molares. 


Figura  3. 

Pars  fuperior  partis  interioris  Offium  Cranti. 

a.  b.  c.  d.  fuperioris  portionis  Coronalis 
pars  faciei  interna:  ,  b.  Imprejfiones  à  Iobis 
anterioribus  cerebri  ,  c.  Vejtigia  vaforum 
dura:  matris  ,  d.  interiora  Suture,  coronalis 
exurgentis  ab  illius  Offis  unione  cum  parie¬ 
talibus  e.  f.  g.  h.  in  facie  laterali  interna 
quorum  occurrunt  Veftigia  e.  infigniora  va¬ 
forum  ,  fimilçs  à  cerebro  Imprejfiones  f. ,  & 
interiora  g.  Sutura  fagittalis  excavatx  ad 
recipiendam  partem  mediam  finus  longitu¬ 
dinalis  fuperioris  ,  anterius  h.  continuam 
canaliculo  in  parte  anteriore  media  Coro¬ 
nalis  infculpto -partem  hujus  finus  anteriorem 
excipienti ,  pofterius  vero  i.  canaliculo  in- 
feripto  in  parte  media  interiori  &  fuperiori 
Occipitalis  partem  illius  finus  pofteriorem 
recipienti  ;  k.  pars  Sutura,  lambdoidea,  quæ 
Offa  illa  cum  parte  fuperiore  1.  m.  Occipi¬ 
talis  committit  ,  in  qua  fimilia  à  cerebro 
Vefiigia  occurrunt,  n.  illorum  Offium  fe£tio 
qua  varia  horum  crafllties  quodam  modo 
percipi  poteft. 


RAPHIA. 

Figura  4. 

Facies  interior  bafis  Cranii. 

a.  Offium  fedtio  qua  in  confpe&um  venit 
bafis  ,  quæque  fe&ioni  n.  fig.  3.  analoga,  b. 
c.  d.  e.  facies  interna  portionis  inferioris  Co¬ 
ronalis  ,  b.  c.  Tuber ofitates  orbitaria  partibus 
orbitarum  fuperioribus  refpondentes ,  variis 
eminentiis  &  cavitatibus  b.  infculptæ  à  cere¬ 
bri  gyris  ;  pertinet  ad  articulum  c.  cum  Pa¬ 
rietalibus  ,  d.  cum  alis  parvis  Sphénoïdes  , 
e.  cum  Ethmoideo  f.  g.  h.  i.  quod  cum  eo  f. 
Foramen  cacum  conftituit ,  &  conjungit  fe  g. 
cum  Sphénoïdes  roftro  ;  lamina  ipfius  hori- 
fontalis  pluribufque  Foraminibus  h.  Olfaclivis 
ditffis  perforata  ,  anterius  emittit  i.  Procejfum 
Crifia  -  Galli,  k.  1.  m.  n.  pars  Parietalium 
inferior  conjun&a  k.  cum  Coronali ,  1.  cum 
alis  majoribus  Sphenoïdis  ,  m.  cum  Tempo¬ 
rali  ,  n.  cum  Occipitali,  o.  p.  q.  r.  &c,  &.  a. 
&c.  h.  fuperficies  fuperior  Sphenoïdis  cujus 
AU  minores  o.  committuntur  cum  Corona¬ 
li  ,  Rofirum  p.  cum  Ethmoideo  ,  AU  majores 
q.  r.  s.  cum  Coronali  q. ,  r.  cum  angulo  in¬ 
feriore  anteriore  Parietalium  ,  s.  cum  portio¬ 
ne  fquammofa  &  petrofa  Offis  temporum 
Angulo  temporali  t.  perforato  foramine  fpi- 
nofo  u.  juxta  quod  occurrit  Foramen  ovale 
v.  ;  \v.  x.  y.  z.  Proceffus  clinoidei  w.  x.  ante¬ 
riores  &  y.  z.  pofieriores  inter  quos  infculpta 
eft  &.  Foffa  pituitaria. 

a.  Foramina  optica,  b.  Fiffura  fphenoidales. 
c.  Foramina  parva  rotunda,  d.  Deprejfiones 
finus  cavernofos  excipientes,  e.  Impreffa  a 
cerebro  veftigia.  f  Foramina  per  quæ  mi¬ 
grant  arteriolx  in  Offis  fubftantiam  fiefe  dif- 
pergentes.  g.  orificium  internum  Ductus 
carotidis  interna  quod  partem  foraminis  la¬ 
ceri  anterioris  h.  ,  in  Cffibus  nudis  tantum 
occurrentis  ,  conftituit.  i.  k.  I.  m.  n.  0.  p.  q. 
facies  interna  Offis  temporum  cujus  angulus 
à  parte  petrofa  eftbrmatus  p.  &c.  x.  &  à 
fquammofa  y.  z.  excipit  angulum  temporale 
Sphénoïdes  ,  cujufque  partis  petrofæ  acumen 
p.  partem  foraminis  g.  efformat  ,  petit  arti¬ 
culum  q.  cum  proceffu  bafilari  Occipitalis  , 
cum  illo  Offe  Foramen  lacerum  pojlerius  l. 
m.  in  duas  partes  Lingula  r.  diftin&um  conf- 
tuit  ;  committitur  s.  cum  parte  fuperiore 
marginis  lateralis  inferioris  Occipitalis  , 
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antérieur  divifé  fupérieurement  en  deux  par¬ 
ties,  dont  chacune  appartient  à  chaque  Os  ma¬ 
xillaire  qui  s’unifient  enfemble  dans  cet  en¬ 
droit  y.  &  en  z.  avec  l’Os  du  palais  par  Har¬ 
monie  ;  il  forme  même  en  s’articulant  avec 
cet  Os  un  conduit  8c.  nommé  Trou  pala~ 
tin  latéral  pojlérieur. 

a.  b.  c.  d.  e.  le  plan  horizontal  de  l’Os  du 
palais  articulé  avec  celui  du  côté  oppofé  en 
a. ,  avec  lequel  il  forme  b.  l’ épine  nafale  pojlé- 
rieure ,  avec  le  Maxillaire  o. ,  avec  l’extrémité 
des  ailes  de  l’apophyfc  ptérygoïde  par  En- 
grainure  ;  fur  le  plan  vertical  de  cet  Os  por¬ 
tent  c.  les  Cornets  inférieurs  8c  d.  les  fupé- 
rieurs  du  nez  ,  &  à  fa  partie  fupérieure  fe 
trouve  une  Echancrure  e.  qui  avec  l’Os  fphé- 
noide  forme  le  Trou  Spheno-Palatin  p..  fl  g. 
le  Vomer  engrainé  f  avec  les  Os  du  palais  & 
g.  avec  le  Sphénoïde,  h.  Ouverture  pofléricure 
des  narines  limitée  par/,  g.  p.  8cc..  i.  k.  I.  les 
Dents  ,  i.  Incifives ,  k.  Canines ,  /,  Molaires. 


Figure  3. 


Partie  fupérieure  du  dedans  des  Os  du  Crâne. 


a.  b.  c.  d.  partie  de  la  face  interne  de  la 
portion  fupérieure  du  Coronal ,  b.  Empreintes 
formées  par  les  lobes  antérieurs  du  cerveau  , 
c.  Traces  des  vaifieaux  de  la  dure-mere  ,  d.  in¬ 
térieur  de  la  Suture  coronale  formée  par  cet 
Os  &  les  Os  Pariétaux  e.  f.  g.  h.  dans  la  face 
latérale  interne  defquels  fe  voyent  des  Traces 
e.  plus  confédérales  des  vaifieaux  ,  de  fembla- 
bles  Empreintes  f.  du  cerveau  ,  &  l’intérieur  g. 
de  la  Suture fagittale ,  creufée  pour  recevoir 
la  partie  moyenne  du  finus  longitudinal  fupé- 
rieur  continue  en  devant  h.  à  la  gouttière 
tracée  dans  la  partie  moyenne  du  Coronal , 
laquelle  reçoit  la  partie  antérieure  de  ce  finus 
&  poftérieurement  i.  à  la  gouttière  formée 
dans  la  partie  fupérieure  de  l’Occipital  la¬ 
quelle  loge  la  partie  poftérieure  de  ce  finus  ; 
k.  partie  de  la  Suture  lambdoïde  qui  unit  ces 
Os  avec  la  partie  fupérieure  1.  m.  de  l’Occi¬ 
pital  ,  dans  laquelle  on  voit  de  femblables 
Empreintes  du  cerveau,  n.  coupe  de  ces  Os 
par  laquelle  on  peut  fe  former  quelqu’idée  de 
leur  differente  épaiflêur. 
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Figure  4.' 

Face  interne  de  la  bafe  du  Crâne, 

a.  coupe  des  Os  pour  découvrir  cette  bafe  , 
qui  répond  à  la  coupe  n.  fig.  3..  b.  c.  d.  e.  face 
interne  de  la  portion  inférieure  du  Coronal ,  b. 
c.  Tubérofités  orbitaires  qui  répondent  à  la 
partie  fupérieure  des  fofies  orbitaires  ,  mar¬ 
quées  o.  de  differentes  éminences  &  enfoncc- 
mens  b.  par  les  circonvolutions  du  cerveau  ; 
cet  Os  eft  articulé  c.  avec  les  Pariétaux  ,  d. 
avec  les  petites  ailes  du  Sphénoïde  ,  e.  avec 
1  ’Ethmoïde  f.  g.  h.  i.  qui  forme  avec  lui  f.  le 
Trou  borgne  8c  s’articule  g.  avec  le  bec  du 
Sphénoïde  ;  fa  lame  horifontale  8c  cribiée  de 
plufieurs  Trous  h.  nommés  Olfaéiifs ,  porte 
en  devant  i.  1  ’Apophyfe  Crijla-Calli.  k.  1.  m.  n. 
partie  inférieure  des  Pariétaux  articulé  k.  avec 
le  Coronal ,  1.  avec  les  grandes  ailes  du  Sphé¬ 
noïde  ,  m.  avec  le  Temporal ,  n.  avec  l’Occi¬ 
pital.  o.  p.  q.  r.  &c.  &.  a.  &c.  h.  face  fupé¬ 
rieure  du  Sphénoïde  dont  les  petites  ailes  o. 
s’articulent  avec  le  Coronal ,  le  Bec  p.  avec 
l’Ethmoïde  ,  les  grandes  ailes  q.  r.  s.  avec  le 
Coronal  q.  ,  r.  avec  l’angle  inférieur  anté¬ 
rieur  des  Pariétaux  ,  s.  avec  la  portion  écail- 
leufe  &  la  pierreufe  de  l’Os  des  tempes  par 
leur  Angle  temporal  t.  percé  du  Trou  épineux 
u.  à  côté  duquel  fe  voit  le  Trou  ovale  v.  ;  w. 
x.  y.  z.  les  Apophyfes  clinoïdes  w.  x.  antérieu¬ 
res  8c  y.  z.  pojlérieures  entre  lefqueiles  fe  trou¬ 
ve  la  Fojfe  pituitaire  8c. 

a.  les  Trous  optiques,  b.  les  Fentes  fphéndi- 
dales.  c.  les  Trous  petits  ronds,  d.  les  Enfonce- 
mens  qui  logent  les  finus  caverneux,  e.  En - 
foncemens  tracés  par  le  cerveau,  f  Trous  qui 
donnent  paflage  à  des  artérioles  qui  fe  diftri- 
buent  à  la  fubftance  de  l’Os.  g.  orifice  interne 
du  Conduit  de  la  Carotide  interne  8c  qui  fait 
partie  du  Trou  déchiré  antérieur  h.  qui  ne 
s’obferve  que  dans  lçs  Os  nuds.  i.  k.  I.  m.  n.  0. 
p.  q.  face  interne  de  l’Os  des  tempes ,  dont  l’an¬ 
gle  formé  par  le  Rocher  p.  8cc.  x.  8c  la  Portion 
écailleufe  y.  z.  reçoit  l’angle  temporal  du 
Sphénoïde  ,  &  dont  la  pointe  p.  du  rocher  for¬ 
me  une  partie  de  l’orifice  g. ,  s’articule  q.  avec 
l’apophyfe  bafilaire  de  l’Occipital,  forme  avec 
cet  Os  l.  m.  le  Trou  déchiré  pojlérieur  diffingué 
en  deux  parties  par  la  languette  r. ,  s’articule  s. 
avec  la  partie  fupérieure  du  bord  latéral  infe-  • 
rieur  de  l’Occipital,  porte  entre  s.  8c  fa  bafe  r. 
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une  gouttière  figurée  en  Ç. ,  terminée  infé¬ 
rieurement  par  YApophyfe  jugulaire  u.  de 
l’Occipital  &  continue  à  celle  v.  qui  eft  tracée 
dans  la  partie  moyenne  de  l’Occipital  s.  t.  u. 
v.\  c’eft-Jàla  Goutierre. qui  reçoit  les  finus  la¬ 
téraux  de  la  dure-mere  ;  le  rocher  eft  outre 
cela  percé  dans  fa  face  poftérieure  du  Trou  vv. 
auditif  interne  par  lequel  palTe  la  feptiéme 
paire  de  nerfs ,  fur  fon  angle  fupérieur  fe  voit 
le  petit  fillon  x.  qui  reçoit  le  finus  petreux 
fupérieur  de  la  dure-mere  :  la  portion  écail- 
leufe  y.  z.  eft  articulée  comme  nous  l’avons 
dit  &  marquée  des  imprefiions y.  du  cerveau, 
&  z.  de  Sillons  formés  par  les  arteres. 

i.  z.  3. l’ Occipital  dont  YApophyfe  bifilaire 
.1.  z.  3.  s’articule  1.  avec  le  corps  du  Sphé¬ 
noïde  ,  z.  avec  la  pointe  du  rocher  où  elle  eft 
creufée  pour  loger  le  finus  petreux  inférieur 
delà  dure-mere  ,  &  porte  une  cavité  3.  qui 
reçoit  la  moelle  allongée  ;  il  forme  avec  l’an¬ 
gle  inférieur  du  rocher  l.  tn.  le  Trou  déchiré 
pofiérieur  &  une  grande  partie  0.  de  la  foffe 
jugulaire  ,  s’articule  avec  le  Temporal  &  for¬ 
me  avec  lui  les  Gouttières  laterales  t.  u.  v. 
continues  4.  à  la  gouttière  tracée  dans  la  par¬ 
tie  moyenne  &  fupérieure  de  cet  Os  au-deffus 
5.  de  fa  Tubérofité  interne  ,  continue  <f.  à  fon 
Épine  interne  qui  aboutit  au  Trou  occipital  7. 
fdr  les  parties  latérales  &  antérieures  duquel  fe 
trouvent  les  Trous  8.  condyloidiens  anterieurs. 
9.  Trous  mafioïdiens  pofiérieur  s  ouverts  dans  la 
gouttière  t. 

Figure  5. 

Coupe  verticale  des  Os  de  la  tête , 

a.  coupe  de  la  Mâchoire  inférieure  b. ,  c. 
d.  e.  f.  coupe  4ps  Os  de  la  face ,  c.  des  Os  du 
nez ,  d.  de  l’Os  maxillaire  où  fe  trouve  une 
portion  e.  du  Trou  palatin  antérieur  ,  f.  de 
l’Os  du  palais,  g.  h.  i.  partie  offenfe  de  la  cloi- 
fon  des  narines  formée  par  la  lame  perpendi¬ 
culaire  g.  de  1  ’Ethmoïde  articulée  b.  avec  le 
Vomer  i.  dont  le  bord  poftérieur  reçoit  la 
crête  du  Sphénoïde ,  &  le  bord  inférieur  s’ar¬ 
ticule  avec  les  Os  du  palais  &  les  Maxillaires, 
k.  angle  formé  par  la  rencontre  de  la  lame  g. 
&  du  Vomer,  lequel  reçoit  le  cartilage  qui 
achevé  la  cloifon.  I.  Epine  nafale  pofiérieure, 
m.  Y  antérieure,  o.  face  interne  des  Os  du  nez, 
p.  l’apophyfe  nafale  de  l’Os  maxillaire ,  q.  du 
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Cornet  inférieur  du  nez.  r.  s.  &c.  &.  a.  b.  c.  d. 
d.  coupe  dçs  Os  du  Crâne  ,  r.  de  l’Echmoïde 
fur  lequel  fc  voit  s.  fon  Apopkyfe  Çrijta-Gal- 
li  ,  t.  u.  du  Coronal  où  fe  trouve  u.  la  Cloifon 
des  finus  frontaux  ,  x.  des  Pariétaux  ;  y.  z.  &. 
a.  de  l’Occipital ,  z.  de  fon  trou  où  fe  voit  &. 
un  Condyle  de  l’Occipital  ,  a.  le  Trou  condy- 
loidien  antérieur  ,•  b.  c.  d.  e.  coupe  du  Sphé¬ 
noïde  ,  b.  c.  d.  de  fon  corps ,  b.  de  la  fofle  pi¬ 
tuitaire  ,  c.  de  fe  s  finus  féparés  par  la  Cloifon 
d.  ;  e.  Y  Aile  interne  de  l’apophyfe  ptérygoï- 
de.  On  découvre aufii  dans  cette  figure,  com¬ 
me  dans  la  fuivante  ,  la  differente  épaifieur 
de$  Os  du  Crâne  &  les  endroits  de  leurs  arti¬ 
culations.  f.  le  Coronal.  g.  les  Pariétaux,  b. 
le  Sphénoïde,  i.  les  Temporaux,  k.  YOccipital. 
Le  refte  comme  dans  les  figures  précédentes 
&  dans  la  fuivante. 

Figure  C. 

Coupe  verticale  opposée  a  la  précédente. 

a.  b.  c.  d.  f.  1.  m.  o.  p.  v.  t.  x.  y.  z.  &.  a.  b. 
c.  e.  f.  b.  i.  h.  comme  dans  la  figure  précé¬ 
dente.  1.  les  Fojfes  palatines,  x.  &c.  11.  les 
Fojjes  nafales  formées  par  l’union  des  Os  du 
nez  z. ,  3.  des  Os  Maxillaires,  4.  des  Os  du 
palais ,  j.  du  corps  du  Sphénoïde  ,  6.  de  l’aîle 
interne  de  l’apophyfe  ptérygoïde  ,  7.  de  la 
Portion  latérale  de  l’Ethmoïde  ,  8.  du  Cornet 
inférieur  du  nez ,  9.  d’une  partie  de  l’Os  Un- 
guis  ;  on  y  voit  10.  les  Orifices  de  Sinus  fphé- 
noïdaux  h.  à  la  partie  poftérieure  &  fupçneu- 
re  de  la  portion  latérale  de  l’Ethmoïde  ,  au- 
defïous  1 1.  le  Trou  Spheno-P alatin  ;  entre  le 
Cornet  fupérieur  iz.  du  nez  &  l’inférieur, 
quelquefois  un  des  Orifices  des  finvis  maxillai¬ 
res.  i.  les  Sinus  frontaux.  13.  les  Fojjes  anté¬ 
rieures  du  Crâne  formées  par  l’Ethmoïde  &  le 
Coronal.  14.  les  Fojfes  moyennes  formées  par 
la  face  fupérieure  du  Sphénoïde ,  la  portion 
écailleufe  de  l’Os  des  tempes ,  la  face  fupé¬ 
rieure  du  Rocher  &  la  partie  moyenne  &  an¬ 
térieure  des  Pariétaux.  1 5.  les  Fojfes  pofiérieu- 
res  fupérieur  es  formées  par  la  partie  moyenne 
&  poftérieure  des  Pariétaux  &  par  la  portion 
fupérieure  de  l’Occipital.  16.  les  Fojjes  pofié- 
rieures  inférieures  formées  par  la  portion  in¬ 
férieure  de  l’Occipital ,  l’angle  lambdoïde 
de  l’Os  des  tempes  &  la  face  poftérieure  du 
Rocher,  k.  YApopbyfe fiyloide. 

inter 
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inter  s.  &  ipfius  bafîs  crcnafulcatus  cft  figurata 
uc  C. ,  inferius  definens  in  Procejfum  jugula¬ 
rem  u.  Occipitalis  ,  crenæque  p.  in  parce 
Occipitalis  media  excavatae  continua  s.  t.  u. 
v.  ;  illa  eif  crena  excipiens  finus  latérales 
duræ-roatris  ;  petrofum  Os  præterea  in  fua 
parte  poRenote  Foramine  w .  aeufiieo  inter  no 
fepeimum  par  nervorum  tranfmittence  perfo- 
racum  eft  ,  fulcatumque  per  angulum  fupe- 
riorem  fulco  *.  excipiente  finum  duræ-matris 
petrofum  fupeciorem  :  portio  fquammofa  y. 
z.  conjun&a  ut  diximus  ,  cerebnque  veftigiis 
y.  excavata  neenon  &  z.  Sulcis  Sculptis  ab 
arteriis. 

i.  i.  3.  Occipitale  cujus  Froceffus  bafilaris 

l.  z.  3-  coit  1.  cum  Sphenoidis  corpore  ,  x. 
cum  Ollis  petro  fi  vertice  ubi  finuatus  ad  exci¬ 
piendum  finum  petrofum  duræ-matris  infe¬ 
riorem  ,  cavitateque  3.  donatus  medullam 
oblongatam  excipiente  ;  cum  angulo  Offis 
petrofi  inferiore  Foramen  lacerum  pojlerius  1. 

m.  confinait  ,  nec  non  &  magnam  partem  0. 

fofTx  jugularis  ,  committitur  cum  Temporali 
Sulcojque  laterales  t.  u.v. ,  Sulco  4,  infculpto 
in  parte  media  &  fuperiore  hujus  Offis  fico  fu- 
pra  Tuberofttatem  internam  5.  Spins  interna  6. 
ad  Foramen  occipitale  7.  in  partibus  luis  late¬ 
ralibus  &  anterioribus  Foraminibus  8.  Con- 
ciyloideis  anterioribus  perfoflum  tendentis  , 
continuos  efformat.  9.  Foramina  mafioidea 
pofieriota  in  . fulco  t.  aperta,  * 


Figura  5. 

SeBio  verticalis  Ojfium  capitis . 

a.  Sefbio  Maxillæ  inferioris  b.  ;  c.  d.  e.  f. 
Oflium  faciei  fecbio  ,  c.  Offium  nafi ,  d.  Offis 
maxillaris  in  quo  adelf  portio  e.  Foraminis 
palatini  anterioris ,  f.  Ofiis  palati,  g,  h.  i, 
pars  ofTea  lepjti  narunr  à  lamina  g.  perpendi¬ 
culari  Ethmoïdis  articulata  i,  cum  Vomere 
h.  margine  fuo  pofteriore  criftam  Sphenoidis 
excipiente  ,  margineque  fuo  inferiore  cum 
Offibus  palati  &  maxillaribus  coeunte  ,  conf- 
tituti.  k.  d  lamine  g.  cum  Vomere  concurfu 
angulus  excipiens  cartilaginem  quod  feptum 
narium  perficit.  1.  Spina  nafaiis  pcjlerior ,  m. 
anterior,  o.  facies  interna  Offium  nafi  ,  p. 
procefTus  nafaiis  Offis  maxillaris  ,  q.  Offis 
turbinati  inferioris  nafi.  r.  s.  &c.  8c.  a.  b.  c. 
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d.  e.  Offium  Cranii  fedfio  ,  r.  Ethmoïdis  qiiod 
exigit  Proceffum  s.  Crifia-Galli ,  r.  u.  Coro¬ 
nalis  in  qua  occurrit  u.  Septum  finuum  fron¬ 
talium  3  x.  Parietalium  ;  y.  z.  &.  a.  Occipi¬ 
talis,  z.  foraminis  ipfius  in  qua  appare;  alter 
ex  Condylis  Occipitalibus,  a.  Foramen  condy- 
loideum  anterius  ;  b.  c.  d.  e,  Sphenoidis  ,  b. 
c.  d.  corporis  ipfius  ,  b.  foiïæ  pituitaria*  ,  c. 
ipfius  finuum  Septo  d.  diftindborum  ;  e.  procef- 
fus  pterygoidei  Ala  interior.  In  illa  etiam 
figura ,  ut  in  fequenti  ,  videre  eft  varia  Of¬ 
fium  Cranii  craffities  ,  iliorumque  articula¬ 
tiones.  f.  Coronale,  g.  Parietalia,  h.  Sphé¬ 
noïdes.  i.  Temporalia,  k.  Occipitale.  Reliqua 
uc  in  figuris  praecedentibus dc  in  fubfequenti. 


Figura  6. 

Seclio  verticalis  oppofita  prte edenti. 

tL  b.  c.  d.  f.  1.  m,  o.  p.  r.  t.  x.  y.  2.  &. 
a.  b.  c.  e.  f.  h.  i.  k.  uc  in  figura  præcedenti. 
1.  Fofj's  palatins,,  x.  &c.  ix.  Fofjs  nafales  ab 
unioneOffium  nafi  exurgentes,  3. Offium  Ma¬ 
xillarium,  4.  Offium  palati,  5.  corporis  Sphe¬ 
noidis  ,  6.  alæ  interna  procefTus  pterygoi¬ 
dei  ,  7.  Portionis  lateralis  Ethmoïdis  ,  S.  Of¬ 
fis  turbinati  inferioris  nafi ,  9.  partis  Offis 
Unguis  ;  in  confpedtum  veniunt  10.  Orificia 
Sinuum  fphenoideorum  h.  parci  pofleriori  & 
fuperiori  portionis  lateralis  Ethmoïdis  ,  Cu¬ 
pra  ii.  Foramen  Spheno-P  alatinum ,  intra 
Os  turbinatum  fuperius  1  x.  nafi  &  inferius 
quandoque  occurrunt  Orificia  finum  maxilla¬ 
rium.  i.  Sinus  frontales.  13.  Foves  anteriores 
Cranii  efFolTae  intraCoronale  &  Ethmoideum. 
14,  Foves  medis  à  facie  fuperiori  Sphenoidis, 
portione  fquammofa  Offis  temporum  ,  facie 
fuperiore  Offis  petrofi  &  parte  media  ante¬ 
riori  Parietalium  ,  conff rufbc.  1 5 .  Fof]'s  pof¬ 
teriore, s  fuperiore} Cranii  inter  partem  mediam 
&  pofteriorem  Parietalium  ,  &  Occipitalis 
portionem  fuperiorem  excavata:,  1 6.  Fojfs 
pofieriores  inferiores  in  portionem  inferiorem 
Occipitalis ,  angulum  lambdoideum  Offis 
temporum  ,  &  faciem  pofteriorem  Offis  pe¬ 
trofi  inicriptæ.  k.  FroceJJus  fiyloideus. 
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TABULA  V. 

UicTabulæ  correfpondentibus  in  figuris  exhibita  pars  inferior  Cranii , 
8c  pars  Ollium  faciei  quæ  pertinet  ad  articulum  Olfiiun  Cranii , 


magnitudine  naturali. 

Figura  r  . 

Pars  inferior  Cranii. 

a.  b.  &c.  Coronale  ,  a.  b.  c.  portio  fupe- 
rior  ,  b.  c.  &c.  o.  inferior  &  fuperior  orbi¬ 
tarum  Proceffu  fuo  nafali  d.  cum  na(i  Ofiïbus 
&  lamina  verticali  Echmoïdis  coeuns  ,  Pro¬ 
ceffu  angulari  interno  e.  cum  procellit  nafali 
Maxillaris  &  f.  cum  margine  fuperiore  Offis 
Unguis  y  g  h.  cum  Ethmoideo  quo  cum  effi¬ 
cit  Foramina  orbitaria  anteriora  g.  per  quæ 
furculus  nervi  nafalis  primi  rami  quinti  paris 
migrat  ad  nares  ,  &  pofieriora  h.  ;  i.  cum 
alis  magnis  &  j.  parvis  Sphenoidis  ,  cum 
Olle  jugali  proceffu  fuo  angulari  externo  k.. 
*.  Bepreffo  glandulam  lacrymalem  exci¬ 
piens.  1.  Lunula  fuperciliaris  per  quam  ner¬ 
vus  frontalis  primi  rami  quinti  paris  tendit 
ad  frontem,  m.  Hamulus  in  foveola  n.  cui 
fefe  inferit  annulus  quem  lubit  Tendo  obli¬ 
qui  majoris  oculi,  litus,  o.  p.  &c.  y.  Eth- 
moides  commiffus  ut  diximus  cum  Coronali , 
o.  cum  procellu  nafali  Offis  maxillaris  ubi 
in  confpeblum  venit  p.  Orificium  finuum 
frontalium  ,  q.  cum  Offc  Unguis  ,  r.  cum 
Olle  turbinato  inferiore  nafi  ,  s  cum  Offe 
Maxillari  ,  t.  cum  portione  orbitaria  Offis 
palati ,  u.  cum  parte  anteriore  corporis  Sphe¬ 
noidis  ;  v.  w.  Portiones  ipfius  laterales  qua¬ 
rum  pars  w.  vocatur  Os  turbinatum  fuperius 
nafi  ;  x.  y.  portio  media  cujus  Lamella  cri- 
broja  x.  multis  perforata  foraminibus  partem 
conilituit  ficut  &  Lamina  'verticalis  y..  z. 
alterum  ex  orificiis  finuum  ethmoideorum. 


in 


portionibus  ubi  Foramen  S pheno-P alatinum 
conftituit  ,  c.  d.  cum  margine  pofteriore 
plani  nafalis  illius  Offis  parte  anteriore  c. 
ipfius  Procejfuum  pterygoideorum  quorum 
Ala  interna  d.  ab  externa  e.  difrindta  Lunula 
palathia  1.  quæ  lulcipit  portionem  pterygoi¬ 
deam  Offis  palati  ;  g.  hamulus  quem  exigit 
ala  interna  extremitate  fua  inferiore  ;  h.  Ri¬ 
mula  in  parce  fuperiore  illarum  alarum 
quam  fubeunr  margines  partis  fuperioris 
Vomeris;  i.  orificia  anteriora  Dubius  ptery¬ 
goidei  ab  anterioribus  ad  pofieriora  perfo¬ 
rati  ,  juxta  illorum  procclfuum  partem  fu- 
periorem  ,  per  quem  ramus  Vidranus  tertii 
rami  quinti  paris  nervorum  cum  arteria  & 
veni  comite  ,  migrat,  k.  parva  OJfa  turbina¬ 
ta  quæ  fphenoïdeorum  finuum  anterius  orifi¬ 
cia  obducunt.  1.  Foramina  rotunda  parva 
feu  maxillaria  fuperiora  quæ  fubit  ramus  fe¬ 
cundus  quinti  paris  nervorum  ;  m.  n.  FiffurA 
orbitariA  Juperiores  feu  fphenoidales  per  qua¬ 
rum  partem  magis  patentem  m.  arteria  &  vena 
ophthalmica  petunt  oculum  ficut  &  tertium 
&  quartum  par  &  ramus  primus  quinti  paris 
nervorum  ,  per  anguftiorem  vero  ».  fextum 
par  ;  o.  Foramina  optica  per  quæ  fecundum 
par  nervorum  egreditur  ;  p.  Lunula  qux  fif- 
furæ  Ipheno-maxillaris  partem  conftituit  cum 
fphenoides  articulum  Maxillaris  &  Offis  ju¬ 
galis  petit  ;  commitcur  etiam  r.  s.  cum  Co¬ 
ronali  ,  t.  cum  angulo  anteriore  inferiore 
Parietalium  ,  ».  cum  portione  fquammofa 
Temporalis  ^  v.  cum  parte  hujus  Offis  pe- 
trofa  quacum  x.  parietem  fuperiorem  TuIa 


a.  b.  &c.  z.  i.  &c.  <.  Sphénoïdes  commif- 
fum  a.  cum  Ethmoideo  parti  fuperiori  &  pof- 
teriori  laminae  verticalis  cujus  ipfius  finus 
erudiant  in  nares ,  b.  cum  duabus  Offis  palati 


Eustachian.s  apercæ  y.  in  tympano  ,  in 
Offibus  nudis  fiflura  perfoffum  cui  nomen 
Foramen  lacerum  a-nterius  quod  in  flatu  na¬ 
turali  ab  interioribus  non  communicat  ad 
exteriora  ,  conftituit  ;  i.  locus  ubi  adeft 
orificium  poflcrius  Dubius  pterygdide-i  ;  i. 
articulus  corporis  Sphenoidis  cum  proceffu 
bafilari  Occipitalis  ;  3.  Procefjus  fpinofus  ; 

4.  Foramen  fpinofum  per  quod  erepit  arteria 
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TABLE  V. 

ON  a  repréfenré  dans  les  figures  qui  répondent  â  cette  Table  la  partie  in¬ 
férieure  du  Crâne ,  &  la  partie  des  Os  de  la  face  articulée  avec  les  Os  du 
Crâne ,  de  grandeur  naturelle. 


Figure  i. 

o 

La  partie  inférieure  du  Crâne. 

a.  b.  8c c.  le  Coronal ,  a.  b.  c.  Sa  Portion  fu- 
périeure  ,  b.  c.  &c.  o.  l’inférieure  &  la  fupé- 
rieure  des  orbites  articulée  par  fon  Apophyfe 
nafale  d.  avec  les  Os  du  nez  &  la  lame  verti¬ 
cale  de  l’Ethmoïde  ,  e.  par  fon  Apophyfe  an¬ 
gulaire  interne  avec  l’apophyfe  nafale  du  Ma¬ 
xillaire  &  f.  avec  le  bord  fupérieur  de  l’Os 
Unguis  ,  g.  h.  avec  l’Ethmoïde  avec  lequel  il 
forme  les  Trous  orbitaires  antérieurs  g.  par 
lefquels  paffent  un  filet  du  nerf  nafal  de  la 
première  branche  de  la  cinquième  paire  pour 
fe  rendre  dans  le  nez  &  les  po/lérieurs  h. ,  i. 
avec  les  grandes  &  j,  avec  les  petites  aîles 
du  Sphénoïde  ,  avec  l’Os  de  la  pomette  par 
fon  apophyfe  angulaire  externe  k.  ;  *.  Enfon¬ 
cement  qui  reçoit  la  glande  lacrymale.  1.  £- 
chancrure  fourciliere  par  laquelle  paffe  le 
nerf  frontal  de  la  première  branche  de  la  cin¬ 
quième  paire,  m.  petit  Crochet  fitué  dans  le 
petit  Enfoncement  n.  qui  donne  attache  à  un 
anneau  par  lequel  paffe  le  tendon  du  grand 
Oblique  de  l’œil,  o.  p.  &c.  y.  YEthmoïde  ar¬ 
ticulé,  comme  nous  l’avons  dit,  avec  le  Co¬ 
ronal  ,  o.  avec  f’apophyfe  nafale  de  l’Os  ma¬ 
xillaire  où  fe  voit  p.  Y  Embouchure  des  finus 
frontaux  ,  q.  avec  l’Os  Unguis  ,  r.  avec  le 
Cornet  inférieur  du  nez  ,  s.  avec  l’Os  Maxil¬ 
laire  ,  t.  avec  la  portion  orbitaire  de  l’Os  du 
palais  ,  u.  avec  la  partie  antérieure  du  corps 
du  Sphénoïde  ;  v.  w.  fes  Portions  latérales 
dont  la  partie  V/,  s’appelle  les  Cornets  fupe- 
rieurs  du  nez  ,  x.  y.  fa  Portion  moyenne  dont 
la  Lame  cribleufe  x.  percée  de  plufieurs  trous 
fait  partie  de  même  que  la  Lame  'verticale  y.. 
z.  un  des  orifices  des  finus  ethmoïdauxl 

a.  b  &c.  z.  i.  8c  f .  le  Sphénoïde  articulé  a. 
avec  l’Ethmoïde  à  la  partie  lupérieure  &  pof- 
rérieure  de  la  lame  verticale  duquel  fes  finus 
s’abouchent  dans  les  narines  ,  b.  avec  les  deux 


portions  de  l’Os  du  palais  où  il  forme  le  Trou 
Spheno-P  alatin  ,  c.  d.  avec  le  bord  poflérieur 
du  plan  nafal  de  cet  Os  par  la  partie  antérieu¬ 
re  d.  de  fes  Apophyfes  ptérygoides  dont  Y  Aille 
interne  d.  eft  féparée  de  Y  externe  e .  par  l’£- 
chancrure  palatine  f.  qui  reçoit  la  portion 
ptérygoïdienne  de  l’Os  du  palais  ;  g.  Crochet 
que  l’aîle  interne  porte  à  fon  extrémité  infé¬ 
rieure  ;  h.  Rainure  dans  la  partie  fupérieure 
de  ces  aîles  dans  laquelle  s’infinuent  les  bords 
de  la  partie  fupérieure  du  Vomer  ;  i.  les  ori¬ 
fices  antérieurs  du  Conduit  ptérygoïdien  tracé 
de  devant  en  arriéré  le  long  de  la  partie  fupé¬ 
rieure  de  ces  apophyfes  par  lequel  paffe  le 
rameau  Vidian  de  la  troifiéme  branche  de  la 
cinquième  paire  de  nerfs  accompagné  d’une 
veine  &  d’une  artère  t  k.  les  petits  Cornets  qui 
bouchent  les  finus  fphénoïdaux  en  devant  ;  l. 
les  Trous  petits  ronds  ou  maxillaires  fupérieur  s 
par  lefquels  paffe  la  fécondé  branche  de  la 
cinquième  paire  de  nerfs  ;  m.  n.  les  Fentes  or¬ 
bitaires  fupérieures  ou  fphénoïdales  par  la  par¬ 
tie  interne  la  plus  évafée  m.  defquelles  paffent 
l’artére  &  la  veine  ophthalmique  ,  la  troifié¬ 
me  &  la  quatrième  paire ,  &  la  première  bran¬ 
che  de  la  cinquième  paire  de  nerfs  ,  &  par  la 
plus  étroite  n.  la  fixiéme  paire  ;  o.  les  Trous 
optiques  par  lefquels  paffent  la  fécondé  paire 
de  nerfs  ;  p.  Echancrure  qui  forme  une  par¬ 
tie  de  la  fente  fpheno- maxillaire  ,  lorfque  cet 
Os  eft  articulé  q.  avec  l’Os  Maxillaire  ;  il 
s’articule  auffi  r.  avec  l’Os  de  la  pomette  &  s. 
avec  le  Coronal ,  t.  avec  l’angle  antérieur  in¬ 
ferieur  des  Pariétaux  ,  «.  avec  la  portion 
écaillcufe  du  Temporal  ,  v.  avec  la  portion 
pierreufe  de  cet  Os  avec  laquelle  il  forme  r. 
la  parois  fupérieure  de  la  portion  offeufe  de 
la  Trompe  d’ Eustachi  ouverte  y.  dans  la 
caiffe  ,  &  où  on  voit  une  fente  dans  les  Os  dé¬ 
charnés  qu’on  appelle  z.  Trou  déchiré  anté¬ 
rieur ,  qui  dans  l’état  naturel  ne  pénétre  pas  du 
dedans  au  dehors  du  Crâne;  i.  endroit  où  ré¬ 
pond  l’orifice  poflérieur  du  Conduit  ptérygoï- 
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dicn  ;  i.  articulation  du  corps  du  Sphénoïde 
avec  l’apophyfe  bafîlaire  de  l’Occipital  ;  5. 
l’Afophyfe  épineufe  ;  4.  le  Trou  épineux  par 
lequel  monte  L’arrére  épineufe  delà  carotide 
externe  ;  5.  le  Trou  male  ou  inaxillaire  in¬ 
férieur  par  lequel  defeend  la  troifiéme  bran¬ 
che  de  la  cinquième  paire  de  nerfs. 

a.  &c.  n.  les  Temporaux  articulés  comme 
nous  Pavons  dit  TAB.  IV.  fi",  i.  ,  a.  Apophyfe 
zygomatique  ,  b.  Apophyfe  tranpuerfe  r  c.  FoJJe 
articulaire  féparée  e.  de  la  partie  inférieure 
du  Conduit  f.  auditif  externe  par  la  fente  d. 
où  s’attache  l’externe  du  marteau  ;  g.  Apo- 
pbyfe  mafloïde ,  h.  Apaphyfe  flyldide  ,  i.  Rainu¬ 
re  mafioidienne  où  s’attache  l’extrémité  pofté- 
rieure  du  ventre  poflérieur  du  mufcle  di- 
galtrique  de  la  mâchoire,  i.  Trou  S-tylo-Maf- 
toidien  par  lequel  fort  -la  portion  dure  de  la 
feptiéme  paire  de  nerfs  k.  orilîce  inférieur 
externe  du  Conduit  de  la  carotide  interne  qui 
fe  coude  vers  l’extrémité  1.  du  rocher  où  il 
s’ouvre  en  dedans  du  Crâne  ;  m.  n.  Trou  dé¬ 
chiré  poflérieur  formé  par  la  rencontre  de 
l’angle  inférieur  du  rocher  avec  l’Occipital , 
divifé  en  deux  parties  dans  la  pLus  évafée  du¬ 
quel  m.  aboutirent  les  finus  latéraux  de  la 
dure-mere  pour  dégorger  dans  les  jugulaires  , 
8c  par  1a  plus  étroite  n.  duquel  paffe  la  hui¬ 
tième  paire  de  nerfs  &  le  recurrent  de  l’épine. 

o.  p.  q.  l’Occipital  eft  articulé  comme  nous 
l’avons  dit  ci-devant;  o.  Trou  occipital  par 
lequel  paffe  la  moelle  allongée  &  le  nerf  re¬ 
current  de  l’épine  ,  les  artères  vertébrales  & 
la  dixiéme  paire  de  nerfs  ;  p.  les  Condyles  ;  q. 
les  Trous  linguaux  par  lefquels  la  neuvième 
paire  de  nerfs  fort  du  Crâne. 


Figure  2. 

■  partie  des  Os  de  la  face  articulée 
ceux  dü  Crâne. 


avec 


a.  &c.-  f.  l’Os  de  la  pomette  articulé  a.  avec 
l’apophyfe  zygomatique,  b.  avec l’apophyle 
angulaire  externe  k.  du  Coronal  ,  c.  avec  la 
partie  antérieure  r.  des  grandes  ailes  du  Sphé¬ 
noïde  ,  d.  avec  l’Os  Maxillaire  avec  lequel  il 
forme  e.  une  partie  des' folles  temporales  an¬ 
térieures  &  une  partie  £  des  foffes  orbitaires. 

g.  &c.  x.  l’Os  Maxillaire  articulé  avec  l’Os 
de  la  pomette  8c  fur  le  bord  poflérieur  fupé- 
rieur  duquel  fe  trouve  l’échancrure  g.  qui  avec 
celle  p.  du  Sphénoïde  forme  la  fente  orbitaire 


inférieure  porte  fur  la  partie  moyenne  de  fa 
face  fupérieure  uns  Gouttière  h.  qui  aboutit  i. 
au  Conduit  fons-Orbitaire  par  lequel  paffe  le 
rameau  fous-orbitaire  de  la  fécondé  branche 
de  la  cinquième  paire  ;  il  s’articule  auflî  par 
fon  apophyfe  montante  I.  avec  l’apophyfe 
angulaire  interne  e,  du  Coronal  ,  m-  avec  les 
Os  du  nez  ,  n.  avec  l’Os  Unguis  ,  o.  avec 
l’Ethmoïde  ,  p.  avec  les  Cornets  inférieurs  du 
nez  ,  q.  avec  le  V  orner  où  on  voit  en  devant 
vers  l’Epine  nafale  antérieure  s.  les Troux  t.  de 
chaque  côté  qui  aboutiffent  à  un  rrou  com¬ 
mun  dans  la  partie  moyenne  &  antérieure  de 
la  foffe  palatine  ;  u.  v.  avec  les  Os  du  palais 
avec  lefquels  il  forme  un  Conduit  v.  qui  fe 
termine  dans  le  palais  par  le  trou  palatin  la¬ 
téral  poflérieur  ,  &  dans  lequel  s’infirme  le 
rameau  palatin  de  la  fécondé  branche  de  la 
cinquième  paire  de  nerfs- 

\y.  x-  les  Os  du  nez  articulés  vsz.-entr’eux  & 
la  Lame  Verticale  de  l’Ethmoïde  ,  avec  les  Os- 
maxillaires  ,  &.  x..  avec  l’apophyfe  nafale  du 
'Coronal. 

y.,  z.  8c.  les  Os  Unguis  articules  y.,  avec  Les 
Os  maxillaires  ,  z.  avec  le  Cornet  inférieur  du 
nez  r  qui  forment  avec  lui  le  canal  qui  ren¬ 
ferme  le  conduit  des  larmes  y  8c.  avec  le  Co¬ 
ronal  ,  *.  avec  l’Ethmoïde. 

a.  b.  c.  d.  e.  f  g.  le  Tenter  articulé  a.-  avec 
les  Os  maxillaires  ,  b.  avec  les  Os  du  palais 
c.  avec  le  cartilage  qui  forme  la  partie  anté¬ 
rieure  delà  cloifon  des  narines  ,,  d.  avec  la- 
lame  verticale  de  l’Ethmoïde  ;  reçoit  dans  fa 
Gouttière  e.  la  crête  du  Sphénoïde  ,  &  en  en¬ 
gage  les  parties  latérales/,  dans  la  rainure  de 
la  partie  fupérieure  de  l’aile  interne  l’apophy¬ 
fe  ptérygoïde  ,  &  g.  dans  la  partie  poftérieure 
fupérieure  de  l’Os  du  palais. 

h.  &c..  q.  l’Os  du  palais-  articulé  comme 
nous  l’avons  dit  avec  l’Os  Maxillaire  ,avec  le 
Sphénoïde  par  la  Portion  orbitaire  h~  8c  la  pa¬ 
latine  i.  entre  lefquelles  fe  voit  l’Echancrure  k.. 
qui  avec  le  Sphénoïde  forme  le  trou  fpheno- 
palatin ,  par  le  bord  l.  &  en  m.  avec  le  V orner,, 
en  n.  avec  l’Ëthmoïde  ,,  en  0.  avec  les  Cornets 
inférieurs  du  nez,  par  fa  Portion  pterygoidienne 
p.-avec  l’extrémité  des  ailes  de  l’apophyfe  pté¬ 
rygoïde  &  par  fa  partie  pofférieme  q:  avec  ces 
ailes,  forme  une  partie  des  fofles  nafales,  une 
partie  des  fofles  orbitaires  &  une  des  foffes 
temporales  antérieures,  r.  les  demieres Dents 
molaires., 
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fpinofa  durx-matris  ;  Foramen  ovale  feu 
maxillare  inferius  per  quod  defcendit  tertius 
ramus  qûinti  paris  nervorum. 

a.  &c.  n.  Temporalia  commiffa  ut  diximus 
TAB.  IV- fis-  >  a*  'rocejjus  zygomaticus  , 

b.  Procejfus  tranfverfus  ,  c.  Fovea  articula¬ 
ris  diftin&a  e.  à  parte  inferiore  Duftus  f. 
acufiici  externi  fiffura  d.  oui  fefe  infcrit  ex¬ 
ternus  mallei  ;  g.  Procejfus  mafioideus.  h. 
Procejfus  Jlyloïdeus.  i.  fulcus  maftoïdeus  cui 
fefe  extremitas  pofterior  mufculi  bi  -  ventris 
maxillx  inferit.  i.  Foramen  Stylo-Mafioideum 
per  quod  Portio  dura  feptimi  paris  nervorum 
defcendit.  k.  Orificium  inferius  externum 
Duciüs  carotidis  interna,  qua  fe  verfus  extre¬ 
mitatem  1.  rupis  infieftit,  interioraque  Cranii 
penetrat  ;  ni.  n.  Foramen  Lacerum  pofierius 
ab  angulo  inferiori  rupis  cum  Occipitali 
concurfu  exurgens  ,  in  duas  partes  divifum 
in  quarum  magis  patentem  parcem  m.  deli¬ 
nunt  finus  laterales  durx-matris  eru&antque 
in  jugulares  ,  per  anguftiorem  vero  n.  tranfit 
octavum  par  nervorum  &  recurrens  fpinalis. 

o.  p.  q.  Occipitale  articulum  petens  ut  di¬ 
ximus  fupra  ;  o.  Foramen  occipitale  quod  fu- 
beunt  ,  medulla  oblongata,  nervus  recurrens 
fpinalis  ,  arteriæ  vertebrales  &  decimum- par 
nervorum  cerebri,  p.  Condyli  ;  q.  Foramina 
condyloidea  anteriora  feu  Foramina  lingualia, 
per  quæ  è  Cranio  defcendit  nonum  par  ner¬ 
vorum  cerebri. 

Fiffura  i. 

o 

Pars  Ojfium  faciei  commiffa  cum  Cranii 
Offibus. 

a.  &c.  fi  Os  jugale  quod  pertinet  ad  arti¬ 
culum  a.  cum  proceffu  zygomatico  ,  b.  cum 
proceffu  angulari  externo  k.  Coronalis  ,  c. 
cum  parte  anteriori  r.  magnarum  alarum 
Sphenoïdis  d.  cum  OfTe  Maxillari  quo  cum 
partem  e.  follium  temporalium  anteriorum 
&  partem  fi  follium  orbitariarum  conftituit. 

g.  &e.  x.  Os  Maxillare  commiffum  cum 
Offe  jugali,  in  cujufque  margine  pofteriore 
fuperiore  hxret  lunula  g.  quæ  cum  Sphenoi- 
deo  rimam  fpheno-maxillarem  feu  orbita- 


riam  inferiorem  conftituit,  perfoffum  eft  in 
parte  media  faciei  fuperioris  fulco  b.  deli¬ 
nente  i.  in  du&nm  infra-orbitarem  per  quem 
migrat  ramus  infra-orbitaris  rami  fecundi 
nervorum  quinti  paris  ;  articulum  etiam  petit 
proceffu  fuo  afeendenti  1.  cum  proceflu  an¬ 
gulari  interno  e.  Coronalis  ,  m.  cum  Offibus 
nafi  ,  n.  cum  Olle  Unguis .  o.  cum  Ethmoi- 
deo  ,  p.  cum  Offibus  turbinatis  inferioribus 
nafi  ,  q.  cum  Vomere  ubi  anterius  videre  eft 
verfus  Spinam  nafalem  anteriorem  s.  Fora¬ 
mina  t.  ex  utraque  parte  delinentia  in  forami¬ 
ne  communi  partis  medix  &  anterioris  foffx 
palatinx  ,  u.  v.  cum  Offibus  palati  quibufeum 
dudtum  v.  efficit  delinentem  m.  in  palatum 
foramine  palatino  laterali  pofteriore  ,  &  per 
quem  defcendit  ramus  palatinus  fccundirami 
quinti  paris  nervorum, 

xr.  x.  Offa  nafi  articulata  w.  fimul  &  cum 
Ethmoïdis  lamina  verticali  ,  cum  Offe  ma¬ 
xillari  &  x.  cum  proceffu  nafali  Coronalis. 

y..  z.  &.  Ossa  Unguis  commiffa’  y.  cum 
Offibus  maxillaribus  ,  z.  cum  Offe  fpongiofo 
inferiore  nafi  ,  qux  cum  illis  canalem  qui 
duiffum  lacrymalem  continet  perficiunt  ;  &. 
cum  Coronali ,  cum  Erhmoideo. 

a.  b.  c.  d.  e.f.  g.  Vomer  commiffum  a.  cum 
Offibus  maxillaribus  ,  b.  cum  Offibus  palati , 

c.  cum  cartilagine  qux  partem  ftpti  narium 
anteriorem  conftituit  ,  d.  cum  lamina  Eth¬ 
moïdis  ;  in  Striaturam  e.  criftam  Sphenoïdis 
excipit  ,  partefque  laterales  f  in  partis  fupe¬ 
rioris  alar  interlix  proceflus  pterygoidei  ri¬ 
mam  infinuat  ,  S:  g.  in  portione  pofteriore 
fuperiore  Offis  palati. 

b.  &c.  q.  Os  palati  commiffum  ut  diximus, 
cum  Offe  maxillari,  cum  Sphcnoideo  Portio¬ 
ne  orbitdria  h.  &  palatina  i.  ,  inter  quas  oc¬ 
currit  Lunula  /*.  qux  cum  Sphenoideo  fora¬ 
men  fpheno-p.ilatinum  conftituit  ;  margine 
l.  &  in  m.  cum  Vomere,  in  »,  cum  F.thmoideo, 
in  o.-  cum  Offibus  turbinacis-inferioribus  nafi  , 
Portione  pterygoidea  p.  cum  extremitate  ala¬ 
rum  procellus  pterygoidei  ,  parteque  fua 
pofteriore  q.  cum  illis  alis  ;  foffium  nafalium 
partem  efformat ,  partem  foffium  orbitaria¬ 
rum  &  foffium  temporalium  anteriorum.. 
r.  Dentes  molarex 
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TABULA  VI. 

N  iconibus  huic  Tabulæ  rerpondendbus  exhibita  eft  fedio  verticalis 
Oilium  faciei. 


Figura  i. 


a.  Coronalis  fedio  ,  b.  Ethmoidis  ,  c.  Of¬ 
fis  jugalis  ,  d.  Maxillaris  ,  e.  Oflium  fpon- 
gioforum  inferiorum  nafi,  f.  Vomeris  ,  g.  h. 
i.  k.  1.  foflium  orbicariarum  in  quarum  fundo 
videre  eft  ,  h.  Fijfura  orbitaria  fuperior  ,  i. 
Foramen  opticum  ,  k.  Fijfura  orbitaria  in¬ 
ferior  ,  1.  Striatura  definens  in  dudum  infra 
orbitarem.  m.  finuum  frontalium  in  parte 
media  8c  inferiori  Coronalis  infculptorum 
fedio.  n.  Foramen  c&cum.  o.  p.  q.  r.  s.  r. 
foftium  nafalium  fedio  ,  o.  fepti  in  cujus 
parte  fuperiori  p.  occurrit  proceflus  crifta- 
galli  fedfus  ,  q.  lamellæ  cribrofæ  ,  r.  cellu¬ 
larum  ethmoidalium  ,  s.  Oftîum  fpongio- 
forum  fuperiorum  nafi  ,  t.  Olfium  Ipongio- 


forum  inferiorum,  u.  xf  y.  z.  fedio  foftium 
palatinarum  ,  u.  Offis  maxillaris,  x.  Foramen 
Palatinum  anterius  ,  y.  palatina  lateralia 
pofieriora ,  z.  extremitas  alæ  internæ  procef- 
fus  pterygoidei,  8c.  Dentes. 


a.  b.  c.  d.  S  initum  maxillarium  fedio  , 
plus  aut  minus  in  variis  fubjedis  capa¬ 
cium  ,  quique  patent  conftanti  orificio  b. 
fupra  Os  fpongiofum  minus  c.  fitum  parti 
laterali  externae  &  mediae  Ofllum  fpongio- 
forum  fuperiorum  nafi  ,  ubi  ipfius  parti  la¬ 
terali  externa:  &  fuperiori  hiant  finus  fron¬ 
tales  in  maxillaribus  ;  d.  Protuberantia  à  radi¬ 
cibus  dentium  molarium  quandoque  in  ipfif- 
met  finubus  penetrantibus  ,  exporredæ. 


TABULA  VII, 

Edio  verticalis  partium  olTeariim  narium  in  magnitudine  naturali  exhibi¬ 
tarum  quo  exadiùs  diftindæ  omnes  illarum  partes  appareant. 


s 


Figura  i. 

a.  Sedio  Coronalis  in  qua  videre  eft  b. 
cavitas  finuum  frontalium,  c.  fedio  Oflium 
nafi  ,  d.  lamellæ  cribri  -  formis  Ethmoidis  , 
e.  Sphenoidis  in  qua  f.  alter  Sinuum  Spbe- 
noideorum  patet ,  g.  Fovea  pituitaria,  h.  Oc¬ 
cipitalis  fedio  ,  &c..  i.  fedio  Oflis  Maxilla¬ 
ris  ,  k.  Oftis  palati.  1,  &c.  q.  Dentes  quarum 
1.  indicat  fedionem  incifivi  in  qua  patet 
Cavitas  m.  ibi  confpicua  ,  ipfius  Radix  n. 
alveolo  fuo  inclufa  ,  8c  Crufta  qux  Dentis 
partem  extra  alveolum  circumdat  ;  p.  Ca¬ 
ninus  ,  q.  Molares,  r.  hujus  lateris  F  offa  pa¬ 
latina.  t.  &c.  z.  a.  &c.  k.  paries  lateralis 
foftium  nafalium  ,  t.  facies  interna  unius 
Oftis  nafi  ,  u.  procefliis  orbitarius  Olfis  ma¬ 
xillaris  ,  v.  portionis  palatinæ  hujus  Oftis  , 
\v.  Oftis  palati  ,  x.  alæ  internæ  proceflus 


pterygoidei  extremo  cujus  videre  eft  Ha¬ 
mulus  y.  ;  z.  a.  b.  c.  portionis  lateralis  Eth¬ 
moidis  ,  z.  Orificium  finuum  fphenoideo- 
rum  parti  Ethmoidis  pofteriori  fuperiori 
correfpondens  ,  a.  pars  fuperior  hujus  oor- 
tionis  quandoque  verfiis  b.  in  duas  partes 
divifa  ,  c.  ipfius  pars  inferior  cui  nomen  Os 
turbinatum  inferius  nafi.  d.  Foramen  Spheno¬ 
palatinum  à  partium  fuperiorum  Plani  na- 
falis  e.  Oftis  palati  cum  Spbcnoideo  concurfu 
exurgens  ;  inter  b.  &  c.  occurrunt  orificia 
finuum  ethmoideorum  ;  e.  articulatio  Oflis 
turbinati  fuperioris  cum  inferiori  f.  variis 
notata  inæqualibus  ,  commifti  h.  cum  Ofle 
palati  ,  i.  cum  Maxillari ,  k.  cum  Ofle  Unguis 
cujus  facies  lateralis  externa  apparet. 
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TABLE  VI. 

N  a  repréfenté  dans  les  figures  qui  répondent  à  cette  Table  une  coupe 
des  Os  de  la  face. 


O 


Figure 


a.  coupe  du  Coronal,  b.  de  l’Etlimoïde,  c. 
de  l’Os  de  la  pomette  ,  d.  du  Maxillaire  ,  e. 
des  Cornets  inférieurs  du  nez  ,  î.  du  Vomer  , 
g.  h.  i.  k.  1.  des  folles  orbitaires  dans  le  fond 
dcfquelles  on  voit ,  h.  la  Fente  orbitaire  fu¬ 
périeure  ,  i.  le  Trou  optique  ,  k.  la  Fente  or¬ 
bitaire  inférieure  ,  1.  la  Gouttière  qui  aboutit 
au  conduit  fous-orbitaire.  m.  coupe  des  finus 
frontaux  tracés  dans  la  partie  moyenne  &  in¬ 
férieure  du  Coronal.  n.  le  Trou  borgne,  o.  p. 
q.  r.  s.  t.  coupe  des  foffes  nafales  ,  o.  de  la 
cloifon  à  la  partie  fupérieure  de  laquelle  fe 
voit  p.  celle  de  l’Apophyfe  crifta-galli ,  g. 
de  la  lame  cribleufe  ,  r.  des  cellules  ethmoi¬ 
dales  ,  s.  des  Cornets  fupérieurs  du  nez  ,  t. 


des  Cornets  inférieurs,  u.  x.  y.  z.  &.  coupe 
des  fodes  palatines ,  u.  de  l’Os  maxillaire  , 
x.  le  Trou  palatin  antérieur  ,  y.  les  palatins 
latéraux  pofiérieurs  ,  z.  l’extrémité  de  l’aîle 
interne  de  l’apophyfe  ptérygoïde.  &.  les 
Dents. 

a.  b.  c.  d.  coupe  des  Sinus  maxillaires  qui 
font  plus  ou  moins  grands  dans  differens  fu- 
jets  ,  s’ouvrent  conflamment  par  l’orifice  b. 
fur  un  petit  cornet  c.  fitué  à  la  partie  latérale 
externe  &  moyenne  des  Cornets  fupérieurs  du 
nez  ,  vers  la  partie  latérale  externe  &  fupé¬ 
rieure  duquel  s’ouvrent  les  finus  frontaux 
dans  les  maxillaires  ;  d.  Bojfes  formées  par  les 
racines  des  dents  molaires  qui  pénétrent  quel¬ 
quefois  dans  ces  finus. 


TABLE  VII. 


C 


Oupe  verticale  des  parties  offeufes  des  narines  repréfentées  de  grandeur 
naturelle  pour  en  mieux  faire  diftinguer  toutes  les  parties. 


F ip ure  i. 

c> 


a.  Coupe  du  Coronal  dans  laquelle  on  voit 
b.  la  cavité  des  finus  frontaux,  c.  coupe  des 
Os  du  nez,  d.  de  la  lame  cribleufe  de  l’Eth- 
moïde  ,  e.  du  Sphénoïde  dans  laquelle  on  voit 
f.  un  des  Sinus  fphénoidaux  ouvert ,  g.  la 
FoJJ'e  pituitaire,  h.  coupe  de  l’Occipital ,  &c.. 
i.  coupe  de  l’Os  maxillaire  ,  k.  de  l’Os  du  pa¬ 
lais.  1.  &c.  q.  les  Dents  dont  1.  indique  la 
coupe  d’une  incifive  dans  laquelle  on  voit  la 
Cavité  m.  qui  s’y  trouve  ,  fa  Racine  n.  ren¬ 
fermée  dans  J’alveole  &  Y  email  o.  qui  envi¬ 
ronne  la  partie  de  la  Dent  hors  l’alveole  ;  p. 
la  Canine  ,  q.  les  Molaires,  r.  la  FoJJ'e  palati¬ 
ne  de  ce  côté.  t.  &c.  z.  a.  Sec.  k.  la  parois  la¬ 
térale  des  fofTes  nafales ,  t.  face  interne  d’un 
Os  du  ncz,u.  de  l’apophyfe  orbitaire  de  l’Os 
maxillaire ,  v.  de  la  portion  palatine  de  cet 


Os  ,  w.  de  l’Os  du  palais ,  x.  de  l’aîle  interne 
de  l’apophyfe  ptérygoïde  à  l’extrémité  de  la¬ 
quelle  fe  voit  le  Crochet  y.  ;  z.  a.  b.  c.  de  la 
portion  latérale  de  l’Ethmoïde  ,  z.  Orifice  des 
finus  fphénoïdaux  qui  répond  à  fa  partie  pof- 
téricure  fupérieure ,  a.  partie  fupérieure  de 
cette  portion  divifée  quelquefois  en  deux  par¬ 
ties  en  b. ,  c.  fa  partie  inférieure  qu’on  nom¬ 
me  le  Cornet  inférieur  du  nez  ;  d.  TrouSpheno- 
Falatin  formé  par  la  rencontre  des  parties 
fupérieures  du  Flannafal  e.  de  l’Os  du  palais 
avec  le  Sphénoïde.  On  trouve  entre  b.  &  c.  les 
orifices  des  finus  ethmoïdaux  ;  e.  endroit  où 
s’articule  le  Cornet  fupérieur  avec  l’inférieur/! 
marqué  de  differentes  inégalités  ,  articulé  h. 
avec  l’Os  du  palais  ,  i.  avec  le  Maxillaire  ,  k. 
avec  l’Os  Unguis  dont  on  voit  la  face  laté¬ 
rale  externe. 


O  S  T  fL  O  =-  G  R  A  P  H  I  E, 


F  taure  z. 

o 

a.  &c.  x.  comme  ci-deffus.  /*.  îes  Cellules 
ethmoidales  y  b.  les  Orifices  par  lefquelles  ces 
cellules  dégorgent  dans  les  narines,  c.  les 
Orifices  par  lelquelles  les  (unis  frontaux  s’a¬ 
bouchent  dans  les  narines,  d.  Canal  ofieux 
formé  par  l’Os  Unguis  ,  l’apophyfc  nafale  de 
l’Os  maxillaire  &  une  languette  du  Cornet 
fupérieur  ,  lequel  s’ouvre  à  la  partie  latérale 
excerne  &  antérieure  du  Cornet  inférieur  du 
nez  y  8c  renferme  le  conduit  des  larmes,  e. 
partie  du  Cornet  inférieur  qui  bouche  le  fmus 
maxillaire.  /.  petit  Cornet  qui  répond  à  la 
partie  latérale  externe  &  antérieure  du  Cornet 
fupérieur  de  nez  fur  lequel  s’ouvre  les  finus 
frontaux,  &  auquel  répond  l ‘Orifice  confiant 
des  Sinus  maxillaires  dans  les  narines. 

Figure  3, 

File  repréfente  les  Dents. 

Les  Dents  a.  &c.  z.  a.  &c.  z.  font  quelque¬ 
fois  dans  les  adultes  au  nombre  de  trente-deux, 
feize  dans  chaque  mâchoire  ,  diftinguées  en 
huit  incifives  a.  &c.  h.  ,  quatre  canines  i.  k. 
1.  m.  ,  &  vingt  molaires  n.  &c.  z.  a.  8cc.  g.. 
On  y  diftingue  dans  chacune  deux  portions 
h.  i.  dont  l’une  h.  hors  de  l’alveole  s’appelle 
Corps  de  la  Dent  ou  Couronne  de  la  Dent  ; 
l’autre  i.  eft  renfermée  dans  les  alvéolés  &  fe 
nomme  la  Racine  de  la  Dent.  Ces  deux  por¬ 
tions  h.  i.  font  diftinguées  par  une  efpéce  de 
ligne  circulaire  k.  nommée  le  Collet  de  la 
Dent  où  s’obferve  quelques  inégalités  où 
s’attache  la  gencive.  Des  huit  incifives  les 
quatre  fupérieures  a.  b.  c.  d.  font  plus  grandes 
&  plus  larges  que  les  quatre  inférieures  e.  f. 
g.  h.  ,  &  des  fupérieures  les  deux  du  milieu  b. 
c.  ont  plus  de  largeur  que  les  deux  autres. 
Leur  corps  eft  comme  des  coins  tranchans  8c 
leur  racine  comme  des  coins  pointus  ,  Scelles 
font  toutes  difpofées  de  façon  que  leur  tran¬ 
chant  fe  trouve  daps  une  même  ligne.  Des 


Dents  canines  i.  k.  1.  m.  les  deux  fupérieures 
i.  k.  font  aufti  nommées  œilleres  ,  leur  corps 
h.  eft  plus  gros  8c  plus  faillanr  que  celui  des 
incifives  ;  il  cit  convexe  8c  un  peu  arrondi  en 
dehors  ,  terminé  par  une  elpéce  de  pointe 
triangulaire  tn.  8c  courte  ;  leur  racine  i.  eft 
ordinairement  plus  grofle ,  plus  épaifle  ,  plus 
longue  &  plus  pointue  que  celles  des  incifi¬ 
ves  i  quelquefois  elles  percent  le  fond  des  fi¬ 
nus  maxillaires,  &  font  ou  paroiffent  divifées 
en  deux  pAties.  Des  vingt  Molaires  les  deux 
premières  n.  o.  de  chaque  rang  font  petites  , 
les  deux  fuivantes  p.  q.  groftes  ,  de  même  que 
la  derniere  r.  qui  eft  très-tardive  8c  manque 
allez  fouvent  ;  leur  corps  h.  eft  en  général 
court  ,  fort  épais  ,  irrégulièrement  cylindri¬ 
que  ,  ou  à  quatre  pans  un  peu  arrondis  ,  ter¬ 
miné  par  une  extrémité  large  qui  eft  plus  ou 
moins  taillée  en  pointes  moufles  comme  en 
autant  de  diamans  :  les  petites  molaires  n.  o. 
ont  la  couronne  moins  grofle  que  les  autres 
&  fouvent  moindre  que  le  corps  des  canines  : 
elles  n’ont  ordinairement  que  deux  pointes 
n.  o.  ;  quelquefois  la  deuxième  paroît  en  avoir 
trois  :  la  couronne  des  groflès  molaires  a 
beaucoup  plus  de  volume  ,  elle  eft  taillée  en 
trois ,  quatre  ou  cinq  pointes  p.  q.  r,  s.  t.  ;  la 
cinquième  molaire  ou  arriéré  Dent  a  la  epu- 
ronne  comme  les  précédentes  ,  mais  fouvept 
plus  arrondie  &  avec  moins  de  pointes  :  les 
racines  i.  des  molaires  font  en  général  lon¬ 
guettes  ,  plus  ou  moips  applaties,  daps  les 
unes  fimples  ,  dans  les  autres  au  nombre  de 
deux  ,  trois  ou  quatre  u.  x.  y.  z. ,  rarement 
cinq,  tantôt  allez  diftinftes  ,  tantôt  foudées 
en  partie  ;  elles  font  ordinairement  droites  , 
&  quand  il  y  ep  a  plufieurs  ,  elles  font  par 
dégré  plus  écartées  vers  leur  extrémité  que 
vers  la  couronne  de  la  Dent  ;  les  racines  des 
petites  molaires  paroiflent  quelquefois  fim¬ 
ples  ,  c’eft-à-dire.  que  leurs  deux  racines  u.  x. 
font  fi  bien  foudées  ,  qu’on  ne  les  diftingue 
prefque  pas  ;  la  cayité  i.  de  chaque  racine,  va 
aboutir  à  une  plus  grande  z.  qui  fe  trouve 
entre  le  corps  8(,  les  racines  de  la  Dent, 
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Figura  z. 

a.  Scc.  z.  ut  fupra.  a.  Cellula  ethmoidales , 
b.  Orificia  quibus  in  nares  iftæ  aperiuntur 
cellulæ.  c.  Orificia  quibus  frontales  finus 
hiant  in  nares,  d.  Canalis  ojfeus  ab  Olle  Un¬ 
guis  ,  procelTu  nafali  Ollis  maxillaris  &  lin¬ 
gula  Offis  turbinati  fuperioris  conftitutus  , 
quoque  patet  parti  laterali  externae  &  ante¬ 
riori  Offis  turbinati  inferioris  nafi  ,  duftum- 
que  lacrymalem  comprehendit,  e.  pars  Of¬ 
fis  turbinati  inferioris  qua:  finum  maxillares 
tegit,  f.  Ojficulum  turbinatum  parti  late¬ 
rali  externae  &  anteriori  Offis  turbinati  fu¬ 
perioris  correfpondens  ,  fupra  quod  evomunt 
finus  frontales ,  cuique  refpopdet  Orificium 
conftans  Sinuum  maxillarium  in  nares. 


Figura  5. 

Dentes  exhibet. 

Dentes  a.  &c.  z.  a.  Scc.  z.  1.  i.  quando¬ 
que  in  adultis  numero  funt  trigenta  duo  , 
nempe  fexdecim  in  utraque  maxilla  ,  dif- 
tin&i  in  odto  incifivis  a.  &c.  h.  ,  quatuor 
Caninis  1.  k.  1.  m.  Sc  viginti  molaribus  n. 
&c.  z.  a.  Scc.  g..  in  utraque  notandæ  por¬ 
tiones  duæ  h.  i.  quarum  unam  h.  extra  al¬ 
veolum  denominant  Cordus  Dentis  feu  Den¬ 
tis  Coronam  ;  alteram  in  alveolis  compre- 
henfam  vocant  Dentis  Radicem.  Ambæ 
illae  portiones  h.  i.  linea  veluti  circulari  k. 
diftindtæ ,  Collum  dentis  didta ,  ubi  afperi- 
tates  quædam  quibus  inferunt  fefe  gengivæ  , 
occurrunt.  Ex  odo  incifivis  quatuor  fupe- 
riores  a.  b.  c.  d.  majores  funt  Sc  latiores  in¬ 
ferioribus  quatuor  e.  f.  g.  h.  ,  &  ex  fupe- 
rioribus  duo  medii  b.  c.  aliis  duobus  funt 
latiores.  Illorum  corpus  ad  ir.ffar  cuneorum 
in  acumen  definentium  ,  radix  vero  ut  cunei 
cufpidati ,  figurata  ,  omnefque  ita  difpofitæ 
ut  acumen  eorum  adfit  in  eadem  linea.  Ex 


Dentibus  caninis  i.  k.  1.  m.  duo  fuperiores 
i.  k.  Oculares  etiam  nominantur  ,  iliprum- 
que  corpus  h.  craffius  magifque  faliens  cor¬ 
pore  incifivorum  ;  convexum  parumper- 
que  exterius  fubrotundum  ,  definit  ad  inf- 
tar  cufpidis  triangularis  m.  Sc  brevis  ;  Radix 
illorum  i.  fæpe  numero  craffior  ,  longior, 
acutiorque  radice  incifivorum  eft  ;  quando¬ 
que  finuum  maxillarium  fundum  perforant  , 
funtque.,  aut  faltem  divifæ  in  duas  partes 
apparent.  Ex  viginti  Molaribus  primi  duo 
n.  o.  utriufque  ordinis  parvi  funt  ,  duo  fe- 
quentes  p.  q.  craffiores  ,  licut  &  ultimus  r. 
qui  moras  quandoque  neflit ,  fæpe  fæpiuf- 
que  deficit  ;  illorum  corpus  h.  generatim 
breve  ,  craffius  ,  inæqualiter  cylindricum  feu 
quatuor  donatum  ftriis  fubrotundis ,  extremi¬ 
tate  lata  abeunte  in  cufpidem  plus  aut  minus 
obtufam  veluti  totidem  adamantes.  Molares 
parvi  n.  o.  corona  tenuiore  aliis  gaudent  , 
fæpeque  minora ,  quam  caninorum  corpus. 
Duabus  tantum  donantur  ordinario  cufpi- 
dibus  ».  0. ,  quandoque  fecunda  tribus  mu¬ 
nita  videtur  :  corona  crafliorum  molarium 
multo  majori  volumine  prædita ,  tribus  ,  qua¬ 
tuor  aut  quinque  cufpidibus  inftrudta  p.  q. 
r.  s.  t.  ;  quintus  molaris  feu  pofi-Molaris , 
corona  fimili  gaudet  ac  præcedentes  ,  fæpe 
vero  magis  arcuatus  minorique  cufpidum 
numero  fuffultus.  Radices  i.  molarium  gene¬ 
ratim  funt  oblongæ  ,  plus  aut  minus  com- 
preflæ  ,  modo  fimplices  ,  modo  duplices  , 
triplices  aut  quadruplices  u.  x.  y.  z.  ,  raro 
quintuplices  ;  modo  fatis  diftindtæ  ,  modo 
partim  fimul  conferruminatæ  ;  plerumque 
reftæ:  cum  plures  funt  numero  ,  gradatim 
extremitatibus  fuis  magis  ab  inyicem  diftant 
quam  verfus  Dentis  coronam  ;  parvorum 
molarium  radices  quandoque  videntur  fim¬ 
plices  ,  id  eft  illorum  radices  u.  x.  ita  funt 
conferruminatæ  ut  vix  ac  ne  vix  quidem 
diftingui  poflint.  Cavitas  1 .  cujufque  radicis 
tendit  ad  majorem  x.  inferiptam  inter  corpus 
Sc  dentis  radices. 
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SECTIO  IL 

De  Ortibus  fpeciatim, 

CLASSIS  PRIMA. 

De  OJfibus  capitis. 


T  A  B  U  L 

0  R  D  0  /. 

Offa  Cranii. 

Figura  i .  2.  5 .  4. 

Os  frontis  a  parte  anteriore  externa  in  figura 
i.  ,  a  parte  pofieriore  interna  in  fig.  z.  r  à 
parte  inferiore  in  fig.  3.  ,  a  parte  laterali 
in  figura  4. 

OS  frontis  a.  Scc.  x.  duas  veluti  tertias 
dimidiæ  fpheræ  cavæ  partes  refert  a. 
a.  ;  duabus  diftinguitur  portionibus  ,  una 
fuperiore  orbiculata  a.  a.  connexa  cum  Pa¬ 
rietalibus  ,  anterius  b.  b.  convexa ,  porte¬ 
rais  v.  v.  concava  ;  alia  verô  1.  m.  n.  o.  p. 
biferiore  fuperius  utrinque  gibba ,  inferius 
vero  excavata variifque  donata  eminentiis 
&  cavitatibus. 

"Eminentia. 

Exterius  occurrunt  b.  Eminentia  fronta¬ 
les  quæ  in  foetu  centrum  funt  oflificationis  , 
c.  Eminentia  fuper-C Hiares  inaequales  quibus 
inferuntur  corrugatores  fuperciliorum  &  in¬ 
ter  quas  adeft  fpatium  d.  Glabella  ditrtum  , 
e.  Arcus  fuper  -  Ciliares  interius  delinentes 
Procejftbus  angularibus  internis  f.  quibus  fe 
conjungunt  cum  proceflu  nafali  Ollis  ma¬ 
xillaris  &  inter  quos  videre  ert  Procejfus  na- 
falis  g.  feu  ora  qua  fe  Coronale  cum  nali 
Ortibus  duobus  connedtir ,  exterius  Procef- 
fibus  h.  angularibus  externis  quæ  petunt  ar- 


A  VIII. 

ticulum  cum  Procertu  orbitario  Ortis  jugalis  ; 
in  parte  laterali  externa  procertus  angularis 
interni  in  confpetrtum  quandoque  venit 
Hamulus  cui  inferitur  annulus  obliqui  ma¬ 
joris  oculi  ;  interius  afpice  utrinque  Emi¬ 
nentias  i.  in&opuales  in  facie  fupenori  por¬ 
tionis  inferioris  occurrentes ,  partemque  fof- 
farum  orbitarium  fuperiorem  conilituentes  , 
connexæ  ora  j.  cum  Orte  jugali ,  ora  j.  k. 
cum  Sphenotdis  alis  majoribus  ,  ora  k.  L 
cum  alis  minoribus ,  ora  m.  cum  Ethmoideo. 
n.  Spina  coronalis  feu  linea  ortea  faliens 
juxta  partem  mediam  inferiorem  internam 
portionis  fuperioris  exporrettam. 


Cavitate:. 

Adfunt,  margini  laterali  externo  inferiori 
o„  pars  foveae  temporalis  anterioris  ;  in  parte 
inferiore  portionis  inferioris  utrinque  p.  q.  r. 
fuperiora  fovearum  orbitarium  ,  p.  in  la¬ 
tere  interno  procertus  angularis  externi  de- 
preffarum  quo  excipiant  ibi  glandulam  la- 
crymalem  r  in  latere  externo  procertus  an¬ 
gularis  interni  Foveola  q.  praeditarum  annu¬ 
lant  obliqui  majoris  oculi  complettente  ,  in 
margine  vero  r.  Lunula  fuper-Ciliari  quan¬ 
doque  Foramine  perforatarum  ;  vide  inter  f. 
m.  n.  Scijfuram  s.  ethmoidalem,,  variis  in 
margine  munitam  cellulis  t.  ethmoidales 
cellulas  juxta  Lamellae  cribri-for-mis  partes 
laterales  tegentibus  ,  Ethmoideumque  com- 
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SECTION  II. 

Des  Os  en  particulier. 
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PREMIERE  CLASSE. 

Des  Os  de  la  tête. 


TABLE  VIII. 


Ordre  /. 

Os  du  Crâne. 

Figures  i.  2.  3.  4. 

L’Os  du  front  vît  en  devant  (jr»  extérieure¬ 
ment  dans  la  figure  1.  ,  en  arriéré  &  en 
dedans  dans  la  figure  i. ,  en  bas  figure  3. , 
latéralement  figure  4. 

L’Os  du  front  a.  &c.  x.  a  comme  la  figure 
des  deux  tiers  d’une  fphére  concave  a. 
a.  ;  on  le  diftingue  en  deux  portions  ,  une 
fupérieurc  ,  orbiculaire  &  convexe  en  devant 
b.  b.  ;  Vautre  inférieure  1.  m.  n.  o.  p.  bofTue 
fupérieurement  à  droite  &  à  gauche  ,  creufée 
en  bas  où  fe  trouvent  diverfes  éminences  & 
differentes  cavités. 


fies  angulaires  externes  h.  qui  s’articulent  avec 
Papophyfe  orbitaire  de  l’Os  de  la  pomette  ;  à 
la  partie  latérale  externe  de  l’apophyfe  angu¬ 
laire  interne  fe  trouve  quelquefois  un  petit 
Crochet  auquel  s’infere  l’anneau  du  grand 
oblique  de  l’œil  ;  voyez  intérieurement  de 
part  &  d’autre  les  Eminences  i.  inégales  qui  fe 
trouvent  â  la  face  fupérieurc  de  la  portion  in¬ 
férieure  &  qui  continuent  la  partie  fupérieu- 
re  des  fofies  orbitaires  ,  qui  s’unifient  par  le 
bord  j.  avec  l’Os  de  la  pomette  ,  par  le  bord 
j.  k.  avec  les  grandes  ailes  du  Sphénoïde  ,  par 
le  bord  k.  1.  avec  les  petites  aîles,  par  le  bord 
m.  avec  l’Ethmoïde.  n.  Epine  coronale  ou  li¬ 
gne  ofleufe  taillante  le  long  de  la  partie 
moyenne  inférieure  interne  de  la  portion 
fuperieure. 


Cavités. 


Eminences. 

On  voit  extérieurement  b.  les  Eminences 
Frontales  qui  dans  le  fœtus  font  le  centre  de 
l’offification  ,  c.  les  Eminences  four-Cdicres 
inégales  aufquelles  s’inferent  les  corrugateurs 
des  fourcils  &  entre  lefquelles  fe  trouve  V en¬ 
tre  fourcil  d.  ,  e.  les  Arcades  four-Ctlieres  qui 
fe  terminent  intérieurement  par  les  Apopkyfes 
angulaires  internes  f.  qui  s'unifient  avec  l’a¬ 
pophyfe  nafale  de  l’Os  maxillaire  &  entre  lef- 
quclles  on  voit  1  ’Apophyfe  nafale  g.  où  le  bord 
par  lequel  le  Coronal  s’articule  avec  les  deux 
Os  du  nez,  extérieurement  par  les  deux  Apophy- 


On  voit  dans  le  bord  latéral  externe  in¬ 
férieur  o.  une  partie  de  la  fofîe  temporale 
antérieure  ;  dans  la  partie  inférieure  de  la 
portion  inférieure  de  chaque  côté  p.  q.  r.  la 
partie  fupérieure  des  fofies  orbitaires  enfon¬ 
cées  p.  à  la  partie  latérale  interne  de  l’apo¬ 
phyfe  angulaire  externe  pour  loger  la  glande 
lacrymale ,  creufées  à  la  partie  latérale  externe 
de  l’apophyfe  angulaire  interne  d’une  Fofiette 
q.  qui  reçoit  l’anneau  du  grand  oblique  de  l’œil, 
percées  dans  leur  bord  de  l 'Echancrure  four- 
Ciliere  &  quelquefois  d’un  Trou.  Voyez  entre 
f.  m.  n.  l 'Echancrure  s.  ethmoidale  qui  reçoit 
l’Ethmoïde, garnie  de  differentes  cellules  t.  qui 
couvrent  les  ethmoidales  le  long  de  la  lame 
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cribleufe.  On  voie  dans  l’entre-fourcil  d.  la 
marque  de  fortification  ,  entre  les  apophyfes 
f."g.  l’ouverture  u.  des  Sinus  frontaux  plus  ou 
moins  crcufés  ,  féparés  ordinairement  par 
une  cloifon  mitoyenne.  La  face  interne  pa- 
roît  comme  diftiraguée  en  deux  parties  v.  par 
la  Gouttière  x.  tracée  dans  la  partie  moyenne 
au-defîus  de  l'Epine  n.  &  au-deffous  le  Trou 
borgne  ,  &c.  Voy.  TAB.  I.  a.  &c.  o.  ,  TAB. 
III.  m. ,  IV.  a.  fig.  i.  ,a.  b.  c.  d .fig.  3.  ,  b.  c.  d. 
e.fig.^.,1.  u.  fig.  j.,  13 .fig.  6.,  a.  b.  &c.  V., 
a.  VI. 

Figures  5.  G.  7. 

Les  Pariétaux  vus  latéralement  &  extérieu¬ 
rement  fig.  intérieurement  fig.  6. ,  &  en 

fituation  fig.  7. 

On  diftingue  dans  ees  Os  a.  &c.  o.  deux 
Faces,  une  externe  a.  &c.  i.  convexe,  l’autre 
interne  k. &c.  o.  concave  ;  quatre  Bords  f  un 
fupérieur  b.  c.  par  lequel  ils  s’articulent  cn- 
femble,  un  inférieur  d.  e.  taillé  en  bifeau  & 
en  arc  qui  s’articule  avec  l’Os  des  tempes  , 
un  antérieur  b.  £  qui  s’unit  au  Goronal  ,  & 
un  pofiérieur  c.  e.  qui  fe  joint  à  l’Occipital  ; 
quatre  Angles ,  un  fupérieur  antérieur  b.  ,  un 
inférieur  antérieur  £  d.  le  plus  long  de  tous  & 
qui  s’articule  avec  le  bord  fupérieur  de  l’ex¬ 
trémité  des  grandes  allés  du  Sphénoïde  r  un 
Supérieur  pofiérieur  c. ,  un  Inférieur  pofiérieur 
e..Onobferve  àla  partie  moyenne&  intérieure 
de  la  face  externe  ,  les  Empreintes  h.  i.  j.  du 
Mufe-le  temporal  qui  s’y  attache  ,  marquées 
plus  fortement  en  h.  j.  ;  intérieurement  le  long 
du  bord  fupérieur  une  portion  k.  delà  gouttiè¬ 
re  qui  reçoit  la  partie  moyenne  du  finus  lon¬ 
gitudinal  fupérieur  ,  à  la  partie  latérale  interne 
de  l’angle  pofiérieur  inférieur  une  portion  1. 
du  coude  des  gouttières  qui  logent  les  finus 
latéraux  ;  à  la  partie  laterale  interne  de  l’an¬ 
gle  antérieur  intérieur  un  fîllon  profond  ou 
un  petit  Conduit  qui  parole  divifé  dans  la  face 
interne  de  l’Os  en  plulieurs  autres  petits  Sil¬ 
lons  m.  n.  dont  le  plus  fenfible  s’étend  m.  le 
long  du  bord  antérieur  ;  tous  ces  filions- font 
formés  par  les  battemens  de  l’artére  qui  fe 
jette  fur  les  parties  latérales  externes  de  la 
dure-mere  :  on  voit  outre  cela  differens  En- 
fonc emens  o.  qui  répondent  aux  circonvolu¬ 
tions  du  cerveau.  Voy.  1.  TAB.I. ,  e.  f.  II.  , 
a.  b.  c.  d.  e.  III.  ,  c.  d.  e.  IV.  fig.  1. ,  c.  f.  g. 
hfig-  3- 4-  G,  M-  IS -h- 


Figures  8.9.  10.  1 1.  11. 

L’Occipital  vit  en  arriéré  f?  extérieurement 
fig.  8. ,  en  devant  &  intérieurement  fig.  9. , 

en  defious  fig.  10. ,  en  defius  fig.  11. ,  de  coté 

h-  il- 

Nous  diflingucrons  dans  l’Occipital  a.  &c. 
z.  a.  8c c.  I.  deux  Portions ,  une  fitpérieure  a. 
d.  b.  l’autre  inférieure  b.  c.  d.  e.  f.  j.  ;  deux  Fa¬ 
ces  ,  une  externe  pofiérieure  a.  b.  c.  d.  ;  l’autre 
interne  antérieure  c.  d.  e.  f.  j.  ;  quatre  Bords  , 
deux  latéraux  fupérieurs  a.  b.  articulés  avec 
les  Pariétaux  ,  deux  latéraux  inférieurs  articu¬ 
lés  avec  les  Temporaux  b.  c.  ;  quatre  Angles  , 
un  fupérieur  a.  pariétal  ,  deux  latéraux  b. 
lambdoides  ,  un  inférieur  antérieur  c.  c.  le 
Cunei-forme  articulé  avec  la  partie  pofiérieure 
du  corps  du  Sphénoïde. 

Eminences. 

On  voit  dans  la  face  externe  partie  moyen¬ 
ne  «3c  inférieure,  la  Tubérofité  externe  occipi¬ 
tale  d.  (centre  d’ollification)  de  laquelle  s’étend 
l’Epine  occipitale  e.  vers  le  Trou  occipital  k.  ; 
dans  toute  la  face  externe  de  la  portion  infé¬ 
rieure  des  Inégalités  qui  donnent  attache  à 
des  mufeles  y  diftinguées  par  les  Empreintes 
plus  fortes  1.  m.  qui  font  des  vertiges  d’ofîi- 
fication  ;  les  Condyles  occipitaux  n.  oblongs  , 
les  Apophyfes  o.  jugulaires ,  les  Inégalités  q. 
de  l’apophyfe  balilaire  ;  dans  la  face  interne 
la  Tubérofité  r.  qui  répond  à  l’externe  d.  , 
l’Epine  interne  s.  qui  répond  à  l’externe  e. 

Cavités. 

Dans  la  face  externe  s’obfervent  t.  les  Fcjfes 
condyloidiennes  pofiérieures  ,  u.  quelquefois 
les  Trous  condyloidiens  pofiérieur  s  ,  v.  les  Tofi- 
fies  condyloidiennes  antérieures  ,  w.  les  Trous 
condyloidiens  antérieurs  ;  fur  les  bords  laté¬ 
raux  inférieurs  ,  un  F-chancrure  x.  y.  qui  for¬ 
me  le  trou  déchiré  pofiérieur  dont  la  partie  y. 
forme  une  partie  de  la  folle  jugulaire  ;  dans 
la  face  interne  la  parde  pofiérieure  inférieure 
z.  de  la  gouttière  qui  reçoit  le  finus  longitu¬ 
dinal  fuperieur  ,  la  partie  fupérieure  a.  des 
gouttières  latérales  qui  reçoivent  les  finus 
latéraux  de  la  dure-mere  y  b.  l’extrémité  de 
ces  gouttières,  k.  lo.Tr  ou  occipita  fe.  une  partie 
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plettentem.  En  adeft  in  glabella  d.  veftigium 
oflificationis  ,  inter  proceilus  f.  g.  apertura 
u.  Sinuum  frontalium  plus  aut  minus  exca¬ 
vatorum  ,  fcptoque  quandoque  intermedio 
diftindtorum,  quandoque  non.  Amplitudinem 
vero  internam  videbis  in  duas  veluti  parces  v. 
limitaram  Sulco  x.  in  parte  media  infculpto 
fupra  Spinam  n. ,  &  infra  illa,  Foramen  cuumt 
&c.  Vid.  TAB.  I.  a.  &c.  o. ,  TAB.  III.  m.  ,  IV. 
a.fig.  i. ,  a.  b.  c.  d.fig.  3.,  b.  c.  d.  e.  fig.  4. , 
t.  u  .fig.  j. ,  15-  fig- ,  a.  b.  &c.  V.,  o.  VI. 

Figura,  5 .  6.  7. 

Parietalia  a  latere  externo  fig.  f. ,  interno 
fig.  6.  ,  &  in  fetu  fig.  7. 

In  iftis  O/fibus  a.  &c.  o.  duA  diftingun- 
tur  Facies ,  alia  externa  a.  &c.  i.  conve¬ 
xa  ,  altera  interna  k.  &c.  o.  concava  ;  qua¬ 
tuor  Margines ,  quorum  fuperiores  b.  c.  fini  ul 
committuntur  ,  inferior  d.  e.  inffar  fquam- 
mx  attenuatus  Sc  in  arcum  fciffus  commi¬ 
ttitur  cum  Olle  temporum  ,  anterior  b.  f. 
conne&dtur  cum  Coronali  &  pofierior  c.  e. 
cum  Occipitali  ;  quatuor  Anguli ,  b.fuperior 
anterior ,  c.  fuperior  pofierior  ,  d.  t.  inferior 
anterior  omnium  longior  commifiufque 
cum  margine  fuperiore  extremitatis  proeef- 
fiuum  majorum  Sphenoidis  ,  pofierior  inferior 
c..  In  parte  media  inferiore  iaciei  externx 
occurrunt  Impreffiones  h.  i.  j.  mufculi  tem¬ 
poralis  ibi  fefe  inferentis,  profundius  infculp- 
tx  in  i.  j.  ;  interius  juxta  oram  fuperiorem 
portio  k.  fulci  partem  mediam  finus  longi¬ 
tudinalis  fuperioris  excipientis  ,  parti  late¬ 
rali  internx  anguli  pofterioris  inferioris  por¬ 
tio  1.  cubiti  fulcorum  finus  laterales  reci¬ 
pientium  ;  parti  laterali  internx  anguli  an¬ 
terioris  inferioris  Sulcus  profundus  leu  Duc¬ 
tulus  qui  in  pluribus  aliis  Sulculis  m.  n.  in 
parte  Ollis  interna  videtur  dividi ,  quorum 
mfignior  juxta  marginem  anteriorem  m.  ex¬ 
porrigitur  ;  fulci  hi  omnes  ab  arterix  partes 
durx-meningis  externas  irrigantis  pulfationi- 
bus  excavantur  ;  adfunt  præcereà  varix  De- 
preffiones  o.  correfpondentes  cerebri  circcn- 
volutionibus.  Vid.  1.  TAB.  I.  ,  e.  £  II.  ,  a.  b. 
c.  d.  e.  III.  ,  c.  d.  c.  IV.  fig.  1. ,  e.  f.  g.  h. 
fig-  3-,  fig- 4- g- fig-  I-,  M-  '5-fig- 


Figura  8.  9.  10.  1 1.  12. 

Occipitalis  'a  parte  pofierior  e  fiy  exteriore 
fig.  8.  ,  ab  anteriore  &  interiore  fig.  9.  ,  ab 
inferiore  fig.  10.  ,  'a  fuperiore  fig.  n.,  d 
latere  fig.  1  2. 

_  Duas  in  Occipitali  a.  &c.  z.  a.  8cc  fi  Por¬ 
tiones  diflinguemus  ,  fuperiorem  a.  d.  b.  ,  in¬ 
feriorem  alteram  b.  d.  e.  £  ;  duas  Facies  , 
externam  pofleriorem  a.  b.  c.  d.  ,  aliam  in¬ 
ternam  anteriorem  c.  d.  e.  f  ;  quatuor  Mar¬ 
gines  ,  duos  laterales  fuperiores  a.  b.  articulum 
cum  Parietalibus  petentes,  duos  laterales  in¬ 
feriores  b.  c.  cum  Oflibus  temporum  com¬ 
mi/lis  ;  quatuor  Angulos  ,  fuperiorem  a.  pa¬ 
rietalem  ,  laterales  duos  b.  lambdoideos  ,  in¬ 
feriorem  anteriorem  c.  c.  Cunei-formem  com- 
m illum  cum  parte  polteriore  corporis  Sphé¬ 
noïde 

Eminentia. 

In  parte  externa  media  &  inferiore  in  conf- 
peftum  venit  Tubercfitas  externa  occipitalis  d. 
centrum  oflificationis  ,  unde  Spina  occipitalis 
e.  tendit  ad  Foramen  occipitale  k.  ;  in  tota 
amplitudine  externa  portionis  inferioris  vi¬ 
dere  eft,  In&qualitates  quibus  inferuntur  muf¬ 
culi  ,  diftindfx  imprellionibus  crallioribus  1. 
m.  qux  funt  oflificationis  veftigia  ;  Condyli 
occipitales  n.  oblongi,  PrcceJJus  o.  jugulares , 
InAqualitates  q.  proceilus  bafilaris  ;  in  facie 
interna  Tuber ofit as  r.  qux  externx  d.  refpon- 
det  ,  Spina  interna  s.  externx  e.  correfpon- 
dens. 

Cavitates. 

In  amplitudine  externa  occurrunt  t.  FojfA 
condyloideA  pofieriores ,  quandoque  u.  Fora¬ 
mina  condyloidea  pofiericra  ,  v.  FojfA  condy¬ 
loideA  anteriores  ;  in  marginibus  lateralibus 
inferioribus  x.  y.  Scijjura  qux  foramen  lace¬ 
rum  poftertus  conlticuit  ,  cujufque  pars  y. 
partim  fofTam  jugularem  conficit  i  ia  am¬ 
plitudine  interna  pars  polberior  inferior  z. 
crenx  excipientis  linum  longitudinalem  fu¬ 
periorem  ,  pars  fuperior  a.  fulcorum  latera¬ 
lium  finu  fuo  finus  laterales  dura?  -  matris 
comprehendentium  ,  b.  extremitas  illorum 
fulcorum ,  k.  Foramen  occipitale  ,  c.  pars 
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foflîum  pofteriorum  fuperiorum  Cranii  ,  d.  Vid.  a.  b.  C.  d.  TAB.  II. ,  I.  m. ,  b.  IV.  fig.  j. , 
pars  foflîum  pofleriorum  inferiorum  Cranii  a.  &c.  t.  fig.  i.  ,  y.  z.  &.  a. fig.  j.,  16./^.  6.  ’ 
m  quibus  videre  eft  variæ  imprefliones  e.  o.  p.  q.  V.  fig.  i. 
cerebri  &  cerebelli  ,fi  pars  FoJ]g,bafilaris ,  &c. 


TABULA  IX. 


Figura  i.  1.  3.  4. 

Sphénoïdes ,  a  parte  anteriore  fig,  1. ,  h  pofie- 
riore  fig.  x.  ,  à  latere  fig.  3.  4. 

IN  Sphénoïde  a.  &c.  z.  &c.  s.  très  dif- 
tinguntur  Partes ,  media  a.  b.  &c.  x.  y.  z. 
c.  d.  e. ,  &  laterales  duæ  h.  &c.  v'.  ; 
fex  confpedtus,  fuperior  internus  a.  b.  &c.,  in¬ 
ferior  externus  y.  z.  &c.  ,  laterales  duo  i.  &c. 
r. ,  anterior  a.  b.  h.  Scc.  &  pofterior  d.  e.  cp.  r.  s. 

Emincntie. 

In  facie  fuperiore  portionis  médite  feu 
corporis  Oflïs  m  confpedfum  veniunt  ,  Pro¬ 
ce  fus  clinoidei  a.  b.  c.  d.  quorum  a.  b,  funt 
anteriores ,  alii  vero  duo  c.  d.  pojleriores  dé¬ 
terminant  Lingulam  ojjeam  e.  oblique  ab 
inferioribus  ad  fuperiora  ,  à  pofterioribus  ad 
anteriora  exporredtam  ;  AU'  minores  f.  g.  h. 
quarum  ora  anterior  g.  committitur  cum 
Coronali  &  Rofrum  h.  cum  parte  pofteriore 
laminæ  cribri-formis  Ethmoïdis  ;  h.  i.  k.  I. 
m.  n.  o.  Aies  majores  quarum  margo  fupe¬ 
rior  h.  coït  cum  Coronali  ,  bujus  marginis 
extremitas  i.  cum  angulo  anteriore  inferiore 
Parietalis  ,  margo  anterior  j.  cum  Ofle  nia¬ 
is  ,  ora  pofterior  lunata  k.  cum  portione 
fquammofa  Oflïs  temporum  ,  ora  lateralis 
interna  &  pofterior  1.  m.  cum  Ofle  petrofo  , 
exigitque  Lingulam  ojfeam  m.  quæ  per¬ 
ficit  orificium  internum  dudtus  carotidis  in¬ 
ternae  ;  n.  o.  Angulus  temporalis  qui  extre¬ 
mitate  fua  inferiore  demittit  o.  Procejfum 
fpinofum  ;  p.  q.  r.  s.  t.  u.  Procefus  pterygoi¬ 
dei  ,  p.  q.  Ala  externa  cujus  p.  eft  ampli¬ 
tudo  lateralis  externa  ,  &  q.  externa  ;  r.  s.  t. 
u.  Ala  interna  cujus  r.  eft  facies  lateralis  ex¬ 
terna  ,  s.  interna  ,  t.  Lingula  quae  fuftinet 
Vomer  ,  u.  ipfius  Hamulus  ;  v.  w.  dorfum 
illorum  procefluum  articulatum  v.  cum  mar¬ 
gine  pofteriore  portionis  nafalis  Oflis  palati , 


w.  cum  portione  pterygoidea  bujus  Oflïs  ; 

x.  y.  Crifla  Sphænoïdis  anterius  continua 
Septo  y.  Imus  duos  in  corpore  Oflis  excava¬ 
tos  feparante  ;  z.  pars  corporis  pofterior 
commifla  cum  proceifu  cunei-formi  Occipi¬ 
talis. 


Cavitates. 

Superius  videre  eft  a.  Foramina  optica 
oblique  perforata  parci  laterali  internae  pro- 
ccffuum  clinoideorum  anteriorum  ,  ab  in¬ 
terioribus  ad  exteriora  ,  à  fuperioribus  ad 
anteriora  ;  b.  SciJ]ur&  fphenoïdales  eftbflæ 
inter  alas  majores  &  minores  ;  c.  Fojfa  pitui¬ 
taria  in  amplitudinem  corporis  Oliis  fiupe- 
riorem  infculpta  ;  d.  Pars  orificii  interni 
dudtus  carotidis  internx  fita  parti  pofteriori 
fuperiori  &  laterali  corporis  Oflis  ;  Scijfura 
e.  m  angulo  temporali  quæ  foramen  lacerum 
pofterius  parcim  conftituit  ;  Foramen  f.  fpi¬ 
nofum  ,  à  latere  proceflus  fpinofi  perfora¬ 
tum  ;  partibus  lateralibus  corporis  Oflïs  Fo¬ 
ramen  parvum  rotundum  h.  tranfverfim  à 
pofterioribus  ad  anteriora  apertum  ;  inter 
foramina  illa  &  foveam  c.  Deprcjftones  fi- 
nus  duræ-meningis  cavernofos  excipientes  ; 
Imprejftones  k.  circumvolutionum  cerebri. 
Anterius  videre  eft  foramina  a.  b.  h.  &  præ- 
tereà  Orificia  l.  finuum  fpbenoïdeorum  plus 
aut  minus  in  Ollis  corpore  excavatorum  , 
feptoquc  medio  y.  fæpe  fæpius  diftindtorum  ; 
SciJJura  m.  quæ  foramen  fpheno-palatinum 
partim  complet  ,  Scijfura  n.  quæ  fifltiræ 
lpheno-maxillaris  partem  conftituit  ,  Rima 
0.  quæ  Vomeris  partes  laterales  fuperiores 
fufeipit  ,  p.  Orificium  anterius  dudtus  ptery¬ 
goidei  ;  inferius  foramina  a.  b.  f.  g.  h.  ; 
pofterius  feifluræ  d.  e.  &  prætereà  Orificium 
pofierius  q.  dudtus  pterygoidei  ,  fofl'æ  ptery¬ 
goidee,  r.  s.  ubi  parti  luperiori  alæ  internæ 
occurrit  Foveola  s.  cui  inferie  fefe  circumflexus 
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des  fofles  poftérieures  fupérieures  du  Crâne  ,  let  , /.  une  partie  de  la  fofl'e  bafilaire  ,  &c. 

d.  une  partie  des  folles  poftérieures  inférieu-  Vor.  a.  b.  c.  d.  TAB.  II. ,  1.  III. ,  b.  IV.  fig.  1., 
res  du  Crâne  dans  lefquelles  le  voyent  diffe-  a  &c.  t.  fig.  1. ,  y.  z.  &.  a.  fig.  5.  ,  1 6.  fig.  6. , 
rentes  Empreintes  e.  du  cerveau  Si  du  cervel-  o.  p.  q.  V .  fig.  1. 


TABLE  II 


Figures  1.  1.  3.  4. 

Le  Sphénoïde  vu  en  devant  fig.  i.  ,  en  arriéré 
fig.  1. ,  de  coté  fig.  5.  4. 


ON  diftingue  dans  le  Sphénoïde  a.  &c.  z. 

a.  Sic.  s.  trois  Parties  ,  la  moyenne  a. 

b.  &c.  x.  y.  z.  a.  b.  c.  d.  e.  Sc  les  deux  latérales 
h.  Scc.  w.  ;  lîx  points  de  vite ,  un  fupéricur 
interne  a.  b.  &c. ,  un  inférieur  externe  y.  z. 
Sic. ,  deux  latéraux  i.  &c.  r. ,  un  antérieur  a. 
b.  h.  Sic.  Si  un  pofiérieur  d.  e.  q.  r.  s. 

Eminences. 

Sur  la  face  fupérieure  de  la  parcion  moyen¬ 
ne  ou  du  corps  de  l’Os,  fe  voyent  les  Apo- 
phyfts  clinoïdcs  a.  b.  c.  d.  dont  deux  a.  b.  font 
antérieures  Sc  les  deux  autres  c.  d.  pofiérieures 
forment  les  extrémités  d’une  Languette  ofieufe 

e.  qui  s’avance  obliquement  de  bas  en  haut  de 
derrière  en  devant  ;  les  petites  Ailes  f.  g.  h. 
dont  le  bord  antérieur  g.  s’articule  avec  le 
Coronal  Si  le  Bec  h.  avec  la  partie  poftérieure 
delà  lame  cribleufe  de  l’Ethmoïde  ;  li.  i.  k.  1. 
ni.  n.  o.  les  grandes  Ailes  dont  le  bord  fupé- 
rieur  antérieur  h.  s’articule  avec  le  Coronal, 
l’extrémité  de  ce  bord  i.  avec  l’angle  anté¬ 
rieur  inférieur  du  Pariétal,  le  bord  antérieur 
j.  avec  l’Os  de  la  pometee  ,  le  bord  poftérieur 
échancré  k.  avec  la  portion  écailleufe  de  l’Os 
des  tempes,  le  bord  latéral  interne  &  pofté¬ 
rieur  1.  m.  avec  le  Rocher  ,  Si  porte  m.  \à Lan¬ 
guette  ofieufe  m.  qui  complette  l’orifice  interne 
du  conduit  de  la  carotide  interne;  n.  fon  An¬ 
gle  temporal  qui  porte  dans  Ion  extrémité  in¬ 
férieure  o.  1  Apcphyfe  épineufe  ;  p.  q.  r.  s.  t.  U. 
les  Apophyfs  ptérygoïdes ,  p.  q.  Y  Aile  externe 
dont  p.  indique  la  face  latérale  externe  &  q. 
l’interne  ;  r.  s.  t.  u.  Y  Aile  interne  dont  r.  eft 
la  face  latérale  externe  ,  s.  l’interne  ,  t.  la 
Languette  qui  s’avance  pour  foutenir  le  Vo¬ 
mer  ,  u.  fon  Crochet  ;  v.  w.  leur  dos  articulé 
v.  avec  le  bord  poftérieur  du  plan  nafal  de 


l’Os  du  palais,  w.  avec  la  portion  ptérygoï- 
dienne  de  cet  Os  ;  x.  y.  la  Crête  du  Sphénoïde 
continue  en  devant  à  la  Cloifon  y.  qui  fépare 
les  deux  finus  tracés  dans  le  corps  de  l’Os  ; 
z.  la  partie  poftérieure  du  corps  articulée  avec 
l’apophyfe  cuneï-forme  de  l’Occipital. 

Cavités. 

On  obferve  fupérieurement  a.  les  Trous 
optiques  percés  obliquement  à  la  partie  laté¬ 
rale  interne  des  apophyfes  clinoïdes  anté¬ 
rieures  dedans  en  dehors  ,  de  haut  en  devant  ; 

b.  les  Fentes  fphénoidales  percées  entre  les 
grandes  Si  les  petites  ailes  ;  e.  la  F 0 fie  pitui¬ 
taire  tracée  fur  la  face  fupérieure  du  corps  ; 
d.  une  Partie  de  l’orifice  interne  du  conduit 
de  la  carotide  interne  fitué  à  la  partie  pofté¬ 
rieure  fupérieure  &  latérale  du  corps  ;  l’£- 
chancrure  e.  dans  l’angle  temporal  qui  forme 
une  partie  du  trou  déchiré  antérieur  ;  le  Trou 

f.  épineux  percé  à  côté  de  l’apophyfe  épineu¬ 
fe  ;  le  Trou  ovale  g.  près  du  trou/.  ;  fur  les 
parties  latérales  Sc  moyennes  du  corps  le 
Trou  petit  rond  h.  percé  tranfverfalemcnt  de 
derrière  en  devant  ;  entre  ces  trous  Si  la  foffe 

c.  ,  les  Enfoncemens  i.  qui  reçoivent  les  finus 
caverneux  de  la  dure-mere  ;  les  Imprefiions  k. 
des  circonvolutions  du  cerveau.  On  voit  en 
devant  les  trous  a.  b.  h.  Si  outre  cela  les  Ou¬ 
vertures  l.  des  finus  fphénoïdaux  tracés  plus 
ou  moins  profondément  dans  le  corps  de 
l’Os  Si  ordinairement  féparés  par  la  cloifon 
mitoyenne  ;  1  "Echancrure  m.  qui  forme  une 
partie  du  trou  fphéno-palatin  ,  YEchancrnre 
n.  qui  forme  une  partie  de  la  fente  fpheno- 
maxillaire  ,  la  Rainure  0.  qui  reçoit  les  parties 
latérales  du  bord  fupérieur  du  Vomer  ,  p. 
YOrifice  antérieur  du  conduit  ptérygoïdien  ; 
inférieurement  les  trous  a.  b.  f.  g.  k.  ;  pofté- 
rieurement  les  échancrures  d.  e.  Sc  outre  cela 
l ‘Orifice  pofiérieur  q.  du  conduit  ptérygoïdien, 
les  Fofies  ptérygoïdiennes  r.  s.  où  fe  trouve  a  la 
partie  fupérieure  de  l’aile  interne  la  Fofiette  s. 
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où  s’attache  le  circonflexe  du  palais ,  &c.  Vo y. 
m.TAB.  I. ,  n.  II.  ,  a..&c.  q.  III.  fig.  z. ,  o.  &c. 

&.  a.  8c c,  h.  fig.  4.  ,  b,  c.  d.  e.  fig.  y.  &  6.  , 
a.  &c.  *.  1.  &c.  y.  V. ,  e.  f.  VII.  j%.  1.  z. 


Figures  10.  1 1.  12.  13.  14, 


Figures  5.  <j.  7.  8.  9. 

VEthmoide  vit  en  devant  fig.  y.,  «ï  haut  fig. 

6. ,  e»  arriéré  fig.  7. ,  de  /£.  8.  ,  e» 

dejfous  fig.  9. 

VEthmoïde  a.  &c.  t,  fe  divife  en  trois 
Portions ,  une  moyenne  a.  &c.  i. ,  deux 

k.  1.  &c.  ;  la  moyenne  eft  compofée  de 
1  'Apophyfe  crifia-galli  a.  qui  s’élève  oblique¬ 
ment  &  plus  ou  moins  épaifle  en  devant  fur 
la  Lame  horifontale  cribleufe  b.  c.  qui  dans 
les  adultes  unit  fupérieurement  les  deux  por¬ 
tions  latérales  ,  &  dans  le  même  plan  vertical 
que  la  Lame  ojfeufe  c.  d.  e.  f.  placée  entre  ces 
deux  portions  &  articulée  par  fon  bord  e. 
avec  le  Coronal  où  elle  forme  le  fond  du 
trou  borgne  &  dont  l 'Echancrure  g.  de  l’apo- 
phyfe  crifta-galli  forme  une  partie  ,  par  Ion 
bord  d.  avec  les  Os  du  nez  ,  par  e.  avec  le  car¬ 
tilage  qui  forme  la  partie  antérieure  de  la 
cloifon  des  narines ,  par  f.  avec  le  bord  anté¬ 
rieur  du  Vomer  ;  la  lame  cribleufe  eft  percée 
de  plufieurs  petits  Trous  h.  qu’on  nomme 
Olfattifs ,  &  porte  dans  fon  bord  poftérieur 
l'Echancrure  i.  qui  reçoit  le  bec  du  Sphénoï¬ 
de.  Les  portions  latérales  çonfiderées  latéra¬ 
lement  &  intérieurement  forment  principale¬ 
ment  le  C ornet  k.  fupér  leur  des  narines;  dans 
leur  partie  latérale  externe  leur  portion  1.  m, 
nommée  des  Anciens  Os  planum ,  forme  ordi¬ 
nairement  en  s’articulant  m.  avec  le  Coronal, 
le  trou  orbitaire  antérieur  &  le  poftérieur;  ces 
portions  préfentent  fupérieurement  en  devant, 
en  arriéré  &  fur  leur  bord  latéral  externe  & 
inférieur  plufieurs  Cellules  ouvertes  n.  cou¬ 
vertes  par  le  Coronal ,  o.  par  le  Sphénoïde , 
p.  par  l’Os  du  palais  ,  q.  le  Maxillaire ,  r.  l’Os 
Unguis  ,  s.  l’apophyfe  nafale  du  Maxillaire  , 
tous  Os  qui  s’articulent  avec  lui  de  même  que 
le  cornet  inférieur  du  nez  en  t.&c.  Vqt.  n.  s. 
TAB.  I.  ,  q.  III. ,  g.  IV. fig.  y.,  7- fig-  6.  ,  o. 
&c.  y.  V. ,  p.  r.  s.  VL  f  z.  u.  b •  c.  VII .fig.  1,, 
a.  b.  fig,  z. 


Les  Os  des  tempes  vit  latéralement  extérieu¬ 
rement  fig.  10.  ,  en  dedans  fig.  1 1. ,  dans  la 
face  fupérieure  fig.  11..  On  les  a  repréfenté 
de  grandeur  naturelle  latéralement  &  exté¬ 
rieurement  fig.  13.,  latéralement  &  inté¬ 
rieurement  fig.  14.  ,  pour  qu'on  apperfoive 
mieux  le  rapport  des  differentes  pièces  rela¬ 
tives  a  cet  Os  ,  qu'on  a  auffi  repréfentées  de 
grandeur  naturelle  dans  la  planche  ftuvante. 

Le  Temporal  eft  compofé  de  deux  Portions , 
un c  écailleufe  a.  &c.  o.  &  l’autre  pierreufe  s. 
&c.  z.  qu’on  nomme  aufli  le  Rocher.  On  dif- 
tingue  dans  la  portion  écailleufe  deux  Faces  , 
une  latérale  externe  convexe  a.  &c.  o. ,  l’autre 
latérale  interne  concave  z.  8c.  a.  b.  ;  dans  le 
rocher  fa  pointe  u. ,  fa  bafe  g.  h.  o.  p.  q.  r.  s., 
la  face  fupérieure  x.  z.  ,  la  poftérieure  y.  , 
l’inférieur  u.  v.  w. ,  fon  angle  antérieur  v.  \v., 
l’angle  poftérieur  fupérieur  x. ,  le  poftérieur 
inférieur  s.  t. 

Eminences. 

Les  éminences  font  ,  a.  b.  l' Apophyfe  zygo¬ 
matique  fituée  horifontalement  &  articulée 
par  fon  extrémité  a.  avec  l’Os  de  la  pomette, 
b.  c.  l' Apophyfe  tranfiuerfale  ou  articulaire  de 
la  mâchoire  inférieure  unie  &  convexe  ,  d.  la 
Languette  qui  borne  en  arriéré  la  cavité  arti¬ 
culaire  ,  e.  i.  l'Apophyfe  fiyloïde  garnie  de  fon 
Apophyfe  vaginale  f.  qijj  dans  les  adultes  fe 
foude  de  maniéré  avec  elle  qu’elles  ne  paroif- 
fent  plus  former  qu’une  feule  pièce  ;  g,  l'A¬ 
pophyfe  mafioïde  ,  h.  l’Angle  lambdoïde. 

Cavités. 

Extérieurement  fe  préfentent  uné  grande 
Sinuofitéi.  entre  l’apophyfe  zygomatique  8ç 
la  portion  écailleufe  dans  laquelle  font  pla¬ 
cées  les  fibres  réunies  du  mufcîe  temporal  qui 
s’attachent  dans  toute  cette  face  i.  ;  k.  la  Foffe 
articulaire  de  la  mâchoire  inférieure  tracée 
entre  b.  c.  d.  &  la  Rainure  1.  qui  diftingue  la 
portion  écailleufe  du  rocher  ;  l’orifice  exté-, 
rieur  (  le  Trou  auditif  externe  )  d’un  conduit 
percé  un  peu  obliquement  de  derrière  en  de¬ 
vant  ,  qui  aboutit  dans  une  cavité  tracée  en¬ 
tre  le  rocher  8c  la  portion  écailleufe  ;  n.  l’ori- 

palat] 
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palati,  &c.  Vin.  m.  T  AB.  I.  ,  n.  II. ,  a.  &c. 
q.  i-  ,  o.  &c.  &•  a.  Scc.  h.  fig.  4.  ,  b. 

c.  d.  e.  fig.  f.  &  <S\  ,  a.  &e.  a.  x.  &c,  5.  V. , 
e.  f.  VII.  7%.  1.  2.. 

Figura  f.  6.  j.  8.  9. 

Ethmoidcs  a  parte  anteriore  fig.  5.  ,  k  fupe- 

riore  fig.  6. ,  a  pofieriore  fig.  7. ,  a  latere  fig. 

S.  j  a  par  je  inferiore  fig.  9. 

Ethmotdes  a.  Scc.  t.  in  tres  dividitur  por¬ 
tiones  ,  mediam  a.  b.  c.  &c.  f.  &  laterales 
duas  k.  1.  in.  Sec.  ;  media  conflata  efx  ex  Pro- 
ceffuCrifta-Galli  a.  qui  oblique  erepic  plus 
aut  minus  craflus  ad  anteriora  fuper  Lami¬ 
nam  horifontalem  cribri-formem  b.  c.  quae 
in  adultis  fuperius  portiones  laterales  con¬ 
jungit  ,  &  in  eodem  plano  verticali  ac  Lami¬ 
na  ojjea  c.  d.  e.  f.  inter  illas  duas  portiones 
interjefta  ,  articulataque  ora  e.  cum  Coro¬ 
nali  quocum  ima  foraminis  caeci  conftituit 
cujufque  partem  complet  Lunula  g.  procef- 
fus  crifta-galli ,  ora  d.  cum  Offibus  nafi  ,  e. 
cum  cartilagine  partem  anteriorem  fepti 
narium  conftituente  ,  f.  cura  margine  ante¬ 
riore  Vomeris.;  Lamella  Cribri-formis  plu¬ 
ribus  perforara  F oraminulis  h.  Olfaciivis 
di&is  ,  donatur  in  margine  fuo  pofieriore 
Lunula  i.  rofirum  Sphenoïdis  excipiente. 
Portiones  laterales  à  latere  interiore  obfer- 
vatae ,  praecipue  Os  turbinatum  k.  fuperius 
nafi  conftituunt  ;  in  parte  laterali  externa 
illorum  portio  1.  m.  ,  ab  antiquis  Os  planum 
difta  ,  cum  Coronali  commifla  m. ,  fiepe  nu¬ 
méro  foramen  Grbitarium  anterius  &  pofte- 
rius  perficit  ;  circa  harum  portionum  fupe- 
riora  ,  anteriora  ,  pofteriora  &  partes  latera¬ 
les  externas  &  inferiores  occurrunt  plures 
Cellula,  apertae  n.  coopertacque  Coronali ,  o, 
Sphenoideo  ,  p.  Ofle  palati ,  q.  Maxillari ,  r. 
Ofle  Unguis  ,  s.  proceflu  nafal.i  Maxillaris 
omnia  Ofla  commifla  cum  eo  ficyt  &  Os 
turbinatum  inferius  nafi  in  t.  &c.  Vid.  n.  s. 
TAB.  I. ,  q.'  III. ,  g.  f V.fig.  s  ■ ,  7-7%.  ,  0. 

Scc.  y.  V. ,  p.  r.  s.  VI. ,  z.  a.  b.  c.  VII.  fig.  1 . , 

a.  b.  fig.  i. 


RAPHIA. 

Figura  10.  11.  iz.  13.  14. 

Offa  temporum  ,  a  latere  externo  fig.  10.  ,  ab 
interno  fig.  1 1 .  ,  ab  amplitudine  fuperiore 
fig.  1 1..  Exhibita  etiam  funt  in  magnitu¬ 
dine  naturali  k  latere  externo  fig.  13.  & 
ab  interno  fig.  14.  ,  quo  facilius  relatio 
variarum  partium  huic  Offt  relativarum 
in  eadem  etiam  proportione  figuratarum  in 
tabula  fequenti ,  exaclius  caperetur. 

Temporale  duabus  conflat  Portionibus  , 
fqttammofa  a.  &c.  o.  &  petrofa  s.  &c.  z.  Os 
petrofum  ditta  ;  in  parte  fquammofa  adfunt 
duae  Amplitudines ,  lateralis  externa  convexa 
a.  &c.  o.  ,  altera  lateralis  interna  concava  z. 
&.  a.  b.  ;  in  Ofle  petrofo  ipfius  vertex  u. , 
ipfius  bafis  g.  h.  o.  p.  q.  r.  s.  ,  amplitudo  fu- 
perior  x.  z. ,  pofterior  y.  ,  inferior  u.  v.  w.  , 
angulus  anterior  v.  w. }  pofterior  fuperior  x, , 
poflexior  inferior  s.  t. 


Eminentia.. 

Eminentiæ  funt  a.  b.  Proceffus  zygomaticus 
horifontaliter  fitus  &  commifliis  extremitate 
a.  cum  Ofle  malae  ;  b.  e.  Proceffus  tranfver- 
falis  feu  articularis  maxillæ  inferioris  laevis 
&  convexus  ;  d.  Lingula  quae  pofterius  ca¬ 
vitatem  articularem  difterminat  ;  e.  f.  Pro¬ 
ceffus  ftyloideus  Proceffu  vaginali  fuo  in  adul¬ 
tis  cum  ipfo  ferrumitato  fuflultus  ,  ita  ut 
unicum  deinceps  proceflum  referant  ;  g.  Pro¬ 
ceffus  mafioideus  ;  h.  Angulus  lambdoideus. 


Cavitates . 

Exterius  occurrunt  ,  Stnuofitas  ampla  i. 
inter  proceflum  zygomaticum  portionem¬ 
que  fquammofam  in  qua  fîtæ  funt  fibrae  adu¬ 
natae  mufculi  temporalis  quae  fefe  in  tota 
illa  amplitudine  i.  inferunt  ;  k.  Fovea  arti¬ 
cularis  maxülæ  inferioris  excavata  b.  c.  d. 
inter  rimam  1.  &  Offis  petrofi  portionem 
fquammofam  ;  m.  orificium  exterius  {  Fo¬ 
ramen  acufticum  externum  )  duttus  parum¬ 
per  oblique  perforati  à  pofterioribus  ad  an¬ 
teriora  ,  quique  definit  in  cavitatem  inter 
portionem  fquammofam  &  Os  petrofum  ex- 
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cavaram  ;  n.  orificium  inferius  (  Foramsn 
fiylo-mafioïdeum  leu  Aqu&duétus  Faliopii  ) 
tluéfus  iem. -circularis  in  illa  cavicate  mfculpti 
Sc  Foramine  *.  perlorati;  o.  Rima  mafioidea.  p. 
Foramen  mafioideum  pofUrius.  q.  Cubitus  cre¬ 
narum  iinus  laterales  duræ-meningis  exci¬ 
pientium  ,  per  foflus  in  bafi  Olfis  petrofi  in 
ipfius  amplitudine  pofteriore  j  r.  orificium  fo¬ 
raminis  maftoïdei  pofterioris  in  illo  cubito,  s. 
t.  Scifj'ura  quæ  foramen  lacerum  pofterius  con- 
ftituir,  cujufque  pars  s.  partim  foveam  jugula¬ 
rem  perficit ,  altera  vero  t.  foramen  lacerum 
pofterius  ;  u.  pars  orificii  interni  dudtus  caro¬ 
tidis  internse  quæ  tendit  ad  verticem  Olfis 
petrofi  ;  v.  pars  tubae  Eustachianæ  quæ 


RAPHIA. 

definit  w.  in  cavitatem  inferiptatn  inter  Os 
petrofum  &  portionem  Iquammofam  -,  x. 
Sulcus  in  angulum  fuperiorem  polteriorem 
excavatus  ;  y.  orificium  (  Foramen  acu \fii- 
cum  internum  )  foraminis  cæci  oblique  fculp- 
ti  ab  interioribus  ad  exteriora  ,  ab  anterio¬ 
ribus  ad  pofteriora,  in  duas  partes  in  fundo 
fuo  divifus  ;  z.  veftigia  diltindlionis  Offis 
petrofi  à  parte  fquammofa.  &.  Impreffiones 
cerebri  ;  a.  Sulci  ab  arteriis  duræ-meningis 
partes  laterales  irrigantibus  perfoffi.  b.  margo 
oblique  truncatus  quo  articulum  cum  Parie¬ 
tali  petat  >  &c.  Vid.  g.  TAB.  IL  ,  £  g.  h.  i. 
k.  III. }.u.  ScCsZ.  a.Scc.  u. IV.  fig.  z.rL  k.  I.  m. 
n.  o.p.  q.fig.  4-,  i.  fig.  5  . ,  a.  &c.  n.  V .  fig.  1. 


TABULA  X. 


T>  Epræfentata  cavitas  Oflicula  auditus  organi  comprehendens  ,  OlÏÏcula 
JlV  ilia  ,  omnefque  partes  ofl'eæ  illius  organi  in  Ode  petrofo  inelufæ  , 
in  magnitudine  naturali. 


Ordo  II. 

Partes  ofteæ  organi  auditus. 

Figura  1,  2. 

o 

Temporalis  fieciio  in  qua  videre  efi  Tym¬ 
panum. 

a.  Portio  fquammofa  Olfis  temporum,  b. 
fectio  proceffus  maftoïdei  qua  in  confpec- 
tum  veniunt  hujus  proceilus  cellulæ.  c. 
Ducius  acu ftici  externi  feftio.  d.  Rima  unde 
procedit  externus  mallei,  e.  Procejfus  fiyloi- 
deus.  f.  orificia  dudtus  carotidis  interna:,  g^ 
&c.  u.  Tympanum g.  eminentia  quæ  in  ip- 
fius  media  parte  occurrit  partimque  coch¬ 
leam  conltitui: ,  h.  Fenejha. ovalis  ,  i.  Fenef- 
trn  rotunda  ,  k.  Iuleus  qui  in  parte  fupenore 
portionis  oifeæ  Tuba Eustachianæ  1.  appa¬ 
ret  ,  delinitqtie  parvo  Duciu  m.  cujus  orifi¬ 
cium  n.  Cochlear  didfum  hiat  fuprà  fcneftram 
ovalem  ,  tranfireque  finit  tympani  tenforem 
migrantem  juxta  fulcum  hunc  quique  per 
canalem  illum  tranat,  o.  orificium  trabecu¬ 
lis  ofleis  inter  feneftram  rotundam  &  ova¬ 
lem  verfus  cochleae  apicem  fuftultum  ,  quod 
ftapedium  tranfmittit  exeuntem  ex  Caver¬ 


nula  p.  cujus  o.  orificium,  q.  hic  refpondet 
canalis  femi  -  circularis  Foramine  p.  Stylo- 
Mafloideo  delinentis,  q.  s.  hic  refpondet  crus 
brevius  mallei,  t.  finuofitas  Mafioidea.  u.  hic 
correfpondet  canalis  femi  -  circularis  exter¬ 
nus. 


Figura  3.4.  5.  6.  7. 

Ojficula  auditus  organi  ,  in  fitu  fig.  3,  4. ,  & 
feparatim  fig.  5 .  6-.  7. 

Oss-icutA  auditus  organi  numero  lirnt 
quatuor  ,  Malleus  d.  &c.  i. ,  Incus  k.  &c.  o. 
Stapes  p.  &c.  u.  &  Orbiculare  o.  ;  omnia  fita 
in  parte  fuperioreTympaniadeo  ut  Malleus  a. 
anterius  fu  ,  Incus  b.  cormniftus  cnm  eo  per 
gynglimon  fit  pofterius,  Stapes  c.  tranfver- 
fim  lir  fitus  ita  ut  inter  eum  &  incudem  adfit 
Orbiculare. 

In  Malleo  d.  e.  f.  g.  h.  i.  notanda  veniunt 
corpus  d.  in  quo  fculpta  Foveola  articularis  e. 
quæ  Incudem  excipit  ,  £  collum  ,  g.  manu¬ 
brium  ,  h.  Proccfjus  longior  cui  fefe  inierit 
externus  mallei  ,  i.  ProseJJus  brevior  radici 
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fice  inférieur  (  Trou  fiylo-mafioïdien  ou  Aque¬ 
duc  de  Fallope  )  d’un  conduit  demi  circulaire 
tracé  dans  cette  cavité  percé  du  Trou  *.  ;  o.  la 
Rainure  mafioïdienne.  p.  le  Trou  mafioïdien 
poflérieur.  q.  r.  Coude  des  gouttières  qui  reçoi¬ 
vent  les  linuslatéraux  de  la  dure-mere  ,  tracé  à 
la  bafe  du  rocher  dans  la  face  poftérieure  ,  r. 
orifice  du  trou  maftoïdien  poftérieur  dans  ce 
coude  ;  s.  t.  l’Echancrure  qui  forme  le  trou  dé¬ 
chiré  poftérieur, donc  la  parties,  fait  une  partie 
delà  folle  jugulaire ,  &  l’autre  t.  achevé  le  trou 
déchiré  ;  u.  Partie  de  l’orifice  interne  du  con¬ 
duit  de  la  carotide  interne  qui  vient  aboutir 
à  la  pointe  du  rocher  5  v.  Partie  de  la  trompe 
d’EusTACHi ,  qui  aboutit  vz.  dans  la  cavité 
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tracée  entre  la  portion  écailleufe  &  le  rocher  ; 
x.  Sillon  tracé  fur  l’Angle  poftérieur  fu pa¬ 
rieur  ;  y.  orifice  (  Trou  auditif  interne  )  d’un 
cul  de  lac  creufé  obliquement  de  dedans  en 
dehors  ,  de  devant  en  arriéré ,  divifé  dans  fon 
fond  en  deux  parties  ;  z.  V  cfiiges  de  la  fépa- 
ration  du  rocher  d’avec  la  portion  écailleu¬ 
fe  ;  &.  Empreintes  du  cerveau  ;  a.  Sillons  for¬ 
més  par  les  artères  qui  fe  diftribuent  aux  par¬ 
ties  latérales  de  la  dure-mere.  b.  bord  taillé 
en  bifeau  pour  s’articuler  avec  le  Pariétal  , 
Sec.  Vor.  g.  TAB.  II.,  f.  g.  h.  i.  k.  III.,  u. 
&c.  z.  a.  8cc.  u.  IV.  fig.  z.  y  i-  Ii.  I.  m.  n.  0.  p. 
q.fig.  4. ,  i.fig.  j. ,  a.  &c.  n.V.fig.  1. 


TABLE  X. 

ON  a  repréfenré  la  cavité  qui  renferme  les  Oflelets  de  l’organe  de  l’oiiie  , 
ces  Oflelets  tk  toutes  les  parties  oflfeufes  de  cet  organe  renfermées  dans 
le  rocher ,  de  grandeur  naturelle. 


Ordre  IL 

Parties  ofleufes  de  l’organe  de  l’oiiie. 

Figures  1.2. 

Coupe  de  l’Os  des  tempes  dans  laquelle  on  fait 
voir  le  Tympan. 

a.  Portion  écailleufe  de  l’Os  des  tempes, 

b.  coupc  de  l’apophyfe  maftoïde  qui  décou¬ 
vre  les  cellules  de  cette  apophyfe.  c.  coupe  du 
conduit  auditif  externe,  d.  Fente  d’où  fort 
l’externe  du  marteau,  e.  V Apophyfe  flyloide  ; 
f.  les  orifices  du  conduit  de  la  carotide  inter¬ 
ne.  g.  &  c.  u.  le  tympan  ,  g.  éminence  qui 
s’oblerve  au  milieu  &  qui  fait  partie  du  lima¬ 
çon  ,  h.  la  Fenêtre  ovale  ,  i.  la  Fenêtre  ronde  , 
k.  Gouttière  qui  s’obferve  à  la  partie  fupé- 
rieure  de  la  portion  ofleufe  1.  de  la  Trompe 
d’EusTACHi  ,  laquelle  fe  termine  par  un  petit 
Conduit  m.  dont  l’orifice  n.  nommé  la  Cuil¬ 
lère  fe  trouve  au-defiùs  de  la  fenêtre  ovale,  & 
donne  paflage  au  tenfeur  du  tympan  qui  fe 
porte  le  long  de  cette  gouttière  &  enfile  ce 
canal,  o,  orifice  foutenu  par  une  ou  deux 
petites  traverfes  ofleufes  entre  la  fenêtre  ron¬ 
de  &  l’ovale  fur  la  pointe  du  limaçon,  lequel 


donne  paflage  au  ftapédien  qui  vient  de  la 
petiteC avertie  p.  dont  o.  eft  l’Orifice,  q.  endroit 
où  répond  le  canal  demi  -  circulaire  qui  fe 
termine  parle  Trou  p.  Stylo-Mafloidïen.  q.  s. 
endroit  auquel  répond  la  courte  cuifle  du 
marteau,  t .  Sinuofité  mafioïdienne.  u.  endroit 
où  répond  le  canal  demi-circulaire  externe. 

Figures  5.  4.  5.  C.  7. 

Les  OJfelcts  de  l’organe  de  l’oiiie  ,  en  fituation 
fiS-  3-  4-  ,  &  séparés  fig.  s>.  6.7. 

Les  Osselets  de  l’organe  de  l’oiiie  font  au 
nombre  de  quatre  ,  le  Marteau  d.  &c.  i.  , 
P  Enclume  k.  &c.  o.,  l’Etrier  p.  &c.  u.  &  l’Or- 
biculaire  o.;  tous  fitués  dans  la  partie  fupérieu- 
re  du  tympan,  de  maniéré  que  le  Marteau  a. 
fe  trouve  en  devant,  l’Enclume  b.  articulé 
avec  lui  par  gynglime  eft  en  arriéré ,  l’Etrier 

c.  eft  fitué  tranfverfalement  de  façon  que 
c’eft  entre  lui  Sc  l’Enclume  que  fe  trouve 
l’Orbiculaire. 

On  diftingue  dans  le  Marteau  d.  c.  f.  g.  h. 
i.  fon  corps  d.  marqué  de  la  Fofi'ette  articulaire 
oblongue  e.  qui  reçoit  l’Enclume ,  f.  fon  col , 
g.  fon  manche  ,  h.  la  longue  Apophyfe  qui  don¬ 
ne  attache  à  l’excerne  du  Marteau  ,  i.  courte  - 

E  i  j 
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Apophyfe  à  la  racine  de  laquelle  s’attache  le 
relâcheur  du  tympan. 

k.  1.  m.-  n.  o.  l’Enclume ,.  k.  Ton  corps  ,  L  fa 
Foffette  articulaire  par  laquelle  il  eft  arciculé 
avec  le  Marteau  ,  m.  fa  courte  Cuijfe  qui  ré¬ 
pond  à  la  finuofité  maftoïdienne  ,  n.  fa  longue 
Cuijfe  courbée  par  fon  extrémité  de  dehors 
en  dedans  pour  foutenir  l’Qrbiculaire  o. 

p.  q.  r.  s.  t.  l’Etrier  ,  p..  fa  tête  creufée  pour 
recevoir  l’Orbiculaire  ,  q.  fon  col  où  s’atta¬ 
che  le  ftapédien  r.  s.  fes  branches  creneiées 
dans  leur  bord  concave  ,  r.  la  plus  longue  & 
la  plus  mince  qui  dans  la  fuuation  naturelle 
eft  antérieure  par  rapport  à  l’autre  s.  plus 
courte  &  plus  forte  qui  eft  poftérieure  ;  t.  u. 
fa  Bafe  creufée  de  même  que  les  branches  ,  & 
qui  a  la  figure  d’un  demi  ovale  dont  le  bord 
circulaire  t.  répond  à  la  partie  fupérieure  de 
la  fenêtre  ovale,,  &  le  bord  plat  u.  à  L’infé¬ 
rieure. 


Figures  9.  10.. 

Le  Labyrinthe  dégagé  de  toutes  les  autres  par¬ 
ties  ojfeufes  qui  l’environnent.. 

Les  parties  du  labyrinthe  font  le  Veftibule 
a.  &c.  h..,  les  trois  canaux  demï-Circulaires  i.. 
k.  1.  &  le  Limaçon,  mv  &c.  v. 

Le  Veftibule  a.  &c.  h.  eft  une  cavité  fiuiée 
entre  les  Canaux  demi-circulaires  8c  le  Lima¬ 
çon  ;  elle  eft  prefque  ronde,  percée  de  fept 
Trous  principaux  ,  de  la  Fenêtre  ovale  a.  qui 
reçoit  la  bafe  de  l’Etrier ,  de  YOrifice  b.  qui 
aboutit  au  Limaçon  ,  des  cinq  Trous  c.  à.  e. 
f.  g.  des  canaux  demi-circulaires  ,  &  de  plu- 
fieurs  petits  Trous  h.  qui  donnent  paffages  à 
des  nerfs  &  à  des  artères  ;  il  cil  aufli  comme 
divifé  en  deux  parties ,  une  inférieure  orbicu- 
laire  m.  nommée  le  Carfôur  du  Labyrinthe,. 
&  l’autre  fupérieure  éliptique  c.  d.  e„ 

Les  trois  Canaux  demi-Circulaires  font  fi- 
tués  poftérieuremen:  dans  l'a  bafe  du  rocher, 
dont  i..  eft  le  fupérieur  y  k.  l’inférieur  ,.  1. 
Y  antérieur  ou  Y  externe;  chacun  de  ces  canaux, 
fe  termine  par  deux  orifices  dont  l’ùn  fùpé- 
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rieur  &  l’autre  inférieur  ,  s’ouvrent  dans  le 
Labyrinthe  ,  c’eft-à  dire  ,  l’externe  en  c.  d.  , 
le  fupérieur  en  e.  f.  ,  &  l’inférieur  eu  f.  g. , 
parce  que  le  fupérieur  unit  une  de  fes  extré¬ 
mités  à  une  de  celles  de  l'inférieur  ,  &  elles 
s’ouvrent  par  l’orifice  commun  f. 

Le  Limaçon  m.  &c.  q.  eft  fitué  dans  la 
pointe  du  rocher  à  la  partie  antérieure  du 
Labyrinthe  ,,  &  il  faillit  en  g.  fig.  i.  dans  le 
Tympan.  On  y  diftingue  fes  deux  Extrémités 
m.  n.  y  fa  Bafe  o. ,  &  lés  Contours  p.  ;.  l’extré¬ 
mité  m..  eft  la  plus  grande  8c.  communique 
dans-  le  Tympan  par  la  fenêtre  ronde  q..,  l’au¬ 
tre  n.  eft.  plus  petite  &.  faillit  dans  le  tympan 
en  g.  fig.  r.  ;  le  canal  du  Limaçon  à  deux  tours 
&.  demi  de  fpirale  dans  les  enrans ,  le  premier 
tour  r.  eft  plus  grand  «Se  plus  large  r  &  com¬ 
mence  par  l’extrémité  m.  ,  le  refte  s.  eft  plus 
étroit  &  fc  rétrécit  jufqu’à  la  pointe  t.  du  Li¬ 
maçon  :  ce  canal  eft  divifé  en  deux  parties  par  . 
une  lame  Spirale  u.  qui  tourne  autour  du 
noyau  v.  autour  duquel  le  Limaçon  fe  con¬ 
tourne  ;  elle  ne  touche  point  à  la  parois  op- 
poféê  du  canafl  &  elle  fe  termine  dans  la  poin¬ 
te  t.  en  forme  de  crochet  en-fe  retréciflant  de 
plus  en  plus  comme  le  canal  en  approchant 
de  cette  pointe.  On  nomme  Echelle  chacune 
de  ces  féparations  ;  l’une  fe  nomme  P  Echelle 
du  Veftibule  par  ce  qu’elle  s’y  ouvre  ,  &  c’eft 
la  poftérieure  ;  l’autre  prend  le  nom  d ’Echelle 
du  Tympan  parce  qu’elle  baille  dans  cette  ca¬ 
vité  ,  &  c’eft  l’antérieure  cette  lame  paroît 
comme  compofée  de  petits  filets  offeux  ou  de. 
petits  tuyaux  plus  courts  les  uns  que  les  au¬ 
tres  ,  à  commencer  du  veftibule  à  la  pointe  du 
Limaçon  ,  &  comme  placés  les  uns  à  côtédes» 
autres  pour  la  former. 

x.  y.  le  Trou  auditif  interne  divifé  dans 
fon  fond  en  deux  parties  x.  une  x.  par  laquelle' 
paflent  la  portion  molle  du  nerf  auditif  qui 
fe  rend  au  Labyrinthe ,_  &  l’autre  y.,  qui  laiffe 
paffer  là  portion  dure  qui  enfile  fon  Conduit 
z.  8c.  qu’on  nomme  auffi  Aqueduc  de  Ealxo- 
pe,  &  qui  fe  termine  8c.  par  le  Trou  Stylo- 
Maftotdieji. 
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cujus  fefe  inferie  laxator  tympani. 

k.  1.  m.  n.  o.  Incus  ,  k.  corpus ,  1.  Foveola 
articularis  qua  pertinet  ad  articulum  cum 
Malleo  ,  m.  Crus  brevius  quod  finuofitatem 
maftoïdeam  fpeftat ,  n.  Crus  longius  hama¬ 
tum  extremitate  fua  ab  exterioribus  ad  inte¬ 
riora  quo  fuftmeat  Orbiculare  o. 

p.  q.  r.  s.  t.  Stapes ,  p.  caput  excavatum 
ad  excipiendum  Orbiculare  ,  q.  Collum  cui 
fefc  inferit  ftapedius  ;  r.  iplius  crura  crenata 
in  margine  concavo  ,  r.  longius  &  tenuius 
refpe£hi  alterius  s.  brevioris  &  cralfioris 
pofteriorifque  ;  t.  u.  Bafts  excavata  pariter 
ac  crura  ,  ad  inftarque  femi-ovalis  figurata 
cujus  margo  circularis  t.  fpedtat  ad  partem 
fuperiorem  feneftræ  ovalis  ,  &  margo  planus 
u.  ad  inferiorem. 


IllUYA  8.  9-  IO. 

Labyrinthus  omnibus  illum  circumdantibus 
partibus  ojjeis  orbus. 

Labyrinthi  partes  funt  Vefiibulum  a.  &c. 
h. ,  Canales  femi  -  circulares  tres  i.  k.  1.  & 
Cochlea  m.  &c.  v. 

Vejiibulum  a.  &c.  h.  eft  cavitas  fita  inter 
canales  femi-circulares  &  Cochleam  ;  ferè 
rotunda  ,  feptem  foraminibus  prateipuis  per¬ 
via  ,  Fenejlra  fcilicet  ovali  a.  quae  bafem 
Stapedis  in  finu  fuo  recipit  ,  Orificio  b. 
quod  pertinet  ad  Cochleam  ,  quinque  fora¬ 
minibus  c.  d.  e.  f.  g.  canalium  femi-circula- 
rium  ,  plurimifque  aliis  Foraminulis  h.  nervos 
arteriafque  tranfmittentibus  ;  eft  etiam  quafi 
divifus  in  duas  partes  ,  in  inferiorem  orbi¬ 
cularem  m.  ,  Nucleum  cochlea:  nominatam  , 
alteram  vero  fuperiorem  c.  d.  e. 

Canales  fiemi-Circulares  tres  (id  funt  pof- 
terius  in  bafi  Oftis  petrofi  ,  quorum  i.  fit- 
perior  ,  k.  inferior  ,  1.  anterior  feu  externus  ; 
horumce  canalium  finguli  definunt  orificiis 
duobus  quorum  alt«rum  fuperius ,  alterum 
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vero  inferius  ,  hiant  in  Labyrinthum  ,  id  eft 
Externus  in  c.  d. ,  Superior  in  e.  f. ,  Inferior 
in  f.  g.  ,  quia  fuperior  aliam  è  fuis  extremi¬ 
tatibus  adjungit  aliae  ex  extremitatibus  infe¬ 
rioris,  ambæque  orificio  communi  f.  aperiun¬ 


tur. 


Cochlea  m.  &c.  q.  fita  in  Olfis  petrofi 
acumine  parti  anteriori  Labyrinthi ,  eminet 
in  g.  fig.  t.  in  Tympano.  Duas  iplius  videre 
eft  Extremitates  m.  n.  ,  Bafem  o.  &.  iplius 
Ductum  p.  ;  extremitas  m.  major  in  tympano 
feneftra  q.  rotunda  communicat  ,  altera  n. 
brevior  eminet  in  Tympano  g  .fig.  2.  ;  Coch¬ 
leae  canalis  duobus  gyris  &  femi  donatur  in 
infantibus  ;  prima  circonvolutio  r.  major  & 
amplior  extremitate  m.  incipit  ,  reliquum 
anguftius  ulque  ad  apicem  t.  Cochleae  exte¬ 
nuatur  :  in  duas  portiones  dividitur  canalis 
Lamina  fpirali  u.  quæ  circa  Nudeum  v.  cir¬ 
cumvolvitur  ;  non  attingit  canalis  parietem 
oppolitam  ,  definitque  in  apicem  t.  ad  inftar 
hamuli  magis  ac  magis  extenuando  fe  licut 
canalis,  prout  ad  apicem  tendit.  Harum  divi- 
fionum  utraque  denominatur  Schala  t  alia 
Schala  dicitur  Veftibuli ,  quia  in  ilio  hiat , 
pofteriorque  eft  ;  alia  Schala  Tympani  no¬ 
men  audit  quia  aperta  eft  in  illa  cavitate  ,  an- 
teriorque  eft  ;  lamina  illa  quali  conflata  ex 
filamentis  offeis  feu  canaliculis  alter  altero 
.brevioribus  à  Veftibulo  ad  apicem  Cochlea: 
videtur,  volutique  juxta  fe  invicem  politis 
ad  illam  componendam.. 


x.  y.  Foramen  acu  fircum  internum '  in 
ima  fui  parte  in  duas  partes  divifum  qua¬ 
rum  una  x.  portionem  mollem  nervi  acuf- 
tici  ad  Labyrinthum  tendentem  tranfmittit  , 
per  aliam  y.  tranfit  portio  dura  quae  fuum 
Duitum-L.  Sc.  quem  etiam  Aqu&duftutn  Fal- 
lopn  denominant,  fubit ,  Foramineque  Stylo - 
Mafiotdeo  Sc.  definit. 
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TABULA  XI. 

OlTa  faciei. 


0  R  D  0  III. 

Offa  maxillae  fuperioris. 

Figura  i.  i.  3.  4.  5. 

Os  maxillare  ,  i*  parte  anteriore  fig.  1 .  , 
latere  externo  fig.  i. ,  a  latere  interno  fig, 
3. ,  a  parte  pofieriore  fig.  4. ,  ab  inferiore 

fig •  5- 

OS  s  a  maxillaria  a.  &c.  z.  infigniora 
maxillæ  fuperioris ,  variis  donantur 
eminentis  &  cavitatibus. 

Eminentia. 

Proceffus  nafalis  a.  omnium  proceffuum 
hujus  Offis  infignior ,  verfus  nafi  partes  la¬ 
terales  affurgit  ;  oraque  fua  a.  articulum 
petit  cum  Offe  nafi  correfpondcnte  ,  b.  cum 
proceffu  angulari  interno  Coronalis  ,  c.  cum 
OiTe  Unguis  ,  exigitque  in  parre  inferiore 
amplitudinis  d.  e.  nares  afpicientis  Lineam 
effeam  c.  fuper  quam  extremitas  anterior 
Offis  turbinati  interioris  fuftinerur  ;  modo 
di <ftæ  parti  oppoiitac  adeft  Procejfus  molaris 
f.  qui  pertinet  ad  articulum  cum  OiTe  jugali. 
Os  denique  parte  fua  inferiore  abit  Arcu  al¬ 
veolari  g.  ,  plus  aut  minus  ftriato  in  variis 
locis  pro  alveolorum  in  illo  excavatorum 
capacitate.  Pofteriùs  videre  eft  Tuberofitas 
pluribus  perforata  Foraminalis  i.  quibus  ar¬ 
teriolae  &  nervorum  furculi  finus  maxillares 
petunt.  In  amplitudine  interna  in  confpec- 
tum  venit  Portio  palatina  k.  1.  m.  cujus  mar¬ 
go  lateralis  k.  qui  articulum  çum  oppolîto 
petit,  ipfiufque  interventu  cum  Vomere, 
criftâ  1,  m.  n.  minus  ereftâ  I.  pofterius 
magis  verô  anterius  m.  ,  definenteque  Spina 
n.  fpinam  nafalem  anteriorem  partim  confti- 
tuente  ,  alTurgit  ;  margo  pofterior  o.  hujus 
portionis  committitur  cum  ora  anteriore 
portionis  hojrifontalis  Offis  palati ,  partef- 
que  laterales  p.  q.  amplitudinis  internae  Offis 
cum  plano  nafali  ,  Û4  ut  margo  lateralis 


internus  &  fuperior  inter  q.  &  c.  refiduus 
articulum  fubeat  cum  Etlimoïdeo  ;  hujus 
portionis  amplitudo  inferior  multis  hirluta 
Cufpidibus  r.  quibus  tanquam  pundlo  fixo  ad¬ 
haeret  membrana  palatum  veftiens. 


Cavitates  i 

Amplitudo  fuperior  c.  f.  g.  qua:  partem 
inferiorem  foffae  orbitarix  conftituit  ,  ful- 
cata  eft  in  medio  Crena  s.  quae  à  medio 
oræ  porterions  c.  t.  q.  rimam  orbitariam  in¬ 
feriorem  partim  conftituentis  ,  tendit  ad 
Dubium  u.  v.  infra  marginem  fuperiorem 
anteriorem  foramine  v.  cui  nomen  Orbita- 
rium  inferius  definentem  ,  tranfmittentem- 
que  nervum  infra-orbitarium.  Amplitudo  in. 
ferior  \v.  x.  foveas  palatinas  Alveolis  x.  ca¬ 
pacibus  in  ratione  dentium  eas  fubeuntium  , 
difterminatas  conficit,  Çrenulacpe  y.  fulcatur 
petente  Foramen  z.  apertum  intra  criftx  par¬ 
tem  elatiorem  m.  &  humiliorem  1.,  ita  ut  dum 
ambo  Ofla  maxillaria  funt  conjun&a  ,  cre- 
nula  y.  foraminaque  z.  duftum  ad  inftar  Y, 
conftituunt  cujus  pars  inferior  Foramen  pa¬ 
latinum  anterius  audit  ,  uniccque  unioni 
membranx  parietem  inferiorem  narium  in~ 
veftientis  cum  ea  palatum  tegente  ,  infer- 
vit  ;  amplitudo  interna  a.  b.  c.  d.  qux  partem 
parietis  lateralis  &  inferioris  narium  com¬ 
plet  ,  orificio  infigniorc  Sinus  maxillaris  a. 
in  ipfo  Offe  excavati ,  cujufque  varia  in  variis 
fubjeflis  capacitas  ,  perforatur  ;  parti  pofte- 
riori  proceffus  nafalis  adeft  Crena  b ,  qua: 
lacrymarum  duflum  excipientis  canalis  par¬ 
tem  conftituit  ,  proceffufque  ille  anterius 
difterminatur  Lunula  c.  cui  nafum  perficiens 
cartilago  fefe  inferit  ;  pofterius  etiam  occur¬ 
runt  Foramina  d.  excipientia  proceffus  por¬ 
tionis  pterygoideae  Offis  palati  ,  Crenaçpate. 
qux  cum  plani  nafalis  Offis  palati  dudhim 
efficit  definentem  foramine  palatino  laterali 
pofteriore.  Anterius  adeft  f.  Fovea  maxilla¬ 
ris  ,  pofterius  pars  h.  g.  Foffium  temporalium 
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TABLE  XI. 

Les  Os  de  la  face. 


Ordre  III. 

Os  de  la  mâchoire  fupérieure. 

Figures  i.  i.  4.  5. 

L’Os  maxillaire  vu  en  devant  fig.  1. ,  latéra¬ 
lement  &  extérieurement  fig.  1.  ,  latérale¬ 
ment  &  intérieurement  fig.  3.  ,  pojlérieure- 
ment  fig.  4. ,  &  en  basfig.  5 . 

Les  Os  maxillaires  a.  &c.  z.  font  les  deux 
plus  confidérables  de  la  mâchoire  fupé¬ 
rieure  :  ils  ont  des  eminences  &  des  cavités. 

Eminences. 

La  plus  confidérable ,  c’eft  1  ’Apophyfe  na¬ 
fale  a.  qui  s’élève  fur  les  parties  latérales  du 
nez ,  &  s’articule  par  fon  bord  a.  avec  l’Os 
du  nez  correfpondant ,  b.  avec  l’apophyfe 
angulaire  interne  du  Coronal ,  c.  avec  l’Os 
Unguis  ,  &  porte  à  la  partie  inférieure  de  fa 
face  d.  e.  qui  regarde  les  narines  ,  une  Ligne 
of'eufe  e.  fur  laquelle  porte  l’extrémité  anté¬ 
rieure  duOorne:  inférieur  du  nez  ;  à  l’oppo- 
fite  de  celle-ci,  fe  voit  1  ’Apophyfe  malaire  f. 
qui  s’articule  avec  l’Os  de  la  pomette.  Cet  Os 
fe  termine  dans  fa  partie  inférieure  par  une 
Arcade  alvéolaire  g.  plus  ou  moins  bolTelée 
dans  differens  endroits  fuivant  la  grandeur 
des  alvéoles  qui  y  font  creufées.  Poftérieure- 
ment  fe  trouve  h.  un cTttbérofité percée  de  plu- 
ffeurs  petits  Trous  i.  qui  donnent  paflages  à 
des  artérioles  &  des  filets  de  nerfs  qui  fe  ren¬ 
dent  dans  le  finus  maxillaire  ;  en  dedans 
s’obferve  la  portion  palatine  k.  1.  m.  dont 
le  bord  latéral  interne  k.  qui  s’articule  avec 
celui  du  côté  oppofé  &  par  ce  moyen  avec 
le  Vomer  ,  eft  relevé  d’une  Crète  1.  ni.  n. 
moins  faillante  1.  poftérieurement ,  plus  an¬ 
térieurement  m.  &  qui  fe  termine  n.  par  une 
*P  ine  qui  fait  partie  de  l’épine  nafale  anté¬ 
rieure  ;  le  bord  poftérieur  o.  de  cette  portion 
s’articule  avec  le  bord  antérieur  de  la  portion 
horifontale  de  l’Os  du  palais  ,  &  les  parties 


latérales  poftérieures  p.  q.  de  la  face  interne 
de  l’Os  avec  le  plan  nafal ,  de  façon  que  le 
bord  latéral  interne  &  fupérieur  qui  refte 
entre  q.  &  c.  s’articule  avec  l’Os  Ethmoïde  ; 
la  face  inférieure  de  cette  portion  eft  hériflee 
r.  de  plufieurs  Pointes  qui  fervent  de  point 
fixe  d  la  membrane  qui  revêt  le  palais. 

Cavités. 

La  Face  fupérieure  c.  f.  g.  qui  forme  la 
partie  inférieure  de  la  folle  orbitaire  ,  eft 
marquée  dans  fon  milieu  d’une  Gouttière  s. 
qui  s’étend  du  milieu  du  bord  poftérieur  c.  t. 
q.  qui  forme  une  partie  de  la  fente  orbitaire 
inférieure  vers  un  Conduit  u.  v.  qui  s’ouvre 
au-deflous  du  bord  fupérieur  antérieur  par  un 
trou  v. nommé  Orbitaire  inférieur  St  qui  donne 
paffage  au  nerf  fous-orbitaire.  La  Face  infé¬ 
rieure  w.  x.  fait  une  partie  des  folîes  palatines 
terminées  par  les  Alvéoles  x.  grandes  d  pro¬ 
portion  des  Dents  qu’elles  reçoivent ,  &  fe 
trouve  marquée  d’une  petite  Gouttière  y.  qui 
répond  d  un  Trou  z.  ouvert  entre  la  partie  la 
plus  élevée  m.  &  la  moins  faillante  1.  de  la 
crête  ;  fi  bien  que  lorfque  les  deux  Os  maxil¬ 
laires  font  unis, leur  gouttière  y.  &  leurs  trous 
z.  forment  un  conduit  en  forme  de  Y.  dont  la 
partie  inférieure  fe  nomme  Trou  palatin  an¬ 
térieur  ,  &  qui  fert  Amplement  d  l’union  de 
la  membrane  qui  rapide  la  parois  inférieure 
des  narines  avec  celle  cpii  revêt  le  palais  1  la 
face  interne  a.  b.  c.  d.  forme  une  partie  de  la 
parois  latérale  &  de  l’inférieur  des  narines  ,  fe 
trouve  percée  d’un  ouverture  confidérable  du 
Sinus  maxillaire  a.  creufé  dans  l’Os  même  y 
&  dont  la  capacité  eft  differente  dans  diffe¬ 
rens  fujets  ;  d  la  partie  poftérieure  de  l’apo- 
phyfc  nafale  le  voit  la  Gouttière  b.  qui  fait 
partie  du  canal  qui  loge  le  conduit  des 
larmes  ,  &  cette  apophyfe  eft  terminée  en  de¬ 
vant  par  l’Echancrure  c.  où  s’attache  le  carti¬ 
lage  qui  achevé  le  nez  ;  on  trouve  au  fil  pof¬ 
térieurement  les  Trous  d.  qui  reçoivent  les 
éminences  de  la  portion  ptérygoïdienne  de 
l’Os  du  palais  &  la  Gouttière  e.  qui  avec  celle 
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du  plan  nafal  de  l’Os  du  palais  forme  un  con¬ 
duit  qui  fe  termine  par  le  trou  palatin  latéral 
'  poftérieur  ;  fur  le  devant  fe  trouve/,  la  FoJJe 
maxillaire ,  fur  le  dernier  une  partie  h.  g.  des 
Fojfes  temporales  antérieures  ,  &c.  Voy.  v. 
&c.  8c.  a.  8c c.  k.  TAB.  I. ,  p.  III. ,  t.  &c.  z. 

IV.  fig.  z.  &  i.  ia  partie  fupérieure  des  ouver¬ 
tures  des  finus  maxillaires  bouchée  par  l’Os 
ethmoïde ,  dont  les  cellules  inférieures  répon¬ 
dent  à  celles  z.  du  Maxillaire  avec  lequel  il 
s’articule  ;  d.  e.  m.  p.  fig.  y.  C.  IV.,  g.  &c.  x, 

V . fig.  1. ,  d.  k.  1.  u.  x.  y.  a.  b.c.  d.  YL.fig.  j., 
u.  VII-  fig.  J-  &  z. 

Figures  6.  7. 

L’Os  Unguis  vît  latéralement  fa  extérieure¬ 
ment  fig.  6. ,  latéralement  &  intérieurement 
fig’  7- 

L’Os  Unguis  a.  b.  c.  d. ,  dont  la  face  laté¬ 
rale  externe  a.  b.  concave  &  polie  a.  forme 
une  partie  de  l’orbite ,  &  b.  une  partie  de  la 
gouttière  qui  reçoit  le  fac  lacrymal  où  il  eft 
percé  c.  de  p\\x£\e\ns  petitsTrous  &  fe  termine 
par  une  Languette  d.  qui  s’articule  avec  le 
Cornet  inférieur  du  nez  pour  former  le  canal 
qui  reçoit  le  conduit  des  larmes  ,  s’unit  par 
Ion  bord  fupérieur  e.  avec  le  Coronal ,  par 
l’antérieur  f.  avec  l’apophyfe  nafale  de  l’Os 
maxillaire  ,  par  l’inférieur  h.  avec  cet  Os  ,  par 
le  poftérieur  avec  l’Os  Ethmoïde  ;  il  couvre 
par  fa  face  poltérieure  g.  inégale  &  convexe 
une  partie  des  cellules  ethmoidales.  Voy.  0. 
TAB.  J. ,  s,  t.  u.  v.  III. ,  g.  I Y. fig.  6. ,  y.  z.  8c. 
Y.fig.z.,  d.Yll.fig.  z. 

Figures  8.9.  10,  1 1.  12. 

Les  Os  du  nez  vus  en  devant  fa  séparés  fig. 
n. ,  en  arriéré  fa  séparés  fig.  11.  ,  en  ar¬ 
riéré  fa  unis  fig.  10. ,  par  leur  bord  latéral 
interne  fig.  9. ,  par  leur  bord  latéral  externe 
fig.  8. 

Les  Os  du  nez  a.  b.  c.  d.  e.  f.  g.  font  conca¬ 
ves  a.  en  largeur  dans  leur  face  antérieure  po¬ 
lie  a.  b.  c.  d.  ,  &  percés  d’un  ou  plusieurs 
Trous  b.  qui  donnent  paffages  à  des  artério¬ 
les  ;  ils  font  concaves  en  longeur  e.  dans  leur 
face  poftérieure  ,  8c  articulés  par  leur  bord 
latéral  le  plus  eourt  8ç  interne  c.  enfemble  8c 
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avec  la  lame  perpendiculaire  de  l’Ethmoïde  , 
par  leur  bord  latéral  externe  le  plus  long  d. 
avec  l’apophyfe  nafale  de  l’Os  maxillaire  , 
par  leur  bord  fupérieur  le  plus  épais  f.  avec 
l’apophyfe  nafale  du  Coronal  8c  par  leur  bord 
inférieur  g. ,  tranchant .  inégal  &  plus  large 
avec  le  cartilage  qui  forme  les  ailes  du  nez. 
Voy.  p.  q.  r.  s.  t.  TAB.  I.  ,  r.  II.  ,  c.  IV. 
fig.  y.  6.,  w.x.  Y. fig.  z.,  c.  VIL 

Figures  13.  14, 

Les  Cornets  inférieurs  du  nez  vus  latéralement 
fa  intérieurement  fig.  14. ,  latéralement  fa 
extérieurement  fig.  iy. 

Le  Cornet  inférieur  a.  b.  c.  d.  convexe  & 
inégal  dans  fa  face  latérale  interne  a. ,  porte 
antérieurement  dans  fon  bord  fupérieur  b.  c. 
une  languette  b.,  concave  extérieurement,  qui 
s’articule  avec  l’Os  unguis  ,  &  poftérieure- 
ment  une  autre  c.  qui  s’unit  à  l’Ethmoïde  ; 
pouffe  en  bas  &  extérieurement  la  Lame  of- 
feule  triangulaire  d.  qui  bouche  la  partie  in¬ 
férieure  de  l’entrée  du  linus  maxillaire  avec 
lequel  il  eft  articulé  dans  cet  endroit.  Il  eft 
concave  e.  dans  fa  face  latérale  externe ,  &  fon 
extrémité  antérieure  f.  porte  fur  la  ligne  of- 
feufe  del’apophyfe  nafale  du  Maxillaire,  tan¬ 
dis  que  la  poftérieure  g.  s’appuye  fur  celle  du 
plan  nafal  de  l’Os  du  palais.  Voy.  c.  fig.  1. } 
q  .fig.  y.  6.  TAB.  IV.,  Y- fig.  z*  b.  c. 

Figures  1  5. 1 6.  17.  18.  19.  20.  21. 

L’Os  du  palais  vu  en  bas  fig.  1  y.  ,  latérale¬ 
ment  fa  extérieurement  fig.  16.  ,  pofiérieu - 
rement  fa  un  peu  en  dedans  fig.  17.  18., 
en  dedans  fig.  19.  fa  zo. ,  en  devant  fig.  zi. 

Les  Os  du  palais  a.  b.  &c.  diftingués  en  deux 
Flans  ,  un  palatin  a.  b.  c.  ,  l’autre  Nafal  n. 
o.  r.  s. ,  ont  la  face  fupérieure  b.  du  plan  pa¬ 
latin  ,  concave  &  terminée  intérieurement 
par  un  bord  épais  c. ,  inégal ,  par  lequel  ils 
s’articulent  enfemble  ;  pouffe  une  crête  d. 
qui  fe  continue  à  celle  de  la  portion  palatine 
de  l’Os  maxillaire  pour  former  avec  ces  Os 
la  rainure  qui  reçoit  le  bord  inférieur  du  Vo¬ 
mer  ,  8c  fe  termine  e.  par  une  Epine  qui  fait 
partie  de  l’épine  nafale  poftérieure  ;  ce  plan 
eft  inégal  dans  fa  face  inférieure  f.,  tranchant 

anteriorum , 
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anteriorum ,  &c.  Vid.  vr.  8cc.  8c.  a.  8c c.  k. 
TAB.  .1.  ,  p.  III.  ,  t.  &c.  z.  IV.  j%.  i.  &  i. 
partem  fuperiorcm  onticiorum  linuum  ma¬ 
xillariorum  coopertorum  Ofle  ethmoideo 
r eu j us  cellulæ  inferiores  refpondent  z.  illis 
Ollis  maxillaris  quo  cum  articulum  petit  ;  d. 
e.  m.  p .fig.  s-  6.  IV. ,  g.  &c.  x.  W.fig.  z. , 
d.  k.  1.  u.  x.  y.  a.  b.  c.:d.  VI.  fig.  i.,  u.  VII. 
fig.  i.  &  z- 
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interno  c.  fimul  &  cum  lamina  perpendicu¬ 
lari  Ethmoidis  ,  margine  luo  laterali  externo 
longiore  d.  cum  proceflu  nafali  Odis  maxil¬ 
laris  ,  margine  fuperiore  craflioreque  £  cum 
proceflu  nafali  Coronalis  ,  procefiu  inferiore 
g.  accuminato  ,  afpcro  &  latiore  cum  carti¬ 
lagine  alas  nafi  conftituente.  Vid.  p.  q.  r.  s.  t. 
TAB.  I»  ,•  r.  II.  ,  c.  z.  IV.  fig.  i.  z. ,  w.  x.  v. 


c.  VII. 
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Figuret  6.  7. 

Os  Unguis  a  latere  externo  fig.  g. ,  à  latere 
interno  fig.  7. 

Os  Unguis  a.  b.  c.  d.  ,  cujus  amplitudo 
lateralis  externa  a.  b.  concava  &  laevis  a. 
orbita:  partem  ,  partemque  b.  fulci  duc¬ 
tum  lacrymalem  excipientis  ,  ubi  multis 
perforatur  Foraminalis  c. ,  conftituit  ;  abit 
Ungula  d. ,  quæ  pertinet ,  ad  articulum  cum 
Ofle  turbinato  inferiore  nafi  ad  canalem  qui 
dudtum  lacrymalem  excipit,  conftituendum 
conjungit  ie  margine  fiio  fuperiore  e.  cum 
Coronali  ,  anteriore  f.  cum  proceflu  nafali 
Oflis  maxillaris,  inferiore  h.  cum  illo  Ofle,, 
pofteriore  cum  Ofle  Ethmoideo  ;  ipfius  am¬ 
plitudo  pofterior  afpera  8c  convexa  partim 
te^it  ethmoideas  cellulas.  Vid.  0.  TAB.  I.  , 
s.  t.  u-  v.  III. ,  g.  IV.  j%-  6. ,  y.  z.  &.  V.  fig. 
z. ,  d.  VII .fig.  z. 

Fiaurtt  S.  9.  10.  11.  11. 

Ojfa  nafi  a  parte  anteriore  feparatim fig.  lz.y 
a  pofieriore  feparatim  fig.  tt.,a  pofteriore 
fimul  uniti  fig.  10.  ,  margine  ftto  laterali 
interno  exhibita  fig.  <?. }  margine  laterali 
externo  fig .  8. 

Ossa  nafalia  a.  b.  c.  d.  e.  £  g.  concava  a. 
juxta  latitudinem  ,  in  amplitudine  fua  ante¬ 
riori  lævi  a.  b.  c.  d.  ,  unico  aut  inultis  per¬ 
forata  Foraminibus  b.  per  qua:  tranfeunt  ar¬ 
teriola:  s  etiam  fune  justa  longitudinem  e. 
concava  in  amplitudine  fua  pofteriore  ,  com- 
miflaque  margine  fuo  laterali  breviore  & 
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Ojfa  turbinata  inferiora  nafi  ,  a  latere  interno 
fig.  14. ,  à  latere  externo  fig.  1  j. 

Os  turbinatum  inferius  a.  b.  c.  d.  convexum 
Zc  afpeium  in  amplitudine  fua  laterali  in¬ 
terna  a.  ,  exigit  anterius  in  margine  fuo 
fuperiore  b.  c.  Lingulam  h.  exterius  conca¬ 
vam  articulum  petentem  cum  Ofle  Unguis  , 
&  poilerius  alteram  c.  qua:  ,fe  Ethmoideo 
conjungit  ;  demittit  inferius  &  exterius  La¬ 
minam  ofleam  triangularem  d.  partem  in¬ 
feriorem  aditus  finus  maxillaris  quo  cum 
ibi  committitur  ,  cooperientem.  Concavum 
e.  in  fua  amplitudine  laterali  externa  ,  ipfiuf- 
que  extremitas  anterior  £  linea  oflea  pro- 
ceflus  nafalis  maxillaris  fulcitur  ,  dum  pofte¬ 
rior  g.  linea  plani  nafalis  Olfis  palati  fufti- 
netur.  Vid.  c.  fig.  z. ,  q.  fig.  5.  6.  TAB.  IV. , 

y.fig.  z.  b.  c. 

Figura  15. 16.  17.  18. 19.20.  21. 

Os  palati  a  parte  inferiore  fig.  1  ,  a  latere 

externo  fig.  16.  ,  à  pofteriore  &  parumper 
interiore  fig.  17.  iS.  ,  ab  interiore  fig.  19. 
zo.  ,  ab  amer  iere  fig.  zi. 

Ossa  palati  a.  b.  &  c.  in  duobus  diftin-dta 
planis  ,  palatino  altero  a.  b.  c.  ,  alio  najali 
n.  o.  r.  s.  ,  fune  concava  in  amplitudine 
fuperiore  b.  plani  palatini  ,  interius  difter- 
minata  ora  crafla  c.  inaequali  qua  una  com¬ 
mittuntur  ,  qua:  quidem  ora  fpinam  d. 
fpinte  maxillari  .continuam  ad  oram  vo¬ 
meris  inferiorem  excipiendam  conftituit  , 
definitque  e.  Spina  quæ  pars  eft  fpinæ  nafalis 
porterions  ;  in  fua  parce  iuferiore  afperum 
eft  £  hoc  planum  ,  acuminatum  &  lunatum 
in  margine  fuo  pofteriore  g.,  articulumque  h. 
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petit  margine  fuo  anteriore  cum  portione 
palatina  Oiïis  maxillaris.  Amplitudo  interna 
i.  k.  1.  plani  nafalis  concava  i.  1.  &  laevis , 
exigit  in  parte  fui  media  Limam  ojjeam  k. 
fuperquam  inlidet  extremitas  pofterior  Offis 
turbinati  inferioris  nati ,  quae  continua  eft 
margini  fuperiori  Lamina.  ofiea  m.  partem 
pofleriorem  aditus  Imus  maxillaris  occlu¬ 
dentis.  Planum  hoc  in  amplitudine  laterali 
externa  n.  o.  p.  concavum  &  inaequale ,  ful- 
catum  eft  Crena  n.  parcim  conficiente  duftum 
palato-maxillarem  cujus  pars  inferior  o.  quae 
definit  foramine  palatino  laterali ,  ferè  occlu¬ 
ditur  Lingula  p.  Portionis  p.  q.  pterygoidea 
Offis  palati  in  Fojfulas  fuas  q.  alarum  ptery¬ 
goidearum  ima  excipientis  ,  multifque  eft 
perforata  Foraminalis  r.  arteriolas  tranfmit- 
tentibus.  Portionem  orbitariam  s.  t.  u.  emit¬ 
tit  quae  cum  Lingula  v.  Lunulam  x.  complet 
quae  foraminis  fpheno-palatini  partem  conf- 
tituit  ,  dum  committitur  q.  cum  fphenoi- 
deo  ;  illa  portio  lunata  eft  s.  ubi  partim  ri¬ 
mam  fphenoidalem  inferiorem  complet  , 
larvis  t.  ubi  partem  rima:  orbitariae  efficit  t 
cellulofa  u.  ubi  committitur  cum  Ethmoi- 
deo  ;  margine  fuo  pofteriore  committitur  q. 
z.  cum  procefluum  pterygoideorum  dorfo  , 
n.  o.  r.  s.  t.  u.  cupa  OlTe  maxillari  ,  &  lin¬ 
gula  p.  ingreditur  foramina  in  parte  pofte¬ 
riore  inferiore  amplitudinis  internae  illius 
Offis  occurrentia.  Vn>.  a.  b.  c.  d.  e.  fig.  i.  , 
1.  4.  11  .fig.  j.  6.  TAB.  IV. ,  h.  &c.  q.  fig.  x. 
TAB.  V. 
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tuntur  cum  proccffu  angulari  externo  Coro¬ 
nalis  ,  Procefiu  fuo  zygomatico  f.  cum  pari 
Temporalis  ,  Frocejjui^nc  fuo  maxillari  g. 
cum  Olle  maxillari.  Vid.  p.  &c.  v.  TAB.  I. , 
o.  II. ,  a.  &c.  (-fig.  z.  V . 


'Figuret  11.  IJ.  14. 

Ossa  jugalia  a  parte  anteriore  fig.  zz.  ,  a 
pofieriore  fig.  z  3.  &  a  latere  fig.  Z4. 

Ossa  jugalia  a.  &  c.  g.  convexa  funt  in 
fua  amplitudine  anteriore  a.  unico  feu  plu¬ 
ribus  perforata  Foraminibus  b.  arteriolas 
nervorumque  furculos  tranfmitrentibus  ; 
concava  in  amplitudine  fua  pofteriore  c.  quae 
partem  foliae  temporalis  anterioris  conficit  , 
defmuntqu e  Lingula  d.  qua;  committitur  cum 
ora  anteriore  magnarum  alarum  Sphenoi- 
dis  ,  dum  Procefiu  fuo  orbitario  e.  commit- 


F gura  25.  16.  27.  28. 

Vomer  d  latere  fig.  6.  ,  margine  fuo  pofie¬ 
riore  <&  inferiore  exhibitum  fig.  5 .  ,  fupe- 
riore  &  anteriore  fig.  3.  4. 

Vomer  a.  b.  c.  d.  committitur  Sulco  a. 
fuperius  cum  crifta  fphenoidis  &  Ofle  palati , 
margine  fuo  anteriore  b.  cum  lamina  per¬ 
pendiculari  Ethmoïdis  &  c.  cum  cartilagine 
fepti  narium  ,  d'.  cum  palati  Offibus  &  ma¬ 
xillaribus  ,  e.  cum  parte  elatiore  crifta:  ma¬ 
xillarium.  Vid.  f.  g- fig.  t. ,  i.  fig.  t.  6.  TAB. 
IV.  t  a.  &c .g-fig.  2..  V. ,  f.  VI. 


Ordo  IF 

Maxilla  inferior. 

9 

Figura  29.  30.  $  1.  $2.  3 

Maxilla  inferior  truncata  ip.  quo  ipfius  pars 
lateralis  interna  prodeat ,  a  latere  fig.  30. , 
a  parte  fuperiore  fig.  31.,  a  pofieriore  fig. 
31.,  &  *b  inferiore  fig.  33. 

In  Maxilla  inferiore  diftinguitur  Corpus  a. 
&c.  f. ,  &  Rami  g.  &c.  r.  ;  in  parte  corporis 
anteriore  adfunt  Eminentia  a.  menti ,  Fofia 
duae  b.  menti  quibus  fefe  inferunt  incifivi 
parvi  labii  inferioris  ,  Foramina  c.  menti 
anteriora  quæ  funt  orificia  du&us  perforati 
in  maxilla  inferiore  ,  partibus  lateralibus 
Eminentia  d.  eut  fefe  inferit  triangularis 
labiorum  >  in  amplitudine  corporis  pofterio¬ 
re  e.  Proce  fias  genius  qui  veftigium  eft  offi- 
ficationis  >  Eminentia  obliquae  myloidea  f. 
quibus  inferit  fefe  mylo  hyoideus  ;  margini 
fuperiori  Alveoli  dentes  excipientes  *  &  in 
margine  inferiore  Labia  duo  ,  internum  g. 
&  externum  h. ,  fic  diftindfta  relative  ad  muf- 
cnlos  ibi  fefe  inferentes.  Rami  fuperius 
abeunt  in  duos  Procefius  quorum  pofterior 
i.  k.  I.  condyloideus  di£tus  feu  Condylus, 
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&  échancré  dans  Ton  bord  poftérieur  g.  ,  & 
s'articule  h.  par  fon  bord  antérieur  avec  la 
portion  palatine  de  l'Os  maxillaire.  La  face 
interne  i.  k.  1.  du  plan  nafal  concave  i.  1.  & 
polie  ,  porte  dans  fa  partie  moyenne  une  Li¬ 
gne  ojjeufe  k.  fur  laquelle  s’appuye  l'extrémi¬ 
té  poftérieure  du  cornet  inférieur  du  nez  ,  la¬ 
quelle  fe  continue  au  bord  fupérieur  de  la 
Lame  ofieu  e  m.  qui  bouche  la  partie  pofté- 
rieure  de  l’ouverture  du  (mus  maxillaire  :  ce 
plan  dont  la  lace  latérale  externe  n.  o.  p.  eft 
concave  &  inégale  ,  eft  creufé  d'une  gouttière 
n.  qui  forme  une  grande  partie  du  conduit 
palato-maxillaire,  dont  la  partie  inférieure  o. 
qui  fe  termine  par  le  trou  palatin  latéral  & 
poftérieur ,  eft  prefque  fermée  par  la  Languet¬ 
te  p.  de  la.  Portion  p.  q.  Pte'rygoidienne  de  l’Os 
du  palais  ,  qui  reçoit  dans  (ès  petites  FoJJes  q. 
les  extrémités  des  allés  de  l'apophyfe  ptéry- 
goide  ,  &  qui  eft  percée  de  plufieurs  petits 
Trous  r.  qui  donnent  paffage  à  des  artérioles. 
Il  pouffe  la  Portion  orbitaire  s.  t.  u.  qui  avec 
fa  Languette  v.  forme  une  Echancrure  x.  qui 
fait  partie  du  trou  fphéno-palatin  en  s’articu¬ 
lant  y„  avec  le  Sphénoïde  ;  cette  portion  eft 
échancrée  s.  dans  l'endroit  où  elle  fait  partie 
de  la  fente  fphénoïdale  inférieure  ,  polie  t.  où 
elle  forme  une  partie  de  la  foffe  orbitaire  , 
celluleufe  u.  où  elle  s’articule  avec  l’Ethmoï- 
de  ;  il  s’unit  par  fon  bord  poftérieur  q.  z. 
avec  les  dos  des  apophyfes  ptérygoïdes  ,  par 
n.  o.  r.  s.  t.  v.  avec  l’Os  maxillaire  ,  &  la 
Languette  p.  s’engraine  dans  les  trous  qui  fe 
trouvent  à  la  partie  poftérieure  inférieure  de 
la  face  interne  de  cet  Os.  Vor.  a.  b.  c.  d  e . 
fig.  i. ,  1.  4.  x  i .fig.  5.  6.  T AB.  iy. ,  h.  &c.  j. 
fig.  x.  V. 

Figures  22 .  23.  24. 

L’Os  de  la  pomette  vu  en  devant  fig.  u, ,  en 
arriéré  fig.  13  ,  &  de  côté  fig.  14. 

Les  Os  de  la  pomette  a.  &c.  g.  font  conve¬ 
xes  dans  leur  face  antérieure  a.  &  percés  d’un 
ou  plufieurs  petits  Trousb.  qui  donnent  paffa¬ 
ge  à  des  artérioles  &  à  des  filets  de  nerfs; 
concaves  dans  leur  face  poftérieure  c.  qui 
forme  une  partie  de  la  foffe  temporale  anté¬ 
rieure  &  fe  terminent  pat  une  Languette  d.  qui 
s'articule  avec  le  bord  antérieur  des  grandes 
ailes  du  Sphénoïde,  tandis  qu’ils  s’articulent  e. 
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par  leur  Apophyfe  orbitaire  avec  l’apophyfe 
angulaire  externe  du  Coronal ,  per  l'Apo- 
phyfie  scygomati  ue  f.  avec  celle  du  temporal  , 
8c  par  leur  Apopl-yfe  maxillaire  g.  avec  l’Os 
maxillaire.  Voy.  p.  &c.  v.  TAB.  I.  ,  o.  IL  , 
a.  &  c.  f.  fig.  x.  V. 

Figures  25.  16.  27.  28. 

Le  l'orner  vû  latéralement  fig.  <5.  ,  pur  fon 
bord  poftérieur  &  par  P  inférieur  fig.  j . }  par 
le  Jupericur  &  l'antérieur  fig.  3.  4. 

Le  Vomer  a.  b.  c.  d.  s’articule  par  fa  Gout¬ 
tière  a  fupérieurement  avec  la  crête  du  fphé- 
noïde  &  les  Os  du  palais  ,  par  fon  bord  an¬ 
térieur  b.  avec  lame  perpendiculaire  del’Eth- 
moïde  ,  c.  avec  le  cartilage  de  la  cloifon 
des  narines  ,  d.  avec  les  Os  du  palais  &  les 
maxillaires,  e.  avec  la  partie  la  plus  élevée  de 
la  crête  de  ces  derniers.  Voy  .fi  g.  fig.  z.,  i.fig. 
y.  6.  TAB.  IV. ,  a.  &c.  g.  fig.  1.  V. ,  fi  VI. 

Ordre  I  V% 

La  Mâchoire  inférieure. 

Figures  29.  30.  3  1.  3  2.  3  5. 

La  Mâchoire  inférieure  coupée  z$.  pour  dé¬ 
couvrir  fia  partie  latérale  interne ,  vue  de 
côté  fig.  30.  ,  en  de  fus  fig.  31.,  en  arriéré 
fig-  31*  >  à  en  bas  fig.  33. 

On  diftingue  dans  la  Mâchoire  inférieure 
a.  &c.  f.  fon  Corps  &  fes  Branches  g.  &c.  r.  ; 
dans  la  partie  antérieure  de  fon  corps  les 
Eminences  a.  du  menton  ,  les  deux  Fojfes  b. 
Mentonnières  où  s’attachent  les  petits  incififs 
de  la  lèvre  inférieure,  les  Trous  c.  mentoniers 
antérieurs  qui  font  les  orifices  d’un  conduit 
tracé  dans  la  mâchoire  inférieure  ,  fur  les 
parties  latérales  l 'Eminence  d.  où  s’attache  le 
triangulaire  des  lèvres  ;  dans  la  face  pofté¬ 
rieure  du  corps  e.  l 'Apophyfe  genie  qui  eft  un 
veftige  d’offification  ,  les  Eminences  obliques 
myloides  f.  où  s’attache  le  mylo-hyoïdien  ; 
fur  le  bord  fupérieur  les  alvéoles  qui  reçoi¬ 
vent  les  dents ,  &  dans  le  bord  inferieur  les 
deux  Lèvres,  une  interne  g.  &  l’autre  externe 
h.  ainfi  diftinguées  par  rapport  aux  attaches 
des  mufcles.  Les  branches  font  terminées  en 
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haut  par  deux  Eminences,-  une  poftérieure'i.  k. 
1.  qu’on  nomme  condyloïdienne  ou  Condyle  , 
oblongue  ,  couverte  d’un  cartilage  ,  dont 
l’extrémité  interne  k.  eft  plus-  avancée  en 
devant  que  l’externe  ,  &  qui  porte  dans  fa  par¬ 
tie  antérieure  une  FoJJette  1.  où  s’attache  le 
ptérygoïdien  externe;  l’autre  ApopLyfe  coro- 
noide  m  n.  mince  &  pointue  m.  ,  porte  en 
devant  une  Foffette  n.  où  s’attache  le  bucci- 
nateur  ;  ces  branches  fe  terminent  o.  par 
Y  Angle  de  la  mâchoire  inférieure ,  dont  les 
Inégalités  font  continues  à  celles  p.  de  la  face 
externe  ,  &  elles  font  percées  dans  leur  face 
interne  de  YOrifice  q.  poftérieur  (  le  Trou 
mentonier  poftérieur  )  du  conduit  de  1a  mâ¬ 
choire  par  lequel  paflent  une  branche  del’ar- 
tére  maxillaire  interne  „  une  veine  &  un  nerf. 
La  petite-Foffe  r.  eft  remplie  de  tiffu  cellulaire 
&  de  graille.  Voy.  &•  TAB.  I.  IL  III. 


R  A  P  H  I  E. 

O  R  J>  R  E  V. 

L’Os  hyoïde. 

Figures  34.  35. 

L’Os  hyoïde  vû  de  côté fig.  36.  ,  en  dejjus  fig. 

34.  ,  en  defjous  fig.  35. 

L’Os  hyoïde  a.  K  c.  d.  e.  £  eft  compofé  de 
cinq  parties  ,  fçavoir  du  Corps  a.  convexe  en 
devant  b.  où  il  eft  rempli  de  petites  éminen¬ 
ces  &  de  petites  cavités  ,  des  deux  grandes 
.Cornes  c.  d.  épaifies  d.  vers  le  corps  où  elles 
s’articulent  avec  lui  &  avec  les  petites  Cornes 
•e.  ,&  ffe  terminent  en  s’aminciflant  par  une 
petite  tête  à  laquelle  s’attache  le  ligament  qui 
unit  ces  Cornes  avec  celles  du  cartilage  thy- 
reoïdc.  f.  face  poftérieure  de  fon  corps  creufe 
&  polie. 


SECONDE  CLASSE. 

Des  Os  du  troue. 


TABLE  X  I  !.. 


L’Epine. 


Ordre  I. 

Pièces  offeufes  de  l’Epine, 


Figures 


1.  1. 


On  a  repréfen.-é  l’Epine  en  devant  fig,  1. 
arriéré  fig.  n.  &  de  côté  fig.  3. 


en 


’Epine  a.  &c.  2.  eft  cornpofée  de  14 
Vertébrés  ,  fept  Cervicales  a.  «Sic.  q.  , 
douze  Derfales  h.  &c.  t.  ,  &  cinq  Lombaires 
u.  &c.  z..,  de  l’Os  factura  a.  &  du  Coccyx  b. 
T outes  ces  pièces  font  que  l’Epine  eft  en  gé¬ 
néral  Si  dans  fa  fttuation  naturelle  fulceptible 
des  courbures  qu’elle  a  fig.  3.  ;  elles  forment 
toutes  un  canal  dont  le  diamètre  eft  plus  grand 
daus  les  Vertébrés  du  coi,  diminue  dans  les 
Vertebres  du.  dos,  s’élargit  dans  les  Vertébrés 


des  lombes  &  s’étrécit  dans  l’Os  facrum  à  la 
partie  moyenne  &  poftérieure  duquel  il  fe 
termine  par  une  Gouttière  c.  qui  dans  les  Os 
frais  eft  garnie  de  ligamens  ,  de  même  que  les 
Intervalles  d.  qu’on  voit  entre  les  parties 
poftérieures  des  Vertebres  ;  fi  bien  qu’il  ne 
refte  que  leS  14  Trous  inter-Vertebraux  e.  qui 
communiquent  dans  ce  canal  &  par  lefquels 
fortent  les  nerfs  de  la  moelle  épiniere  ,  de 
même  que  par  les  cinq  à  fii  Trous  fi  qui  fe 
voyent  tant  à  la  partie  poftérieure  qu’à  l’an¬ 
térieure  de  l’Os  facrum.  On  voit  aullï  que  le 
Corps  des  Vertebres  eft  d’autant  plus  épais, 
qu’elles  approchent  plus  de  l’Os  facrum  ;  que 
celui-  g.  des  Vertebres  cervicales  a.  &c.  g.  eft 
plat,  large,  concave  en  haut  &  convexe  en  bas 
dans  fa  largeur  ;  que  celui  h.  des  Vertebres 
du  dos  h.  Sec.  t.  paroît  moins  large  en  devant , 
mais  qu’il  eft  comme  applati  fur  les  côtés  , 
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oblongus  ,  cartilagine  coopertus  ,  extremi¬ 
tate  interna  k.  magis  prselata  quam  externa  , 
Foveolea  1.  eui  fefe  infcrit  pterygoideus  ex¬ 
ternus  anterius  donatur  ;  Procejjus  alter  Co¬ 
ronoideus  m.  n.  tenuis  &  acutus  m.  ,  anterius 
excavatur  Foveola  n.  cui  fefe  inferit  bucci¬ 
nator  ;  illi  rami  definunt  o.  Angulo  maxillae 
interioris  cujus  Afperitates ,  amplitudinis  ex¬ 
ternae  p.  afperitatibus  continuae ,  in  ampli¬ 
tudine  vero  interna  perforati  funt  Orificio  q. 
(  Foramen  menti  pojlerius  )  pofteriore  dudlus 
maxillae  quod  fubcunt  arteriae  maxillaris 
ramus,  vena  &  nervus.  Foveolam  r.  implent 
tela  cellularis  &  adeps.  Vid.  &.  TAB.  I. 
II.  III. 
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RAPHIA. 

Ordo  V , 

Os  hyoïdes. 


Figura  34.  35.  $6. 

Os  hyoïdes  k  Utere  fig.  3  g.  ,  a  parte  fiiperiore 
fiS •  34-  ,  ttb  inferiore  fig.  35. 

Os  hyoïdes  a.  b.  c.  d.  e.  f.  ex  quinque 
portionibus  conflat,  fcilicet  Corpore  a.  ante¬ 
rius  convexo  ubi  b.  exafperatur  plurimis 
monticulis  &  fo-veolis  ;  Cornubus  majori¬ 
bus  c.  d.  craffis  d.  verfus  corpus  ubi  commit¬ 
tuntur  cum  eo  &  cum  Cornubus  minoribus 
e„ ,  delinentibus  extenuando  fe  caoitulo  eui 
fefe  inferit  ligamentum  quod  illa  cornua 
cum  cartilaginis  thyreoideae  cornubus  ,  con¬ 
jungit.  f.  amplitudo  poflerior  corporis  ex¬ 
cavata  &  laevis. 


CLASSIS  SECUNDA. 

Offa  trunci. 

TABULA  XII. 


Spina. 


Ordo  h 

Partes  offeae  fpinae. 

Figura  1.  2.  3. 

Anterius  exhibita  e  fi  fpina  fig.  1.  ,  pofierius 
fig.  z.  <&  'a  latere  fig.  3. 

SPina  a.  &c.  z.  viginti  quatuor  Verte¬ 
bris,  feptem  Cervicalibus  a.  &c.  g. ,  duo¬ 
decim  Dorfalibus  h.  &c.  t.  ,  &  quinque  Lum¬ 
baribus  u.  &c.  z. ,  Osse  facro  a.  &  Coccyge  b. , 
conflatur.  Omnes  illae  partes  ita  funt  difpo- 
Cux  ut  fpina  generarim  Sc  in  fi  tu  naturali 
variis  donetur  curvaturis  exhibitis  fig.  3.  ;  ex 
omnium  concurfu  exurgit  canalis  cujus  dia¬ 
meter  major  inter  colli  vertebras  ,  minor  in 
dorfalibus  ,  amplior  in  lumbalibus  ;  angufta- 


tur  denique  delinens  in  OfTe  facro  parti 
pofteriori  cujus  abit  in  Crenam  c.  in  Oflibus 
recentibus  ligamentis  munitam  ficut  &  In¬ 
tervalla  d.  inter  partes  vertebrarum  poflc- 
riores  confpfcira  ;  ita  ut  tantum  fuperfint 
Foramina  inter -Vertebrali  a  e.  in  illo  canale 
aperta  ,  quibufque  nervi  exeunt  cx  medulla 
fpinali ,  ficut  &  illis  quinque  aut  fex  Fora¬ 
minibus  quæ  in  Offis  facri  pofteriore  &  an¬ 
teriore  parte  occurrunt.  Corpus  Vertebrarum 
aliunde  eo  craffior  videtur  quo  Ofti  facro 
proximiores  funt  vertebrae  ,*  illud  g.  Verte¬ 
brarum  cervicalium  a.  &c.  g.  comprefilun , 
latum  ,  fuperius  concavum  ,  inferiufque  con¬ 
vexum  in  latitudine  fu  a-  ;  illud  h.  Vertebra¬ 
rum  dorfi  h.  anguftias  videtur  ante¬ 

rius  fed  magis  à  latere  compreffum  ,  fubro- 
tundum  ,  æque  planum  in  fua  parte  fupe- 
riore  ac  in  inferiore  ;  illud  i.  Vertebrarum 
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lumbalium  u.  &c.  z.  videtur  etiam  ferè  fub- 
rotundum.  Occurrunt  prxtereà  in  partibus 
fpinÆ  lateralibus  varice  eminentiæ  Procejfus 
tranfverfi  didtæ,  minus  extravagantes  k.  in 
Vertebris  colli  ubi  perforati  Tunt  canale 
peculiari  quem  fubit  arteria  vertebralis  ,  fu- 
perius  contorto  *.  ab  interioribus  ad  exte¬ 
riora  in  fecunda  5c  prima  Vertebra  ;  illi 
proceflus  fuperius  concavi  m.  &  inferius 
convexi  n.  ,  magis  præemincnt  in  dorfi 
Vertebris  ,  ad  pofteriora  verfus  decliviores  , 
extremitate  fua  o.  fub-rotunda  ,  Faciecula  ar¬ 
ticulari  p.  cui  infidet  Faciecula  articularis 
tuberoûtatis  coftæ  notati ,  dum  cofta:  extre¬ 
mitas  Foveolam  articularem  q.  partibus  la¬ 
teralibus  vicinis  proximarum  duarum  ver¬ 
tebrarum  petit  ;  longiores  adhuc  funt  r.  in 
Vertebris  lumbaribus,  comprefli,  acumi¬ 
nati  ,  magifque  pofterius  divergentes.  Os 
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/aerum  utrinque  à  latere  duas  veluti  producit 
alas  s.  quibus  imprefla  eft  Faciecula  articu¬ 
laris  t.  qua  pertinet  ad  arcicuium  cum  Ofie 
ileon.  Parci  pofteriori  &  mediae  hujus  co¬ 
lumna:  occurrunt  Procejjus  fpinoji  qui  in  collo 
omnes  generatim  fcifli  lunt  u.  m  duas  parces 
breves  &  parumper  ad  invicem  nutantes  ; 
in  dorfo  v.  longi ,  convexi  ,  cufpidati ,  ma- 
ximeque  ad  fe  invicem  pronati  ;  in  lumbis 
w.  lati  ,  lateraliter  comprefli  ,  horifonta- 
literque  lui.  Superius  c.iam  per  Oflis  facri 
dorfum  occurrunt  quædam  veftigiax.  horum 
proceffuum  ,  (ed  dele  funt  in  parte  infe¬ 
riore  j.  feu.  potius  non  evolvuntur. 


TABULA  XIII 

Vertebrae  &  Os  facrum. 


F igur &  t.  &c.  34» 

Vertebri  colli  fig.  i .  &c.  1 1 .  ,  prima  a  parte 
fuperiore  fig.  i.  ,  ab  inferiore  fig.  i.  ,  a 
pojleriore  fig.  3.  ,*  fecunda  k  parte  anteriore 
fig.  4.  ,  a  pojleriore  fig.  $.  ,  k  latere  fig.  6. , 
a  fuperiore  fig.  7.  ,  ab  inferiore  fig.  $.  ; 
altera  colli  Vertebra  k  latere  fig.  9.  ,  k 
parte  fuperiore  fig.  10. ,  ab  inferiore  fig.  1 1.. 
V trtebn  dorfi  fig.  1 1.  &c.  1 1.  k  latere  fig. 

11..  7  k  parte  anteriore  fig.  13 .  ,  k  pojleriore 
fig.  14.  ,  k  fuperiore  fig.  1  j.  ,  ab  inferiore 
fig.  16.  ;  prima  k  latere  fig.  17.  ;  ultima  ab 
inferiore  parte  fig.  18. ,  k  latere  fig,  19  ,  k 
parte  anteriore  fig.  10.  ,  4  pojleriore  fig.  n.. 
Lumbares  Vertebri  fig.  n.  ife>c.  19.it  latere 
fig.  ii. ,  ab  anteriore  parte  fig.  13 .  ,  k  pof- 
teriore  fig.  14.  ,  a  fuperiore  fig.  if.  ,  ab  in¬ 
feriore  fig.  16.  ;  ultima  ab  anteriore  parte 
fig.  x8.  ,  k  pojleriore  fig.  19.  ,  k  Jupeviore  fig. 

30. ,  ab  inferiore  fig.  31..  Os  facrum  ab  an¬ 
teriore  parte  fig.  31.  pojleriore  fig.  33.,  à 
latere  fig,  34. 

IN  omnibus  Vertebris  videre  eft  a.  n. 
Corpus ,  b.  & c.  m.  Kami ,  inter  corpus  & 


ramos  Foramen  c.  quod  ad  fpina:  canalem 
conficiendum  concurrit  ,  ProceJJus  fiinofi  d.  , 
Tranfverfi  e.  ,  Obbqut  articulares  fuperiores 
f.  ,  Obliqui  articulares  inferiores  h. ,  jifperi- 
tates  i.  inter  proceflus  fuperiores  parumper 
convexos  &  inferiores  leviter  concavos  qui¬ 
bus  inferitur  ligamentum  fubluteum  inter 
duas  quafque  vertebras  fpatium  occupan¬ 
tem  ,  Imprejftones  mufculofi  k.  per  proceflus 
tranfverfos  &  1.  fuper  proceflus  fpinofos  qui¬ 
bus  inferuntur  mufculi  inter-tranfvcrfarii  & 
inter  -  fpinofi  ;  Fijfura  m.  inter  corpus  & 
ramos  ,  tum  fuperms  cum  inferius  ,  ad  effbr- 
manda  Foramina  inter-vertebralia  ;  Jfjptri- 
tates  n.  parti  fuperiori  &  inferiori  corporis 
infculptæ  quibus  media  cartilago  cum  iis 
indentatur. 


Vertebris  colli  hoc  Angulare  eft  quod  illo¬ 
rum  proceflus  tranfverfi  perforati  lint  Fora¬ 
mine  o. ,  proceflus  fpinoh  bifidi  in  b.  ,  pro¬ 
ceflus  articulares  ferè  ad  horifontem  fiti  , 
parumper  tamen  oblique  ab  anterioribus 
ad  pofteriora  ,  à  fuperioribus  ad  inferiora  ; 
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arrondi ,  aufli  plat  en  haut  comme  en  bas  ; 
que  celui  i.  des  Vertébrés  lombaires  u.  &c.  z. 
paroîr  pour  ainii  dire  arrondi.  On  voit  encore 
fur  les  parties  latérales  de  Pépine  les  diiréren- 
tes  éminences  que  nous  nommons  Apophyfes 
tranfverfes ,  moins  Taillantes  k.  dans  les  Ver¬ 
tèbres  du  col  où  elles  font  percées  d’un  canal 
l.  particulier  pour  paffer  l’artére  vertebrale  , 
coudé  en  haut  *.  de  dedans  en  dehors ,  dans  la 
fécondé  &  la  première  Vertebre  ;  elles  font 
concaves  m.  fupérieurement  &  convexes  n. 
inférieurement  ;  elles  font  plus  allongées  dans 
les  Vertebres  du  dos ,  un  peu  plus  portées  en 
arriéré  ,  arrondies  dans  leur  extrémité  o.  , 
marquées  d’une  Facette  articulaire  p.  fur  la¬ 
quelle  porte  la  facette  articulaire  de  la  tubé- 
rofité  de  la  cote  ;  tandis  que  l’extrémité 
s’engage  dans  la  Facette  articulaire  q.  tra¬ 
cée  fur  les  parties  latérales  voilines  de  deux 
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vertebres  voiunes  ;  elles  font  r.  encore  un  peu 
plus  longues  dans  les  Vertebres  des  lombes  , 
applaties ,  pointues  &  fe  jettent  un  peu  plus 
en  arriéré.  L’Os  facrum  forme  fur  les  cotés 
deux  efpéces  d’aîles  s.  marquées  d’une  Facette 
articulaire  t.  par  laquelle  il  s’articule  avec  les 
Os  des  îles.  Sur  la  partie  poftérieure  &  moyen¬ 
ne  de  cette  colonne  fe  trouve  les  Apophyfes 
épineufes  dansle  col,  qui  font  toutes  en  général 
divifées  u.  en  deux  parties  courtes  &  un  peu 
inclinées  les  unes  fur  les  autres;  dans  le  dos  v. 
longues  ,  convexes  ,  pointues  8c  très-incli- 
nées  les  unes  fur  les  autres  ;  dans  les  lombes 
w.  larges  ,  applaties  fur  les  côtés  &  lïtuées 
horifontalement.  On  apperçoit  aufli  fupéricu- 
rement  fur  le  dos  de  l’Os  facrum  quelques 
vertiges  x.  de  ces  apophyfes  ;  mais  elles  font 
décruttes ,  ou  plutôt  ne  fe  forment  point  y. 
dans  la  partie  inférieure. 


TABLE  XIII. 


Les  Vertebres  8c  l’Os  facrum. 


Figures  i.  &c.  24. 

Les  Vertebres  du  col  fig.  1.  &c.  11.  ,  l<t  pre¬ 
mière  vûe  fupérieurement  fig.  1.  ,  inférieu¬ 
rement  fig.  1.  ,  en  arriéré  &  en  bas  fig.  3.  ; 
la  fécondé  vite  en  devant  fig.  4.  ,  en  arriéré 
fig.  f.  ,  de  coté  fig.  6. ,  en  defius  fig.  7.  ,  en 
défions  fig.  8.  ;  une  autre  vertebre  du  col 
vite  de  coté  fig.  9. ,  vue  en  de  fins  fig.  10.  & 
en  defious  fig.  11..  Les  Virtebres  du  dos 
fig.  11.  &c.  u.  vues  de  coté  fig.  11.  ,  en 
devant  fig.  13.,  en  arriéré  fig.  14. ,  en  defi- 
fus  fig.  if.,  çfi  en  défions  fig.  1 6.  ;  la  pre¬ 
mière  vite  de  coté  fig.  17.  ;  la  derniere  vite 
en  défions  fig.  18.,  de  côté  fig.  19.,  en  de¬ 
vant  fig.  iq.  ,  en  arriéré  fig.  n..  Les  Verte¬ 
bres  lombaires  fig.  il.  &c.  19.  vises  de  côté 
fig.  ii.  ,  en  divant  fig.  13.  ,  en  arriéré  fig. 
14, ,  en  dejjus  fig.  15.  ,  en  defious  fig.  1 6.  ; 
la  derniere  vus  en  devant  fig.  18.  ,  en  ar¬ 
riéré  fig.  19.  ,  en  defius  fig.  30. ,  &  en  defious 
fig.  31..  L’Os  facrum  vit  en  devant  fig.  31., 
en  arriéré  fig.  33.  &  de  côté  fig.  34. 

ON  obferve  dans  toutes  les  Vertebris 
leur  Corps  a.  n. fient  Branches  b.&c.  m., 


entre  le  corps  &  les  branches  le  Trou  c.  qui 
concourt  à  former  le  canal  de  l’épine,  les 
apophyfes  épineufes  d.  ,  les  Tranfverfes  e.  , 
les  Obliques  articulaires  fupérieures  f.  ,  les 
Obliques  Articulaires  inférieures  h.  ,  les  Iné¬ 
galités  1.  entre  les  apophyfes  obliques  fupé¬ 
rieures  un  peu  convexes  &  les  inférieures 
légèrement  concaves  lefquelles  donnent  atta¬ 
che  au  ligament  jaunâtre  qui  rempli:  cet  ef- 
pace  entre  deux  Vertebres  ,  les  Empreintes 
mufculaires  k.  fur  les  apophyfes  tranfverfes  & 
1.  fur  les  épineufes ,  lefquelles  donnent  atta¬ 
ches  aux  mufcles  inter-tranfvcrfaires  &  aux 
inter-épineux ,  1  ’ Echancrure  m.  entre  le  corps 
&  les  branches  tant  fupérieurement  qu’infé- 
rieurement  pour  former  les  Trous  inter -verté¬ 
braux  ,  les  Inégalités  n,  fur  la  partie  fupérieu- 
re  &  fur  l’inférieure  du  corps,  par  le  moyen 
defquelles  le  cartilage  placé  entre  deux  de  ces 
Vertebres  s’engraine  avec  elles. 

Les  Vertebres  du  cou  ont  cela  de  particulier 
que  leurs  apophyfes  tranfverfes  font  percées 
d’un  Trou  o. ,  leurs  apophyfes  épineufes  divi¬ 
fées  en  deux  parties  b.  ,  leurs  apophyfes  arti¬ 
culaires  fîtuées  prefque  horifontalement ,  ce¬ 
pendant  un  peu  obliquement  de  devant  en 
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arriéré,  de  haut  en  bas;  outre  cela  la  première 
Vertebre  fig.  i.  *■  3-  n’a  pas  de  corps ,  au  lieu 
duquel  elle  a  fur  les  parues  latérale?  les  deux 
Portions  a.  fur  lefquelles  font  tracées  fupé- 
rieurcmcnt  les  cavités  oblongues  b.  donc  la 
fip-ure  répond  à  celle  des  condyles  de  l’Qcci- 
pital  qu'elles  reçoivent  ,  &  fur  l'inférieure 
deux  autres  c.  moins  confidérables  arrondies 
qui  reçoivent  les  apophyfes  obliques  fupé- 
rieures  de  la  fécondé  Vertébré  ;  les  Emprein¬ 
tes  ligament  eu  fes  df  qui  donnent  attache  au 
ligament  qui  arrête  l’apophyfe  odontoïde  de 
la  fécondé  Vertebre  contre  l’Arc  antérieur  e. 
fur  lequel  elle  marque  la  Facette  articulaire 
f.  8c  qui  porte  antérieurement  g.  un  Tuber - 
cule  où  s'attachent  les  Mufcles  droics  du  col  ; 
L’Arc  pojlérieur  h.  a  aufli  dans  la  partie  pof- 
térieure  une  Empreinte  mujculaire  i.  à  laquelle 
s'attachent  les  petits  droits  poftérieurs.  Outre 
cela  les  Echancrures  k.  entre  l’arc  poftérieur 
&  les  apophyfes  obliques  fupérieures  font 
creufées  tres-profondément  pour  renfermer 
les  vertebrales  à  leur  paflage  dans  le  crâne  , 
&  les  apophyfes  tranfverfes  font  plus  portées 
latéralement  en  dehors  ,  parce  que  le  Trou  1. 
eft  bien  plus  confrdérable  non-feulement  à 
caufe  qu’il  donne  paflage  au  commencement 
de  la  moelle  épinicre  ,  mais  encore  parce  qu'il 
renferme  l’apophyfe  odontoïde  de  la  fécondé 
vertebre.  La  fécondé  Vertebre  fig.  4,  5.  6.  7.  ÿ. 
porte  fur  la  partie  fupérieure  de  foo  corps 
l’Apophyfe  odontoïde  a.  b.c.  marquée  a.  à’Em~ 
preintres  ligamenteufes  fur  les  parties  latéra¬ 
les  ,  &  fur  fon  extrémité  antérieurement  d’u¬ 
ne  Facette  articulaire  b.  qui  répond  à  celle  de 
l’arc  antérieur  de  la  première  Vertebre  ,  & 
poftérieurement  d’un  autre  c.  formée  par  le 
frottement  du  ligament  tranfverfal  ;  fes  apo¬ 
phyfes  obliques  &  l’épineufe  font  aufli  plus 
confidérables  que  dans  les  autres  ,  le  Trou  d. 
de  fes  apophyfes  tranfverfes  eft  tracé  obli¬ 
quement  de  bas  en  haut  de  dedans  en  dehors, 
&c..  L ’Apophyfe  épineufe  de  la  dernierc  fig.  9. 
10.  1 1.  approche  aflez  de  celle  de  la  première 
du  (&s  ,  &  ces  deux  apophyfes  font  prefquc 
fituées  horifontalement  de  manière  qu’elles 
pouffent  aflez  fenfiblem.ent  dans  la  païtie  in¬ 
férieure  du  cou. 

Les  Vertebres  du  dos  fig.  1 1.  &c.  zi.  font 
toutes  marquées  fur  les  parties  latérales  de 
leur  corps  de  deux  Facettes  articulaires  a.  b. , 
excepté  la  première  1 7.  qui  n'en  a  qu’une  a. 
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&  qui  approche  de  la  forme  de  la  derniere 
Vertebre  du  col ,  &  la  derniere  fig.  15».  qui 
n’en  a  de  même  qu'une  b.  8c  approche  aufli 
de  la  forme  de  la  première  Vertebre  lombaire, 
comme  onle  peut  voir  fig.  1  S.  19.  zo.  8c  zi.  ; 
plus  elles  s’éloignent  des  Vertebres  du  col, 
plus  elle  prennent  la  forme  qui  leur  eft  parti¬ 
culière  ,  8c  leurs  apophyfes  épineufes  s'incli¬ 
nent  de  plus  en  plus  c.  les  unes  fur  les  autres  ; 
à  mefure  qu'elles  approchent  des  Vertebres 
des  lombes  ,  ces  mêmes  apophyfes  fe  redref- 
fent  d.  8c  prennent  la  figure  de  celles  de  ces 
dernieres  :  il  en  eft  de  même  des  apophyfes 
obliques  ,  elles  s’inclinent  de  plus  en  plus  de 
devant  en  arriéré  de  haut  en  bas  e.  à  mefure 
qu'elles  s’éloignent  des  Vertebres  du  col  ;  les 
fupérieures  fe  tournent  en  même  cems  un  peu 
en  dedans  f. ,  8c  les  inférieures  un  peu  en  de¬ 
hors  h.  en  devenant  prefque  perpendiculaires 
pour  fe  conformer  à  celles  des  Vertebres 
lombaires  ;  leurs  apophyfes  tranfverfes  font 
marquées  i.  d’une  Facette  articulaire  qui  re¬ 
çoit  celle  de  la  uibérolité  des  côtés. 

Les  Vertebres  lombaires  fig.  %z.  8cc.  30.  font 
faciles  à  diftinguer  des  autres  ,  non-feulement 
par  leur  grofleur ,  mais  encore  par  leur  apo- 
phyfe  épineufe  l.  qui  eft  large  &'plartc;  leurs 
apophyfes  tranfverfes  m.  qui  font  plus  longues, 
minces' &  pointues  ;  leurs  apophyfes  obliques, 
dont  les  fupérieures  perpendiculaires  8c  creu- 
fpes  n.  regardent  en  dedans,  fandis  que  les  in¬ 
férieures  conyexes  a  font  tournées  latérale¬ 
ment  8c  extérieurement  :  elles  grofliflent  à 
mefure  qu’elles  approchent  de  l’Os  facrum  , 
au  point  que  la  derniere  fig.  1 7.  8cc.  30.  a  le 
corps  p.  plus  étendu  que  les  autres  ,  fes  apo¬ 
phyfes  tranfverfes  font  un  peu  plus  courtes  ; 
&  comme  la  direétion  des  apophyfes  obliques 
change  infenfiblement  ,  c’eft  là  pourquoi  les 
inférieures  regardent  un  peu  en  devant  &  les 
fupérieures  en  arriéré. 

L'Os  facrum  fig.  31.  3Z.  33.,  concave  dans 
fa  face  antérieure  a.  b.  ;  eft  percé  de  chaque 
côté  de  cinq  Trous  b.  qui  répondent  au  canal 
c.  tracé  dans  cet  Os  ,  à  l’oppofite  defquels 
s’en  voyent  de  même  dix  autres  d.  à  la  partie 
poftérieure  de  l’Os  e.  f. ,  convexe,  hériflee  des 
faufles  apophyfes  épineulés  e.  8c  obliques  f. 
des  faufles  Vertebres  dont  cet  Os  eft  originai¬ 
rement  compofé  ,  percée  dans  fon  extrémité 
de  fa  Gouttière  g.  qui  termine  le  canal  c.  g. 
rracé  dans  l'Os ,  inégale  8c  raboteufe  en  h.  où 
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Praeterea  prim a  V ertebra  fig .  i.  z.  3.  cor- 
pore  caret  ,  loco  cujus  partibus  lateralibus 
Portionibus  duabus  donatur  a.  quibus  fupe- 
rius  excavatae  funt  cavitates  oblongae  b.  , 
ad  inftar  condylorum  Occipitalis  quos 
excipiunt ,  figuratae  ;  inferius  vero  aliae  duae 

c.  minus  notabiles  ,  fubrotundæ  ,  quae  pro- 
ceflus  obliquos  fuperiores  fecundæ  vertebrae 
in  finu  fuo  fovent  ;  Imprejftones  ligamentoft 

d.  quibus  inferitur  ligamentum  proceffum 
odontoideum  Vertebrae  fecundae  conftrin- 
gentem  ,  prope  Arcum  anteriorem  e. ,  fuper 
quod  F aci  e  cui  am  articularem  f.  excavat,  qui¬ 
que  anterius  Tuberculum  g.  exigit  cui  infe¬ 
runtur  mufculi  re£h  colli.  Arcus  poflerior  h. 
etiam  in  fua  pofteriore  parte  donatur  Im- 
preffione  mufculofa  i.  cui  inferunt  fe  refti 
parvi  pofteriores.  Praeterea  Lunuli  k.  inter 
arcum  pofteriorem  &  proceffus  obliquos  fu¬ 
periores  excavata:  funt  profundius  ad  exci¬ 
piendas  vertebrales  cranium  ingrefluras  , 
proceffufque  tranfverfi  lateraliter  magis  ex- 
trofum  devii ,  quia  For  amen  1.  latius  non  fo- 
lum  ob  initium  illud  fubeuntis  medulla: 
fpinalis,  fed  etiam  ob  proceffum  odontoideum 
in  eo  nidulatum.  V ertebra  fecunda  fig.  4.  f. 
6.  7,  2.  parte  fuperiore  corporis  edit  Pro- 
cejfum  odontoideumfix tremitati  &  parti  laterali 

a.  b.  c.  cujus  inferibuntur  a.  Imprejftones 
ligamentofae  ,  anterius  Faciecula  articularis 

b.  facieculae  arcus  anterioris  primae  Vertebrae 
correfpondens  ,  &  pofterius  altera  c.  a  liga¬ 
menti  tranfverfaiis  fr,i£tionibus  figurata  ;  iplius 
obliqui  proceffus  &  fpina  ,  notabiliores  funt 
quam  in  egeteris  ;  Foramen  d.  ipfius  'procef- 
fuura  tran.fverforum  oblique  perforatum  ab 
inferioribus  ad  fuperiora  ,  ab  interioribus  ad 
exteriora ,  &c.  Proceffus  fpinofus  ultimae  fig. 
9.  10.  11.  ferè  idem  eft  ac  idem  proceffus 
primae  dorfi  ;  iliique  ambo  ferè  horilontaliter 
fiti ,  ita  ut  fatis  perfpicuè  emineant  in  parte 
inferiore  colli. 


Vertebri  dorfi  fig.  11.  8cc.  zi.  omnes  in 
partibus  lateralibus  corporis  figillatse  funt 
duobus  Facieculis  articularibus  a.  b. ,  fi  pri¬ 
mam  excipias  17.  quæ  unica  a.  donatur  &c 
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ad  inftar  ultimae  colli  figurata  ,  ultimamque 
fig.  19.  in  qua  unica  b.  tantum  occurrit  & 
quae  ad  primae  lumbaris  formam  accedit  ,  ut 
videre  eft  fig.  18.  19.  20.  &  a  1. ;  quo  plus  à 
colli  Vertebris  diftant  ,  eo  magis  lingula¬ 
rem  luam  induunt  formam  ,  eoque  magis 
proceffus  ipfarum  fpinofi  ad  invicem  nutant 

c. ,  alia  fuper  alteram  ;  ut  Vertebrarum 
lombarium  fiunt  vicina:  ,  iidem  proceflus 
exurgunt  d.  ,  mentiunturque  proceffus  cor- 
refpondentes  lumbares  :  eodem  modo  fele 
habent  proceffus  obliqui  ,  fluunt  magis  ac 
magis  ab  anterioribus  ad  pofteriora  ,  à  fupe- 
rioribus  ad  inferiora  e. ,  prout  colli  Verte¬ 
bras  fugiunt  ;  fuperiores  ad  interiora  parum¬ 
per  vertuntur  fi  ,  inferiores  vero  parumper  ad 
exteriora  h.  ,  ferèque  fiunt  perpendiculares 
ut  illos  Vertebrarum  lumbarium  imitentur  ; 
illarum  Proceffus  tranfverfi  excavati  funt  i. 
Foveola  articulari  tuberofitatem  coftarum 
excipiente. 

Vertebri  lumbares  fig.  zz.  &c.  30.  ab  aliis 
facile  diftinguntur  ,  non  folum  luo  volumi¬ 
ne  ,  fed  etiarrif  proceffu  fuo  fpinofo  l. ,  lato  & 
plano  ;  proceflibus  tranfverlis  m. ,  longiori¬ 
bus  ,  tenuibus  &  acutis  ;  proceflibus  obliquis 
quorum  fuperiores  perpendiculares  &  fulçati 
n.  introrfum  vertuntur  ,  dum  inferiores  con¬ 
vexi  0.  à  latere  externo  prodeunt  ;  craflefcunt 
paulatim  prout  ad  Os  facrum  accedunt ,  & 
ita  ut  ultima  fig.  2.7.  30.  corpore  p.  aliis  la¬ 
tiore  gaudeat  ,  proceflibus  tranfverlis  paulo 
brevioribus;  quia  verô  fenfim  fine  fenfu  obli¬ 
quorum  proceffuum  direftio  mutatur  ,  hinc 
inferiores  antrorfum  parumper  afpiciunt,dum 
fuperiores  ad  pofteriora  vergunt, 


Os  facrum  fig.  31.  &c.  33.  concavum  in  | 
facie  anteriore  a.  b.  ,  utrinque  Foraminibus 
quinque  b.  canali  c.  in  illo  Offe  infculpto 
correfpondentibus,  quorumque  parti  obverfæ  j 
occurrunt  pariter  decem  alia  d.  in  pofterio- 
ribus  Ollis  e.  f.  ,  convexis  &  hirfutis  à  fpuriis 
proceflibus  fpinofis  e.  &  obliquis  f.  fpuria-  I 
rum  Vertebrarum  quarum  Os  à  principio  1 
conflatum  eft  ,  in  extremitate  fua  crena  g.  j 
canalem  c.  g.  in  Offe  excavatum  perficiente 
donatis  ,  inaequalibus  &  afperis  in  h.  ubi  j 
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inferieur  extremitas  dorfalis  longi ,  perfora¬ 
tum  cft.  Margini  fuperiori  i.  k.  1.  m.  in 
confpedlum  venit  Faciès  articularis  i.  quæ 
inferiori  ultimæ  lumborum  vertebrae  refpon- 
det  ,  Scijfura  k.  quæ  cum  ultimae  lumba¬ 
lium  Vertebræ  inferioribus  ultimum  fora¬ 
men  inter  -  vertebrale  perficiunt ,  ProceJJ'us 
obliqui  1.  quæ  inferiores  ultimae  lumbalium 
vertebrae  excipiunt ,  Ah  m.  Ollis.  Ipfius 
partes  laterales  Crujla  cartilaginea  n.  donan- 


Il  A  P  H  1  A. 

tur  quae  articulum  petit  cum  Ofle  ileon  ,  de- 
finitque  tribus  portiunculis  o.  p.  q.  ex  quibus 
Coccyx  exurgit  ,  quarum  prima  o.  major 
quandoque  Olfis  facri  ima  parvis  cornubus 
r.  comple£litur  ,  dum  ad  latera  duo  alia  s. 
exigit  quae  ad  fextum  foramen  infra  illa  quin¬ 
que  Oflis  facri,  concurrunt ,  &c.  Vi»,  fi.  &C. 
z.  a.  &c.  d.  TAB.  I.  II.  III, 


TABULA  XIV. 

Coftæ  &  Sternum. 


Ordo  II. 

Olïa  thoracis. 

Figura  i.  &c.  14. 

Prima  Cojla  k  parte  fuperiore  fig.  1.  ab 
inferiore  fig.  z.  ;  fecunda  a  fuperiore  fig. 
3. ,  ab  inferiore  fig.  4.  ,*  alia  k  parte  fupe¬ 
riore  fig.  5 .  ,  ab  inferiore  fig.  6.  ,  ab  inte¬ 
riore  fig.  7.  8.  ,  ab  exteriore  fig.  9.  10.  j 
penultima  ab  interiore  fig.  1 1 . ,  ab  e'xterior'e 
fig.  11.  ;  ultima  ab  interiore  fig.  13.  ,  ab 
exteriore  fig.  14. 

ÎN  omnibus  Cofiis  diftinguitur  a.  Pars 
media  &  Extremitates  b.  c.  quarum  an¬ 
terior  b.  alia ,  &  altera  c.  pofterior  ;  duae 
Amplitudines  d.  e.  ,  alia  d.  convexa  externa  , 
altera  e.  interna  concava  ;  margines  duo  f. 
g.  ,  alter  f.  fuperior,  aliufque  g.  inferior  ;  La¬ 
bia  duo  in  utroque  margine  ,  aliud  inter¬ 
num  h.  ,  aliud  i.  externum.  Extremitas 
pofterior1,  quæ  etiam  Coftae  caput  denomi¬ 
natur  ,  duabus  donatur  parvis  Amplitudinibus 
articularibus  k.  ad  Angulum  m.  concurren¬ 
tibus  ,  quarumque  utraque  articulum  petit 
cum  correfpondente  Vertebrae  proximæ  ; 
fupra  caput  illud  occurrit  Cervix  n.  inae¬ 
quale  &  afperum  cui  inferuntur  ligamenta, 
Tuberofitas  o.  cui  etiam  annefruntur  liga¬ 
menta  ,  munitaque  Faciecula  p.  articulari 
articulum  petente  cum  illa  proceflus  tranf- 
verfi  Vertebrarum  dorfi  ;  Angulus  q.  pro¬ 
pinquior  hujus  tuberofitatis  in  Collis  fupe- 


riorihus ,  in  reliquis  vero  remotior  ab  illis. 
Singulae  Coftae  in  labio  interno  &  inferiore 
excavatae  funt  Crena  r.  plus  aut  minus  extre¬ 
mitatis  anterioris  vicina, excipiente  arteriam, 
venam  &  nervum  inter-collalem  ;  margo 
illarum  fuperior  plus  aut  minus  fubrotundus 
eft.  Crefcit  earum  longitudo  dum  defeen- 
dunt ,  ficque  contorquentur  ut  à  fecunda  ad 
penultimam  ,  maximeque  media ,  tribus 
diverlis  donentur  Curvaturis  fig.  7.  8.  9.  10., 
una  s.  qua  earum  extremitas  pofterior  ab  in- 
ferioribus.ad  fuperiora  furgere  videtur  ,  alia 
t.  particulari  corpori  qua  id  à  pofterioribus 
tendit  ad  anteriora  ,  altera  u.  duobus  primis 
oppofita  qua  extremitas  anterior  ab  exterio¬ 
ribus  ad  interiora  ,  à  fuperioribus  ad  inferiora 
defeendit.  Illa  extremitas  plus  aut  minus  craf- 
fefeit ,  abitque  Cavitate  x.  inæquali  &  afpera 
quæ  cum  extremitate  cartilaginum  collas 
elongontium  indentatur. 

Prima,  fecunda,  ultima  &  penultima  Cof- 
ta  ,  unica  fere  donatur  curvatura ,  à  pofle- 
rioribus  ad  anteriora.  Apparent  jam  in  tertia 
triæ  curvaturx  ,  evanefcuntque  in  decima. 
Amplitudo  d.  fuperior  eft  &  ferè  plana  in 
prima  &  fecunda  Colla  ,  afpera  InAqualita- 
tibus  y.  quibus  inferuntur  mufculi  fcaleni  ; 
amplitudo  e.  confequenter  inferior  eft  ;  f.  de¬ 
clinat  parumper  tertia  &  lie  deinceps.  Prima 
&  ultima  unicam  exhibent  facieculam  k.  in 
extremitate  >  quia  innituntur  folum  partibus 
lateralibus  corporis  Vertebræ  correfponden- 
tis  dorfi  ,  &c.  Vid.  s.  &c.  z.  1.  z.  3.  4. 
TAB.  I.  II.  III. 
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elle  donne  attache  à  l’extrémité  du  long  dor- 
fal  ;  furie  bord  fupérieur  i.  k.  1.  m.  s’obferve 
la  Face  articulaire  i.  qui  répond  à  l’inférieure 
de  la  derniere  Vertebre  des  lombes  ,  les 
Echancrures  k.  qui  avec  lés  inférieures  de  la 
derniere  Vertebre  des  lombes  forment  le  der¬ 
nier  trou  inter-vertebral ,  les  Apophyfes  obli¬ 
ques  1.  qui  reçoivent  les  inférieures  de  la  der¬ 
niere  Vertebre  des  lombes  ,  les  Ailes  m.  de 
l’Os.  Ses  parties  latérales  font  incruftées  d’une 
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Facette  cartilagineufe  n.  qui  s’articule  avec 
l’Os  ileon,  &  il  fe  termine  par  trois  petites 
pièces  n.  o.  p.  q.  qui  compofent  le  Coccyx  , 
dont  la  première  o.  eft  la  plus  grande  &  em- 
braffe  quelquefois  l’extrémité  de  l’Os  facrum 
par  fes  petites  Cornes  q.,  tandis  qu’elle  en 
pouffe  fur  le  côté  deux  autres  s.  qui  fervent  à 
former  un  fixiéme  trou  au  bas  des  cinq  de 
l’Os  facrum  ,  &c.  Vor.  d.  &c.  z.  a.  8cc.  A. 
TAB.  I.  II.  III. 


TABLE  XIV. 

Les  Côtes  ôc  le  Sternum. 


Ordre  II. 

Les  Côtes. 

Figures  i.  &c.  14. 

La  première  Côte  vûe  en  dejjus  fig.  1.  ,  en 
dejfous  fig.  z.  ;  la  fécondé  en  dejjus  fig.  3. , 
en  dejfous  fig  4.  ;  une  autre  vûe  en  dejjus 
fig.  f .  ,  en  dejfous  fig.  6. ,  en  dedans  fig.  7. 
8.,  en  dehors  fig.  9.  10.,'  l’avant- derniere 
vue  en  dedans  fig.  n. ,  en  dehors  fig.  1 1. 
la  derniere  vue  en  dedans  fig.  13. ,  en  dehors 
h-  *4- 

N  diflingue  dans  toutes  les  Côtes  la 
partie  moyenne  a.  &  les  Extrémités  b. 
c. ,  une  antérieure  b.  &  l’autre  poftérieure  c.  ; 
deux  Faces  d.  e. ,  une  externe  convexe  d.,  une 
interne  concave  e.  ;  deux  Bords  f.  g.  ,  un  fu¬ 
périeur  f. ,  un  inférieur  g.  ;  deux  Lèvres  à 
chaque  bord  ,  un  interne  h. ,  un  externe  i.. 
L’extrémité  poftérieure  qu’on  nomme  aufiïla 
tête  de  la  Côte  porte  deux  petites  Facettes  ar¬ 
ticulaires  k.  1.  qui  font  Angle  m.  ,  &  dont 
chacune  s’articule  avec  la  correfpondante  de 
la  Vertebre  voifine  ;  au-deffous  de  cette  tête 
fe  voit  le  Col  n.  inégal  &  raboteux  où  s’atta¬ 
chent  les  ligamens ,  la  Tubérofité  o.  qui  donne 
auiïi  attache  à  des  ligamens  &  fe  trouve  gar¬ 
nie  de  la  Facette  p.  articulaire  qui  eft  reçue 
dans  celle  de  l’apophyfe  tranfverfe  des  Vertè¬ 
bres  du  dos,  V Angle  q.  plus  près  de  cette  tu¬ 
bérofité  dans  les  Côtes  fupérieures  &  plus 
éloigné  dans  les  autres.  Chaque  Côte  eft  creu- 


fée  dans  la  lèvre  interne  &  inférieure  d’une 
Gouttière  r.  qui  approche  plus  ou  moins  de 
l’extrémité  antérieure  ,  &  reçoit  une  artère  , 
une  veine  &  un  nerf  inter-coftal  ;  leur  bord 
fupérieur  eft  plus  ou  moins  arrondi.  Elles  aug¬ 
mentent  en  longueur  en  defeendant ,  &  elles 
fe  contournent  de  maniéré  que  depuis  la  fé¬ 
cond  e  jufqu’à  l’avant-derniere,&  furtout  dans 
les  mitoyennes,  il  y  a  trois  Courbures  differen¬ 
tes  fig.  7.  8.  9.  10.  ;  une  s.  par  laquelle  leur 
extrémité  poftérieure  paroît  élevée  de  bas  en 
haut  ,  l’autre  t.  particulière  à  leur  corp£  par 
laquelle  il  s’étend  de  derrière  en  devant  ,  & 
la  troifiéme  u.  oppofée  au  deux  autres  qui  fait 
tourner  l’extrémité  antérieure  de  dehors  en 
dedans  &  de  haut  en  bas.  Cette  extrémité  fe 
groffit  plus  ou  moins  ,  &  fe  termine  par  une 
Cavité x.  inégale  &  raboteufe  qui  s’engraine 
avec  l’extrémité  des  cartilages  qui  les  allonge. 

La  première  ,  la  fécondé ,  la  derniere  & 
l’avant  derniere  Côte  ,  ne  font  prefque  cour¬ 
bées  que  dans  un  fens  de  derrière  en  devant  , 
les  trois  courbures  commencent  à  fe  faire  fen- 
tir  dans  la  troifiéme  &  à  fe  perdre  dans  la 
dixiéme.  La  face  d.  eft  fupérieure  &  prefque 
platte  dans  la  première  &  la  féconde  Côce , 
marquée  d 'Inégalités  y.  qui  donnent  attache 
aux  mufcles  fcalenes  ;  la  face  e.  eft  conféquem- 
ment  inférieure  ;  cela  change  un  peu  dans  la 
troifiéme ,  &  ainfi  de  fuite.  La  première  8c  la 
derniere  n’ont  qu’une  facette  k.  dans  leur  ex¬ 
trémité,  parce  qu’elles  portent  entièrement 
fur  la  partie  latérale  du  corps  de  la  Vertebre 
correlpondante  du  dos,  &c.  Voy.r.  &c.  z. 
1.  1.  3.  4.  TAB.  I.  II. 
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Figures  15.  16. 


Le  Sternum  vû  dans  fa  face  pofiérieure  fig. 

1  5. ,  &  fur  le  coté  fig.  16. 

Le  Sternum  a.  b.  &c.  g.  eft  ordinairement 
divifé  dans  les  adultes  en  trois  Portions ,  une 
fupérieure  a.  b.  à  fix  pans  ,  une  moyenne  c.  d. 
e.  qui  a  prefque  la  figure  d’un  quarré  oblong  , 
une  inférieure  f.  terminée  en  pointe  nommée 
Cartilage  Xyphoïde  ;  il  a  deux  Faces ,  une 
antérieure  externe  légèrement  convexe  ,  une 
pofiérieure  g.  interne  ;  trois  Bords ,  un  fupé- 
périeur  a.  b.  &  deux  latéraux  b.  c.  d.  e.  ;  dans 
le  bord  fupérieur  on  voit  au  milieu  V Echan¬ 


crure  a.  qu’on  nomme  la  Fourchette  ,  &  à  côté 
les  deux  Cavités  articulaires  b.  qui  reçoivent 
l’extrémité  antérieure  de  la  clavicule  ;  fur  les 
côtés  les  Cavités  c.  d.  e.  qui  ont  la  figure  an¬ 
gulaire  pour  recevoir  l’extrémité  des  cartila¬ 
ges  des  fept  côtés  fupérieures.  La  première  c. 
n’eft  prefque  point  marquée  ,  parce  que  le 
cartilage  de  la  première  côte  s’y  unit  intime¬ 
ment.  La  fécondé  d.  eft  tracée  entre  l’extré¬ 
mité  de  la  première  pièce  &  la  contigue  de  la 
fécondé  ;  les  fuivantes  e.  font  d’autant  plus 
proches  les  unes  des  autres  qu’elles  font  plus 
inférieures.  Le  Cartilage  xyphoïde  f.  s’ollifie 
dans  les  adultes  &  fe  foude  avec  la  pièce  du 
milieu  .  &c.  Vox.  e.  Scc.  n.  TAB.  I.  il.  III. 


TROISIEME  CLASSE. 

Os  de  l'extrémité  inférieure . 


TABLE  XV. 

L’Os  innominé  ôc  le  Fémur. 


Ordre  /. 

Os  du  baflîn. 

Joignez-y  l’Or  facrum  ,  p.  48. 
Figures  1.2. 

L’Or  des  îles  vtt  latéralement  &  intérieure¬ 
ment  fig.  1.  ,  latéralement  &  extérieure¬ 
ment  fig .  1. 

LEs  Os  innomines  a.  &c.  z.  a.  &c.  I.  font 
divifés  dans  les  jeunes  fujets  en  trois 
parties  y  une  fupérieure  a.  &c.  s.  nommée 
l’Or  ileon ,  une  inférieure  t.  &c.  z.  poftérieure 
qu’on  appelle  l’Or  ifehion  ,  l’autre  antérieure 
inférieure  a.  8cc.  g.  à  laquelle  on  donne  le 
nom  d’Or  pubis. 

L’Or  ileon  a.  &c.  s.  a  deux  Faces ,  une  laté¬ 
rale  interne  a.  b.  c.  concave  en  devant  a.  ou 
on  la  nomme  Fojfe  iliaque  t  convexe  &  iné¬ 


gale  en  arriéré  b.  c.  ou  elle  porte  la  Croufie 
cartilagineufe  b.  par  le  moyen  de  laquelle  cet 
Os  s’articule  avec  l’Os  facrum  &  les  Inégali¬ 
tés  c.  qui  donnent  attache  au  facro-lombaire , 
&  fe  termine  parla  Ligne  offeufe  *.  qui  diftin- 
gue  le  grand  balTin  du  petit  ;  l’autre  latérale 
externe  d.  e.  convexe  en  devant  d. concave 
en  arriéré  e. ,  ou  on  la  nomme  Fojfe  fejfiere. 
On  y  voit  quatre  Bords,  un  fupérieur  f.  g.  h.  i. 
appellé  la  Crête,  &  dans  lequel  on  diftingue  f. 
la  Lèvre  externe  011  s’infere  le  tranfverfe  ,  g. 
la  lèvre  interne  où  fe  rend  le  tranfverfe  de  l’ab¬ 
domen,  h.  laCrtV  où  s’attache  le  petit  oblique  ; 
la  Crête  f.  g.  h.  fe  termine  en  devant  par  l’Epine 
i.  antérieure  fupérieure  ,  ainfi  nommée  par 
rapport  à  l’autre  k.  qui  lé  trouve  aufli  dans  le 
Bord  antérieur  i.  k.  1.  m.  appellée  Epine  an¬ 
térieure  inférieure ,  &  entre  lefquelles  fe  trou¬ 
ve  l’Echancrure  1.  ;  elle  finit  aufià  poftérieu- 
rement  par  une  éminence  n.  (  l’Epine  posté¬ 
rieure  fupérieure  )  féparée  d’une  autre  o.  (  l’E- 
pïne  pofiérieure  inférieure  )  fituée  dans  le  Bord 
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FlgHYA  IJ.  \6. 

Sternum  ab  amplitudine  pofieriore  fig.  1 J .  ,  é* 
a  latere  fig.  16. 

Sternum  a.  b.  &c.  g.  perfæpè  in  adultis  in 
tres  dividitur  Portiones  ,  quarum  / aperior 
a.  b.  exagona  ,  media  c.  d.  e.  ad  quadrati 
oblongi  figuram  accedit ,  inferior  f.  in  cufpi- 
dem  definit  fub  nomine  Cartilaginis  Xy¬ 
phoïdes.  ;  duabus  donatur  Amplitudinibus  , 
alia  anteriore  externa  parumper  convexa , 
pojleriore  alcera  g.  interna  ;  tribus  Margini¬ 
bus  ,  fuperiore  a.  b.  &  duobus  lateralibus  b. 
c.  d.  e.  ;  in  marginis  fuperioris  media  parte 
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adeft  Lunula  a.  quam  Furculam  denomi¬ 
nant  ,  Ôc  à  latere  duæ  Cavitates  articulares  b. 
quæ  clavicula:  extremitatem  anteriorem  exci¬ 
piunt  ;  in  partibus  lateralibus  Cavitates  c.  d. 
e.  qua  figura  donantur  angulari  ,  in  finuque 
fuo  fovent  extremitates  cartilaginum  feptein 
Coftarum  fuperiorum  ;  prima  c.  vix  notata  , 
quia  primæ  coftæ  cartilago  intimé  cum  ea 
connedfitur  ;  fecunda  d.  infculpta  inter  pri¬ 
mæ  portionis  &  fecundæ  extrema  contigua  ; 
fequentes,  ut  fequuntur,  eo  funt  ad  invicem 
proximiores.  Cartilago  xyphoïdea  f.  oflfefcitin 
adultis  &  cum  portione  media  conferrumi¬ 
natur  ,  &  c.  Viu.  e.  Scc.  n.  TAB.  I.  IL  III. 


CLASSIS  TERTIA. 


Offa  extremitatis  inferioris. 


TABULA  XV. 

Os  innominatam  &  Femur. 


O  R  D  0  /. 

Offa  pelvis. 

Adde  Os  facrum  ,  p.  45. 

Figura  1.2. 

<!> 

Offa  innominata  a  latere  interno  fig.  1 . ,  a 
latere  externo  fig.  z. 

OS  s  a  innominata  a.  &c.  z.  a.  &c.  I.  in 
junioribus  in  tres  partes  divifa  ,  fupe- 
riorem  a.  &c.  s.  Os  ileon  diéfam ,  inferiorem  t. 
&c.  z.  pofteriorem  Os  ifchion  vocatam  ,  an¬ 
teriorem  inferiorem  a.  Scc.  g.  quam  Os  pubis 
denominant. 

Os  ileon  a.  &c.  s.  duabus  Amplitudinibus 
donatur ,  laterali  interna  a.  b.  c.  ,  anterius 
concava  ubi  Fovea  iliaca  dicitur  ,  convexa 


pofterius  atque  afpera  b.  c.  ubi  Crufta  mu¬ 
nitur  Cartilaginea  b.  qua  mediante  hoc  Os 
committitur  cum  Olle  facro  ,  Afperitates  c. 
quibus  inferitur  facro-lumbaris  ,  definitque 
Linea  offea  *.  qua  major  pelvis  à  minori 
diftinguitur  ;  altera  laterali  externa  d.  e.  , 
anterius  convexa  d. ,  pofterius  concava  e.  , 
ubi  fub  nomine  Foves,  glutealis  venit.  Qua¬ 
tuor  ibi  occurrunt  margines  ,  fuperior  f.  g. 
h.  i.  quæ  Crufia  dicitur  ,  &  in  quæ  diffin¬ 
guntur  ,  f.  Labium  externum  cui  fefe  inferie 
obliquus  externus  abdominis  ,  g.  Labium 
internum  ad  quod  tendit  tranfverfus  abdo¬ 
minis,  h.  iCrifia  cui  inferitur  obliquus  in¬ 
ternus  abdominis  ;  Crifia  f.  g.  h.  anterius 
definit  Spina  i.  anteriore  fuperiore  fic  deno¬ 
minata  relative  ad  alteram  k.  quæ  etiam 
occurrit  in  Margine  anteriore  i.  k.  1.  m.  fub 
nomine  Spina  anterioris  inferioris  Sc  inter 
quas  adeft  Lumdal.  ;  pofterius  etiam  definit 
eminentia  n.  (  Spina  pofierior  fuperior  )  ab 
alia  o.  (  Spina  pofierior  inferior  )  remota  ,  in 
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Margine  pofieriere  n.  o.  p.  Eta  ,  mediante 
Scifiurula  p.  ;  in  Margine  inferiore  q.  r.  en 
adeit  pars  craffior  q.  Olfis  quæ  partem  fupe- 
riorem  cavitatis  cotyloïdeæ  conficit ,  &  Scif- 
fura  r.  quæ  fcifïiiræ  facro-ifchiaticæ  partem 
complet.  Varia  prætereà  videre  eft  Forami - 
nula  s.  quibus  arteriolæ  tendunt  ad  Olfis 
fubftantiam. 

Os  ifchion  t.  &c.  z.  tribus  confiât  partibus. 
Corpus  t.  u.  partem  lateralem  externam  5c 
inferiorem  cavitatis  cotyloïdeæ  conftituit , 
partem  u.  lunulæ  hujus  cavitatis ,  in  parte¬ 
que  fua  pofteriore  exigit  Spinam  v.  inter 
quam  5c  cavitatem  adeft  w.  Sinuofitas  qua 
migrat  obturatoris  externi  tendo  ,  5c  infra 
altera  x.  qua  erepit  tendo  obturatoris  interni  ; 
ipfius  Tuberofitas  cui  varii  inferuntur  muf- 
cuii  ;  z.  liamus  quae  cum  illo  Olfis  pubis  con- 
junftus  ad  foramen  ovale  confert ,  mediante 
lunula  qua  donatur.  &.  Hujus  foraminis  pars 
inferior. 

Os  pubis  a.  5cc.  g.  tribus  conflatur  parti¬ 
bus.  Ipfius  Corpus  a.  partem  lateralem  inter¬ 
nam  cavitatis  cotyloïdeæ  a.  efficit ,  partem  b. 
fciflïiræ  hujus  cavitatis  ;  ab  angulo  e.  fepa- 
ratur  intervallo  c.  d.  in  quo  c.  occurrit  Linea 
ojfea  continua  lineæ  ofleæ  Ilei  ,  5c  Sinuofitas 
d.  qua  tendunt  arteria  vena  5e  nervus  obtu¬ 
rator  ;  angulus  eft  inaequalis  5c  afper  quo  in- 
dentetur  cum  cartilagine  qua  cum  oppofito 
conjungitur  ,  definitque  K*mo  f  quo  cum 
illo  Ifchii  conjungitur  ut  cum  illo  OlTe  ,  me¬ 
diante  Lunula  g. ,  efformet  partem  fuperio- 
rem  foraminis  ovalis. 

Illae  tres  ofleae  portiones  fimul  unitae  Ca¬ 
vitatem  cotyloideam  q.  t.  a.  conftituunt  ,  in 
qua  occurrit  Foveola  h.  glandulas  fynoviales 
articulationis  excipiens  ,  cuique  fefe  inferit 
ligamentum  teres  capitis  femoris ,  5cc.  Vid, 
t.  u.  v.  TAB.  I.  II.  III. 


Ordo  II. 

Ofla  femoris. 

Figura,  3.  4.  5.  6. 

Femur  a  parte  anteriore  fig.  3.  ,  a  pofieriore 
fig.  4. ,  a  parte  laterali  interna  fig.  y . ,  a  parte 
laterali  externa  fig.  6. 

In  Femore  a.  Scc.  x.  diftinguntur  ,  i°. 
Corpus  a.,  b.  c.  d.  anterius  convexum  a.  in  late¬ 
ribus  b.  compreflum,  pofteriufque  definens, 
in  parte  fui  media ,  Linea  afper  a  c.  à  latere 
cujus  patet  foramen  d.  quo  tranfit  arte¬ 
ria  medullaris  hujus  Olfis.  z°.  Extremitas 
fuperior  e.  5cc.  o.  quam  conftituit  Caput  e.  f. 
quod  cum  Cavitate  cotyloidea  Offium  in¬ 
nominatorum  committitur  ,  Foveolac^it  f. 
excavatur  cui  fefe  inferit  ligamentum  quod 
caput  illud  in  illa  cavitate  continet  ;  Collum 
g.  h.  inæqualitatibus  h.  afperum  quibus  fefe 
ligamentum  capfulare  inferit  ;  Trochanter  ma¬ 
jus  1.  k.  1.  m.  convexum  in  parte  fua  laterali  ex¬ 
terna  i. ,  excavatum  in  parte  laterali  interna 
Foveola  k.  cui  fefe  varii  inferunt  mufculi  , 
definens  Afperitatibus  1.  tendentibus  lineam 
afperam  verfus  ,  Tuberofitate que  m.  qua 
conjundtum  cum  Trochantere  minore  n.  o. 
cujus  In&qualitates  o.  eodem  modo  ad  li¬ 
neam  afperam  delabuntur.  30.  Extremitas 
inferior  in  qua  occurrunt  Condyli  p.  q.  r.  s. 
t.  u.  à  facie  anteriore  in  prima  figura  Ta- 
bulæ  fequentis  exhibiti ,  oblongi ,  quorum 
alter  externus  p.  ,  alter  internus  q.  r.  cujus 
extremitas  anterior  q.  minus  ad  anteriora 
falit ,  pofterior  vero  r.  magis  ad  poftenora 
elongatur  ,  feparati  ab  invicem  Sulco  s. 
pofterius  delinente  Lunula  t.  in  qua  videre 
eft  Imprefftones  ligamentofas  u.  quibus  fefe  in¬ 
ferunt  ligamenta  cruciata  :  hi  condyli  cum 
Tibia  articulum  petentes  in  parte  oppofita 
r.  x.  Tuberofitatibus  donantur  quibus  fefe 
inferunt  ligamenta  lateralia  5c  mufculi.  Vid. 


a.  b.  c.  TAB.  I.  II.  III. 
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pofie'rieur  n.  o.  p.  par  \apetite  Echancrure  p.  ; 
dans  le  Bord  inferieur  q.  r.  fe  trouve  la  partie 
la  plus  épaiffe  q.  de  l’Os  qui  forme  la  partie 
fupérieure  de  la  cavité  cotyloïde,  &  Y  Echan¬ 
crure  r.  qui  fait  une  partie  de  l’échancrure 
facro-ifchiatique.  On  voit  outre  cela  dans 
toute  la  furface  de  l’Os  pluficurs  petits  Trous  s. 
qui  donnent  paffagc  à  des  artérioles  qui  fe 
rendent  à  la  fubftance  de  l’Os. 

L’Or  ifchion  t.  Sec.  z.  a  trois  parties  ;  fon 
Corps  t.  u.  forme  t.  la  partie  latérale  externe 
&  inférieure  de  la  cavité  cotyloïde  ,  une  par¬ 
tie  u.  de  l’échancrure  de  cette  cavité ,  &  porte 
dans  fa  partie  poftérieure  YEpine  v.  entre  la¬ 
quelle  &  la  cavité  s’obferve  w.  la  Sinuofité 
par  laquelle  paffe  le  tendon  de  l’obturateur 
externe  ,  Se  au-deffous  une  autre  x.  dans  la¬ 
quelle  s’infinue  le  tendon  de  l’obturateur  in¬ 
terne  ;  y.  fa  Tubérofité  qui  donne  attache  à 
differens  mufcles  ;  z.  fa  Branche  qui  s’unit  à 
celle  de  l’Os  pubis  pour  former  le  trou  ovale 
avec  cet  Os,  au  moyen  de  fon  échancrure.  &. 
la  partie  inférieure  du  trou  ovale. 

L’Os  pubis  a.  Scc.  g.  a  trois  parties.  Son 
Corps  a.  qui  forme  la  partie  latérale  interne 
de  la  cavité  cotyloïde  a. ,  une  partie  b.  de  l’é¬ 
chancrure  de  cette  cavité  ;  il  eft  féparé  de 
Y  Angle  e.  par  l’intervalle  c.  d.  où  on  voit  c. 
un  t  Ligne  ojfeufe  continue  à  la  ligne  offcufe 
de  l’Ileon  ,  &  une  Sinuofité  d.  par  laquelle 
s’infinuent  l’artére  ,  la  veine  &  le  nerf  obtu¬ 
rateur  ;  Y  Angle  e.  eft  inégal  &  raboteux  pour 
s’engrainer  avec  le  cartilage  qui  l’unit  avec 
celui  du  côté  oppofé  ,  &  il  fe  termine  par  la 
Branche  fi  qui  s’unit  avec  celle  de  l’Ifchion 
pour  former  avec  cet  Os  ,  au  moyen  de  YE- 
chancrure  g. ,  la  partie  fupérieure  du  trou 
ovale. 

Ces  trois  pièces  réunies  enfemble  forment 
la  Cavité  cotyloïde  q.  t.  a.  dans  laquelle  on 
obferve  une  petite  Fojfe  h.  qui  loge  les  glan¬ 
des  finoviales  de  l’articulation  ,  &  donne  atta¬ 
che  i.  au  ligament  de  la  tête  du  fémur  ,  &c. 
Voy.  t.  «.  v.  TAB.  I.  II.  III. 


Ordre  IL 

Os  de  la  cuiffe. 

Figures  J.  4.  5.6. 

Le  Fémur  vu  en  devant  fig.  3. ,  en  arriéré fig. 

4.  ,fiur  la  partie  latérale  interne  fig.  ,  a  la 

partie  latérale  externe  fig.  6. 

On  diflingue  dans  le  Fémur  a.  Sec.  x. , 
i°.  le  Corps  a.  b.  c.  d.  convexe  en  devant  a.  , 
applati  fur  les  côtés  b.  &  terminé  poftérieu- 
rement  dans  fa  partie  moyenne  par  la  ligne 
âpre  c.  à  côté  de  laquelle  s’ouvre  un  trou  d. 
qui  donne  pafTage  à  l’artére  médullaire  de  cet 
Os.  i°.  U  extrémité  fupérieure  e.  &c.  o.  for¬ 
mée  par  la  Tète  e.  f.  qui  s’articule  avec  la 
cavité  cotyloïde  de  l’Os  des  îles  &  fe  trouve 
creufée  d’une  petit  Fojfe  f.  qui  donne  attache 
au  ligament  qui  retient  cette  tête  dans  la  ca¬ 
vité  ;  le  Col  g.  h.  rempli  d 'Inégalités  h.  auf- 
quelles  s’infere  le  ligament  capfulaire  ;  le 
grand  Trochanter  i.  k.  1.  m.  convexe  à  fa  par¬ 
tie  latérale  externe  i.  ,  creufé  dans  l’interne 
d’une  petite  Fojfe  k.  qui  donne  attache  à  dif¬ 
ferens  mufcles ,  terminée  par  les  Inégalités  1. 
qui  s’étendent  vers  la  ligne  âpre ,  &  par  la 
Tubérofité  m.  qui  l’unit  au  petit  Trochanter  n. 
o.  dont  les  Inégalités  o.  s’étendent  de  même 
vers  la  ligne  âpre.  30.  L 'Extrémité  inférieure 
dans  laquelle  s’obfervent  les  Condyles  p.  q.  r. 
s.  t.  u.  vus  en  face  dans  la  première  figure  de 
la  Table  fuivante  ,  oblongs  ,  diftingués  en 
externe  p.  &  en  interne  q.  r.  dont  l’extrémité 
antérieure  q.  s’avance  moins  en  devant  &  la 
poftérieure  r.  faillit  plus  en  arriéré ,  féparés 
l’un  de  l’autre  par  YEnfoncement  s.  qui  fe  ter¬ 
mine  poftérieurement  par  YEchan crure  t.  dans 
laquelle  fe  voyent  de  chaque  côté  des  conoyles 
les  Empreintes  ligamenteufes  u.  où  s’attachent 
les  ltgamens  croifés  :  ces  condyles  articulés 
avec  le  Tibia  portent  à  l’oppofite  des  Tubéro- 
fités  v.  x.  qui  donnent  attache  aux  ligamens 
latéraux  Se  à  des  mufcles,  Scc.  Voy.  a.  b.  c. 
TAB.  I.  II.  III. 


m 
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TABLE  XVI. 

La  Rotule  &c  le  Tibia. 


L 


Figure  i. 

Concilies  du  fémur  vus  en  face. 
p.  q.  r.  s.  t,  u.  comme  ci-deffus. 

Ordre  III . 

Os  du  genou. 

Figures  2.  3.  4.  5. 

La  Rotule  vue  en  devant  fig.  z.  ,  en  aruere 
fig.  3. ,  a  droite  fig.  4. ,  a  gauche  fig.  j. 

A  Rotule  a.  b.  c.  d.  e.  convexe  ,  inégale 

_ I  &  raboteufe  a  fa  face  externe  a.  où  fe 

terminent  differens  mufcles  ,*  pointue  dans 
Ton  Bord  inférieur  b.  où  s’attache  le  ligament 
qui  l’unit  au  Tibia  ;  large  ,  platte  &  inégale 
dans  fon  Bord  fupérieur  c.  où  s’infcrent  quel¬ 
ques  mufcles  ;  plus  épaiffe  dans  fon  Bord  la¬ 
téral  interne  d.  que  dans  le  latéral  externe  e. , 
s’articule  f.  avec  le  fémur  par  fa  face  pofté- 
rieure  f.  g.  h.  revêtue  d’un  cartilage  &  diftin- 
guée  en  deux  parties  f.  g.  par  l 'Eminence  h. , 
defquelles  l 'externe  f.  qui  répond  au  bord 
mince ,  eft  plus  grande  que  l 'interne  g.  tracée 
fur  le  bord  épais.  Voy.  b.  TAB.  I.  II.  III. 

Ordre  IV \ 

Les  Os  de  la  jambe. 

Figures  6.  7,  8.  9.  10.  1 1.  1  2.  1 3. 

Le  Tibia  vu  en  devant  fig.  6. ,  en  arriéré  fig.  7. , 
latéralement  &  extérieurement  fig.  §.  ,  la¬ 
téralement  eft'  intérieurement  fig.  9.  ,  dans 
fon  extrémité  fupérieur  e  fig.  iè.^>n.,  dans 
fon  extrémité  inférieure  fig.  iz.  &  13. 

Le  Tibia  a.  &c.  x,  a.  &c.  k.  fe  divife  com¬ 
me  les  Os  longs.  En  Corps  a.  &c.  o.  &  en  Ex¬ 
trémités  p,  &c.  x.  a.  &c.  k.  dont  p.  &c.  x.  eft 


la  fupérieure  8>C  p.  &c.  k.  l’inférieure.  Le  corps 
eft  triangulaire ,  fon  Angle  antérieur  a.  qu’on 
nomme  la  Crète  porte  vers  l’extrémité  fupé¬ 
rieure  une  Tubérofité b.  qui  donne  attache  au 
ligament  de  la  Rotule  &  s’arrondit  c.  vers 
l’extrémité  inférieure  ;  fon  Angle  latéral  in¬ 
terne  d.  eft  légèrement  arrondi  ,  tandis  que 
1  ’ externe  e.  f.  g.  paroït  plus  tranchant ,  donne 
attache  e.  au  ligament  inter-offeux  ,  &  s’ar¬ 
rondit  fupérieurement  f.  g.  où  il  eft  quelque¬ 
fois  marqué  d’inégalités  &  percé  d’un  Trou  g. 
par  lequel  pafle  l’artére  qui  fe  rend  aux  facs 
médullaires.  La  Face  latérale  interne  h,  i.  eft 
convexe  h.  &  comme  échancréç  i.  dans  fa 
partie  moyenne  &  inférieure  ;  la  latérale  ex¬ 
terne  k.  1.  eft  convexe  k.  inférieurement  & 
applatie  fupérieurement ,  où  elle  porte  1.  une 
Ligne  continue  à  la  partie  inférieure  de  l’an¬ 
gle  latéral  externe  où  s’attache  le  ligament 
inter-offeux  ;  la  Face  pofiérieure  m.  n.  o.  eft 
légèrement  convexe  en  haut  m,  &  en  bas  n.  , 
&  un  peu  concave  au  milieu  o..  L’Extrémité 
fupérieure  qui  eft  beaucoup  plus  épaifle  que 
l’inférieure  ,  &  marquée  tout  autour  d’inéga¬ 
lités  p.  aufquelles  s’infere  le  ligament  capfu- 
laire,  de  petit sTrous q.  par  où  paffent  de  peti¬ 
tes  artères  ,  latéralement  poftérieurement  & 
extérieurement  d’une  Facette  articulaire  r. 
par  le  moyen  de  laquelle  çet  Os  s’articule 
avec  le  Péroné  poftérieurement  ,  &  dans  le 
milieu  d’une  Echancrure  s.  continue  à  une 
petite  Fojfe  t.  fituée  à  la  partie  poftérieure  de 
V Eminence  u.  qui  diftingue  la  foffe  fupérieure 
de  cette  extrémité  en  deux  Cavités  v.  w.  dont 
1  ’ externe  v.  la  plus  étroite  &  la  moins  profon¬ 
de  reçoit  le  condyle  externe  du  Fémur  ,  tan¬ 
dis  que  l’interne  w.  la  plus  large  &  la  plus 
profonde  reçoit  le  condÿle  interne  du  même 
Os  ;  à  la  partie  antérieure  de  cette  éminence 
qui  donne  attache  aux  ligamens  croiffés  du 
genou  ,  fe  trouve  une  Fojj'e  x.  où  s’attachent 
les  membranes  qui  portent  les  glandes  de 
l’articulation.  C’eft  là  fans  doute  ce  qui  a 
fait  donner  à  la  partie  r,  t.  v.  x.  le  nom  de 
Condyle  externe  du  Tibia ,  &  nommer  la  p.  q. 

TABULA 


■  y 


1  *  ,  • 

■  *•  -it. 

.  ......  .......... 


■  ■':  •  ; 

.fl*7 


*'  ■  '* 
J  T  v  «  . 

<  % 


i 


.  a- 


n 


th 


ti 


y' 


-  r  'Hi 


. 


•;  '  M 

'  '  .  i  '  <  : 

'  >  <-•#:*■  ' 


r> 


!  •'! 


■ 


'  ?  '  : 

.*r 

i  LÀ*  '* 


4 

:*■  iM-’; 

'  ?y>î 

'■  / 

,  ■  f  ■  ■ 

*  ». 


.  .  ■ 


>  . , 

.;  \0 


•  s .  . 


éi J 


■ 


5  ;■  i 

»:  ■  g 


•  ï  ï  *•" 


-  1  •: 


* 


,  «■  l  \ 


rf. 


y  Si  ‘  t  ■  î 


m  \-y  - 

■i  .  ■  ■ 


»  à 


;•  ■  t 

■:,s  ' 


,  fit?? 


:  V*- 

. 

i  !  ,  "ï,  (r 

'  '  5 

-•  w 


r  ■  :  ;  i  r 

■* .  . 


I 


».:  ? 

;;; 

u 


P  m 


ï 


:• ; 

““ 


’ 


.*  i 


?£l 


i  > 


OSTEO-G  R  A  P  H  I  A 


57 


TABULA  XVI. 

Patella  6c  Tibia. 


Figura  i. 

•  Condyli  femoris  in  facie. 
p.  q.  r.  s.  t.  u.  ut  fupra. 

O  RB  0  III . 

Oiïa  genuum. 

Figura  i.  $.  4.  5.  ' 

Patella  a  parte  anteriore  fig.  x. ,  à  pofleriore 
fig.  3-  *+  dextris fig.  4. ,  k  fini flris  fig.  y. 

P  Atella  a.  b.  c.  d.  e.  convexa ,  inaequalis 
&  afpera  in  amplitudine  fua  anteriore  a. 
in  qua  varii  definunt  mufeuli ,  acuta  in  Mar - 
gine  inferiore  b.  cui  fefe  inferit  ligamentum 
illam  cum  Tibia  alligans  ;  lata  ,  plana  & 
inæqualis  in  Or  a  fuperiore  c.  cui  aliqui  infe¬ 
runtur  mufeuli  ;  craflior  in  margflne  laterali 
interno  d.  quam  in  externo  c.  „  .articulum 
petit  f.  cum  Femore  facie  pofteriore  f.  g.  h. 
cartilagine  induta ,  in  duafque  partes  f.  g. 
diftin&a  Eminentia  h.  ,  quarum  exterior  f. 
correfpondens  margini  tenui  amplior  eft  in¬ 
terna  g.  excavata  in  ora  cralïiore.  Vid.  b. 
T  AB,  I.  II.  III. 

O  R  D  0  IV, 

Oïïa  cruris. 

Figura 6.  y.  $.  9. 10. 1 1. 11.  1  j. 

Tibia  à  parte  anteriore  fig.  6. ,  a  pofleriore 
fig.  7..,  a  latere  externo  fig.  8.  ,  k  lattre 
interno  fig.  9.  ,  in  extremitate  fuperiore  fig. 
1  o.  1 1. ,  in  extremitate  inferiore  fig.  1  %.  & 
13* 

Tibia  a.  &c.  x.  a.  Sec.  k.  in  très  partes ,  ut 
Offa  longa,  diftinguitur ,  in  Corpus  fcilicet  a. 
&  c.  o. ,  &  in  Extremitates  duas  p.  &c.  x. 


a.  &c.  k.  ,  quarum  p.  &c.  x.  fuperior  eft  , 
a.  &c.  k.  inferior.  Corpus  triangulare  eft  , 
Angulttf^xc  anterior  a.  qui  fub  nomine  Crijh 
venit ,  extremitatem  fupenorem  verfus  exi¬ 
git  Tuberofitatem  b.  cui  fefe  inferit  ligamen¬ 
tum  patella: ,  lubrotundufque  fit  c.  in  extre¬ 
mo  inferiore  ;  Angulus  lateralis  internus  d. 
leviter  fubrotundus  eft,  dum  externus  e.  f.  g. 
.videtur  acutior  ;  inferit  e.  ligamentum  inter— 
ofleum,  fubrotundufquc  fit  fuperius  f.  g.  ubi 
quandoque  afperitatibus  notatur  atque  per¬ 
foratur  Foramine  g.  quo  tendit  arteriola  ad 
faccos  medullares.  Amplitudo  lateralis  in¬ 
terna  h.  i.  convexa  h.  &  veluti  lunata  i.  in 
fui  parte  inferiore  ;  lateralis  externa  k.  1. 
convexa  k.  infertus  ,  planaque  1.  fuperius  , 
Linea  donatur  parti  inferiori  anguli  externi 
continua  ,  cuique  fefe  inferie  ligamentum 
inter-oITeum  ;  Amplitudo  pofierior  m.  n,  .0. 
leviter  convexa  fuperius  m.  &  inferius  n,  , 
parumper  eft  concava  o.  in  medio.  Extremi¬ 
tas  fuperior  longe  craflior  inferiore.notaraque 
eft  in  toto  ambitu  fuo  Afperitatibus  quibus  iefe 
inferit  ligamentum  capfulare  ,  Foraminulis  q. 
quibus  migrant  arteriola:  ,  à  latere  pofteriore 
externo  Faciecula  articulari  r.  qua  illud  Os 
cum  Peroneo  articulum  petit ,  pofterius  .& 
in  media  fui  parte  Lunula  s.  continua  Fo¬ 
veola.  t.  fitte  parti  pofteriori  Eminentia,  u. 
amplitudinem  hujus  extremitatis  fuperio- 
rem  in  duas  diftinguentis  Cavitates  v.  w. 
quarum  externa  v.  anguftior  &  minus  pro¬ 
funda  condylum  Femoris  externum  excipit , 
dum  interna  w.  latior  &  profundior  condy¬ 
lum  ejufdem  Odis  internum  fuftinet  ;  parti 
hujus  eminentia:  anteriori  cui  fefe  inferunt 
ligamenta  cruciata  genuum  ,  adeft  Foveola  x. 
cui  inferuntur  membrana:  glandulas  arti¬ 
culationis  fufeipientes  :  inde  ,  haud  procul 
dubio ,  pars  r.  t.  u.  v.  Condylus  externus  ,  pars 
vero  p,  q.  s.  t.  w.  x.  Condylus  internus  , 
denominata:  funt.  Extremitas  inferior  inæ- 
quaiis  Sc  afpera  in  ambitu  a.  ubi  inferit  fefe 
ligamentum  capfulare  ,  Foraminulis  b.  per¬ 
via  quibus  tranfeunt  arteriolæ  ,  parti  laterali 
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interne  exigit  eminentiam  c.  d.  e.  cui  no¬ 
men  Malleolum  internum ,  in  parte  fua  pofte- 
riore  lîr.uolitate  d.  qua  delcendunt  tendines 
excavatum ,  parti  vero  inferiori  Foveola  e. 
glandulas  fÿnoviales  excipiente  donatur  ; 
parti  laterali  externæ  occurrit  Sinuofitas  f. 
qtue  Fibula:  partem  inferiorem  excipit ,  ut 
videre  eft  fig.  1  3. ,  quamque  Malleolum  g. 
externum  denominant  ;  delinit  h.  i.  k.  Cavi¬ 
tate  diftintta  in  duas  partes  procéda  h.  t 


quarum  anguftior  ».  verfus  malleoli  interni 
partem  lateralem  tendit ,  alteraque  k.  Sc  ca¬ 
pacior  completur  Fibulae  extremitate  infe¬ 
riore.  V id.  d.  e.  f.  TAB.  I.  II.  III. 


TABULA  X  VIL  X  VIIL 


Fibula  &c  Oiïà  pedis. 


Figura  1.  1.  3.  4. 

Fibula  a  parte  anteriore  fig.  1.  ,  *  pofienore 
fig.  1. ,  a  farte  laterali  externa  fig.  3.  f  a 
•  laterali  interna  fig.  4. 

i  ' 

Fibula  a.  &c.  x.  Os  nem  perfe&è  trian¬ 
gulare  in  corpore  fuo  a.  b.  c.  d.  in  quo 
occurrunt  Angulus  anterior  a- ,  lateralis  in¬ 
ternus  b.  ,  alter  lateralis  externus  c.  ,  Facies- 
lateralis  interna  d.  fuper  quam  aflurgit  Li¬ 
nea  ojjea  e.  cui  fefe  inferit  ligamentum  inter- 
oiTeum  ;  pofterior  f.  g.  h.  i.  cava  f-  in  par. e 
fui  media ,  inaequalis  g.  in  fuperiore  ubi  fe¬ 
le  inferit  foleus  ,  convexa  h.  in  inferiore  ubi 
Ib  incurvat  verfus  partem  lateralem  inter¬ 
nam  T  perforataque  in  medio  prope  angu¬ 
lum  lateralem  internum  Foramine  i.  qua 
trânlît  arteria  tendens  ad  medullaili  ;  late¬ 
ralis  externa  k,  1.  m.  n.  0..  cava  k.  in  medio  , 
parumper  convela  1.  &  afpera  in  parte  fua 
fuperiore  ,  in  duas  regiones  m.  n.  diftindta  , 
in  parte  fua  inferiore  Eminentia  o.  parti 
pofteriori  cujus  occurrit  Sinuofitas  m.  in  qua 
migrant  tendines  Peronei  longi  Sc  brevis. 
Extremitas  fuperio-r  p.  p.  r.  ad  inftar  capituli 
figurata  ,  in  qua  videre  eft  Facïecnla  articu¬ 
laris  p.  quæ  pertinet  ad  articulum  cum  illa 
r.  TAB.  XVI.  Tibiae  parti  laterali  externæ 
exigit  cufpidem  q.  &  circà  illum  Ajperi- 
tates  quibus  inferunt  fe  mufculi  &  ligamen¬ 
ta.  Extremitas  inferior  s.  t.  u.  v.  inlignior  , 
convexa,  afperaques.  parti  laterali  externæ  r 
pofterius  excavata  Sinuofitate  t.  qua  tendunt 
tendines  Peronei  longi  &  brevis  ,  fuperius 


vero  Cavitate  u.  glandulas  fynoviales  exci¬ 
piente  ,  parti  laterali  internæ  porrigit  Fa- 
cieculam  articularem  v.  ftiprax.  y  ubi  Tibiæ 
l-unyiam  petit  ,,  qux  pertinet  ad  articulum 
cum  facie  laterali  externa  articulari  Aftragali. 
ViD.h.  n  TAB.-I.  II.  III. 


O  r  i?  0  /K 
Odii  pedis„ 

Figura  f.  6 * 

OJfa  pedis  a  parte  fuperiore  fig.  yfab  inferiore 

fig •  6. 

Offa  pedis ,  alia  funt  Tarlî  a.  &e.  g. ,  alia 
meta-Tarli  h.  &c.  u.  ,  alia  tandem  digito¬ 
rum. 

Tarsus  ex  Oftibus  fepfem  conflatur  ,  Af- 
rugalo  fcilicet  a. ,  Calcaneo  b. ,  Naviculari  c. 
Cuboideo  d.  ,  C  unei-formi  majore  e.  y  f.  leu 
Talo  medio  &  g.  minimo,  h.  i.  k.  1.  &c.  u. 
Ossa  meta-Tarfi ,  h.  illud  pollicis  ,  i.  k.  L 
m.  quatuor  digitorum  fequentium  quæ  ab 
invicem  diftinguntur  modo  fequenti  :  illud 
m.  digiti  minimi ,  unica  Faciecula  n.  Arti¬ 
culari  donatur  in  extremitate  articulum  pe¬ 
tente  cum  Tarfo  ,  parti  laterali  articulatae 
cum  illo- 1.  digiti  præccdcntis  ;  parti  laterali 
externæ,  Tuberofitate  o..  Ex  tribus  aliis,  pol- 
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s.  t.  xr.  x.  le  Condyle  interne.  L’Extrêmité  in¬ 
ferieure  inégale  &  raboteufe  tou:  autour  a. 
pour  l’infcrtion  du  ligament  capfulaire  ,  per¬ 
cée  de  petits  Trous  b.  pour  pafler  des  artério¬ 
les  ,  porte  à  fa  partie  latérale  interne  une 
éminence  c.  d.  e.  nommée  Malleole  interne  , 
creu fée  dans  fa  partie  poftérieure  d’une  Si- 
nuofité  d.  par  laquelle  s’infinuent  des  tendons, 
&  dans  Ton  extrémité  d’une  petite  Fofie  e.  qui 
loge  des  glandes  l'ynoviales  ;  à  fa  partie  la¬ 
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térale  externe  fe  voit  une  finuofité  f.  qui  re¬ 
çoit  la  partie  inférieure  du  Péroné,  comme  on 
le  voit  fig.  13.  &  à  laquelle  on  donne  g.  le 
nom  de  Malleole  externe  ;  elle  Ce  termine  h. 
i.  k.  par  une  Cavité  diftinguée  en  deux  parties 
par  Vivante  b. ,  dont  la  moins  conlidérable 
i.  s’étend  fur  la  malléole  interne,  8c  l’autre  k. 
plus  conlidérable  eft  complétée  par  l’extré¬ 
mité  inférieure  du  Péroné.  Vor.  d.  e.  f.  g 
TAB.  I.  II.  III. 


TABLE  XVII.  XVIII. 

Le  Péroné  &  les  Os  du  pied. 


Figures  1.  2.  3.  4. 

Le  Per-oné  v »  en  devant  fig.  1.  ,  en  arriéré 
fig.  1. ,  latéralement  &  extérieurement  fig. 
3. ,  latéralement  &  intérieurement  fig.  4. 

LE  Péroné  a.  &c.  x.  eft  un  Os  irréguliè¬ 
rement  triangulaire  dans  l'on  Corps  a. 
b.  c.  d.  dans  lequel  fe  voyent  un  Angle  anté¬ 
rieur  a. ,  un  latéral  interne  b.  &  un  autre  la¬ 
téral  externe  c.  ;  une  Face  latérale  interne  d. 
fur  laquelle  s’élève  la  Ligne  ojfeufe  e.  qui 
donne  attache  au  ligament  inter-olfeux  ;  une 
pofiérieure  f.  g.  h.  i.  cave  f.  dans  fa  moyenne , 
inégale  g.  dans  la  fupérieure  où  elle  donne 
attache  au  folaire ,  convexe  h.  dans  l’inférieu¬ 
re  où  elle  fe  coude  vers  la  partie  latérale  in¬ 
terne  ,  &  percée  dans  fon  milieu  près  l’angle 
latéral  interne  d'un  Trou  i.  qui  donne  pallage 
à  l’artére  qui  fe  rend  à  la  moelle  ;  une  laté¬ 
rale  externe  k.  1.  m.  n.  o.  ,  cave  k.  dans  fon 
milieu ,  légèrement  convexe  &  inégale  dans 
fa  partie  lupérieure  ,  diftinguée  en  deux  ré¬ 
gions  m.  n.  dans  fa  partie  inférieure  par  l’£- 
minence  o.  à  la  partie  poftérieure  de  laquelle 
fe  voit  la  Sînuofité  m.  dans  laquelle  s’infi- 
nuent  les  tendons  dulong  &  ducourt  péronier. 
L ‘Extrémité fupérieure  p.  q.  r.  4  la  figure  d’u¬ 
ne  petite  tête  fur  laquelle  le  voit  une  Facette 
articulaire  p.  qui  s’articule  avec  celle  r.  TAB. 
XVI.  du  Tibia ,  porte  fur  fa  partie  latérale 
externe  une  Pointe  q.  &  tout  autour  des  Iné¬ 
galités  r.  où  s’attachent  des  mufcles  &  des  li- 
gamens.  L 'Extrémité  inférieure  s.  t.  u.  v.  plus 
confidérable  ,  convexe  èç  raboteufe  s.  fur  la 


partie  latérale  externe,  creufée  poftérieure- 
ment  de  la  Sinuofité  t.  par  laquelle  s’infinuent 
les  tendons  du  long  &  du  court  Péronier  ,  & 
au-deflous  d’une  Cavité  u.  qui  loge  les  glan¬ 
des  fynoviales ,  porte  fur  fa  partie  latérale 
interne  une  Facette  articulaire  v.  au-deiTous 
de  l’endroit  x.  par  lequel  il  s’infinue  dans  l’é¬ 
chancrure  du  Tibia  ,  laquelle  porte  fur  la  face 
articulaire  latérale  externe  de  l’Aftragal.  Vox. 
h.  i.  TAB.  I.  II.  III. 

O  R  D  UE  K 

Os  du  pied. 

Figures  5.  C. 

Les  Os  du  pied  vus  en  dejfus  fig.  Qo  en  def- 
fous  fig.  6. 

Les  Os  du  pied  fe  diftinguent  en  Os  du 
Tarfea.&c.  g.,  en  Os  du  méta-Tarfeh.  &c.  u. 
&  en  Os  des  doigts. 

Le  Tarse  eft  compofé  de  fept  Os ,  fçavoir 
YAflragal  a. ,  le  Calcaneum  b. ,  le  Naviculai- 
re  c. ,  le  Cuboïde  d. ,  \e  grand  Cunei-forme  c. , 
CAc  moyen  8c  g.  le  petit,  h.  i.  k.  1.  &c.  u.  Les  Os 
du  méta-Tarfe ,  h.  celui  du  pouce  ,  i.  k.  1.  m. 
les  quatre  des  doigts  fuivants  ,  qui  fe  diftin¬ 
guent  les  uns  des  autres  de  la  maniéré  liii- 
vante.  Celui  m.  du  petit  doigt  n’a  dans  fon 
extrémité  articulée  avec  le  Tarfe  qu’une  Fa¬ 
cette  n.  Articulaire  fur  la  partie  latérale  arti¬ 
culée  avec  celui  1.  du  doigt  qui  le  précédé  ; 
furla  partie  latérale  externe,  une  Tubérofité  o.. 
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Des  trois  autres ,  le  plus  près  i.  du  pouce  eft  le  fine  ement  g..  A  la  face  inférieure  h.  i.  k.  con¬ 
cis  long,  &  il  eft  facile  à  diftinguer  des  autres  v’txe-éc  inégale  h.  fe  voyent  les  Eminences  i.  k. 
par  la  facette  par  laquelle  il  eft  articulé  p.avcc  du  talon,  dont  l’interne  k.  eft  plus  confédéra¬ 
le  fuivant  k.  qui  fe  diftingue  aufli  du  fuivant  1.  ble  que  l’externe  i..  On  voit  aufîî  fur  la  face 
&  des  autres  par  ce  moyen.  Du  relte  tous  font  latérale  externe  L  m.  applatie  &  raboteufe, 
convexes  dans' leur  face  fupérieure  q.  tandis  une  Eminence  rn.  fiir  laquelle  gliffe  un  te-n- 
que  l’inférieure  r.  s.  eft  un  peu  courbée  ,■  ap-  don.  La  face  latérale  interne  n.  o. concave  n. , 
platie  r.  du  côté  du  pouce  &  angulaire  s.  du  eft  marquée  antérieurement  de  Sinuofités  o; 
côté  du  petit  doigt  ;  leur  extrémité  antérieure  dans  lefquelles  s’infinnent  des  tendons  ,  &c. 
t.  u.  eft.  une  efpéce  de  tête  confidérable  à  pro-  Voy.  o.  p.  TAB.  I.  II.  I1L 
portion  du  corps  ,  applatie  &  inégale  t.  fur 

les  côtés  &r  diftinguée  par  des/w^i/r/m.  qui  Figures  14.  &c.  r< 7. 

forment  une  efpéce  de  col  autour  de  cette 

tête, auquel  s’attache  la  membrane  capfulaire.-  UAfiragal  vit  fupérieurement  fig.  14. ,  infé- 
v.  &c.  z.  a.  8tc.z.  Les  Os  des  doigts  du  pieds, 
dont  les  premiers  v.  &c.  z.  different  des  autres 
par  leur  longueur ,  le  quatrième  y.  &  le  cin¬ 
quième  z.  fout  prefque  femblables.  Celui  du 
pouce  v.  a  le  côté  a.  plus  long  que  le  côté  b . , 
ce  qui  fe  voit  de  même  dans  le  fécond  e.  &  le 
dernier.  Les  extrémités  des  autres  articulées 
avec  les  féconds  OsvL  e,f.  g- ont  la  petite  Tète  plus  confidérable  de  toutes  ,_  &  terminée  en 


rieur ernent  fig.  1  ,  en  arriéré  fig.  16.  ,  en 

devant  fig.  17.,  du  coté  droit  fig.  18.,  du 
coté  gauche  fig.  1 9, 

Dis- routes  les  faces  articulaires  dé  l’Ajfragal 
a.  8cc.  o.  la  fupérieure  a.  b.  c. ,  creufe  dans  fon 
milieu  a.  &.  élevée  fur  les  côtés  b.  c.  r  eft  la 


devanc  par  les  Inégalités  d.  où  s’attachent  des 
ligamens.  La  face  inférieure  eft  creufée  des 
deux  Faces  articulaires  e.  f.  dont  l’excerne  e. 
plus  confidérable  &  conuave  eft  féparéc  de 
l’interne  f.  légèrement  convexe  par  une  Gout- 
du  méta-tarfe  du  pouce  porte  outre  cela  dans  ùere  h.  qui  avec  le  Calcaneum  forme  un  canal 

où  font  placées  des  glandes  fynovialcs.  A  la 
partie  antérieure  fe  voit  une  efpéce-  de  Tête 
articulaire  1.  autour  de  laquelle  on  obferve  k. 
des  Inégalités  qui  en  forment  le  col  &  don- 


h.  Au  côté  du  pouce  plus  Taillante  que  l’autre  L 
Les  autres  Os  d.  e.  f.  g.  k.  I.  nr.  ».  font  de 
même  que  les  précédais  convexes  dans  leur 
face  fupérieure  r  applatis  &  légèrement  con¬ 
caves  0.  &c.  z.  dans  leur  face  inférieure.  L’Os 


fa  face  inférieure  les  deux  Os  fefamoïdes  1.  z. 

Figures  7.  &c .  1  3. 


lient  attache  au  ligament  capfulaire.  La  face 
a.  b.  c.  eft  terminée  poftérieurement  par  un 
petit  Enfoncement  1.  inégal  qui  donne  attache 
au  ligament  capfulaire.  La  face  latérale  ex¬ 
terne  m.  n.  eft  en  partie  Articulaire  m.  &  en 
partie  concave  n.  &  inégale.  La  latérale  in- 
Fe.  Calcaneum  a.  &c.  0.  le  plus  confidéra-  terne  o.  p.  eft  applatie, Articulaire  o.  fupérieu- 


Le  Calcanéum  vû  fupérieurement  fig,  7.  S.  , 
inférieurement  fig.  9. ,  en  arriéré  fig.  10.  , 
en  devant  fig.  11.,  fur  la  partie  latérale 
externe  fig.  iz.  ,  fur  la  latérale  interne 

h- 13- 


rement  &  inégale  p;  inférieurement ,  8cc. 
Voy.  k.  &c.  n.  TAB..  1.  II.  III./ 

Figures  10.  &c.  23. 

Le  Naviculaire  vû  en  dejfus  fig.  10.  ,  en 
dejjous  fig.  il.  ,■  en  devant  fig.  zz.  >;  (y>  en 
arriéré  fig ;  Z3  .. 

Le  'Naviculaire  a.  &c.  1.  convexe  &  inégal 
a.  fupérieurement ,  concave  &  raboteux  b. 
forme  un  canal  dans  lequel  font  placées  des  inférieurement  où  il  porte  à  fa  partie  latérale 
glandes  fynoviales de  mêmeque  dans  !’£»-  interne  &  inférieure  c.  une  Tubérofitt ,  &  à  la 


ble  des  Os  du  pied  ,  eft  convexe  a.  &  rabo¬ 
teux  poftérieurement ,-  porte  antérieurement 
b.  une  Face  articulaire  par  laquelle  il  s’arti¬ 
cule  avec  le  Cubo'ide  ,  fupérieurement  &  poD 
térieurement  une  efpéce  de  Selle  c. ,  antérieu¬ 
rement  &  dans  la  partie  moyenne  &  fùpé- 
rieurc  deux  Faces  articulaires  d.  e.  ,  l’une  ex¬ 
terne  plus  confidérable  convexe  d.  ,  l’autre 
interne  c.  concave  qui  l’eft-  moins,  &  féparée 
toutes  deux  lîune  de  l’autre  f.  par  une  Goût - 
tiers ,  qui  avec  une-  femblable  de  l’Aftragal 


T  AB  .  XTOII 


,  O 


'P>So . 


4k..  . 


«i  ^  1  - 
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licis  ptoximiof  i.  longior  cft  ,  ab  aliifque 
facile  ciifHngui  poteft  faeiecula  qua  pertinet 
'ad  articulum  p.  cum  fequenti  k.  ,  a  proxime 
fhbfequente  i.  quoque  diftindto  ab  aliifque 


interior  k.  amplior  externa  i..  Amplitudini 
laterali  externæ  1.  m.  compreffæ  &  afperæ  , 
adeft  Eminentia  m.  fupra  quam  cur^t  ten¬ 
do  ;  facies  lateralis  interna  n.  o.  .  concava  n. 


-j —  A  r  .  -  .i.  — - - -  9  vum,ava  ii.  ? 

eadem  nota.  Aliunde  omnia  in  facie  fuperiorc  anterius  Sinuo  fit  atibus  o.  qux  tendines  exci- 
q.  convexa  funt  ,  dum  amplitudo  inferior  r.  piunt,  donatur ,  &c.  Vid.  o.p.  TAB.  I.  ii.  HI. 
s.  parumper  incurva  ,  compreffa  r.  à  latere 
pollicis  ,  angulanfque  s.  à  latere  digiti  mini¬ 
mi  ;  extremitas  anterior  t.  u.  ad  i  nitar  capi¬ 
tuli  infignioris  relativè  ad  corpus  ,  comprcff 
&  afperi  t.  à  lateribus  ,  diftindtiquc  Afperi- 
tat  ibus  u.  quae  circà  illud  ,  collum  men¬ 
tiuntur  circi  quod  inferit  fe  membrana 
capfularis.  v.  &c.  z.  a.  &c.  z.  Ossa  digitorum  Afiragalum  Os 
pedis  quorum  prima  v.  &c.  z.  fua  longitudine 


Fîrrurœ, 

o 


14.  &c. 


If. 


ab  aliis  differunt ,  quarta  vero  y.  &  quinta  z. 
ferè  fimilia  funt.  Illud  pollicis  v.  latere  a. 
gaudet  longiore  latere  b.  ,  quod  etiam  in 
fecundo  ,  ultimo  nempè  pollicis  Offc  lo¬ 
cum  habet.  Aliorum  extremitates  pertinen¬ 
tes  ad  articulum  cum  fecundis  Offibus  d.  e. 
f  g.  Capitulo  h.  donantur  eminentiore  alte- 


parte  fuperiore  fig.  14,  j 
ab  inferiore  fig.  1  j.  ,  k  pofieriore  fig.  1(ç.  ’ 
ab  anteriore  fig.  1 7. ,  a  latere  dextro  fi*. 
18.  ,  a  Jinijlro  fig.  i$. 


Ex  omnibus  faciebus  articularibus  Afiragals 
feu  Talio.  &c.  o., /aperior  a.  b.  c.  cava  in  media 
fui  parte  a.  &  i  lateribus  eredta  b.  c. ,  om¬ 
nium  amplior  eft  ,  antcriufque  differminata 


ro  i. ,  i  parce  pollicis.  Alia  Ossa  d.  e.  f.  g.  inæqualitatibus  d.  quibus  fele  inferunt  li^a 
k.  I.  tn.  n.  liait  &  praecedentia  convexa  lunt  menta.  Amplitudo  inferior  duabus  Faciebus 
in  amplitudine  fuperiore  ,  compreffa  &  pa-  articularibus  e.  f.  excavata  eft  quarum  excerna 
rumper  concava  0.  &c.  z.  in  amplitudine  in-  e.  amplior  &  concava  ab  interna  f.  parumper 


feriore.  Os  meta-tarfi  pollicis  excipit  prx- 
tercà  in  facie  inferiore  fua  ,  ambo  Ossa  fefa- 
moïdea  1.  i 


Figunt  7.  &c.  i  $ . 

Calcaneum  k  parte  fuperiore  fig.  7.  8.  , 
inferiore  fig.  9.,  à  pofieriore  fig.  10 


td> 

ab 


convexa  feparatur  Crena  h.  qux  cum  illa 
Calcanei  canalem  glandulas  fynoviales  exci¬ 
pientem  complet.  Parti  anteriori  occurrit 
veluti  Caput  articulare  i.  circà  quod  ad- 
fuut  K.  Afperitates  quæ  collum  confticu-unty 
quibufque  fele  inierit  ligamentum  capfu- 
lare.  Facies  a.  b.  c.  differminata  pofterius 
S  initio  1.  inxquali  cui  fefe  inferit  ligamen¬ 
tum  capfulare.  Facies  lateralis  externa  m.  n. , 


anteriore  fig.  1 1.  ,  k  parte  laterali  externa  partim  Articularis  m. ,  partimque  coiacavan 


fig.  11. ,  a  parte  laterali  interna  fig.  1 3 

Calcaneum  a.  &c.  o.  omnium  Offlum 
pedis  maximum ,,  convexum  eff  a.  &  afperuni 
pofterius  ,  porrigit  anterius  b.  Facieculam 
articularem  qua  pertinet  ad  articulum  cum 
Cuboideo  ,  fuperius  &  pofterius  veluti  Sel¬ 
lam  c.  ,  anterius  8c  in  parte  media  fuperiore 
duas  Facies  articulares  d.  e.  ,  alia  externa 
amplior  d.  convexa  ,  alia  interna  e.  concava 
anguftior  ,  ab  invicem  dillindfac  Crena  f. 
qux  cum  Aftragali  illa  conelpondente  ca¬ 
nalem  conficiant  in  quo  locatae  glandulæ 


&  afpera  ;  lateralis  interna  o.  p.  compreffa 
eft,  Articularis  o.  fuperius  &  infcrius  inxqua- 
lis  p.  &c.  Vid.  L  &c.  n.  TAB.  I.  IL  ILL 


Figuret  10.  eh?.-  2  j»- 

"Naviculare  a  parte  fuperiore  fig.  10.  ,  ab 
inferiore  fig.  u.. ,  ab  anteriore  fig.  u. ,  ab 
mferiore  fig..  13. 

Naviculare  a.  &c.  1.  convexum  &  inatqua- 


fynoviales  lieut  tk  in  Deprejfione  g..  Parti  in-  lç  a.  fuperius  ,  concavum  &  afperum  b.  in¬ 
feriori  h.  i.  k.  convexa;' &  afperæ  h. ,  oc-  ferius,  ubi  parti  laterali  interna:  &  inferiori 

k.  calcis  v  quorum  exigite.  Tuberofitatem  &  parci  laterali  externæ 


currunt  eminentiae  n 
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F&hcula'm  articularem  d.  qua  articulum 
petit  cum  Cuboideo  ;  concavum  pofterius  eft 
e. ,  cartilagine  indutum  quo  caput  Aftragali 
excipiat,  anteriufque  tribus  F  aciebus  articu¬ 
laribus  i.  k.  1.  notatum  ,  quarum  amplior  i. 
interna  pertinet  ad  articulum  cum  magno 
Cunei-formi ,  media  k.  cum  minimo  ,  ex¬ 
terna  1.  cum  media ,  & c.  Vid.  q.  & c.  v.  TAB. 


RAPHIA. 

latur ,  &c.  Vid.  a.  b .  e .  TAB.  I.  II.  III. 
Figura  35.  &c.  40. 

Cunei  •»■  forme  medium  k  farte  fuperiore  fig. 
3f.  ,  ab  inferiore  fig.  3  6.  ,  ab  anteriore  fig. 

37.,  k  pojleriore  fig.  38.  ,  k  latere  interno 
fig.  35». ,  k  latere  externo  fig.  40. 


I.  II.  III. 


Figura  14.  &c.  zp. 

Cuboïdes  k  parte  fuperiore  fig.  14.  ,  ab  infe¬ 
riore  fig.  z$ . ,  ab  anteriore  fig.  16. ,  k  po fe¬ 
riore  fig.  17. ,  a  parte  laterali  interna  fig. 

18. ,  a  laterali  externa  fig.  z  j. 

Cuboïdes  a.  &c.  1,  coiflpreflum  &  inaequa¬ 
le  a.  fuperius  ,  in  parte  media  amplitudinis 
fuæ  inferioris  b.  c.  d.  producit  Eminentiam 
parti  anteriori  cujus  adeft  Sinuofitas  c.  qua 
migrat  tendo, &:  pofteriond.Afperitates  quibus 
fele  inferunt  ligamenta.  Amplitudo  anterior 
Articularis  e.  1.  in  duas  partes  divifa,  altera 
e.  externa  cum  Ofle  meta-tarfi  digiti  minimi 
articulata ,  altera  interna  f.  ampliore  arti¬ 
culata  cum  Ofle  meta-tarfi  digiti  fequentis  ; 
pofterior  Articularis  g.  h.  amplior  &  parum¬ 
per  convexa  h. ,  lateralis  interna  i.  k.  partim 
articularis  eft  i.  &  partim  imqualis  k.  ;  late¬ 
ralis  externa  1.  quali  lunata  çft  ,  &c.  Vid. 


Cunei-forme  medium  a.  &c.  i.  comprefliim 
&  inarquale  a.  fuperius  ,  in  parte  fua  infe¬ 
riore  Eminentia  b.  donatur  ,  anterius  Facie 
articularie ■  triangulari ,  latiore  pofieriore  d.  ; 
altera  e.  omnium  amplilfima  in  lacie  laterali 
externa  ,  parti  anteriori  cujus  occurrit  De- 
prejfto  f.  inæqualis  cui  fefe  inferunt  ligamen¬ 
ta  ;  à  latere  interno  alia:  FaciecuU  g.  h.  ex 
quibus  g.  pertinet  ad  articulum  cum  Ofle 
meta  -  tarli  digito  medio  correfpondente  , 
altera  vero  h.  cum  parvo  Cunei'  -  formi  ; 
Deprejfio  i.  glandulas  fynoviales  excipit  ,  ei- 
que  inferunt  fe  ligamenta,  &c.  Vid. i. &c.  0. 
TAB.  I.  II.  III. 


Figuret  41.  &c.  45. 


Cunei-forme  parvum  k  parte  fuperiore  fig. 

41, ,  k  latere  interno  fig.  41. ,  k  latere  ex¬ 
terno  fig.  43.  ,  k  parte  anteriore  fig.  44. ,  k 
pofieriore  fig.  45. 


&c.  z.  TAB.  I.  II.  III. 


Figuret  30.  &c.  34. 

Cunei-forme  majus  k  latere  interno  fig.  30.  , 
k  latere  externo  fig.  31.,  k  parte  anteriore 
fig.  31. ,  k  pofieriore  fig ,  33. ,  ab  inferiore 
h-  34* 


Cunei-forme  minimum  a.  &c.  g.  planum 
Sc  inxquale  a.  fuperius  ,  Faciecula  b.  articu¬ 
lari  anterius  parumper  convexa  ,  pofterius  c. 
parumper  concava  ;  amplitudine  laterali  in¬ 
terna  d.  e. ,  ampliori ,  afpera  in  d.  &  articula¬ 
ri  in  e.  ;  laterali  f.  g.  externa  ,  fcabra  in  f. , 
articularique  in  g.  ;  amplitudine  inferiore  h. 
magis  angulari  quam  in  praecedente  ,  dona¬ 
tur  ,  &c.  V  id.  e.  f.  g.  h.  T  AB.  I.  II.  III. 


Cunei-forme  majus  a.  &c,  g.  convexum  & 
afperum  a.  parti  laterali  externae  ,  fubrotun- 
dum  b.  parti  inferiori  ,  anterius  oftendit 
Amplitudinem  articularem  c.  ampliorem  ;  à 
latere  externo  concavum  d.  ,  inaequale  ,  fu- 
periufque  notatum  e.  f.  Facie  articulari  cujus 
pars  e.  articulum  petit  cum  medio  Cunei¬ 
formi  ,  alia  vero  f.  cum  Ofle  meta-tarfi 
digiti  pollicem  fubfequentiç.  Amplitudo  ar¬ 
ticularis  g.  pofterior  cum  Naviculari  articu- 


Figurct  46.  &c.  51. 

Os  meta-tarfi  pollicis  ,  k  parte  fuperiore  fig. 
4 6.  ,  inferiore  fig.  47.  ,  laterali  interna 
fig.  48. ,  laterali  externa  fig.  49. ,  pofieriore 
fig.  50. ,  anteriore  fig.  5 1. 

Illud  Os  a.  &c.  h.  fuperius  convexum  a. 
&  b.  in  parte  fua  laterali  interna ,  explana- 
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partie  latérale  externe  une  Facette  articulaire 
d.  par  laquelle  il  s’articule  avec  le  Cuboïde  ;  il 
eft  concave  en  arriéré  e. ,  revêtu  d’un  cartila¬ 
ge  pour  recevoir  la  tête  de  l’Aftragal  &  mar¬ 
qué  en  devant  de  trois  Faces  articulaires  i.  k. 
J. ,  dont  la  plus  confidérable  i.  interne  s’articu¬ 
le  avec  le  grand  Cuneï-forme  ,  la  moyenne  k. 
avec  le  peut ,  l’externe  1.  avec  le  moyen ,  & c. 
Vor.  q.  &c.  v.  TAB.  I.  IL.  III. 

Figures  24.  &c.  19. 

Le  Cuboïde  vû  en  dejfus  fig.  14.  ,  en  deffous 
..  a  J.  ,  en  devant  fig.  16.  ,  en  arrière  fig. 
17.  ,  latéralement  (g  intérieurement  fig. 
18.,  latéralement  &  extérieurement  fig.  19. 

Le  Cuboïde  a.  &c.  1.  applati  &  inégal  a. 
fupérieurement ,  porte  dans  la  partie  moyen¬ 
ne  de  fa  face  inférieure  b.  c.  d. ,  une  Eminen¬ 
ce  b.  à  la  partie  antérieure  de  laquelle  fe  voit 
la  Sinuofité  c. ,  dans  laquelle  s’infinuent  un 
tendon  ,  &  à  la  poftérieure  d.  les  Inégalités 
aufquciles  s’attachent  des  ligamens.  La  face 
antérieure  Articulaire  e.  f.  eft  divifée  en  deux 
parties  ,  une  e.  externe  articulée  avec  l’Os  du 
méta-tarfe  du  petit  doigt ,  une  interne  r.  plus 
conlîdérable  articulée  avec  l’Os  du  méta-tarfe 
du  doigt  fuivant  ;  la  poftérieure  Articulaire 

g.  h.  eft  plus  conlîdérable  &  un  peu  convexe 

h.  ;  la  latérale  interne  i.  k.  eft  en  partie  arti¬ 
culaire  i.  &  en  partie  inégale  k.  ;  la  latérale 
externe  1.  eft  comme  écliancrée  ,  &c.  Vôy. 
w.  &c.  z.  TAB.  I.  Ii.  III. 

;  • 

,  Figures  30  .  34. 

«  '  • 

■Le  grand  Cuneï-forme  vu  latéralement  & 
intérieurement  fg.  30. ,  latéralement  fig 
extérieurement  fg.  3 1. ,  -  en  devant  fig.  31., 
en  arriéré  fig.  3  3  .  fig  en  bas  fig.  34. 

r  « 
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le  Naviculairc,  &c.  Y  or.  a.  b.  c .  TAB.  I.  II.  M. 

Figures  35.  &c.  40. 

Le  moyen  Cuneï-forme  vu  en  dejfus  fig.  35.  , 
en  dejjous  fig.  3 6.  ,  en  devant  fig.  37.  ,  en 
arriéré  38. ,  latéralement  (g  intérieurement 
39. ,  latéralement  (fi*  extérieurement  fig.  40. 

Le  moyen  C  unei-forme  a.  &c.  i.  applati  & 
inégal  a.  fupérieurement  porte  dans  la  partie 
inferieure  une  Eminence  b.  ,  en  devant  une 
Face  articulaire  c.  triangulaire,  plus  large  que 
la  poftérieure  d.  i  une  autre  e.  la  plus  conlidé- 
rable  de  toutes  dans  la  face  latérale  externe  ,  à 
la  partie  antérieure  de  laquelle  fe  trouve  V En¬ 
foncement  f.  inégal  ,  où  s’attachent  des  liga- 
mens  ;  latéralement  &  intérieurement  d’au¬ 
tres  Facettes  g.  h.  dont  la  g.  s’articule  avec 
l’Os  du  méta-tarfe  qui  répond  au  doigt  du 
milieu  &  l’autre  h.  avec  le  petit  Cuneï-forme , 
&  un  Enfoncement  i.  où  font  placées  les  glan¬ 
des  fynoviales‘&  s’attachent  des  ligamens  , 
&c.  Y o  r.  i.  &c.  0.  TAB.  I.  II.  III.  . 

Figures  41.  &c .  45.. 

Fe  petit  Cuneï-forme  vit  en  deffus  fig.  41-, 
latéralement  (fit*  intérieurement  fig.  41.  ,la - 
t étalement  (fi*  extérieurement  fig,  43. ,  en 
devant  fig.  44. ,  en  arriéré  fig.  4  p. 

•  .  *  *  t 

Le  petit  Cuneï-forme  a.  Sec.  g.  plat  &  iné¬ 
gal  a.  fupérieurement , -a  la  Facette  articulaire 
b.  antérieure  légèrement  convexe  ,  la  po.fté-’ 
rieure  c.  un  peu  concave.,  la  face  latérale  in¬ 
terne  d.  e. . jplus coiiùdcrable. ,  inégale  end.  &■ 
Articulaire  en  e.  y  la  latérale-' externe  f.  g.  ra- 
boteufe  en  f,  &  articulaire  en  g. ,  fa  face  infé^ 
rieure  h',  plus  angulaire  que  dans  le  précé¬ 
dent,  &c.  W or.  e.  f,  g.  h.  TAB.  I.  II.  III. 


Le  grand  Cuneï-forme  a.  &c.  g.  convexe  8c 
inégal  a.  à  fa  partie  latérale  externe,  arrondi  , 
b.  dans  la  partie  inférieure  ,  porte  en  devant 
la  Face  articulaire  c.  la  plus  confidérable  ;  il 
eft  latéralement  &  extérieurement  concave  d», 
inégal  &  marqué  fupérieurement  e.  f.  d’une 
Face  articulaire,  dont  une  partie  e.  s’articule 
avec  le  moyen  Cuneï-forme, &  l’autre  f.  avec* 
i’Os  du  méta-tarfe  du  doigt  qui  fuit  le  ponce.- 
La  Face  articulaire  y.  poftérieure  porte  fur 


Figures  46.  éficc.  51 . 

L’Os  du  méta’-tarfs  du“ pouce  vu  fupérieure¬ 
ment  fig.  46.  ,  inférieur  ement fig:.'  47 . ,  la¬ 
téralement  fig  intérieurement  fig.  48. ,  laté¬ 
ralement  (fi*  extérieurement  fig.  49.' ,  en  ar¬ 
riéré  fig..  jo.y  en  devant  figt  jri.  >  • 

Cet  O  s  a.  &c.  h.  convexe  a.  fupérieurè- 
menc  JSe'  b.  dans  la  partie  latérale  interne  , 
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applati  c.  dans  fa  partie  latérale  externe  ,  eft 
un  peu  concave  d.  dans  la  partie  inférieure  , 
Ce  termine  poftérieurement  par  la  plus  groflfe 
extrémité  marquée  d’une  Face  articulaire  e. 
un  peu  concave,  &  en  devant  f.  g.  h.  par  une 
efpéce  de  Tète  ,  applatie  &  inégale  f.  fur  les 
côtés ,  environnée  à’ Inégalités  g.  qui  en  for¬ 
ment  le  col  ,  &  marquée  dans  la  partie  infé¬ 
rieure  de  deux  Enfoncemens  h.  qui  reçoivent  les 
Os  fefamoïdes  ,  &c.  Voy.  p.  q.  r.  s.  TAB.  I. 
II.  III. 

Figures  51.  &c.  5 

La  première  Phalange  du  pouce  vue  en  dejfus 
fig.  5  x.  ,  en  dejfous  flg.  53.,  latéralement  (fi 
intérieurement  fig.  54. ,  latéralement  (fi  ex¬ 
térieurement  fig.  5  J , 

La  première  phalange  du  pouce  a.  &c.  m. 
de  même  que  celles  des  autres  doigts  ,  porte 
dans  fon  extrémité  poftérieure  a.  une  Cavité 
arrondie  qui  reçoit  la  tête  de  l’Os  correfpon- 
dant  du  méta-tarfe ,  &  fe  termine  antérieu¬ 
rement  b.  c.  d.  par  deux  Condyles  b.  c.  dont 
l 'interne  b.  eft  plus  long  que  l'externe  c.  3c 
font  diftingués  l’un  de  l’autre  par  l'Enfonce¬ 
ment  d.  ;  ces  condyles  forment  inférieure¬ 
ment  e.  une  efpéce  de  Bourlet ,  8c  on  yoit  au¬ 
tour  f.  des  Inégalités  de  même  que  dans  l’cx*- 
trêmité  poftérieure  g.  qui  donnent  attache  à 
la  membrane  capfulaire.  La  face  fupéricure  h. 
eft  arrondie  ,  l’inférieure  i.  applatie  &  relevée 
fur  fes  bords  d 'Inégalités  k.  qui  donnent  at¬ 
tache  aux  ligamens  qui  forment  les  gaines 
des  tendons.  Le  bord  latéral  interne  J.  eft  plus 
long  que  Eexterne  m.  par  rapport  à  ce  que  ce 
doigt  eft  porté  en  dehors,  8cc.  Voy.  ci-defius 
fig.  J?  1  3c  i*  z*  3?  4*  TAB. I.  IL  III. 

Figures  5  G.  &c.  5  9. 

La  dernier  e  Phalange  du  pouce  vûe  en  dejfus 
fig.  56.  ,  en  dejfous  fig.  yy.  ,  du  coté  droit 
fig.  j8. ,  du  cçté gauche fig.  55». 

La  derniere  Phalange  du  pouce  a.  &c.  f.  de 
même  que  celle  des  autres  doigts ,  fe  termine 
antérieurement  a.  par  des  Inégalités  qui  en 
s’arrondiffant  autour  de  cette  extrémité  for¬ 
ment  une  efpéce  de  Bourlet  dans  la  partie  in¬ 
férieure  b. ,  &  porte  dans  fon  extrémité  pof¬ 
térieure  deux  Cavités  c.  féparées  l’une  de 
l’autre  par  uiie  éminence  d. ,  qui  reçoivent  les 
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condyles  de  la  Phalange  correfpondante.  Elle 
eft  de  même  que  toutes  les  autres  garnie  au¬ 
tour  de  cette  extrémité,  des  Inégalités  e.  qui 
donnent  attache  à  la  membrane  capfulaire. 
Elle  eft  convexe  f.  fupérieurement ,  8c  appla¬ 
tie  g.  inférieurement ,  &c.  Voy.  6.  n.  12. 
13.  13.  TAB.  I.  II.  III ,  3c  ci  deflus  fig.  1.  1. 

Figures  Go.  (fie.  G-j. 

Les  Os  du  méta-tarfe  des  doigts  qui  fuivent  le 
pouce  vus  fur  les  parties  latérales  ,  60.  61. 
celui  du  premier  des  petits  doigts ,  6z.  6  3. 
celui  du  fécond ,  64.  6  y  celui  du  troifiéme , 
66.67 ♦  celui  du  quatrième. 

Tous  ces  Os  a.  &c.  v.  different  les  uns  des 
autres ,  parce  qu’en  général  leur  longueur  di¬ 
minue  du  pouce  au  petit  doigt  ;  leur  extré¬ 
mité  poftérieure  a.  eft  plus  confidérable  que 
l’antérieure  b. ,  forme  une  77/*  b-c.  plus  fen- 
fîbledans  la  partie  inférieure  cf,  autour  de  la- 
uelle  fe  voit  un  efpéce  de  Col  d.  autour 
uquel  s’attache  la  membrane  capfulaire  ;  elle 
qui  paroît  enfilée  par  le  corps  e.  qui  fe  ter¬ 
mine  en  fufeau  ,  arrondi  fupérieurement  e.  , 
applati  fur  les  côtés  f.  ,  &  angulaire  g.  infé¬ 
rieurement.  L’Os  60.  6 r.  a  dans  fon  extrémi¬ 
té  poftérieure  cinq  Facettes  articulaires  ,  une 
h.  par  laquelle  il  eft  articulé  avec  le  petit 
cuneï-forme  ,  une  latérale  interne  i.  par  la¬ 
quelle  il  s’articule  avec  le  grand ,  une  latérale 
externe  j.  par  laquelle  il  s’unft  au  moyen  ,  & 
enfin  les  deux  petites  latérales  k.  externes 
pour  s’unir  avec  l’Os  du  méta-tarfe  corref- 
pondant.  L’Os  £2.  6 3.  en  a  quatre  1.  m.  n.  o.  , 
une  1.  pour  s’unir  au  moyen  cuneï-forme  f 
deux  m.  n.  pour  s’articuler  avec  l’Os  du  méta- 
tarfe  interne ,  8c  l’autre  c.  avec  l’Os  qui  le 
fuit  extérieurement.  L’Os  64.  6  y  a  fes  trois 
Facettes  p.  q.  r.  articulées  p.  q.  avec  les  Os 
collatéraux  du  méta-tarfe  8c  r.  avec  le  Cuboïde. 
Le  cinquième  Os  du  méta-Tarfe  66.  67.  porte 
dans  fon  extrémité  deux  Facettes  articulaires 
s.  t.  dont  l’une  s.  s’articule  avec  le  quatrième 
Os  du  méta-tarfe  &  l’autre  t.  avec  le  Cuboïde, 
&  pouffe  extérieurement  la  Tubérofité  u.  od 
s’inferent  des  Mufcles.  Ces  extrémités  font 
outre  cela  remplies  d 'Enfmcemens  inégaux  v. 
od  s’inferent  les  ligamens  qui  les  unifTcnt  entre 
eux  &  aux  Os  du  tarfe,  &c.  Voy.  s.  8cc.  z. 
TAB.  I.  II.  III.  &les figures  ci-defTus  5. 6. 
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cum  c.  ip  parte  fua  laterali  externa  ,  parum¬ 
per  concavum  d.  eft  in  amplitudine  inferiore, 
delinit  poftcrius  extremicate  crafliorc  excava¬ 
ta  Facie  articulare  e.  parumper  concava  ,  an- 
teriufque  fi  g.  h.  veluti  C  ait  te  compreflo  & 
inæquali  ,  partibus  lateralibus  Afperitatibus 
g.  circumdato  quae  collum  formant ,  in  parte 
fua  inferiore  duobus  excavata  S intibus  h.  Offa 
fefamoïâea  excipientibus,  &c.  Vid.  p.  q.  r.  s. 
TAB.  I.  îb  -IU- 

Figura  5  z.  &c.  55  . 

Primum  Os  pollicis ,  a  parte  fuperiore  fig.  jz. , 
ab  inferiore  fig.  ^  3. ,  4  latere  interno  fig.  54., 
alatere  externo  fig.  $  .5, 

Primum  Os  pellicis  a.  &c.  m.  licut  &  Offa 
prima  aliorum  digitorum  in  extremitate  fua 
pofteriore  excavatum  eft  Cavitate  a.  fubro- 
tunda  quæ  excipit  caput  Ollis  correfponden- 
tis  meta-tarli,  definitque  anterius  b.  c.  d. 
Condylis  duobus  -b,  c.  quorum  internus  b. 
longior  eft  externo  ç.  ,  diftindlifque  Sinuofi- 
tate  d.  ;  condyli  illi  inferius  e.  Circunvolu- 
tione  quadam  dojnantur  ,  circdquc  occur¬ 
runt  f.  Afperitates  licut  &  in  extremitate  pof¬ 
teriore  g.  quibus  inferitur  membrana  .capfu¬ 
laris.  Amplitudo  fuperior  h.  fubrotunda  ,  in¬ 
ferior  i.  plana,  ipiiufque  or*  Afperitatibus  k. 
eminentes  quibus  inferunt  fefe  ligamenta 
vaginas  tendineas  conftituentia  ;  margo  late¬ 
ralis  internus  1.  longior  externo  m. ,  .quia  di¬ 
gitus  ille  extrorfum  vertitur  ,  &c.  Vid.  fuprà 
fig.  5.  6.  1.  l.  3-  4-  J*  TAB.  I.  II.  III. 


Figura  5  6.  &c.  59. 

Ultimum  Os  pollicis ,  a  parte  fuperiore  fig.  5  £. , 
ab  inferiore  fig.  .5  7.  ,4  latere  dextro  fig.  58., 
a  finifiro  fig.  55. 

Ultimum  Os  poUicis  a.  &c.  f.  licut  &  illa 
aliorum  digitorum  ,  anterius  definit  a.  Af¬ 
peritatibus  quae  circi  extremitatem  illam 
arcuando  fe  ,  CircunvoluAontm  quamdam 
efformant  in  parte  inferiore  b. ,  duabufque 
in.extremitate  pofteriore  donatur  C  avitatibus 
c.  ab  invicem  dilVindiis  eminentia  d.  ,  exci¬ 
pientibus  condylos  Offis  digiti  corrcfpon- 
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dentis.  Ut  aliæ  exafperatur  circi  illam  extre¬ 
mitatem  Afperitatibus  e.  quibus  inferitur 
membrana  capfularis  ;  convexa  eft  f.fuperius, 
&  plana  g.  inferius,  8c.c.  Vid.  6.  xi.  iz.  13. 
14.  TAB.  I.  II.  III.  &  fuprà  fig.  5.  6. 


Figura  6 o.  &c .  67. 

Offa  meta  -  tarfi  digitorum  pollicem  fubfe- 
qu  entium  ,  à  latere  ,  60.  6  i.  Os  primi  di¬ 
gitorum  minimorum  ,  6 1.  6  3.  Os  fecundi , 
64.  *5.  Os  tertii ,  66.  67.  Os  quarti. 

Omnia  illa  Ossa  a.  &c.  v.  ab  invicem 
diffinguntur  quia  generarim  abbreviantur  i 
pollice  ad  digitum  minimum  ;  illorum  extre¬ 
mitas  pofterior  a.  infignior  anteriore  b.  ca¬ 
put  refert  b.  c.  capacius  in  parte  inferiore  c.  , 
circi  quod  adeft  veluti  Collum  d.  cui  fefe 
'inferit  membrana  capfularis  ,  quæque  Ollis 
corpore  e.  extenuando  fefe  perfofla  videtur  , 
fuperius  fubrotundo  ,  i  latere  f.  explanato  , 
inferiufque  g.  nngulofo.  Os  60.  61.  in  extre¬ 
mitate  pofteriore  quinque  Facieeulis  articu¬ 
laribus  donatur  ,  una  h.  qua  articulum  petit 
cum  minimo  Cuneï-formi ,  alia  lateralis  in¬ 
terna  i.  qua  pertinet  ad  articulum  cum  ma¬ 
gno  ,  alia  lateralis  externa  j.  qua  cum  me¬ 
dio  ,  denique  parvis  duabus  lateralibus  1.  qua 
committitur  cum  Offe  meta  -  tarfi  corref- 
pondente.  Os  61.  6 3.  quatuor  1.  m.  n.  o. 
notatur,  una  1.  quae  cum  medio  Cunei-fornai 
committitur',  duabus  m.  n.  quibus  articulum 
petit  cum  Olfibus  meta-tarfi,  alteraque  o.  quæ 
cum  Offe  exterius  fubfequente.  Os  6 4.  6 5. 
Facieeulis  tribus  p.  q.  r.  articulum  petit  p.  q. 
cum  Olfibus  collateralibus  meta-tarfi  &  r. 
cum  Cuboideo  ;  quintum  Os  meta-tarfi  66. 
67.  in  extremitate  fua  duabus  Facieeulis  ar¬ 
ticularibus  s,  t.  excavatur ,  quarum  una  s. 
percinet  ad  articulum  cum  Offe  quarto  meta- 
tarfi  ,  alteraque  t.  cum  Cuboideo,  exigitque 
exterius  'Tuberofitatem  u.  cui  fefe  inferunt 
mufculi.  Ulse  extremitates  prætereà  Deprejfio- 
nibus  alpcris  v.  excavantur  quibus  inferunt 
fefe  ligamenta  ,  illa  ad  invicem  alligantia  , 
&  cum  Olfibus  tarfi,  &c.  Vid.  s.  Stc.  z. 
TAB,  I.  H.  III.  &  (upiàfig.  y  6. 
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TABULA  XIX. 

OfTa  humeri  de  brachii. 
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OfTa  humeri. 

Figura  i.  2.  3. 

Scapula  a  parte  anteriore  fig.  1 .,  a  latere  ex¬ 
terno  fig.  z.}  a  parte  pofieriore  fig.  3. 

S  Capula  a.  &c.  7..  anterius  concava  a.  b.  c., 
infculpta  Deprejfionibus  b.  obliquis  ab 
exterioribus  ad  interiora  ,  à  fuperionbus  ad 
inferiora ,  Lîneisqac  oJJ'eis  c.  quibus  diftin- 
guntur  ,  complet  Foveam  infra-ficapularem  ; 
amplitudo  pollerior  d.  &c.  z.  convexa  & 
inaequalis  in  parte  media  d.  ,  excavata  elt  e. 
in  margine  fuo  laterali  externo  f.  ,  Cofiam 
mediam  denominato  ,  in  quo  occurrunt  Af- 
peritates  g.  quibus  fefe  inferunt  mufculi  , 
Labia  duo  h.  i.  ,  quodque  delinit  inferius 
cum  margine  oppofîto  k.  qui  fub  nomine 
Bafis  venit  ,  Angulo  pofieriore  infaiore  1. 
Vefiigioc. jue  Muficulari  m. ,  fuperius  Caritate 
glenoidea  n.  afpera  in  margin zDeprejfione  m. 
cui  inferitur  membrana  capfularis  ,  inferius 
o.  Afperitatibus  ,  luperius  p.  alio  Vefiigio 
mufculari  ,  dillerminataque  fuperius  &  à 
latere  anteriore  q.  r.  s.  Procejju  coracoideo. 
Ille  proceffus  excavatus  à  parte  cavitatis  , 
Sinuofitate  g.  per  quam  migrat  extremitas 
mufculi  fub-fcapularis  ;  in  extremitate  fua  , 
Imprefftonibus  mufculofis  r.  ;  indorfo,  Vefiti- 
giis  ligamentofis  s.  ,  &  polferius  Scififura  t. 
quae  à  latere  externo  difterminat  marginem 
u.  quem  Cofiam  fuperiorem  denominant  , 
quique  cum  bafi  Angulum  v.  pofieriorem 
juperiorem  complet.  A  cavité  glenoidea  pol¬ 
licis  circiter  diftat  eminentia  quaedam  of- 


fca  ,  comprefla  ,  concava  v.  m  amplitudine 
anteriore  inferiore ,  afpera  x.  in  pofteriore 
fuperiore  ,  incruftata  y.  Faciecula  articulari 
in  margine  anteriore ,  fubrotunda,  continua- 
que  SpinA  z.  &.  inaequali  &  afperæ  in  qua 
videre  eil  labia  duo  quorum  unum  fupe¬ 
rius  z. ,  alterum  vero  &.  inferius  ;  illa  fpina 
delinit  a.  verfus  quadrantem  fuperiorem  bafis 
Faciecula  triangulari  ,  quae  amplitudinem 
Olfis  pofieriorem  in  duas  feparat  regiones 
quarum  fuperior  b.  Fojfa  fiupr a-Jpinalis  dici¬ 
tur  ,  inferior  vero  d.  e.  f.  Fojfa  infra- [pinalis. 
Eminentia  illa  acromion  didfa  à  cavitate 
glenoidea  feparatur  Sciffura  majori  c.  Oc¬ 
currunt  prætereà  varia  Foraminula  d.  in  am¬ 
plitudine  Offis  quibus  tendunt  ad  illud  vafa  , 
&c.  Vid.  c.  d.  e.  TAB.  I.  II.  III. 


Figura  4.  5  .  6.  7» 

Clavicula  a  parte  fuperiore  fig.  4. ,  ab  infe¬ 
riore  5. ,  ab  anteriore  6. ,  '<*  pofieriore  7. 

Clavicula  a.  &c.  i.  cum  ad  inflar  s.  fit  fi¬ 
gurata  ,  lita  eft  ita  ut  in  margine  anteriore 
in  confpeflum  à  latere  interno  veniat  Cur¬ 
vatura  convexa  3.  afpera  afperitatibus  quibus 
fefe  inferit  peéforalis  ;  à  latere  externo  Cur¬ 
vatura  concava  b.  in  qua  adfunt  etiam  Vef- 
tigia  c.  mufculof*  ;  polferius  parti  oppofitæ 
curvaturae  a.  Curva  cavae.  ,  &  oppolitæ  cur¬ 
vaturae  b.  Convexitas  d. ,  inæqualis  &  afpera  , 
cui  fefe  inferit  cucullaris.  Amplitudo  fupe¬ 
rior  fubrotunda  &  hirfuta  e.  interius ,  plana 
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QUATRIEME  CLASSE. 

Os  de  l'extrémité  fupérieure. 


TABLE  XIX. 

Os  de  1  épaulé  &  du  bras. 


Ordre  /. 

Les  Os  de  l’épaule. 

Figures  1.  2.  3. 

L’Omoplate  vue  en  devant  fig.  i. ,  fur  le  coté 
externe  fig.  i. ,  pofiérieur ement  fig.  3. 

L’Omoplate  a.  &c.  z.  concave  antérieure¬ 
ment  a.  b.  c.,  marquée  des  Enfoncement 
b.  obliques  de  dehors  en  dedans  ,  de  haut  en 
bas,&  des  Lignes  ojfeufes  c.qui  les  diftinguent, 
forme  la  FoJJe  fous-fcapulaire  ;  fa  face  pofté- 
rieure  d.  &c.  z.  convexe  &  inégale  dans  fa 
partie  moyenne  d.  ,  e(J  creufée  e.  vers  fon 
bord  latéral  externe  f.  qu’on  appelle  la  Côte 
moyenne  ,  dans  lequel  on  voit  g.  des  Inégalités 
qui  donnent  attache  à  des  mufcles  &  les  deux 
Lèvres  h.  i.  ;  fe  termine  inférieurement  avec 
le  bord  oppofé  k.  qu’on  nomme  la  Bafe  par 
Y  Angle  poftérieur  inférieur  1.  &  par  Y  Emprein¬ 
te  mufculaire  m.  ,  fupérieurement  par  la  Ca¬ 
vité  glenoï de  n.  marquée  autour  d’un  Enfon¬ 
cement  m.  qui  donne  attache  à  la  membrane 
capfulaire  ,  inférieurement  o.  d’inégalités  , 
fupérieurement  p.  d’une  autre  Empreinte  muf¬ 
culaire  8t  bornée  dans  la  partie  fupérieure  la¬ 
térale  &  antérieure  q.  r.  s.  par  YApophyfe  cora¬ 
coïde.  Cette  apophyfe  eft  marquée  du  côté  de 
cette  cavité  de  la  Sinuofité q.  par  laquelle  s’in- 
fînue  l’extrémité  du  mufcle  fous-fcapulaire  , 
fur  fon  extrémité  des  Empreintes  mufculaires 
r. ,  fur  fon  dos  des  Empreintes  ligamenteufes  S-, 
8c  poftérieurement  d’une  Echancrure  t.  ,  qui 
termine  latéralement  &  extérieurement  le 
bord  u.  qu’on  nomme  la  Côte  fupérieure  ,  8c 
qui  avec  la  bafe  va  former  Ÿ Angle  v.  pofté¬ 


rieur  fupe'rieur.  Environ  à  la  diftance  d’un 
pouce  de  la  partie  moyenne  8c  poftérieure  de 
la  cavité  glenoïde  fe  trouve  une  éminence 
ofléufe  ,  applatic  ,  concave  v.  dans  fa  face  an¬ 
térieure  inférieure ,  convexe  &  inégale  x.  dans 
la  poftérieure  fupérieure  ,  marquée  d’une  Fa¬ 
cette  articulaire  y.  dans  fon  bord  antérieur  , 
arrondie  &  continue  à  YEpine  z.  8c.  inégale 
&  raboteufe  ,  dans  laquelle  on  diftingue  deux 
Lèvres  ,  une  fupérieure  z.  &  l’autre  inférieure 
8c.  ;  cette  épine  fe  termine  a.  vers  le  quart 
fupérieure  de  la  bafe  par  une  Facette  trian¬ 
gulaire  en  diftinguant  la  face  poftérieure  en 
deux  efpaces ,  dont  le  fupérieur  b.  fe  nomme 
la  Fojfe  fus-épineufe 8c  l’inférieur  d.  e.  f.  la  Fojfe 
fous-épineufe.  Cette  éminence  nommée  YA- 
cromion  eft  féparée  de  la  cavité  glenoïde  par  la 
grande  Echancrure  c,.  On  voit  outre  cela  dif¬ 
ferens  petits  Trous  d.  dans  la  furface  de  l’Os 
pour  le  pafTage  des  vaiffeaux  qui  s’y  rendent , 
&c.  Vox.  c.  d.  e.  TAB.  I.  II.  III. 

Figures  4.  5 .6.  7. 

La  Clavicule  vue  en  de  fus  fig.  4.,  en  dejfous 
en  devant  6. ,  en  arriéré  7. 

La  Clazicule  a.  &c.  i.  ayant  la  figure  d’une 
s. ,  eft  fituée  de  maniéré  qu’on  voit  dans  fon 
bord  antérieur  latéralement  8c  intérieurement 
la  Courbure  convexe  a.  remplie  d’inégalités 
aufquelles  s’attache  le  peétoral  ,  latéralement 
&  extérieurement  la  Courbe  concave  b.  où  fe 
trouve  de  même  des  Empreintes  mufculaires  c.; 
poftérieurement  à  l’oppofite  de  la  courbure  a., 
la  Concavité  c . ,  &  à  l’oppofite  de  la  courbure 
b.  la  Concavité  d.  inégale  &  raboteufe  ,  où 
s’attache  le  trapeze.  La  face  fupérieure  eft 
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arrondie  &  raboietife  e.  en  dedans  ,  applatie 
&  inégalé  f.  en  dehors.  L’inférieure  eft  de 
même  arrondie  en  dedans  &  marquée  d’une 
Empreinte  ligamenteufe  f..,.  creufée  en  dehors 
&  relevée  d’ Empreintes  mufculaires  g..  L’extrê- 
micé  h.  articulée  avec  le  fternum  ,  eft  comme 
triangulaire  &  porte  une  Pointe  i.  dans  fa 
partie  poftérieure  inférieure.  L’autre  k.  eft 
marquée  d’une  Facette  cartilagineufs  pour  fon 
articulation  avec  l’acromion,  Scc.  Voy.a.  b, 
TAB.I.  IL  1IL 

Ordre  1  /. 

Os  du  bras» 

F  mtr  es-  8.9.  10.  1  r. 

L'Humérus  vît  en  devant  fig.  8. ,  en  arriéré 
9. ,  en  dedans  io.-,,  en  dehors  1 1. 

UHumerus a.  Scc.  x. ,  a  le  Corps  a.  b.  c.  d. 
irrégulièrement  triangulaire  ,  arrondi  fupé- 
rieurement  où  il  eft  marqué  de  deux  Eléva¬ 
tions  a. b.  qui  interceptent  entr’ellcs  une  S imio- 
fité  c. dont  l’interne  a.  répond  à  la  petite  Tu- 
bérofité  d.  qui  porre  une  Empreinte  mnfculaire 
e.  ,  Sc  l’autre  b.  fe  continue  x  lagrojfe  Tubéro- 
fité  fur  laquelle  on  voit  trois  Empreintes  mus¬ 
culaires  f.  g.  h.  ,  une  Supérieure  f.  ,  une  moyen¬ 
ne  g. ,  l’autre  pofiérieure  h.  inférieure  ;  ces 


deux  tubérofités  foutiennent  la  Tète  i.  k.  fitué 
obliquement  &  en  dedans  ,  autour  de  laquelle 
le  voyent  k.  les  Inégalités  qui  donnent  attache 
àla  membrane  capfuIaire.Les  deux  élévations 
paroiilënt  concourir  enfemble  vers  la  partie 
moyenne  Sc  fupéricure  de  l’Os  où  fe  trouvent 
d  es  Inégalités  j.  qui  donnent  attache  à  des  muf- 
cles.  La  partie  inférieure  du  corps  parole  plus 
régulièrement  triangulaire  ,  &  on  Fa  dîftingue 
par  une  efpése  de  Coudée  1.  qui  répond  à  la 
partie  fupérieure  de  Y  Angle  latéral  externe 
m.  qui  fe  continue  à  une  Tubérofité  n.  qu’on 
nomme  le  Condyle  externe  ,  tandis  que  Y  Angle 
latéral  interne  o.  fe  termine  par  le  Condyle 
interne  p .  qui  eft  bien  plus •  l'aillant ,  &  fe 
trouve  percé  d’un  Trou  q.  qui  donne  paflage 
à  l’artére  médullaire.  La  face  poftérieure  eft 
convexe  ,  inégale  ,  finit  par  la  FoJJe  r.  qui 
reçoit  l’olécrâne  Sc  fe  trouve  terminée  non- 
feulement  par  les  Condyles  ,  mais  encore  par 
une  efpéce  de  P atl is  s.  t.  qui  fe  coude ‘  de  der¬ 
rière  en  devant  ,  de  dehors  en  dedans ,  eft 
plus  elevee  fur  fon  bord  latéral  interne  s.  que 
fur  l’externe  t.  où  elle  fe  continue  à  une  Tète 
articulaire  u.  qui'  la  borne  de  même  que  la 
petite  loffe  v.  tracée  entr-’elle  Sc  l’extrémité  de 
Y  Angle  antérieur-  x.  continu  aux  Inégalités.)-.. 
On  voit  outre  cela  dans  la  furface  de  l’Os  des 
trous  qui  donnent  paffage  à  des  vaifléaux  qui 
fe  rendent  en  dedans  de  l’Os.  Voy.  f.  g.  h. 
T  AB.  LII.  111. 


? 


TABLE  X  X. 

Les  Os*  de  l’avant-bras  &  de  la  main.- 


Ordre  III. 

Les  Os  de  l’avant-bras. 

Figures  1.  1.  5.  4. 

Le  Cubitus  v&ren  devant  fig.  \.,pofiérieurement 
fig .  2...  ,  latéralement  &  intérieurement  fig. 
3. ,  latéralement  &  extérieurement  fig.  4. 


L 


E  Cubitus  a.  Scc.  2.  eft:  irrégulièrement 

O 

triangulaire,  plus  confidérable  dans  fa 
partie  fupérieure  a.  &c.  où  il  porte  YOléerâne 
convexe  5c  inégal  fur  fon  dos  a. ,  concave  5c 


revêtu  d’un  cartilage  en  devant  b.  où  il  forme 
avec  la  Face  articulaire  de  YApophyfie  coro- 
noide  d.  y  une  Cavité  b.  c.  e.  f.  diftinguée  en 
deux  parties  par  la  Ligne  Saillante  c.  ScYEn-- 
foncement  e.  ,  5î  dont  la  partie  f.  eft  marquée 
fur  fon  côté  antérieure  d’une-  Cavité  Semi- 
lunaire  h.  tandis  qu’elle  eft  bornée  poftérie-u- 
rement  par  la  petite  Apophyf:  coronaule  i.  àla 
partie  latérale  externe  de  laquelle  ,.de  même 
qu’à  celle  de  k  cavité  h.  r  fe  voyent  les  En¬ 
foncement  k.  1.  ;  au-defious  de  cette  cavité  h. 
fe  voit  la  Tubérofité  m.  où  s’attache  un  liga¬ 
ment  ,  &  au-deflous  de  l’apophyfe  coronoïde 
la  Tubérofité  n.  où -s’attache  le  brachial  interne  ; 
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&  imqualis  f.  exterius.  Inferior  etiam  fub- 
rotunda  interius ,  figillataque  V efiigio  liga- 
mentofo  f.  ,  exceri'us  excavata  ,  exfculptaque 
Imprejfirnibus  mufculofis  g..  Extremitas  b. 
quæ  articulum  petit  cum  Sterno,  veluti  trian¬ 
gularis  ,  inferiufque  &  pofterius  donata  eft: 
Cufpide  i.  obtufo.  Altera  k.  incruftata  Facie- 
cula  cartilaginea  quo  petat  articulum  cum 
acromio ,  &c.  Vid.  a.  b.  TAB.  1.  II.  III. 


Ordo  1  Î. 

Offa  brachii. 

Figura  8.  o.  io.  i  r. 

Humerus  k  parte  anteriore  fig.  8. ,  k,  pofiertore 
,  ab  interiore  10. ,  ab  exteriore'  i\. 

Humerus  a.-  &c.  x.- ,  Corpore  donatur  inæ- 
qualiter  triangulari  a.  b.  c.  d.  ,  fuperius  fub- 
rotundo  ubi  eminet  duobus  Striaturis  a.  b. 
Sinuofitntem  c.  intercipientibus  ,  quarum 
interna  a.  Tuberojitati  minori  d.  notato  Im- 
prejfione  mufculofa  e.'  refpondec  ;  altera 
vero  b.  continuatur  Tubero/stati  majori  tri¬ 
bus  donatæ  Vejligiis  mufculofis  f.  g.  h.  , 
quorum  f.  fuperius  ,  g.  medium  ,  h.  inferius 
Sc  pofterius.  lllæ  tubcrofitates  fuftinent- 
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caput  i.  fe.  oblique  ad  interiora  nutans  ,  & 
circa  quod  occurrunt  k.  Afperitatcs  quibus 
inferit  fe  membrana  capfularis.  Striaturae 
concurrere  videntur  parti  mediae  &  fuperiori 
Offis  in  qua  adfunt  i.(rca  hir  fut  a  quibus  in¬ 
ferunt  fefe  mufculi.  Pars  corporis  inferior 
magis  accedere  videtur  ad  triangularem  fi- 
guram  ,  diftinguiturque  Inflexione  quadam  1. 
quæ  refpondet  parti  fuperiori  Anguli  late¬ 
ralis  externi  m.  continui  n.  Tuberojitati 
Condylus  externus  didtæ  ,  dum  Angulus  la¬ 
teralis •  internus  o.  definit  Condylo  interner  p. 
præminentiori Foramine  que  q.  perforatus 
eft  pel*  quod  tranfit  arteria  medullaris.  Facies 
pofterior  convexa  eft ,  afpera ,  abitque  in 
Foveam  r.  olecranum  excipientem  ,  difter- 
minataque  eft  non  folum  condylis  ,  fed 
etiam  Cochlea  quadam  s.  t.  que  fe  fle&it  à. 
pofferiôrrbus  ad  anteriora  ,  ab  exterioribus 
ad  interiora  ;  elatior  eft  in  margine  laterali  in¬ 
terno  s.  quam  in  externo  t.  ubi  continua  fit 
Capiti  articulari  u.  illa  difterminanti  ficut 
&  Foveola  v.  infculpta  inter  illam  &  extre¬ 
mitatem  Anguli  anterioris  x.  continui  rn- 
æqualitatibus  j.  :  Occurrunt  prætereà  m  am¬ 
plitudine  Offis  foramina  per  quæ  in  interiora 
Offis ,  defccndunt  vala.  Vid,  f,  g.  h.  TAB.  I. 
II.  III. 


TABULA  XX 

Offa  poft-brachii  di  manus* 


Ordo  ///. 

Offa  poft-brachii. 

Figura  1.  1.  5.  4. 

Cubitus  a  facie  anteriore  fig.  1. ,  k  pofleriore 
fig.  1. ,  k  laterali  interna  fig.  3.  a  laterali 
externa  fig.  4,.. 

CUbitus  a.  &c.  z.  non  perfcftè  triangu¬ 
lare  ,  craffius  in  pane  fuperiore  a.  &c. 
in  qua  exigit  Olecranon  a.  b.  c.  convexum  , 
&  afperum  in  dorfio  a. ,  concavum ,  anteriuf- 


que  cartilagine  indutum  b.  ubi  cum  Facie 
articulari  Procejfus  coronoidei  d.  complet 
cavitatem  b.  c.  c.  f.  in  duas  partes  diftintftam 
m.  Linea  eminenti  e.  ,  Deprejfioneque  e.  ; 
cujus  vero  pars- f.  figillata  eft  à  latere  Cavi¬ 
tate  femi-lun  ari  h.  ,  dum  pofterius  limitata 
eft  Procejfu  parvo  coronoideo  i.  parti  laterali 
externæ  cujus  ,  ficut  8c  parti  pofteriori  cavi¬ 
tatis  h.  ,  occurrunt  Deprejfiones  k.  1.  ;  infra 
cavitatem  illam  h.  adeft  Tuberofitas  m.  cui 
fe  inferit  ligamentum  ,  infrà  proceffum 
coronoideum  Tuberofitas  n.  cui  fefe  inferit 
brachialis  incernas  ;  corpus  dem  parum¬ 
per  fub  -  rotundum  videtur  o.  ,  inde  fit 
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triangulare  ;  ipfius  .Angulo  Anteriori  p.  acu- 
to  interit  fele  ligamentum  inter-ofleum  ;  alii 
duo  q.  s.  amplicudinem  pofteriorem  s.  con¬ 
vexam  ,  duafque  laterales  t.  u.  y.,  internam  r. 
concavam  &  Foramine  u.  ab  arteria  medul¬ 
lari  perviam  ,  &  externam  u.  parumper  con¬ 
vexam  &  concavam  ,  difterminant.  Sub¬ 
rotundum  eft  x.  in  parte  inferiore  ,  V^ejligiif- 
que  mufculo/is  y.  notatum  ,  attenuandoque  fe 
delinit  Capitulo  z.  pofterius  emittente  a. 
ProceJJum  fiyloideum,  exterius  fulcatum  Sinuo - 
fitate  b.  8cc.  Vid.  i.  k.  1.  TAB.  I,  II.  III, 


Vigny  &  5.  7.  8. 

Radius  k  parte  anteriore  fig.  f.  ,  kpojleriore 
6.  ,  ab  interiore  7.  ,  ab  exteriore  8. 

Radius  a.  &c.  u,  cujus  Corpus  a.  &c.  f, 
partim  fubrotundum  a.  b.  ,  in  dorfoque  b. 
notatum  veftigiis  mufcularibus ,  abit  pofterius 
in  Angulutn  acutum  e.  cui  fefe  ligamentum 
inter-ofleum  inferit,  duafque  Facies  d.  e.  quæ 
ambæ  funt  concavæ,  diftinguit.  Os  minuendo 
fubrotundum  fadtum  in  extremitate  fupe- 
riore  porrigit  pofterius  Tuberofitatem  f.  cui 
fefe  bi-ceps  inferit  ;  tenue  fit  fuprà  ,  Collum- 
que  conficit  quod  fuftinet  Caput  concavum 
h.  ,  cartilagine  lævi  donatum  ficut  &  in 
margine  pofteriore  i.  ,  in  ambituque  fuo 
Afperitatibus  turgens  k.  ad  quas  definit  liga¬ 
mentum  capfulare.  Crefcit  eundo  corpus  , 
extremitatem  inferiorem  verius  ,  latefcit , 
attenuatque  fe,  ubi  mox  cralfius  faflum  abit 
in  Cavitatem  1.  oblongam,  Procejfu  ftyloïdeo 
m.  anterius  difterminatam  ,  pofterius  vero 
parva  Cavitate  femi-lunari  n.  quæ  ulnæ  ex¬ 
tremitatem  inferiorem  finu  fuo  fovet:  margo 
lateralis  externus  figillatur  duabus  Tuberoji- 
tatibus  n,  o.  quarum  una  n.  cum  proceflu 
ftyloïdeo  m.  Sinuojitatem  majorem  p.  com¬ 
plet  ,  cum  altera  o.  Sinulum  q.  ;  illa  vero  o. 
Sinuojitatem  r.  cum  margine  externo  s.  ca¬ 
vitatis  femi-1  unaris  :  adeft  &  altera  t.  parti 
laterali  internæ  ProceJJus  flyloidci  m..  Præ- 
tered  notanda  veniunt  Deprejfio  &  Afperitates 
u.  quibus  fefe  inferit  ligamentum  capfulare  , 
&c.  Vid.  m.  n.  o.  TAB.  I.  II.  III. 
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Ordo  IV,  j 

Ofla  manus.  1 

Figura  9. 

Manus  ojfea  k  parte  laterali  interna  ;  feparata 
ejl  quo  facilius  ipjius  magnitudo  capiatur. 

Manus  a.  b.  c.  &c.  z.  1,  &c.  11.  ex  tribus 
partibus  conflatur  ,  fcilicet ,  Carpo  a.  &c.  h.  , 
meta  -  Carpo  i.  &c.  m.  &  digitis  n.  &c.  z.  ! 

1.  &c.  1 1.  Ofla  Carpi  a.  &c.  h.  in  duos  funt 
ordines  difpofita  ,  quorum  quatuor  in  primo 
adfunt  ,  nempè  ,  Naviculare  a.  ,  femi-Lu- 
nare  b.  ,  Cuboïdes  c.  ,  Pifi-forme  d.  ;  qua- 
tuorque  in  ordine  fecundo  ,  videlicet  ,  Tra 
pezium  e.  ,  Trapezoides  f.  ,  Magnum  g.  & 
Uncatum  h.  ;  notis  donantur  omnia  carac- 
terifticis  lingularibus  de  quibus  in  Tabula 
fequenti  erit  quæftio.  Ossa  meta-Carpi  i.  k. 

1.  m.  diftingui  poflunt  fua  longitudine  ,  fa- 
cieculis  articularibus  fuis  ,  extremitateque  fua 
fuperiore  ;  minutiora  fafta  eunt  à  pollice  i. 
k.  1.  m.  ad  digitum  minimum.  Ossa  digi¬ 
torum  quæ  funt  numero  quindecim  ,  fcili¬ 
cet  ,  tria  n.  o.  p.  pollicis  ,  tria  q.  r.  s.  in¬ 
dicis  ,  tria  t.  u.  v.  digiti  medii ,  tria  v.  x.  y. 
digiti  annularis  ,  tria  z,  &.  1.  digiti  minimi, 
facillime  ab  invicem  diftinguntur  :  primæ 
in  extremitate  fua  fuperiore  Cavitate  donan¬ 
tur  1.  excipiente  caput  Olfium  meta-carpi  , 
in  extremitateque  inferiore  duobus  minori¬ 
bus  Condylis  3,  4.  ,  Sinulo  5.  diftindtis  ; 
longius  t.  digiti  medii  eft  ,  cralfius  n.  pol¬ 
licis  ,  diftinguiturque  præterei  ,  ex  eo  quod 
extremitatis  fupenoris  facies  articularis  con¬ 
vexa  ,  confequenterque  anterius  pofteriuf- 
que  nutans  ,  porrigit  extrorfum  &  intror- 
fium  Eminentiam  6.  ;  demittit  in  extremitate 
inferiore  Caput  y.  ficut  Ofla  meta  -  carpi  : 
minus  z.  digiti  mininft  eft  ,  tnajus  q.  inter 
alia  duo  q.  w.  pertinet  ad  indicem.  Ex  con- 
dylulis  ille  4.  digiti  minimi  &  annularis  ,  & 
hic  3.  digiti  medii  &  indicis  ,  femper  cralfior 
magifque  extuberans  eft.  Ossa  fecunda  non 
folum  funt  breviora  ,  fed  etiam  in  extre¬ 
mitate  fuperiore  duabus  Foveolis  7.  8.  do¬ 
nantur  ,  diftindtis  Eminentia  parva  9.  exci¬ 
pienda:  condylos  primæ  dicata  ;  funt  inter 
fe  in  eadem  ratione  ac  prima  ,  non  folum 


■y 


O  S  T  E  O-G 

le  corps  paroît  enfuite  un  peu  arrondi  o.  , 
puis  devient  triangulaire;  fon  Angle  anté¬ 
rieur  p.aigu  donne  attache  au  ligament  inter- 
oiTeux  ,  lès  deux  autres  q.  r.  bornent  la  face 
poftérieure  s.  convexe  ,  &  les  deux  latérales  t. 
u.  dont  l’interne  t.  eft  concave  &  percée  d’un 
Trouv.  qui  donne  paflage  à  l’artére  médullai¬ 
re  ,  l’interne  u.  eft  légèrement  convexe  & 
concave.  Il  eft  arrondi  x.  dans  la  partie  infé¬ 
rieure  marquée  d 'Empreintes  mufculaires  y.  & 
va  toujours  en  diminuant  fe  terminer  par  une 
petite  Tête  z.  qui  porte  fur  fa  partie  poftérieu¬ 
re  a.  YApophyfe  fiyloïde  creufée  extérieure¬ 
ment  de  la  Sinuojité  b.  8cc.  Voy.  i.  k.  1. 
TAB.  I.  II.  III. 

Figures  5.  6.  7.  8. 

Le  Radius  vit  antérieurement fig.  y. ,  pofér'teu- 
rement  6.,  en  dedans  7. ,  en  dehors  8. 

Le  Radius  a.  &c.  u.  dont  le  Corps  a.  &c.  f. 
eft  en  partie  arrondi  a.  b.  8c  marqué  fur  fon 
dos  b.  d’Empreintcs  mufculaires,  le  termine  en 
arriéré  par  1  'Angle  aigu  e.  auquel  s’attache  le 
ligament  inter-oflèux,  &  diftingue  les  deux 
Faces  d.  e.  qui  toutes  deux  font  concaves. 
L’Os  va  en  diminuant  s’arrondir  dans  fon  ex¬ 
trémité  fupérieure  ,  où  il  porte  en  arriéré  la 
Tubérojité f.  qui  donne  attache  au  bi-ceps  , 
s’étrécit  au-delTus  &  forme  le  Col g.  qui  fou- 
tient  la  Tête  concave  h.  revêtue  d’un  cartila¬ 
ge  poli  de  même  que  dans  fon  bord  poftérieur 
i. ,  &  remplie  tout  autour  d ‘Inégalités  k.  qui 
donnent  attache  au  ligament  capfulaire.  Le 
corps  va  en  augmentant  dans  fa  partie  infé¬ 
rieure,  s’élargit  8c  s’applatit  pour  fe  terminer 
en  grofliflant  tout  d’un  coup  par  une  Cavité 

l.  oblongue  ,  limitée  en  devant  par  YApophyfe 
fyloide  m.  &  en  arriéré  par  la  petite  Cavité 
femi-lunaire  n.  qui  reçoit  l’extrémité  infé¬ 
rieure  du  Cubitus  ;  le  bord  latéral  externe  eft 
relevé  de  deux  Tubéroftés  n.  o.  dont  l’une  n. 
forme  avec  l’apophyfe  ftyloïde  m.  une  glan¬ 
de  Sinuojité  p.,  avec  l’autre  o.  une  petite  q.,& 
celle-ci  o.  une  Sinuojité  r.  avec  le  Bord  exter¬ 
ne  s.  de  la  cavité  femi-lunaire  :  on  en  voit 
une  autre  t.  à  la  partie  latérale  interne  de  l’a¬ 
pophyfe  ftyloïde  m.  ;  on  obferve  outre  cela 
['Enfoncement  8c  les  Inégalités  u.  qui  donnent 
attache  au  ligament  capfulaire  ,  &c.  Voy. 

m.  n.  o.  TAB'.  I.  II.  III. 
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Ordre  1  P. 

Les  Os  de  la  main. 

Figure  9. 

Les  Os  de  la  Main  vus  dans  la  partie  latérale 
interne.  Nous  l’avons  féparée  pour  qu'on  fût  k 
portée  de  s'en  former  une  idée  plus  complette . 

La  main  a.  b.  &c.  z.  i.  &c.  1 1.  eft  compo- 
féede  trois  parties  ,  fçavoir  du  Carpe  a.&c.  h. , 
du  méta-Carpe  i.  &c.  m.  &  des  doigts  n.  &c. 
z.  1.  &c.  n..  Les  Os  du  Carpe  a.  8cc.  h.  font 
rangés  fur  deux  rangs,  quatre  dans  le  premier, 
le  Naviculaire  a. ,  le  femi  -  Lunaire  b.  ,  le 
Cuboïde  ,  le  P  if -for  me  d.  ;  &  quatre  dans  le 
fécond  ,  le  Trapete  e. ,  le  Trapez.oide  f.  ,  le 
Grand  g.  &  le  Crochu  h.  ;  ils  ont  tous  des 
caraéleres  particuliers  que  nous  indiquerons 
dans  la  Table  fuivante.  Les  Os  du  méta-Car¬ 
pe  i.  k.  1.  m.  fe  peuvent  diftinguer  par  leur 
longueur,  leurs  facettes  articulaires  &  leur 
extrémité  fupérieure  ;  ils  vont  affez  en  dimi¬ 
nuant  du  pouce  i.  k  1.  m.  vers  le  petit  doigt. 
Les  Phalanges  qui  font  au  nombre  de  quinze, 
fçavoir,  n.  o.  p.  les  trois  du  pouce  ,  q,  r.  s. 
les  trois  du  doigt  index  ,  t.  u.  v.  les  trois  du 
doigt  du  milieu  ,  w.  x.  y.  les  trois  du  doigt 
annulaire  ,  z.  &.  i.les  trois  du  petit  doigt, 
font  faciles  à  diftinguer  les  unes  des  autres. 
Les  premières  ont  dans  leur  extrémité  fupé¬ 
rieure  une  Cavité  i.  pour  recevoir  la  tête  des 
Os  du  méta-Carpe  ,  &  à  leur  extrémité  infé¬ 
rieure  deux  petits  Condyles  3.  4.  féparés  par 
un  petit  Sinus  y.  ;  la  plus  longue  t.  eft  au 
doigt  du  milieu  ,  la  plusgroffe  n.  eft  au  pouce 
&  fe  diftingue  encore  en  ce  que  dans  fon  extré¬ 
mité  fupérieure  fa  face  articulaire  convexe  & 
par  conféquent  abbaiiTée  en  devant  8c  en  ar¬ 
riéré  ,  eft  relevée  en  dehors  &  en  dedans  d’une 
Eminence  6.  ;  elle  porte  dans  fon  extrémité 
inférieure  une  77/e  y.  comme  lesOs  du  méta- 
Carpe  :  la  plus  petite  z.  eft  au  petit  doigt ,  la 
plus  grofTe  q.  des  deux  autres  q.  \v.  eft  au 
doigt  index.  Des  petits  Condyles  le  4.  dans  le 
petit  doigt  &  le  doigt  annulaire  ,  le  3.  dans  le 
doigt  du  milieu  &  l’index  ,  eft  toujours  plus 
gros  &  un  peu  plus  faillant.  Les  fécondés  Pha¬ 
langes  font  non-feulement  plus  courtes,  mais 
encore  elles  portent  à  leur  extrémité  iupe- 
rieure  deuxFoJfettes  7.  8.  féparées  par  une  petite 
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Eminence  9.  pour  recevoir  les  condyles  de  la 
première  ;  elles  font  entr’elles  dans  les  mê¬ 
mes  rapports  que  les  premières  ,  non-feule¬ 
ment  eu  égard  aux  doigts  aufquels  elles  ap¬ 
partiennent  ,  mais  encore  par  leur  extrémité 
inférieure  qui  ,  comme  leurs  follettes  7.  8. ,  a 
les  mêmes  caradéres  que  les  condyles  4.  dans 
le  petit  doigt  &  l’annulaire  ,  &  que  le  3.  dans 
les  deux  autres.  La  fécondé  Phalange  du  pou¬ 
ce  o.  fe  diftingue  non-feulcment  parce  qu’elle 
eft  plus  grolte  &  plus  courte  ,  mais  encore 
parce  qu’elle  a  les  mêmes  caractères  que  les 
premières  des  doigts  ,  &  que  fon  Condyle.  4, 


eft  plus  gros  &  plus  faillanr.  Les  dernieres 
Phalanges  p.  s.  v.  y.  x.  font  faciles  à  diftin- 
guer  des  autres  par  leur  hgure  ;  celle  du 
pouce  p.  eft  la  plus  grolTe  &  la  plus  grande  , 
la  plus  petite  1.  eft  au  petit  doigt  ,  des  trois 
autres  celle  du  milieu  v.  eft  ordinairement  la 
plus  grande  ;  celle  du  pouce  a  fa  Fojfette  10. 
plus  grande  que  l’autre.  On  trouve  dans  le 
plis  des  articulations  des  doigts  de  la  main 
des  Os  fefamotdes  u.  qui  ne  font  jamais  fi 
conlîdcrables  que  les  deux  que  nous  avons 
indiqué  dans  le  pied, &c.  Vor.  p.  q.  r.  &c.  &. 
a,  &c.  i(  Scç.  14.  TAB.  I.  IL  III. 


TABLE  XXI.  XXII. 

Les  Os  du  çarpe  du  métacarpe  &  des  dpjgtsf 


Figures  1.  Crc.  6, 

Le  téaviculaire  vû  en  dejfus  fig.  1.  ,  en  def- 
fous  fig.  ,  en  devant  fig.  3.  ,  en  arriéré 
fig.  4. ,  en  dehors  fig.  j .  $»  e»  dedans  fig.  6 . 

LE Naviculaire  a .jkc.  f.  convexe fupérieu- 
rement  a.  ,  concave  inférieurement  & 
poftérieuremenr  b. ,  porte  dans  fa  partie  infé¬ 
rieure  un  Condyle  c.  &  fur  fon  dos  un  Sillon 
d.  percé  de  plulieurs  Trous  qui  fe  rend  en  de¬ 
vant  à  la  Tubérofité  e.  au-deilous  de  laquelle 
fe  vpit  la  Face  interne  f.  concave  &  inégalé  , 
qui  aboutit  fupérieurement  à  la  Facette  arti¬ 
culaire  femi-lunaire  poftérieurc  g..  Les  faces 
a.  b.  c.  font  toutes  articulaires. 

Figures  7.  &c,  iz. 

Le  fie  mi-lunaire  vû  en  dejfus  fig.  7. ,  en  bas  8. , 
en  devant  9.  ,  en  arriéré  10.  ,  en  dedans 
II.,  latéralement  &  extérieurement  12. 

Le  fiemi-Lunapre  a.  &c.  h.  a  quatre  Faces 
articulaires  a.  b.  c.  d.  e.  f.  g.,  une  lupérieure  a. 
convexe  ,  une  inférieure  b.  concave  ,  une 
antérieure  ç.  d/femi-lunaire,  bordée  d Tiitga-r 
lités  d.  qui  donnent  attache  à  des  ligapiens  & 
percée  de  Trous  e.  par  lefquels  paffent  des 
vaiffeaux  ;  f.  la  ppftérieure  qui  a  la  figure  d’un 
quart  de  cercle  &  fe  trouye  de  même  bordée 
d -Inégalités  g.  qui  donnent  attache  à  des  liga- 


mens.  La  Face  dorfaleh.  eft  applatie ,  inégale 
Sc  percée  de  plulieurs  trous  ,  de  même  que  la 
face  palmaire  i.  qui  eft  convexe. 

Figure  1 3 .  &c.  1 7. 

Le  Cuboïde  vû  en  dejfus  fig.  15.  ,  de  côté  & 
pofiérieurement  14. ,  en  devant  1 5. ,  en  defi- 
fous  1 6. ,  latéralement  &  intérieurement  1 7. 

Le  Cuboïde  a,  Scc.  g,  a  quatre  Faces  articu-r 
laires  a.  b.  c.  d.  ,  dont  l’inferieure  a.  eft  la  plus 
confidérable  un  peu  concave  ,  l’antérieure  b. 
répond  à  la  poftérieurc  f.  du  femi-Lunaire  ,  la 
latérale  interne  c.  convexe  &  ovalaire  ,  la  fu- 
périeure  d.  convexe  ;  la  face  latérale  externe  e. 
&  la  poftérieure  f.  font  convexes  ‘inégales  , 
percées  de  plulieurs  trous  qui  donnent  paflage 
a  des  vaifleaux ,  &  cette  derniere  f.  parolt  fe 
continuer  pn  delïus  &  en  deffous  de  la  face 
articulaire  i.  à  la  face  lacéraje  interne  g.,  con¬ 
cave  &  inégale ,  &ç. 

Figures  18.  &c.  zi. 

Le  Pifi-fçrme  *oû  latéralement  &  intérieure¬ 
ment  fig.  18.  ,  latéralement  &  extérieure¬ 
ment  19.,  en  devant  2,0.  &  pofiérigure- 
ptent  2 1 . 

Le  Pifi-fiorme  a.  &c.  d.  eft  arrondi  â. ,  irré¬ 
gulièrement  convexe  &  inégal ,  marqué  pof- 

refpe&u 


en 
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refpettu  digitorum  fuoium  ,  fed  etiam  ex¬ 
tremitate  fua  inferiore  qua;  ut  ipforum 
Foveola  7.  8.  iifdem  caru&erifticis  notis 
gaudet  ac  condyli  4.  digiti  minimi  &  an¬ 
nularis  ,  ficut  &.  condyli  3.  aliorum  duo¬ 
rum  digitorum.  Os  pollicis  fecundum  o. 
ab  aliis  .non  folum  brevitate  craffitieque  fua 
diftinguitur,  fed  etiam  quia  eodem  donatur 
caratfere  ac  prima  digitorum &  praeterea 
Condylo  4.  c  ralli  ore  &  eminentiore  gaudeat. 
Ultima  Offa  p.  s.  u.  y.  1.  figura  fua  ab 
aliis  facile  diftinguntur  ;  illud  pollicis 
craffius  majufque  eft ,  minus  1.  ad  digitum 
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minimum  pertinet  ,  ex  tribus  aliis  illud 
digiti  medu  v.  frequentius  majus  eft  ,  illud 
pollicis  Foveola,  10.  majori  altera  excava¬ 
tur.  Adfunt  etiam  in  junfturis  articulatio¬ 
num  digitorum  manus  Ossa  jefamoidea  11. 
quæ  nunquam  ad  illorum  pedis  indicato¬ 
rum  crafliciem  accedunt  ,  &c.  Vid.  p.  q.  r. 
&c.  &.  a.  &c.  x,  1.  &c.  *4,  TAB.  I.  II.  III. 


TABULA  XXL  XXII. 


Offa  carpi  ,  meta-carpi  6c  digitorum. 


Figura  1 .  &c .  6 . 

Naviculare  a  pane  fuperiore  fig.  1.  ,  ab  in¬ 
feriore  t.  ,  ab  anteriore  3.  ,  d  pofieriore  4. , 
d  latere  exteriore  ab  interiore  6. 


Amplitudo  dorfalis  h.  explanata  ,  afpera  , 
multifque  pervia  foraminibus  ficut  facies  pal¬ 
maris  i.  quæ  convexa  eft. 


Figura  1  3.  &c.  17. 


NAviculare  a.  &c.  g. ,  convexum  fu- 
perius  a. ,  concavum  inferius  &  pofte- 
rius  b..,  parte  inferiore  exigit  Condylum  c.  , 
poftenoreque  Sulcum  d.  multis  perforatum 
foraminibus  ,  anterius  tendentem  verfus 
Tuberofitatem  e.  fuprà  quam  adeft  Facies  in¬ 
terna  f  concava  &  afpera  ,  qua;  fuperius  ad 
Facieculam  articularem  g.  femi  -  lunarem 
pofteriorem  exporrigitur.  Amplitudines  a.  b. 
c.  omnes  funt  articulares. 

Figura  7.  &c .  1 2. 

femi  -  Lunare  d  parte  fuperiore  fig.  7.  ,  ab 
inferjiore  8 . ,  ab  anteriore  9 , ,  a  pofieriore 
10. ,  ab  interiore  1  if ,  d  latçre  externo  1 1» 

femi  -  Lunare  a.  &c.  b.  quatuor  F  aciebus 
articularibus  a.  b.  c.  d.  e.  £  g.  gaudet,  fupe¬ 
riore  a.  convexa  ,  inferiore  b.  concava  ,  an¬ 
teriore  c.  d.  femi  -  lunari  afperitatibus  d. 
quibus  fefe  ligamenta  inferunt  fimbriata  , 
perforataque  Foraminibus  e.  quibus  tranfeunt 
vafa  ;  £  pofterior  ad  circuli  quadrantem  fi¬ 
gurata  ,  eodem  modo  fimbriata  inæqualita- 
tibus  g.  quibus  fefe  inferunt  ligamenta. 


Cuboides  d  parte  fuperiore  fig.  13.  ,  d  latere 
&  pofierius  1  4. ,  d  parte  anteriore  15.,  ab 
inferiore  16. ,  d  latere  interno  17. 

Cuboides  a.  &c.  g.  quatuor  donatur  Fa¬ 
ciebas  articularibus  a.  b.  c-  d.  quarum  infe¬ 
rior  a.  capacior  parumper  concava  eft  ,  an¬ 
terior  b.  pofteriori  £  lemi-  Lunaris  corref- 
pondet ,  lateralis  interna  c.  convexa  &  ova¬ 
lis,  fuperior  d.  convexa  ;  facies  lateralis  ex¬ 
terna  e.  &  pofterior  £  convexae  funt ,  inae¬ 
quales,  multis  foraminibus  perforata:  ,  qui¬ 
bus  tranfeunt  vafa;  iliaque  pofterior  £  fu¬ 
perius  continua  videtur  fuprà  &  infrà  faciem 
articularem  c.  faciei  laterali  interna:  g.  con¬ 
cavae  &  in, aequali ,  &c. 

Figuret  18.  &c.  21. 

Tifi-forme  d  latere  interiore  fig.  18.  ,  d  latere 
externo  19.,  ab  anteriore  %o, ,  d  pofieriore 
xi. 

Pifi  -  forme  a.  &c.  d.  fub-rotundum  a., 
inaequaliter  convexum  &  afjperum  ,  Facie 
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articulari  b.  ovali 
tum  ,  Colliculoqae 
ciore  ,  &c. 

Figuret  zi.  &c.  27 . 

Trapezium  'a  parte  f aperior  e  fig.  n,  ,  inferiore 
13.  ,  anteriore  14.  ,  pofieriore  15.  ,  laterali 
interna  z 6. ,  pofieriore  zy. 

Trapeziun  a.  &c.  i.  facie  dorfali  a.  con¬ 
cava  &  înæquali  ad  trapezii  figuram  accedit  ; 
lateralis  incerna  b.  c.  d.  filicata  Crena  c.  cujus 
Procejfus  unci-formis  d.  partem  conftituit , 
ficut  &  facies  anterior  e.  parumper  conçava 
&  afpera.  Ex  quatuor  F  aciebus  articularibus 
f.  g.  h.  i.  ,  inferior  f.  latior  &  convexa  ,  fupe- 
rior  g.  concava  &  femi-circularis  ,  pofterior  h. 
concava  difcin&aque  Faciecula  i.  ab  inferiore 
£  ,  cavea  inæquali  cui  fefe  inferit  ligamentum 
capfulare  ,  feparatur. 


Figura  28.  &c.  3  3. 

Trapezoides  à  parte  fuperiore  fig.  z8. ,  ab  infe¬ 
riore  zy.,ab  anteriore  30.,  a  pojleriore  31., 
h  laterali  interna  31. ,  a  laterali  externa  33. 

Trapezoidei  a.  &  c.  f.  cujus  dorfum  a.  figura 
parvi  trapezii  donatur  ,  convexum  ,  inæqua- 
le  ,,  foraminulifque  multis  pervium  ,  anguf- 
tius  eft  in  Facie  laterali  interna  b.  ,  parumper 
concava  F  acieculisqae  quatuor  articulari¬ 
bus  c.  d..  e.,  f-  donatur  ,  quarum  inferior  la¬ 
tior  c.  &  angularis  ,  articulum  petit  cum 
Offe  meta-carpi  indicis  ,  fuperior  d.  anguf- 
tior  partem  condyli  Navicularis  excipit ,  an¬ 
terior  e.  parumper  convexa  &  pofterior  £.. 
leviter  concava- 


Figures  34.  &c.  39* 

Magnum  a  parte  fuperiore  fig.  34.  ,  inferiore 
33.,  anteriore  3 6.,  pojleriore  3 7.,  laterali 
externa  38.,  laterali  interna  39. 

Magnum  a.  &c..  k.  fuperius  exigit  caput 


articulare  a.  ,  anterius  continuum,  b.  infrà 
Facieculam  articularem  d.  à  Trapezoideo 
fufeeptam ,  Facieculaqnc  articulari  e.  oblon¬ 
ga  ,  cum  parte  eminentiore  extremitatis  fu- 
perioris  Ollis  meta-Carpi  digiti  medii  con¬ 
nexa  ,  difterminatam  ;  Faciecula  articularis 
inferior  f.  eodem  Olli  refpondet  y  feparata- 
que  eft  à  pofteriore  g.  oblonga  &  concava  , 
Sinulo  c.  faciei  laterali  internæ  FLminentiam 
i.  convexam  &  afperam  emittenti ,  continuo. 
Amplitudo  pofterior  k.  concava  &  inatqua- 
lis  eft. 


Figura  40.  &c.  44- 

Und-forme  a  parte  anteriore  fig.  40.  ,  a  pofie¬ 
riore  41. ,  ab  inferiore  41. ,  k  laterali  inter¬ 
na  43. ,  à  pofieriore 44. 

Ex  tribus  F  aciebus  articularibus  Uncati  a. 
&c.  1.  ,  pofterior  a.  concava  latior  eft an¬ 
terior  b.  parumper  convexa  ,  inferius  &  in- 
trorfum  definit  Cavea  c.  figillata  Gibbofitate 
parva  d.  ;  inferior  e.  f.  g,  concava  ,  in  duas 
partes  e.  £  linea  g.  diftindfa ,  quarum  infi- 
gnior  e.  articulum  petit  cum  OfTe  meta- 
Carpi  digiti  minimi ,  minorque  f.  cum  Ofle 
digiti  annularis.  Dorfum  h.  explanatum  , 
inæquale  ,  multifque  foraminibus  pervium. 
Facies  lateralis  interna  i.  k.  1.  concava  ,  in 
parte  fua  inferiore  exigit  Frocejfum  unci- 
formem  k.  1.  in  manus  interiora  concavum  k.  r 
pofteriufque  1.  convexum- 


Figuret  45.  &c.  54- 

OJfa  meta-Carpi  digitorum  a  latere  ,  fig. 
45.  4 6.  OJfa  pollicis  ,  47.  48.  indicis  , 
47.  jo.  digiti  medii,  ji.  5  z.  annularis , 
53.  54.  digiti  minimi. 

Ojfibus  meta-Carpi  a.  &c.  y.  omnibus  id 
commune  eft  (  fi  illud  pollicis  iifdem  ca- 
radleribus  ac  prima  digitorum  Olla  gaudens 
excipias  )  :  Corpore  a.  quodam  modo  triangu¬ 
lari  in  parte  inferiore  externa,  compreffo  b.  à 
lateribus ,  anguloque  obtufo  c.  in  facie  la¬ 
terali  interna  donato  donantur.  Extremitas 
inferior  d.  e.  f.  caput  porrigit  d.  elatius  in 
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concava  pofterius  dona- 
c.  d.  interius  d.  paten- 
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térieurement  d’une  Face  articulaire  b.  ova¬ 
laire  concave  ,  &  d’un  petit  Collet  c.  d.  plus 
marqué  dans  fa  partie  inférieure  d.  &c. 

Figura  22.  &c.  27. 

Le  Trapeze  vû  fupe'rieur ement  fig.  z  z. ,  infé¬ 
rieurement  13. ,  antérieurement  14. ,  pofié- 
rieur ement  zj.  ,  latéralement  &  intérieu¬ 
rement  1 6. ,  par  le  dos  zg. 

Le  Trapeze  a.  &c.  i.  a  fa  face  dorfale  a. 
approchante  de  la  figure  d’un  trapeze  ,  con¬ 
cave  &  inégale  ;  la  latérale  interne  b.  c.  d.  eft 
creufée  d’une  Gouttière  c.  dont  1  ’Apophyfe 
onci-forme  d.  fait  partie  ,  de  même  que  de  la 
face  antérieure  e.  un  peu  concave  &  raboteu- 
fe.  Des  quatre  Faces  articulaires  f.  g.  h.  i. , 
l’inférieure  f.  eft  plus  confidérable  &  con¬ 
vexe  ,  la  fupérieure  g.  eft  concave  &  demi- 
circulaire  ,  la  poftérieure  h.  eft  concave  & 
porte  une  Facette  i.  féparée  de  l’inférieure  f. 
par  un  petit  enfoncement  inégal ,  où  s’attache 
le  ligament  capfulaire. 

Figura  28.  &c.  3  3. 

Le  Trapezdide  vû  en  de  fus  fig.  18.  ,  en  deJJous 
zç.  >  en  devant  30. ,  en  arriéré  31.,  latéra¬ 
lement  &  intérieurement  31.,  par  le  dos  3  3. 

La  Trapezoïde  a.  &c.  f.  dont  le  Dos  a.  a  la 
figure  d’un  petit  trapeze  ,  convexe ,  inégal , 
percé  de  plufieurs  petits  trous  ,  &  très-étroit 
dans  fa  Face  latérale  interne  b.  un  peu  con¬ 
cave  ,  fe  trouve  marqué  de  quatre  Facettes 
articulaires  c.  d.  e.  f. ,  dont  la  plus  confidé¬ 
rable  inférieure  c.  &  angulaire  s’articule  avec 
l’Os  du  méta-Carpe  du  doigt  index  ,  la  fupé¬ 
rieure  d.  la  plus  petite  reçoit  une  partie  du 
condyle  du  Naviculaire  ,  l’antérieure  e.  eft 
un  peu  convexe  &  la  poftérieure  f.  légère¬ 
ment  concave. 

Figura  34.  &c.  39. 

Le  Grand  vû  fupe'rieur  ement  34. ,  inférieure¬ 
ment  3f.  ,  en  devant  3 6.  ,  en  arriéré  37. , 
latéralement  &  extérieurement  38.,  latéra¬ 
lement  &  intérieurement  39. 

Le  Grand  a.  &c.  k.  porte  fupérieurcment 
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une  Tête  articulaire  a.  ,  qui  fe  continue  en 
devant  b.  au-delïus  de  la  Facette  articulaire 
d.  reçue  par  le  Trapezoïde  &  terminée  parla 
Facette  articulaire  e.  oblongue  qui  s’articule 
avec  la  partie  la  plus  Taillante  de  l’extrémité 
fupérieure  de  l’Os  du  méta-Carpe  du  doigt  du 
milieu  ;  la  Facette  articulaire  inférieure  f.  ré¬ 
pond  au  même  Os  &  fe  voit  féparée  de  la 
poftérieure  g.  oblongue  &  concave  ,  par  un 
petit  Enfoncement  c.  qui  fe  continue  dans  la 
Face  latérale  interne  h.  qui  porte  une  grojfe 
Eminence  i.  convexe  &  inégale.  La  Face  pof¬ 
térieure  k.  eft  concave  &  raboteufe. 

Figures  40.  &c.  44. 

Le  Crochu  vû  en  devant  fig.  40.,  en  arriéré 
41.  ,  en  bas  41. ,  latéralement  &  intérieu¬ 
rement  43. ,  par  le  dos  44. 

Des  trois  Faces  articulaires  du  Crochu  a, 
&c.  1. ,  la  poftérieure  a.  convexe  eft  la  plus 
confidérable ,  l’antérieure  b.  légèrement  con¬ 
vexe  eft  terminée  en  bas  &  en  dedans  par  un 
Enfoncement  c.  relevé  d’une  petite  Bojfe  d.  ; 
l’inférieure  e.  f.  g.  concave ,  &  diftinguée  en 
deux  parties  e.  f.  par  la  ligne  g. ,  dont  la  plus 
confidérable  e.  s’articule  avec  l’os  du  méta- 
Carpe  du  petit  doigt ,  &  la  plus  petite  f.  avec 
celui  du  doigt  annulaire  ;  le  Dos  h.  eft  ap- 
plati ,  inégal  &  percé  de  plufieurs  trous  ;  la 
Face  latérale  interne  i.  k.  1.  concave  ,  porte 
dans  la  partie  inférieure  Yjipophyfe  onci-for¬ 
me  k.  1.  concave  k.  en  dedans  de  la  main  & 
convexe  1.  poftérieurement. 

Figures  45.  &c.  54. 

Le *  Os  du  méta-Carpe  &  des  doigts  vûs  fur  le 
côté ,  fig.  45.  46'.  ceux  du  pouce  ,  47.  48. 
ceux  du  doigt  index  ,  49.  f  o.  ceux  du  doigt 
du  milieu ,  51.  51.  ceux  du  doigt  annulaire, 
J3-  ceux  du  petit  doigt. 

Les  Os  du  métx-C arpe  a.  &c.  y.  ont  tous 
cela  de  commun  (  excepté  celui  du  pouce  qui 
a  les  mêmes  caractères  que  les  premières 
phalanges  )  que  leur  Corps  a.  b.  c.  eft  comme 
triangulaire  a.  dans  la  partie  inférieure  exter¬ 
ne  ,  applati  b.  fur  les  côtés  ,  &  formant  un 
angle  moufle  c.  dans  la  face  latérale  interne  ; 
leur  extrémité  inférieure  d.  e.  f.  porte  une 
K  ij 
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tête  d.  plus  Taillante  en  dedans ,  applacie  e. 
fur  les  côtés  &  remplie  tout  autour  d’inéga¬ 
lités  h  auxquelles  s’attache  le  ligament  caplù- 
laire.  Leur  extrémité  fupérieure  différé  en 
ceci  ;  dafis  le  premier ,  c’eft-à-dire  ,  dans  ce¬ 
lui  du  doigt  index  l’Extrémité  g.  h.  i.  k.  eft 
creufée  d’une  Facette  articulaire  g.  angulaire 
qui  reçoit  le  Trapezoïde ,  fur  le  bord  anté¬ 
rieur  de  laquelle  s’en  voit  une  autre  h.  qui 
s’articule  avec  le  Trapeze ,  &  fur  fon  bord 
poftérieur  deux  autres  i.  k.  dont  l’une  i.  s’ar¬ 
ticule  avec  le  grand  &  l’autre  k.  convexe  a-vec 
l’Os  du  méta-Carpe  fuivant  ;  l’extrémité  1. 

m.  n.  o.  p.  du  fécond  Qs  du  méta-Carpe  eft 
creufée  d’une  Face  articulaire  1.  qui  s’articule 
avec  le  Grand,  bornée  dans  fon  bord  antérieur 
par  une  autre  m.  femî-lunaire  fur  la-  corne 
pofférieure  de  laquelle  fe  voie  Y'Angle  f aillant 

n.  ,  &  fur  fon  bord  poftérieur  par  deux  autres 
latérales  o.  p.  un  peu  concaves  qui  reçoivent 
les  deux  co’rrefpondantes  de  l’Os  fuivant  ;  la 
Face  articulaire  q.  de-  l’extrémité  q.  r.  s.  l.  u. 
du  troifiéme  ,  eft  leparée  des  deux  latérales 
antérieures  r.  s.  qui  répondent  aux  latérales 

o.  p.  dont  nous  venons  de  parler,  par  un  petit 
Enfoncement  t.  inégal  ,  &  porte  fur  fon  bord 
poftérieur  une  Facette  articulaire  concave  u. 
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qui  reçoit  lJOs  fuivant  ;  l’extrémité  V.  w.  x. 
de  ce  dernier  eff  une  Facette  articulaire  ar¬ 
rondie  v. ,  fur  le  bord  antérieur  de  laquelle  fe 
voit  v/.  celle  qui  reçoit  l’Os  du  méta-Carpe 
du  doigt  annulaire  ,  &  fur  le  poftérieur  une 
Tubérofité  x..  Du  refte  ,  toutes  fes  extrémités 
font  garnies  d’inégalités  qui  forment  une  ef- 
péce  de  Collet  auquel  s’attache  le  ligament 
capfulaite,  Sic.  Vo y.  TAB .XX.  fg. 

Les  Phalanges  a.  &c.  I.  ont  toutes  cela  de 
de  commun: ,  qu’elles  font  convexes  a.  fur  leur 
dos  ,  applaties  b .  dans  le  dedans  de  la  main  ; 
les  premières  Si  les  fécondés  font  relevées  fur 
leurs  bords  d'inégalités  c.  qui  donnent  attache 
aux  ligamens  vaginaux;  elles  font  applaties 
dans  leur  extrémité  inférieure  d\  où  elles  font 
garnies  d’inégalités  e.  de  même  que  dans  la 
fupérieure/.  ,  qui  donnent  attache  au  liga¬ 
ment  capfulaire.  L’extrémité  inférieure  de  la 
dernière  eft  arrondie,  bordée  d’inégalités  g. 
plus  fenftbles  dans  leur  face  latérale  interne. 
Elles  ont  comme  les  fécondés  /.  k.  dans  leur 
partie  fupérieure  de  leur  face  latérale  interne 
des  Inégalités  h.  où  s’attachent  les  tendons  du 
Sublime  &  du  Profond  :  cette  face  eft  aufli 
arrondie  1.  &c. 


TABLE  XXII L 

Le  Squelete  de  la  femme.. 


LEs  Os  de  la  femme  font  en  général  plus 
menus  que  ceux  de  l’homme  eu  égard  à 
la  grandeur,  comme  on  l’obferve  dans  les  Os 
plats  a.  b.  de  la  tête  ,  c.  des  Omoplates,  d.  des 
Côtes ,  e.  des  Os  des  îles  ;  le  Srei  nom  f.  qui 
eft  plus  élevé  dar.s  fa  partie  inférieure  g.  à 
caufe  des'  longs  cartilages  qui  y  aboutirent  : 
dans  les  Os  longs,  comme  les  Clavicules-h., 
qui  non-feulement  font  moins  courhées mais 
encore  plus  menues  ;  les  Humerus  i.  k.  1.  dont 
le  corps  fe  décache  i.  plus  de  la  tête  que  dans 
l’homme  ,  &  qui  paroît  k.  plus  délié  &  plus 
contourné  1,  ;  les  Fémurs  m.  n.  o.  dont  le 
corps  m.  paroît  non-feulement  plus  éloigné 
de  la  ligne  droite  par  rapport  à  fes  extrémi¬ 
tés  ,  mais  donc  les  têtes  n.  font  ordinairement 
plus  inclinées  en  dedans  que  dans  l’homme , 
le  col  o.  ordinairement  plus  coure  &  le  grand 


trochanterp.  plus  élevé,  parce  que  la  dis¬ 
tance  qu’il  y  a  entre  les  extrémités  fupérieu- 
res  de  ces  Os  eft  plus  grande  ,  à  caufe  de  la 
grandeur  du  baftïn  ;  les  autres  Os  longs-  af- 
rettent  aflez  les  mêmes  contours  ,  comme  on 
peur  le  voir  dans  les  Radius  q. ,  les  Cubitus  r. , 
les  Tibia  s.  *  les  Péronés- 1. .,  les  Os  du  mét-a- 
Carpe  u.  &  du  méta-Tarfc  v. ,  les  Phalanges 
w.  des  doigts  des  mains  &  x.  ces  doigts  des 
pieds  ;  les  Os  du  Carpe  y.  Si  ceux  du  Tarfe  z. 
lont  bien  moins  épais  que  dans  l’homme  : 
c’eft-à-dire  en  général  ,  qu’à  hauteur  égale  du 
corps  Sc  qu’à-  volume  égal ,  les  Os  de  la  fem¬ 
me  font  toujours  plus  délicats  &  pLus  déhées 
que  ceux  de  l’homme. 

Ce  n’eft  pas  tout  ,  les  Eminences  ,  les  Ca¬ 
vités,  les  Empreintes  mufculaires  ne  font  pas 
li  fénli-bles,  comme  on  le  peut  voir  en  a.  b.  c.. 


- 
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interiora  ,  compreffum  à  latere  ,  Afperita- 
tibusapic  f.  in  ambitu  exafperata  quibus  in¬ 
ferie  fefe  ligamentum  capfularc.  Extremitas 
fuperior  in  co  diiïert  ,  quod  in  primo  ,  fei- 
licec  in  Offe  indicis,  extremitas  g.  h.  i.  k. 
excavata  Faciscula  articulari  g.  angulari 
quæ  Trapczoïdem  excipit  ,  cujufque  m. 
margini  anteriori  altera  h.  adeft  quæ  per¬ 
tinet  ad  articulum  cum  Trapezio  ,  &  in 
margine  pofteriore  duobus  aliis  i.  k.  qua¬ 
rum  alia  i.  committitur  cum  Magno  ,  altera 
vero  k.  convexa  cum  Offe  meta-Carpi  fe- 
quentis.  Extremitas  1.  m.  n.  o.  p.  fecundi 
Offis  meta-Carpi  excavata  facie  articulari  1. 
quæ  articulum  petit  cum  Magno  ,  diftermi- 
nataque  in  margine  luo  anteriore  altera  m. 
femi-lunari  ,  cornu  pofteriori  cujus  occurrit 
Angulus  proeminens  n.  ,  in  pofterioreque 
ora  duabus  aliis  lateralibus  o.  p.  parumper 
concavis  ,  duas  Offis  fequentis  correfponden- 
tes  excipientibus  ;  facies  articularis  q.  extre¬ 
mitatis  q.  r.  s.  t.  u.  tertii ,  à  Duabus  late- 
ralibus  anterioribus  r.  s.  ,  lateralibus  o.  p- 
de  quibus  modo  diximus  ,  correfpondenci- 
bus  ,Siaulo  t.  inæquali  diftinguitur,  exigitqtie 
in  margine  pofteriore  Facieculam  articularem 
concavam  u.  Osfcquens  excipientem  ;  excrc- 
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mitas  v.  w.  x.  hujus  ultimi ,  Faciecula  articu¬ 
lari  v.  fubrotunda  ,  margini  anteriori  cujus 
adeft  illa  w.  excipiens  Os  meta-Carpi  annu¬ 
laris  ,  &  pofteriori  Tuberofttas  x.  ,  donatur  : 
quod  cætera  fpedtat  ,  omnes  illae  extremi¬ 
tates  exafperantur  afperitatibus  quæ  in  am¬ 
bitu  Colliculum  y.  referunt  cui  inferit  fe 
ligamentum  capfulare  ,  &c.  Vid.  TAB.  XX. 

/i-  9' 


Offibus  digitorum  a.  &c.  1.  omnibus  id 
commune  eft  ,  quod  convexa  fine  a.  in  dorfo  , 
plana  b.  in  interiora  manus  ;  prima  &  fecun¬ 
da  in  marginibus  extuberant  A  feritatibus  c. 
quibus  inierunt  fefe  ligamenta  vaginalia  , 
plana  in  extremitate  inferiore  d.  ubi  inae¬ 
qualitatibus  e.  donantur  ficut  &  in  fuperiore 
/.  quibus  inférieur  ligamentum  capfulare. 
Extremitas  inferior  ultimi  fubrotunda  eft  , 
Afperitatibus  g.  fimbriata  majoribus  in  am¬ 
plitudine  laterali  interna.  Ut  fecunda  i.  k. 
parci  fuperiori  amplitudinis  lateralis  internae 
pullulant  Afperitatibus  h.  quibus  inferunt  fefe 
tendines  Sublimis  &  Profundi  ;  amplitudo 
illa  etiam  fubrotunda  eft  1. ,  &c. 


TABULA  XXIII. 

Sceieton  mulieris. 


MUlieris  Ossa  generatim  tenuiora  funt 
Offibus  viri  relacivè  ad  longitudinem  , 
ut  videre  eft  in  Offibus  planis  a.  b.  capitis  , 
c.  Scapularum  ,  d.  Coftaruin  ,  e.  Ollium 
ilium  ,  Sterno  f.  elatiore  in  parte  inferiore 
g.  ob  cartilagines  longiores  ad  illud  perti¬ 
nentes  ;  in  Offibus  longis ,  ut  in  Claviculis  h. 
quæ  non  folum  minus  curvæ  ,  fed  etiam  te¬ 
nuiores  funt  ;  in  Offibus  Humeri  i.  k.  1. 
quorum  corpus  diftmdlius  eft  i.  ab  Offis  ca¬ 
pite  quam  in  homine  ,  quodque  videtur  k. 
delicatius  ,  magifque  incurvum  1.  i  in  Fe¬ 
moribus  m.  n.  o.  quorum  corpus  m.  non 
folum  magis  à  linea  redta  recedere  videtur 
relative  ad  extremitates  ,  fed  etiam  eorum 
capita  n.  pcrfæpè  introrfum  magis  nutant 
quam  in  homine  ,  collum  o.  frequentius 
brevius  &c  trochanteres  majores  p.  elatiores  , 


quia  major  eft  quæ  inter  illorum'  offiam  ex¬ 
tremitates  fuperiores  interjacet  diftantia  ,  ob 
pelvis  amplitudinem  ;  alia  Offa  longa  iifdem 
gaudere  videntur  proportionibus  ,  ut  videre 
eft  in  Radiis  q. ,  Cubitis  r.,  Tibiis  s..,  Fibu¬ 
lis  t. ,  Offibus  meta-Carpi  u.  &  mcta-Tarfi 
v. ,  Offibus  'v.  digitorum  manus  &  x.  digi¬ 
torum  pedis  ;  Offa  Carpi  y.  <Sc  Tarii  z.  minus 
cruffii  funt  quam  in  viro.  Unde  generatim 
colligimus  quod  ,  pofuis  altitudine  æquali  & 
pari  volumine  ,  OiTa  mulieris  delicatiora 
fubtilioraque  fint  viri  Ollibus* 


Prætereà  vero  Eminentiae  ,  Cavitates  , 
Vcftigia  mufeuiofa  non  ita  confpicuæ  ac  in 
viro  ,  ut  videre  eft  in  a.  b.  c..  Caput  minus 
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eft  ,  videturque  diftantia  à  fronte  d.  ad  par¬ 
tem  capitis  pofteriorem  longe  major  ilia  à 
fronte  d.  ad  mentum.  Non  video  Os  frontis 
d.  frequentius  bi-fidum  quam  in  viro.  Ca¬ 
vea  thoracis  Oflibus  conflata  parumper  an¬ 
terius  f.  g.  elatior  eft  ,  à  latere  depreffa  h.  i. , 
breviorque  illa  viri  ;  hinc  cofta*  h.  i.  an- 
guftiores.  Cartilago  xyphoïdea  k.  bifidane 
frequentius  eft  hic  quam  in  viro  ?  Num  car¬ 
tilagines  /.  coftarum  fuperiorum  citius  of- 
fefcunt  ?  Cartilagines  m.  mediarum  expla¬ 
natae  magis  &  latiores  ;  inferiorum  Carti¬ 
lagines  n.  longiores  funt.  Delicatulae  mulie¬ 
res  ,  multoties  dum  juvenes  enixae  ,  illarum 
dorfales  Vertebrae  fapè  faepius  in  anteriora 
incurvantur ,  Sternumque  retrocedit  verfus 
humeros  explanaturque  ad  peftus.  Pelvis 
0.  p.  q.  r.  s.  amplior  eft  in  parte  inferiore, 
quia  Os  facrum  0.  latius  ,  redfius  ,  ad  pofte- 
rioraque  magis  vergens  eft  ;  Coccyx  p. 
mobilius  eft ,  minufque  ad  anteriora  fertur. 
Angulus  q.  r.  q.  inter  ramos  Oflium  pubis 
interceptus  major  eft  quo  pelvis  exitus  ma¬ 
gis  pateat.  Ofla  innominata  &  Os  facrum 
minore  fe  tangunt  fuperficie  in  articulatio¬ 
nes.  ;  Tuberofitas  f.lfchii  magis  complanata. 
Ofla  ileon  u.  v .  concava  magis  u.  parti 


laterali  interna: ,  &  quamvis  magis  à  fe  in¬ 
vicem  diftent  ,  illorum  ora:  v.  frequentius 
introrfum  inclinata:  videntur.  Ciim  pelvis 
longe  capacior  fit ,  femora  magis  à  fe  invi¬ 
cem  ,  ut  diximus  ,  diftant.  Ofla  Extremi¬ 
tatis  inferioris  magis  fufi  ad  inftar  definunt 
quam  in  viro  ,  id  eft  quod  pars  inferior  1 . 
Femoris  ,  illa  z.  Tibiae ,  3.  Fibulae ,  minu¬ 
tior  fit  ratione  habita  ad  extremitatem  fu- 
peçiorem.  Eodem  modo  fe  habent  Offa  pe¬ 
dis.  In  Extremitate  fuperiore  ,  Clavicula 
longior  ,  fcapula  4.  anguftior  ,  extremitates 
f.  Oflium  Humeri  minores  ,  ficut  &  illae 
6.  7.  Cubitorum  &  Radiorum.  Sic  fe  habent 
Ofla  manus.  Alibi  de  ftrmftura  varia  illorum 
Oflium  dicemus.  Aliunde  partium  evolutio  , 
illas  differentias  plus  aut  minus  caelat ,  illaf- 
ue  plus  aut  minus  in  confpcttum  pro- 


TABULA  XXIV.  XXV.  XXVI. 

HAfce  Oflium  Tabulas  tres  exhibemus,  quod  Mufculorum  Tabulis  no¬ 
vem  primis  refpondeant  ÿ  id  circo  ,  ea  quæ  tantum  facile  percipi  pof- 
funt ,  indicabimus. 


a.  O  s  frontis,  b.  O  s  s  a  verticis,  c.  O  s 
occipitis,  d.  Os  multi  -forme,  e.  Ossa  tem¬ 
porum.  f.  Ossa  jugalia,  g.  Ossa  maxilla¬ 
ria.  h.  Ossa  nafi.  i.  Os  unguis,  j.  Maxilla 
inferior,  k.  1.  m.  n.  o.  p.  &  i.  (  TAB.  II.  III.) 
Septem  cervicis  Vertebri, ,  k.  prima ,  i.  fe¬ 
cunda  ,  1.  tertia  ,  &c..  q.  r.  a.  b.  c.  d.  e.  f  g. 
s.  t.  u.  duodecim  dorfi  Vertebri. ,  q.  prima , 
r.  fecunda ,  a.  tertia ,  &c..  x.  y.  z.  &.  1 .  Quin¬ 
que  lumborum  V ertebrs, ,  x.  prima  ,  y.  fe¬ 
cunda  ,  &c..  1.  Os  facrum.  3.  Coccyx.  4.  f. 
6.  Sternum  ,  4.  pars  fuperior  ,  f .  media  ,  6. 
inferior.  7.  &c.  18.  CoJIa  duodecim  ,  7.  &c. 
13.  feptem  fuperiores  Ver  a  diftar ,  14.  &c. 
18.  quinque  inferiores  Jpuria  vocatae.  *.  *. 
Cartilagines  quas  veras  adjungunt  Sterno. 


f.  Spuriarum  cartilagines.  17.  Clavicula,  zo. 
Scapula,  zi.  Ossa  humerorum.  1%.  Radii. 

13.  Ulna.  Z4-  zf.  z6.  &c.  31.  Ossa  carpi  , 

14.  Ossa  navicularia  ,  zf.  Ossa  lunata  , 
z6.  Ossa  triquetra  ,  Z7.  Os  fub-Rotundum  , 
18.  Ossa  Cuneï-formia  ,  zj.  Ossa  capitata  , 
30.  Ossa  mult-Angula  majora ,  31.  Ossa 
mult  -  Angula  minor  a.  3Z.  &c.  3  6.  Ossa 
meta-carpi ,  31.  pollicum  ,  33.  indicis  ,  &c, 
37.  38.  39.  40.  Ossa  fefamoidea ,  37.  ap- 
pofita  ad  articulum  pollicis  cum  meta-carpo 
luo  ,  38.  appofitum  ad  articulum  pollicis 
Oflis  primi  cum  ultimo  ,  39.  40.  Ossicula 
fefamoidea  in  aliquibus  inventa,  y.  z.  Ossa 
pollicis  ,  y.  primum  ,  z.  fecundum.  41. 
Ossa  primi  ordinis  digitorum  manuum. 
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La  Teste  paroît  plus  petite  &  la  diftance  du 
front  d.  a  la  partie  poftérieure  bien  plus  grande 
à  proportion  que  dans  l’homme  ,  du  front  d. 
à  la  partie  inférieure  e.  du  menton.  Je  ne  vois 
pas  que  le  Coronal  d.  foit  plus  fouvent  com- 
pofé  de  deux  parties  que  dans  l’homme.  La 
Cage  que  forme  les  Os  de  la  poitrine  eft  un 
peu  plus  élevée  /.  g.  en  devant ,  applatie  fur 
les  côtés  h.  i.  &  plus  courte  que  dans  l’hom¬ 
me  ;  c’eft  là  pourquoi  les  Côtes  h.  i.  font  plus 
étroites.  Le  Cartilage  xyphoïde  k.  eft-il  plus 
fouvent  bifurqué  en  deux  que  dans  l’homme  ? 
les  Cartilages  l.  des  côtes  fupérieures  s’offi- 
fient-ils  plutôt  ?  Les  Cartilages  m.  des  moyen¬ 
nes  font  plus  applatis  &  plus  larges  ,  les  Car¬ 
tilages  n.  des  inférieures  font  plus  longs.  Les 
femmes  d’une  conftitution  foible  ,  qui  dans 
leur  jeuneffe  ont  porté  plufieurs  enfans  ,  ont 
fouvent  les  vertebres  des  lombes  courbées  en 
devant,  &  le  Sternum  retiré  vers  les  épaules  & 
applati  fur  la  poitrine.  Le  Bassin  o.p.  q.  r.  s. 
eft  plus  fpacieux  dans  la  partie  inférieure  , 
parce  que  l’Os  facrum  o.  eft  plus  large  ,  plus 
droit  &  plus  porté  en  arriéré  ;  le  Coccyx  p. 
eft  plus  mobile  &  fe  porte  moins  en  avant. 
L’Angle  q.  r.  q.  intercepté  entre  les  branches 
des  Os  pubis  eft  plus  grand  ;  le  cartilage  r.  de 
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la  fymphife  des  Os  pttbis  eft  plus  confidérable 
pour  donner  plus  d'étendue  à  la  fortie  du  baf- 
fin  ;  les  Os  innominés  &  l’Os  facrum  fe  tou¬ 
chent  par  une  plus  petite  furface  dans  leur 
articulation  s..  La  tubérofité  t.  de  l’ifehion  eft 
plus  applatie.  Les  deux  Os  ileon  «.  v.  font  plus 
creux  u.  dans  leur  partie  latérale  interne  ,  & 
quoiqu’ils  l'oient  plus  écartés  l’un  de  l’autre  , 
leurs  bords  v.  paroiflent  ordinairement  plus 
bombés  en  dedans.  Le  baffin  ne  peut  être  plus 
large  ,  que  les  Os  de  la  cuiffe  ne  foient  plus 
éloignés  l’un  de  l’autte,  comme  nous  l’avons 
dit.  Les  Os  de  I’Extremïte’  inferieure  fe  ter¬ 
minent  ordinairement  plus  en  fufeau  que  dans 
l’homme,  c’eft-à-dire ,  que  la  partie  inférieu¬ 
re  i,  du  Femur  ,  celle  i.  du  Tibia ,  3.  du  Pé¬ 
roné,  font  plus  petites  à  proportion  par  rap¬ 
port  à  leur  extrémité  fupérieure.  Il  en  eft  de 
même  des  Os  du  pied.  Dans  I’Extremite’ 
fupérieure  ,  la  Clavicule  eft  plus  longue  ,  l’O- 
moplate  4.  plus  étroite  ,  les  extrémités  y.  des 
Humerus  moins  confidérables  de  même  que 
celles  6.  7.  des  Cubitus  &  des  Radius.  Il  en  eft 
de  même  des  Os  de  la  main.  Nous  parlerons 
ailleurs  de  la  différence  de  la  ftru&ure.Du  relie, 
le  développement  altère  plus  ou  moins  ces  dif¬ 
férences  &  les  rend  plus  ou  moins  fenfibles. 


.  XXV.  XXVI. 


NOus  donnons  ces  trois  Tables  des  Os ,  parce  qu’elles  répondent  aux  neuf 
premières  des  Mufcles.  Nous  n’indiquerons  donc  que  ce  qu’on  peut  y 
découvrir  fans  peine. 


a.  L’Os  du  front,  b.  Les  Pariétaux.  c.  L 'Oc¬ 
cipital.  d.  L’Os  fphénoïde.  e.  Les  Os  des  tem¬ 
pes.  f.  Les  Os  de  la  pomette.  g.  Les  Os  maxil¬ 
laires.  h.  Les  Os  du  nez.  i.  L’Os  unguis,  j.  La 
Mâchoire  inferieure,  k.  1.  m.  n.  o.  p.  &  i. 
(  TAB.  II.  III.  )  Les  fept  Vertebres  du  col ,  k.  la 
première  ,  i.  la  fécondé  ,  1.  la  troifiéme  ,  &  c. 
q.  r.  a.  b.  c.d.  e.  f  g.  s.  t.  u.  les  douze  Verte¬ 
bres  du  dos  ,  q.  la  première  ,  r.  la  fécondé  ,  a. 
la  troifiéme ,  &c..  x.  y.  z.  &c.  1.  Les  cinq  Ver¬ 
tebres  des  lombes  ,  x.  la  première  ,  y.  la  fé¬ 
condé  ,  &c.  1.  L’Os  facrum.  3.  Le  Coccyx.  4. 
y.  6.  Le  S  ternum  ,  4.  la  partie  fupérieure  ,  y. 
la  moyenne  ,  6.  l’inférieure.  7.  &  c.  18.  Les 
douze  Côtes  y  7.  &c.  13.  les  fept  fupérieures 
appellées  Vrayes.  14.  &c.  18.  les  cinq  infé¬ 


rieures  nommées  Faufîes.  *.  *.  Cartilages  qui 
unifient  les  vrayes  côtes  au  Sternum.  *f.  Car¬ 
tilages  desfaufles.  19.  Les  Clavicules.  10.  Les 
Omoplates,  zï.  Les  Os  des  bras.  11.  Les  Ra¬ 
dius.  13.  Les  Cubitus.  14.  z  y.  z 6.  Scc.  31.  Les 
Os  du  Carpe ,  Z4.  les  Os  naviculaires ,  z  y.  les 
Os  femi-lunaires  ,  16.  les  Os  cuboïdes  , 
les  Os  pifi-formes ,  z8.  les  Os  onci-formes , 
19.  les  Grands,  30.  les  Trapez.es  ,  31.  les 
Trapezoides.  3Z.  &c.  3 6.  Les  Os  du  méta¬ 
carpe,  3 z. les  Os  des  pouces  ,  33.  de  l’index, 
&c.  37.  38.  39.  40.  les  Os  fefamoides  ,  37. 
ceux  qui  fe  trouvent  entre  l’articulation  de 
la  première  phalange  du  pouce  &  la  l'econde  , 
38.  entre  la  fécondé  &  la  troifiéme  ,  39.  40. 
les  petits  Os  fefamoides  quine  fe  trouvent  pas 
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dans  tous  les  fujets.  y.  z.  Les  Phalanges  du 
pouce,  y.  la  première  ,  z.  la  fécondé.  41.  Les 
premières  Phalanges  des  doigts  de  la  main  ; 
41.  les  fécondés,  43. les  troiliémes..  44. 45. 4 6. 
Les  Os  innommés  ,  44.  l’Os  ileon  ,  4^.  l’Os 
pubis ,  4 6.  l’Os  ifchion .  47,  Les  Os  des  cuiffes. 
48.  Les  Rotules.  49.  Les  Cartilages  femi-lunai- 
res  de  l’articulation  du  genou.  50.  Les  Tibia. 
5  r.  Les  Péronés,  f  1.  j  3.  &c.  57.  Les  Os  du 
tarfe  ,  52..  l’yifiragal  ,  53.  le  Calcaneum  , 
54.  le  Naviculaire ,  55.  les  grands  Cunei-for- 


mes ,  ^6.  les  petits,  ^7.  les  moyens.  fS.  i.  h.  I. 
Tn.  n.  Les  Os  du  meta-T arfe  ,  i.  du  pouce  ,  k. 
du  premier  des  petits  doigts,  /.  du  fécond  , 
m.  du  troifïéme  ,  n.  du  petitdoigt.  fo.  Les  Os 
fefamoides  de  l’articulation  du  pouce  avec  le 
meta-tarfe.  60.  6 1.  Les  Os  du  pouce  ,  60.  le 
premier,  6 1  -  le  fécond,  p.  y.  r.  s.  Les  Os  du 
premier  rang  des  petits  doigts  du  pied  ,  p.  les 
premiers ,  &c.  ;  t.  u.  v.  x.  les  Os  du  fécond 
rang  des  petits  doigts  du  pied  ,  t.  les  premiers, 
&c.  ;  6 1.  les  troiliémes  phalanges. 


SECONDE  PARTIE , 


Les  Os  du  fœtus. 


PREMIERE  SECTION. 


De;  Os  du  fœtns  en  général . 


TABLE  XXVII.  XXVIII. 


Squeletes  de  foetus  de  differens  âges. 
Figures  1.  1.  Ôc.  10. 


Les  Os  d’un  fœtus  de  trois  femaines  fig.  1. , 
de  fix  femaines  fig.  3.,  de  Kerkr,ingius. 
Les  figures  fuivantes  3.  4.  s  •  7.  S.  font  de 

Ruysch.  La  4.  f.  6.  font  voir  les  Os  du 
fœtus  plus  avancés  <juç  dans  les  deux  précé¬ 
dentes;  la  7.  les  Os  d’un  fœtus  de  trois  mois , 
le  8.  un  d’environ  quatre  mois.  La  9.  &  la 
10.  tirées  de  Kerrringius  ,  font  voir  les 
Os  d’un  fœtus  de  fix  mois  fig,  &  de  huit 

fig •  1  o. 

N  voit  dans  le  fœtus  d’un  mois  que  les 
parties  qui  doivent  devenir  offeufes , 
ne  font  qu’un  amas  de  cellules  remplies  d’une 
humeur  femblable  à  du  blanc  d’œuf  ;  on  ap- 

noic  néanmoins  dans  les  Os  longs  des  bras 
ss  cuiffes  f  quelques  Particules  a.  ojfeufes. 
Lorfque  le  fqetuseft  plus  avancé  ces  Particu¬ 


les  deviennent  plus  conlidérables  b.  fig.  3. ,  & 
même  les  Clavicules  c.  font  décidées  ;  plus  le 
fœtus  avance  en  âge  &  plus  chaque  Os  fe  def- 
fine,  comme  on  le  voit  dans  les  figures  4.  j.  6.  ; 
ce  n’eft  donc  que  trois  rqois  environ  après  la 
conception  ,  que  l’on  voit  chaque  Os  prendre 
une  forme  plus  marquée  fig.  7. ,  les  differen¬ 
tes  pièces  qui  compofent  les  Os  du  crànç  pa^ 
roître ,  les  extrémités  des  Os  longs  devenir 
cartilagipeufes  ;  tout  cela  fe  perfectionne  au 
point ,  qu’enyiron  vers  le  quatrième  mois  fig. 

8. ,  chaque  pièce  eff  entièrement  formée  &  ae 
fait  plus  que  fe  perfectionner  de  plus  en  plus 
après  le  hxiéme  ,  le  huitième  mois  fig.  9.  & 

10. ,  &  dans  le  dernier  ;  terme  auquel  quel¬ 
ques  pièces  des  Os  du  crâne  commencent  à  fe 
fouder  aux  autres.  Pendant  tout  ces  change- 
mens ,  les  Os  du  crâne  tendent  toujours  à 
s’approcher  de  plus  en  plus  les  uns  des  autres, 
fur  tout  dans  la  bafe  ;  les  extrémités  des  Os 
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4t.  Os  sa  fecundi  ordinis  digitorum  ma¬ 
nuum.  43.  Ossa  tertii  ordinis  digicorum 
manuum.  44.  45.  4 6.  Ossa  coxarum  ,  44. 
Os  ileum  ,  4Ç.  Os  pubis  ,  45.  Os  ifchium. 
47.  Ossa  femorum.  48.  Patella.  49.  Car¬ 
tilagines  femi-lunares  articulorum  genuum, 
yo.  Tibi  a.  51.  Fibula.,  yx.  {3.  &c.  57.  Ossa 
tarfi  ,  yx.  Tali,  y  3.  Calcanei,  y4.  Navi¬ 
cularia,  5  y.  Cunei  -  for  mia  majora  ,  y  6. 
minora  ,  y  7.  inedia,  y  8.  fe.  /.  w.  ». 
Ossa  meta-Tarfi  i.  pollicis  ,  k.  digiti  primi 
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parvorum  ,  l.  fecundi  ,  m.  tertii ,  ».  minimi, 
y  9.  Ossa  fefamoidea  appofira  ad  articulos 
pollicum  cum  fuis  meta-tarli  Odibus.  60. 
61.  Ossa  pollicis,  60.  primum  ,  6 1.  fecun¬ 
dum.  p.  q.  r.  s.  Ossa  primi  ordinis  digito¬ 
rum  parvorum  pedis  ,  p.  primi  ,  &c.  t.  u.  v . 
x.  Ossa  fecundi  ordinis  digicorum  parvo¬ 
rum  pedis,  t.  primi,  &c..  61.  Ossa  tertii 
ordinis. 


SECUNDA  PARS. 

De  Oflibus  foetus. 


PRIMA 

De  OJfibus 

TABULA 

Sceleta  foetus 

Figuret  i.  1.  &c.  i o. 

Oss  a  foetus  trium  hebdomadarum  fig.  1.  , 
unius  menfis  fig.  z.  ,  fex  hebdomadarum 
fig •  3.,  ex  Kerkringio.  S  equentes  figura 
.4.  y.  6.  7.  8.  ex  Ruyschio  ;  4.  y.  6.  Ojfa 
fcetuum  maturiorum  exhibent  ;  7.  Ojfa 
foetus  trium  menfium  ,  8.  Ojfa  foetus  qua¬ 
tuor  menfium.  Nona  decima  figura  ex 
Kerkringiq  exhibent  Ojfa  foetus  fex  men¬ 
fium  fig.  9.  ,  &  otto  menfium  fig.  10. 

IN  fatu  unius  à  conceptione  menfis  , 
partes  quae  offefcere  debent ,  nihil  aliud 
fuat  nili  congeriem  cellularum  humore  re¬ 
pletarum  albumini  avorum  fimili  ;  appa¬ 
rent  nihilominus  in  brachiorum  &  crurum 
Oflibus  longis ,  quaedam  Particula  a.  ojfea. 
Cum  adultior  eft  fœtus  illae  Particula  tiunc 
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fœtus  gener  atim. 


XXVII.  XXVIIL 

variarum  ætatum. 

infigniores  b.  fig.  3.  ,  fadtumque  eft  c.  de 
Claviculis.  Quo  fœtus  magis  ad  maturitatem 
tendit ,  eo  Os  quodque  fuæ  figura:  magis 
compos  fir  ,  ut  videre  eft  in  figuris  4.  y. 
6.  ;  tertio  igitur  menfe  circum  circa  poft 
conceptionem  notabiliori  forma  apparent 
Offa  fig.  7-,  varia:  Ollium  Cranii  portiones 
evolutae  funt  ,  Olfiam  longorum  extremita¬ 
tes  fiunt  Cartilagineae  ;  quae  omnia  ineunte 
quarto  circiter  menfe  perfetfiora  fiunt  fig. 
8.  ;  quodcumque  fegmentum  ad  maturita¬ 
tem  magis  aç  magis  vergic  in  fedlo  &  o£to 
menfe  fig.  9.  &  jo,  &  in  ultimo  ,  quo  qui¬ 
dem  termino  affula  quædam  Offium  cranii 
ad  invicem  conferruminantur.  Dum  illae 
fiunt  mutationes  Offa  cranii  lemper  magis 
ac  magis  inter  fe  approximantur  ,  prae¬ 
feram  in  bafi.  Olfium  longorum  extrema 
notabiliora  d.  fiunt ,  licet  lemper  fint  car¬ 
tilaginea  ,  à  corporeque  Olfis  diftin&a  e.  , 
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unde  epi-Phifes  funt  denominata  ,  lient  & 
aiiæ  eminentias  quae  cum  Odis  corporis  non 
niti  longe  poft  nativitatem  ferruminantur  ; 
Ollium  carpi  rudimenta  g.  &  tarli  h.  cartila¬ 
ginea  remanent. 


OlTa  cranii  h.  i. ,  cæteris  aequalibus  ma¬ 
gis  crefcunt  quam  alia  Offa  ;  attamen  in 
parte  anteriore  fuperiore  media  adeft  fpa- 
tium  i.  Fontanellam  denominatum  ,  quod 
aliquandiu  poft  nativitatem  tantum  offefeit. 
Ab  O ilibus  cranii  fpatium  interceptum  , 
non  folum  amplius  eft  ratione  habita  ad 


Offa  faciei  fœtus ,  fed  etiam  ad  alia  omnia. 
Sequuntur  fpinæ  Offa  k.  quae  canalem  conf- 
tituunt  relative  capaciorem  in  fœtu  quam 
iu  adulco  i  thoracis  Offa  1.  m.  limul  confi- 
derata  majorem  fpatium  difterminant  ref- 
peftu  aliorum  Oflium  quam  in  adulto. 
Pelvis  n.  o.  parte  fuperiore  n.  longe  am¬ 
plior  ,  interior  \tro  o.  longe  anguftior. 
Uno  verbo  omnium  limul  fump.arum  par¬ 
tium  fœtus  differentiae  inter  omnes  eafdem 
partes  limul  fumpeas  adulti  ,  eaedem  funt  inter 
illorum  Offa,  cum  illa  fulciant ,  formamque 
aliarum  in  pofterum  conftituant. 


SECTIO  I  L 

De  O  Ilibus  fœtus  maturi  fingulatim. 


TABULA  XXIX. 

Parietalia  >  Coronale  ,  Temporalia  Ethmoïdes. 


Fianret  i.  2. 

ô 

Os  verticis ,  a  parte  laterali  externa  fig.  i. , 
laterali  interna  fig.  z. 

OS  sa  verticis  ^  &c.  p.  à  principio  val¬ 
de  mollia  ,  cartilaginea:  membranae 
liimlia  ,  inchoantur  in  medio  a.  inter  pri¬ 
mum  &  fecundum  à  conceptione  menfem 
lamella  parva  ,  porofa,  tenera  &  termiftima  , 
quae  inter  fecundum  &  tertium  menfem  effbr- 
mat  quali  reticulumin  medio,  unde  prodeunt 
fila  crafliora  b.  ,  ferpunt  loca  circumvicina 
verius  ;  tertio  menle  elapfo  crefcunt  haec  fila  , 
d;fttn£fiora  fiunt  ,  ftratimque  difponi  viden¬ 
tur.  Poft  menfem  quartum  Protuberantia  a. 
c.  centrum  verius  apparent  ,  fiuntque  fila 
femper  crafliora  ,  ftracaque  notabiliora. 
Circa  menfem  fextum  crefcunt  magis  ac 
magis  fila  ,  iliaque  Offea  magis  ad  vicina 
&  ad  fe  invicem  accedunt  ;  latefcunt  quali , 
leu  potius  in  fe  mutuo  fufa  videntur  ,  exi- 
guntque  brafteolas  d.  ;  fic  procedunt  ut 


in  adulto  fœtu  ,  media  pars  a.  c.  eminens  & 
folLdior  ,  tabulam  jam  Olfis  externam  conf- 
tituat  ,  bra&eclaeque  diploes  e.  f.  inclinata: 
latiorefque  faâæ  in  illam  plus  e.  aut  minus 
f.  coire  videntur  ;  cæterumque  ad  excremas 
oras  g.  h.  i.  k.  in  fila  tenuia  &  fimplicia  r 
ad  poftremumque  glacilefccntia  delinunt  ; 
quæ  quidem  fila  in  ora  fuperiore  g.  longiora 
&  disjumfta  efficiunt  oram  illam  inaequalem 
&  vcluti  deficiunt  verfus  foncanellam  j~  In¬ 
terior  vero  pars  1.  jam  conftituit  tabulam 
internam  ,  hiatibus  variis  perviam  m. ,  non 
longeque  ab  oris  g.  h.  i.  k..  Os  per  totum 
ambitum  n.  aliquantulum  in  interiora  emi¬ 
net.  Poft  extenuat  o.  oras  quæ  deinde  ex 
filis  rebfis  p.  confiant  ,  quorum  breviflima 
funt  quae  efficiunt  oram  inferiorem  k. ,  lon¬ 
giora  quæ  anteriorem  b.  &  pofteriorem  i., 
longiffima  quæ  luperiorem  g. 
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longs  deviennent  plus  fenfïbles  d.  ,  quoi¬ 
qu’elles  foient  toujours  cartilagineules  8c  ré¬ 
parées  e.  du  corps  de  l’Osf. ,  ce  qui  fait  qu’on 
leur  donne  le  nom  à’épi-Phyfes  de  même  qu’à 
toutes  les  autres  éminences  qui  ne  fe  foudenc 
avec  le  corps  de  l’Os  que  long-rems  après  la 
naiffance.  Les  pièces  qui  forment  le  carpe  g. 
&  le  tarfe  h.  relient  aufïî  cartilagineufes. 

Les  Os  du  Crâne  h.  i.  croiffent  plus  ,  pro¬ 
portion  gardée  ,  que  les  autres  Os;  il  reite 
néanmoins  dans  la  partie  moyenne  antérieure 
&  fupérieure  ,  un  efpace  i.  qu’on  nomme  la 
Fontanelle  ,  qui  ne  s’o/fifie  que  quelque  tems 
après  la  naiffance. L’efpace  qu’occupent  les  Os 
du  crâne  ,  non-feulement  paroîc  plus  grand 
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par  rapport  à  ceux  de  la  face  dans  le  fœtus  , 
mais  encore  par  rapport  à  tous  les  autres. 
Viennent  enfuite  les  Os  de  l’épine  k.  qui  ont, 
proportion  gardée,  plus  d’étendue  dans  le  fœ¬ 
tus  que  dans  l’adulte  ;  l’enfemble  des  Os  du 
thorax  1.  m.  qui  limitent  un  plus  grand  efpa¬ 
ce  par  rapport  aux  autres  pièces,  que  dans  l’a¬ 
dulte  ;  le  Balfln  n.  o.  dont  la  partie  fupérieure 
n.  eft  bien  plus  évalée ,  &  l’inférieure  o:  plus 
étroite.  En  un  mot ,  les  différences  qui  s’ob- 
fervent  dans  l’enfemble  de  toutes  les  parties 
du  fœtus  avec  l’enfemble  de  celles  de  l’adulte  , 
font  les  mêmes  entre  leurs  Os  ,  puifque  ce 
font  ces  parties  qui  foutiennent  &  donnent 
par  la  fuite  la  forme  aux  autres. 


SECTION  IL 

Des  Os  du  fœtus  à  terme ,  en  particulier. 


TABLE  XXIX. 

Les  Pariétaux  ,  leCoronal,  les  Temporaux,  l’Ethmoïde. 


Figures  i.  i. 

Le  Pariétal  vû  du  côté  externe  fig.  i. ,  par  fa 
partie  latérale  interne  fig.  i. 

LEs  P ar iétaux  a.  &c.  p.  font  très-mois 
dans  leur  principe  ,  femblables  à  des 
membranes  cartilagineufes  ;  ils  commencent 
à  paroître  entre  le  premier  &  le  fécond  mois 
après  la  conception  dans  le  milieu  a.  fous  la 
forme  d’une  petite  lame  ,  poreufe  ,  tendre  8c 
très-mince  ;  ils  forment  entre  le  fécond  8c  le 
troifiéme  mois  une  efpéce  de  refeau  dans  le 
milieu  ,  d’où  partent  des  filets  plus  épais  b. 
qui  s’étendent  tout  autour  ;  le  troifiéme  écou¬ 
lé  ,  ces  filets  croiffent  ,  deviennent  plus  dif- 
tinéfs,  paroiffent  placés  couches  fur  couches. 
Après  le  quatrième  mois  on  voit  vers  le  cen¬ 
tre  la  Protubérance  a.  c. ,  les  filets  deviennent 
de  plus  en  plus  gros  8c  plus  confidérables  ; 
ces  filets  offeux  s’étendent  de  plus  en  plus 
dans  le  fixiéme  mois  Sc  s’approchent  davan¬ 
tage  les  uns  des  autres;  ils  s’élargiffent ,  pour 
ainfi  dire  ,  ou  paroiffent  confondus  les  uns 


avec  les  autres  ,  fi  bien  qu’ils  pouffent  des  pe¬ 
tites  lames  d..  Ces  lames  fe  fortifient  de  ma¬ 
niéré  que  dans  le  fœtus  à  terme ,  la  partie 
moyenne  a.  c.  faillante  &  plus  folide  ,  forme 
la  table  interne  de  l’Os  ,  &  que  les  lames  du 
dipioe  e.  f.  panchées  &  devenues  plus  larges, 
paroiffent  s’y  enfouir  plus  e.  ou  moins  f..  Du 
relie,  ces  lames  fe  terminent  dans  les  bords 
g.  h.  i.  k.  par  des  filets  minces  &  fimples  ,  & 
qui  deviennent  enfin  fort  petits.  Ils  font  plus 
longs  dans  le  bord  fupérieur  g.  &  féparés  ;  ils 
rendent  ce  bord  inégal  &  manquent  prelque 
vers  la  fontanelle  j..  La  partie  interne  1.  forme 
déjà  la  table  interne,  percée  de  plufieurs  pores 
m. ,  Sc  faillit  un  peu  n.  tout  autour  à  peu  de 
diftance  des  bords  g.  h.  i.  k.  ;  ces  bords  o. 
s’aminciffent  enfuite,  paroiffenc  compofés  de 
filets  droits  p.,  dont  ceux  qui  forment  le  bord 
inférieur  k.  font  les  plus  courts  ;  ceux  qui 
s’étendent  vers  le  bord  antérieur  h.  &  le  pof- 
térieur  i.  font  plus  longs  ;  mais  les  plus  longs 
de  tous  font  ceux  qui  forment  le  bord  g.  fu¬ 
périeur. 

L  ij 
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Figures  3.  4.  5. 

Partie  anterieure  ou  externe  de  l’Os  du  front 
fig.  3.  ,  la  pofiérieure  fig.  4.  &  l’ inférieure 

M-  S* 

Le  Coronal  a.  &c.  p.  eft  compo fé  dans  fon 
principe  des  deux  portions  qui  paroiffent  l’ê¬ 
tre  chacune  de  la  réunion  de  trois  ,  de  la  fu- 
péricure  a.  qui  forme  le  front ,  de  l’inférieure 
b.  qui  compofe  l’orbite  ,  &  de  la  troifiéme  c. 
qui  forme  la  tête  du  fourcil.  Il  n’a  prefque 
pas  de  points  offeux  entre  le  premier  5c  le  fé¬ 
cond  mois  après  la  conception  ,  &  il  paroît 
plus  diftinét  entre  le  fécond  5c  le  troifiéme 
mois  vers  le  milieu  d.  de  l’arcade  fourcilierc  , 
de  forte  que  le  troifiéme  mois  écoulé  ,  cette 
arcade  d.  e.  ,  5c  la  portion  orbitaire  f.  font 
déjà  formées.  Il  tend  ainfi  peu  à  peu  à  fa  per¬ 
fection  ,  de  maniéré  que  dans  le  neuvième 
mois  dans  la  partie  la  plus  folide  g.  les  lames 
paroiffent  couchées  6c  G  bien  fondues  les  unes 
avec  les  autres  en  dedans  5c  en  dehors  h.  , 
qu’elles  ne  forment  plus  qu’une  lame  continuet 
il  fe  durcit  donc  de  moins  en  moins  vers  la 
circonférence  i.  k.  1.  m.,  de  forte  que  l’Os  pa- 
roît  comme  compofés  des  écailles  11.  ;  néan¬ 
moins  les  filets  o.  qui  forment  les  écailles 
paroiffent  moins  confondues  enfemble  à  me- 
fure  qu’ils  approchent  plus  des  bords  ;  l’Os 
elt  plus  rare  jufqu’à  ce  qu’enfin  les  filets  foient 
tout-à-fait  diftinéts  vers  le  bord  i. ,.  encore 
plus  vers  les  bords  k.  1.  5c  fort  diftincts  en  m. 
vers  la  fontanelle  t  de  maniéré  qu’à  peine  tou¬ 
chent-ils  les  Os  voifins  par  les  bords  i.  k.  1. 
m.  ;  les  parties  p.  plus  épaiffes  ,  poreufes  , 
compofées  de  filets  plus  confondus  enfemble  , 
préfentent  plus  de  furface  aux  Qs  voifins.. 

Figures  6.  y.  8.  9. 

Portion  moyenne  cartilagineufe  de  l’Etbmoïde 
avec  une  partie  du  Sphénoïde  fig.  6.  ,*  la 
partie  ojfeufe  vue  fiupérieur  ement  fig.  7. ,  la¬ 
téralement  &  extérieurement  fig  8.  ,  laté¬ 
ralement  &  bit  ér  leur  ement  fig.  9. 

L’Os  Ethmoïde  dans  le  fœtus  a  terme  eft 
compofé  de  trois  portions ,  deux  latérales  of- 
feul'es  ,.  dont  on  en  arepréfemé  une  fig.  7.  8. 
9.  ,5c  la  troifiéme  carcilagineufe  fig.  6.  Quatre 
mois  après  la  conception,  ces  parties  offeufes 
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font  encore  cartilagineufes  ;  peu  après  elles 
s’oflîfient  vers  l’Os  planum  a.  ,  de  maniéré 
qu’environ  vers  le  fixiéme  mois  ces  parties 
latérales  font  entièrement  offifiées  ,  parfaites , 
5c  croiffent  ainfi  caverneufes  b.  jufqu’au  neu¬ 
vième  mois.  La  partie  moyenne  cartilagineufe 
c.  d.  e.  f.  vient  de  la  partie  moyenne  c.  du 
Sphénoïde  ,  poulie  l’apophyfe  crifta-galli  d.  , 
5c  lâche  en  e.  un  cartilage  mince  duquel  fe 
forme  la  lame  horifontale  cribleu£e~ 

Figures  10.  &c,  15. 

L’Os  des  tempes  formé  dans  le  fœtus  de  trois 
portions ,  une  écailleufe  vite  latéralement  & 
extérieurement  fig.  10. ,  latéralement  &  in¬ 
térieurement  fig.  1 1.  ;  la  pierreufe  vue  inté¬ 
rieurement  fig.  11.  &  extérieurement  fig. 

1  3.;  l’anneau  vû  latéralement  &  extérieur e- 
ment  14 ,&par  fapartie  latérale  interne  1 5. 

Environ  vers  le  fécond  mois  après  la  con¬ 
ception,  l’anneau  g.  h.  i.  5c  la  partie  écailleufe 
a.  b.  c.  paroiffent  Amplement  membraneux  ; 
la  portion  pierreufe  k.  1.  m.  n.  o.  reffemble  à 
un  mucus  épaiffi  ,  5c  devient  carcilagineufe 
dans  le  troifiéme  mois  ,  tems  dans  lequel  l’an¬ 
neau  5c  la  portion  écailleufe  s’ofiifient  en  par¬ 
tie.  Ces  parties  croiffent  dans  un  fœtus  de 
quatre  mois  5c  la  partie  pierreufe  devient  of- 
leufe  ,  de  maniéré  que  dans  le  cinquième  mois 
la  furface  externe  5c  inférieure  ,  de  même  que 
l’interne  5c  la  fupérieurc  font  accomplies.  On 
doit  cependant  obferver  par  rapport  à  l’ac- 
croiffemcnc  de  cet  Os  ,  que  la  furface  interne 
5c  fupérieure  eft  plus  longue  5c  plus  large.  5c 
incline  plus  vers  l’oreille  externe  ,  que  la  fur- 
face  externe  5c  inférieure  de  cette  même  par¬ 
tie.  Celafe  paffe  ainfi  jufqu’au  neuvième  mois, 
au  point  que  la  partie  écailleufe  paroît  encore 
compofée  de  petites  lames  a.  ,  5 c  les  filets  qui 
compofenc  ces  couches  paroiffent  c.  plus  dif¬ 
tinéts  b.  vers  les  bords.  La  partie  inférieure  la 
plus  épaiffe  paroît  à  l’extérieur  en  forme  de 
refeau  percée  de  plufieurs  petits  trous,  5c  rem¬ 
plie  de  petits  filions  e.  qui  reçoivent  les  extré¬ 
mités  de  l’anneau,  celluleufe  f.  en  dedans.  Ob- 
fervez  dans  l’anneau  les  extrémités  g.  h.  dont 
la  plus  épaiffe  g.  porte  l’éminence  i.  qui  aug¬ 
mente  le  finus  qui  renferme  l’apophyle  la  plus 
petite  du  Marteau.  La  portion  pierreufe  s’unit 
avec  l’écailleufe  pap  les;  bords  k.,.5c  fait  voir  la 
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Figuret  $.  4*  5* 

Ojfis  frontis  pars  ab  anteriore  feu  exteriore  parte 

fig.  3.  ,  4  pojieriore  fig.  4. ,  ab  injeriore 

fS-  5- 

Coronale  a.  &c.  p.  ab  ortu  fuo  duabus 
conflans  portionibus  quas  quandoque  tribus 
exfurgunt  ,  fuperiorem  a.  quæ  ad  frontem 
pertinet  ,  inferiorem  b.  qua;  ad  foramen 
oculi  ,  tertiam  c.  quas  ad  caput  fupercilii. 
Offeis  pun&is  vix  fe  prodit  inter  primum 
&  fecundum  menfem  à  conceptione  ;  inci- 
pitque  diftindtiùs  ,  circà  fecundum  &  ter¬ 
tium  ,  formari  medium  arcus  fuperciliaris 
verfus  d. ,  ita  ut  tertio  menfe  elapfo  arcus 
ille  d.  e. ,  parfque  orbitaris  f.  jam  conftruc- 
ta  fint  ;  ad  umbilicum  fie  paulatim  alfurgit 
Os  ita  ut  nono  menfe  partis  folidioris 
g.  bradleolæ  inclinatæ  ita  fufae  extra  & 
intra  h.  ut  laminam  continuam  referant  ; 
inde  ad  ambitum  i.  k.  1.  m.  minus  minufque 
folidefeit  ,  ita  ut  ex  fquammis  n.  veluti 
conflatum  Os  appareat.  Fila  tamen  o.  conf- 
tituentia  fquammas  paulo  minus  in  fe  mutuo 
fufa  videntur  prout  ad  oras  tendunt  ,  rariuf- 
que  fit  Os  ,  donec  juxta  oram  i.  fila  plane 
diftimfla  fint  k. ,  diftin&iora  vero  juxta  oras 

k.  1.  ,  &  diftin&iffima  juxta  m.  verfus  fonta- 
nellam  ;  fic  ut  vix  vicina  tangant  oris  i.  k. 

l.  m.  ;  partibus  vero  craffioribus  p.  ,  porofis  , 
ex  filis  magis  in  fe  fufis  conflantibus,  majori 
amplitudine  ad  Offa  vicina  procedunt. 


Figuret  6.  7.  8.  9. 

Ofts  cribri- for  mis  lamina  media  cartilaginea  , 
una  cum  parte  Ojfis  multi- for  mis  fig.  6.  ; 
OJfea  pars  ,  a  fuperiore  parte  fig.  7.  ,  k 
latere  externo  fig.  8.  ,  k  latere  interno 
fiS •  9- 

Os  Cribri-forme  fœtus  maturioris  confiat 
ex  tribus  partibus  ,  duabus  lateralibus  Ofleis 
quarum  una  exhibita  fig.  7.  8*  9.  r  tertia 
cartilaginea  fig.  6..  Quarto  menfe  à  con¬ 
ceptione  elapfo  cartilagineae  adhuc  funt  par- 
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tes  illae  Offeae  ;  paulo  poft  offefeunt  verfus 
Offa  plana  a.  ,  ita  ut  circà  fextum  menfem 
illae  partes  laterales  plane  Ofleæ  &  perfedlce 
fint ,  &  fie  crefcant  cavernofæ  b.  ufque  ad 
nonum.  Pars  vero  media  cartilaginea  c.  d. 
e.  f.  enafeitur  è  parte  media  c.  Sphcnoïdis  , 
emittitque  proceffum  crifta-galli  d.  ,  hinc  e. 
producit  tenuem  cartilaginem  ,  unde  exur- 
git  lamella  horifoncalis  cribri-formis. 


Figura  10.  &c.  15. 

Os  temporale  ex  tribus  confiant  portionibus 
in  foetu  ,  fquammofa  k  latere  externo  fig. 
10.  &  k  latere  interno  fig.  1 1 .  ,  petrofa 
ab  interiore  parte  fig.  11.  &  ab  exteriore 
fig •  13.  ,  annula  k  latere  externo  14 .  &  k 
latere  interno  ij.,  exhibitis. 

Circà  fecundum  à  conceptione  menfem 
membranacei  tantum  videntur  anritilus  g. 
h.  i.  &  fquammofa  pars  a.  b.  c.  d.  ,  portio 
vero  petrofa  k.  1.  m.  n.  o.  mucum  refert 
fpiflatum  ,  cartilagineaque  fit  in  tertio  men¬ 
fe  ,  quo  tempore  annulus  &  pars  fquam¬ 
mofa  partira  offefeunt.  In  quatuor  menfium 
fœcu  crefcunt  illæ  partes  ,  Offeaque  fit  pars 
petrofa  ,  ita  ut  in  quinto  menfe  fuperficies 
tum  externa  &  inferior  ,  tum  interna  &  fu- 
perior  ,  perfedlæ  fint.  Id  tamen  notandum 
circà  hujus  Offis  incrementum  quod  fuper¬ 
ficies  interna  &  fuperior ,  longior  &  latior 
fit,  magifquc  verfus  aurem  externam  ver¬ 
gat  ,  quam  ejufdem  partis  fuperficies  ex¬ 
terna  &  inferior  ;  fic  procedit  ufque  ad  no¬ 
num  ,  ut  pars  fquammofa  bra&eolis  a.  ad¬ 
huc  conflata  videatur  ,  filaque  ex  quibus 
iftæ  exfurgunt  brafteolæ  diftimfliora  b.  ver¬ 
fus  oras  c.  appareant.  Pars  vero  inferior 
craffior  exterius  d.  reticulata  eft ,  multis  per¬ 
via  foraminulis  ,  finulifque  inaequalibus  e. 
donataqui excipiunt  annuli  extrema;  interius 
vero  f.  cellulofa.  In  annulo  notanda  extre¬ 
ma  g.  h.  quorum  craffius  g.  eminentia  i. 
donatur  augens  linum  quo  continetur  pro¬ 
cellas  gracillimus  Mallei.  Pars  petrofa  mar¬ 
ginibus  k.  cum  fquammofa  committitur  , 
oftenditque  Fenefiram  ovalem  1.  ,  rotundam 
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m.  &c.  ut  in  adulto  ,  nifi  quod  interius  canalis  femi  -  circularis  fuperior,  o.  infe- 
ita  tenuis  lit  ut  diftin&ior  appareant  n.  rior ,  &c. 

TABULA  XXX. 

Cætera  cranii  Offa  de  Ofla  maxillæ  fuperioris. 


Figura  r.  x. 

Ofiicula  au  dit tis. 

IN  fœtu  trium  menfium  Malleus  a.  carti¬ 
lagineus  eft  ficut  Sc  Incus  b. ,  excepto 
crure  c.  ejus  longo  cujus  offificatio  prope 
Incudis  caput  incipiebat.  Stapedis  d.  caput 
olieum  es  ,  eique  lubftantia  cartilaginea 
membranis  involuta  anne&ebatur.  In  qua¬ 
tuor  menfium  fcetu  Mallei  e.  caput  erat 
quidem  offeum  ,  ea  vero  capitis  fuperficies 
qua:  cum  Incude  articulatur  ,  à  lamella  ob¬ 
tegebatur  cartilaginea  ,  quae  quidem  in  fcetu 
quinque  menfium  oflea  erat.  ProcelTus  Mal¬ 
lei  primus  f.  verfus  apicem  adhuc  cartilagi¬ 
neus  erat  ;  Stapes  perfe&e  offeus.  Tandem 
in  fex  &  feptern  menfium  fœtibus  officula 
nihil  cartilaginei  amplius  habebant ,  fed  per¬ 
fectiora  &  majora  exiftebant. 

FigurA  3.  4. 

Os  occipitis  foetus  maturi ,  a  parte  anteriore 
fig-  3-  1  «  pofieriore  fig.  4. 

Os  occipitis  a.  &c.  m.  diftinétum  in  partes 
■o fleas  quatuor  ,  pofteriorem  a.  b.  c.  d.  ,  la¬ 
terales  duas  e.  f. ,  priorem  g.  h.  ;  intercedir 
cartilago  conneCtens  eas  inter  fe.  In  evolu¬ 
tione  omnium  cranii  Offlum  minus  conf- 
tans.  Inde  variae  portiones  &  futurae  quibus 
in  adultis  donatur.  Jam  apparent  quatuor 
illae  portiones  inter  duos  &  tres  a  concep¬ 
tione  menfes.  Pofterior  verô  ex  quatuor  aut 
tribus  quandoque  duobus  vifa  eft  tunc  con¬ 
flari  portionibus  ,  fed  ut  videtur  ,  femper  in 
centro  i.  crafliori  uniris  ;  fibrata  in  junio¬ 
ribus  fœtibus  apparet  ,  eædemque  prout  ad 
maturitatem  accedit  fœtus  fiunt  in  ipfa  mu¬ 
tationes  ac  in  Coronali  &  Parietalibus.  Por¬ 
tiones  laterales  ficut  &  anterior  ab  ortu 


cartilagineae  evadunt  porofae  ,  multis  cri¬ 
bratae  foraminulis  ,  fimulque  unita:  confti- 
tuunt  k.  condylos  occipitales  ,  &  foramen 
occipitale  1.  una  cum  parte  inferiore  m. 
portionis  porterions.  Portio  anterior  non 
folum  cum  lateralibus  in  pofterum  coalefcit , 
fed  etiam  cum  Sphénoïde  quo  cum  commit¬ 
titur. 


Figura  5.  &c.  10. 

Sphenoidis  foetus  maturi  partes  ojfes.  ,  exhi¬ 
bite,  a  parte  fuperior  e  fig.  5.  ,  ab  inferiore 
fig.  6.  ;  pars  media  cum  laterali  maxima 
inter  fe  compofiu  ,  d  parte  pfieriore  fig,  7.  , 
d  priore  fig.  8. pars  media  confiant  e  fu¬ 
perioris  At  at  is  parte  media  duabufque  prio¬ 
ribus  ,  d  fuperior  e  parte  fig.  9.  ,  ab  inferiore 

fig'  10-  * 

Os  fphenoides  fecundo  menfe  partim  mem- 
braceum  ,  partim  cartilagineum  eft  ,  par- 
tefque  illae  cartilagineae  paulatim  oflefcunt 
ita  ut  tertio  menfe  appareat  exiguum  quid 
procefluum  pterygoideorum;  in  quarto  men¬ 
fe  varia  punCta  Oflea  apparent  ,  ita  ut  pau¬ 
latim  è  quinque  fruftis  offeis  conftet ,  bafi 
a.  b.  ,  duabus  proccifibus  tenuibus  c.  d.  , 
duabus  lateralibus  e.  f.  g.  h. ,  inter  quas  & 
bafem  interjeCta  cartilago  qua  cum  illa  & 
inter  fe  conjunguntur.  Poftei  ex  proceffibus 
tenuibus  c.  d.  fit  Os  unum  fig.  y.  10.  ,  in¬ 
termedia  cartilagine  in  Os  verfa  ;  quando¬ 
que  proceflus  illi  c.  d.  unicam  conftituunt 
portionem  :  nulla  tunc  apparent  veftigia  fi- 
nuum  fphenoideorum  ,  omnefque  illae  partes 
porofx  ,  &  ut  omnia  Offa  fpongiofa  multis 
videntur  perforari  foraminulis. 


Ç>fîco 
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Fenêtre  ovale  1. ,  la  ronde  m.  &c.  comme  dans  dans  qu’on  voit  plus  diftinttement  n.  le  canal 
l’adulte  ,  fi  ce  n’eft  qu’elle  eft  fi  mince  en  de-  demi-circulaire  i'upérieur  ,  o.  l’inférieur  ,  &c. 

TABLE  XXX. 

Les  autres  Os  du  crâne  ôc  ceux  de  la  mâchoire  fupérieurc. 


Figures  i.  2. 

Les  petits  Os  de  Fouit. 

DAns  le  fœtus  de  trois  mois  le  Marteau 
a.  eft  cartilagineux  de  même  que  V En¬ 
clume  b.  ,  excepté  la  longue  cuiffe  c.  dont 
l’oftification  commençoit  près  de  la  tête  de 
l’Enclume.  La  tête  de  Y Etrier  d.  étoit  ofleufe  , 
&  il  s’y  joignoit  une  fubftance  cartilagineufe 
enveloppée  de  membranes.  Dans  le  fœtus  de 
quatre  mois  la  tête  du  Marteau  e.  étoit  offeu- 
fe  ;  mais  la  furface  de  la  tête  qui  s’articule 
avec  l’Enclume  étoit  couverte  d’une  lame  car¬ 
tilagineufe  qui  étoit  oflïfiée  dans  un  fœtus  de 
cinq  mois.  La  première  apophyfe  f.  du  Mar¬ 
teau  étoit  encore  cartilagineufe  vers  la  poin¬ 
te  ;  l’Etrier  étoit  entièrement  offeux.  Enfin 
dans  des  fœtus  de  fept  mois  ,  ces  petits  Os 
n’avoient  plus  rien  de  cartilagineux  ;  ils 
étoient  &  plus  parfaits  &  plus  grands. 

Figures  3.  4. 

L'Occipital  du  fœtus  a  terme  vû  en  devant 
fig-  3->  en  arriéré  fig.  4. 

L'Occipital  a.  &c.  m.  eft  diftingué  en  quatre 
parties  offeufes  ,  une  pofiérieure  a.  b.  c.  d.  , 
deux  latérales  e.  f. ,  l’autre  antérieure  g.  h.  ; 
il  fe  trouve  entre,  un  cartilage  qui  les  unit  en- 
fernble.  C’eftleplus  inconftant  de  tous  les  Os 
du  crâne  dans  fon  développement.  C’eft-là 
fans  doute  pourquoi  on  le  voit  dans  les  adul¬ 
tes  avoirplufieurs  portions  &  diverfes  futures. 
On  voit  déjà  ces  quatre  parties  entre  le  deux 
&  le  troifiéme  mois  après  la  conception.  La 
poftérieure  a  quelquefois  paru  compofée  de 
quatre  ,  trois,  &  même  deux  portions  ,  qui 
cependant  étoient  probablement  unies  dans  le 
centre  i.  plus  épais.  Cette  partie  paroit  fibrée 
dans  les  jeunes  fœtus  ,  &  elle  eft  fufccptible 
des  mêmes  changemens  qui  arrivent  au  Coro- 
nal  &  au  Pariétal  à  mefure  que  le  fœtus  ap¬ 


proche  de  fon  terme.  Les  portions  latérales  de 
même  que  l’antérieure ,  cartilagineufes  dans 
leur  origine,  deviennent  poreufes  ,  percées  de 
plufieurs  petits  trous  &  unies  enfemble,  for¬ 
ment  k.  les  condyles  de  l’Occipital  &  le  trou 
Occipital  1.  avec  la  partie  inférieure  m.  de  la 
portion  poftérieure.  La  portion  antérieure 
non-feulement  s’unit  dans  la  fuite  avec  les 
deux  latérales  ,  mais  encore  avec  la  partie 
poftérieure  du  Sphénoïde. 

Figures  5.  &c.  10. 

Parties  offeufes  du  Sphénoïde  du  fœtus  a  terme 
vues  fupérieur  ement  fig.  f.  ,  inferieur  ement 
fig.  6.  ;  la  partie  moyenne  unie  avec  la  la¬ 
térale  qui  efi  la  plus  grande  vue  pofitrieure 
ment  fig.  7.  ,  antérieurement  fig.  8.  la  par¬ 
tie  moyenne  composée  de  la  partie  moyenne 
des  deux  antérieures  qui  la  formaient 
dans  un  âge  moins  avancé  vue  fupérieure- 
ment  fig.  9.  &  inferieur  ement  fig.  10. 

L’Os  fphénoide  au  fécond  mois  eft  en  partie 
membraneux  &  en  partie  cartilagineux  ;  ces 
parties  cartilagineules  croiflent  peu  à  peu,  de 
maniéré  qu’au  quatrième  mois  on  commence 
à  appercevoir  quelque  chofe  des  apophyfes 
ptérygoïdes  ;  on  voit  dans  le  quatrième  mois 
differens  points  offeux  ,  de  maniéré  que  dans 
la  fuite  cet  Os  eft  compofé  de  cinq  pièces,  de 
la  bafe  a.  b. ,  des  deux  apophyfes  minces  c.  d. , 
des  deux  latérales  e.  f.  g.  h.  entre  lefquelles  & 
la  bafe  fe  trouve  un  cartilage,  au  moyen  du¬ 
quel  toutes  ces  portions  font  unies  enfemble. 
Les  apophyfes  minces  c.  d.  fe  réuniffcnc  en- 
fuite  en  un  feul  Os  fig.  9.  10., le  cartilage  qui 
les  féparoit  étant  lui-même  devenu  olleux. 
Quelquefois  ces  apophyfes  forment  une  feul 
portion  c.  d.  ;  il  ne  paroit  alors  aucun  veftige 
des  linus  fphénoïdaux  ;  toutes  ces  portions 
font  poreufes  &  paroilfent  comme  tous  les 
Os  fpongieux  percées  de  plufieurs  petits  trous. 
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Figures  n.  &c.  z 5. 


L’Os  de  la  pomette  du  fœtus  a  brme  vû  exté¬ 
rieurement  fig.  11.,  intérieurement fig.  n,; 
l’Os  du  palais  vû  intérieurement  fig,  13., 
extérieurement  fig.  14.  ,*  l'Os  maxillaire  vû 
extérieurement  fig.  if.  ,  intérieurement  fig. 
1 6.  ÿ  l’Os  unguis  vû  intérieurement  fig.  1 7. , 
extérieurement  figé  1  8.  les  Os  du  nez.  vus 

extérieurement  fig.  1  9.  ,  intérieurement  fig.' 
zo.  {  le  cornet  inférieur  vû  extérieurement 
fig.  11. ,  intérieurement  fig.  u.  ;  le  Vomer 


vû  de  coté  fig.  i-}.  Supérieurement  fig.  14. , 
en  bas  fig.  1  j . 

Tous  les  Os  de  la  mâchoire  fupérieure  dans 
les  plus  petits  fœtus  mêmes  ,  ne  font  compo- 
fés  que  d’une  feule  pièce.  Ils  font  cartilagi¬ 
neux  dans  le  fécond  mois ,  &  font  ofleux 
dans  le  troifiéme  ;  ils  acquièrent  ainfi  peu 
à  peu  une  forme  plus  parfaite  ,  de  maniéré 
cependant  qu’on  y  apperçoit  à  peine  des  vef- 
tiges  des  finus  maxillaires. 


TABLE  XXXI. 

La  Mâchoire  inférieure  8c  les  Vertebres. 


Figures  1.  2.  5. 

La  Mâchoire  inférieure  d’un  fœtus  k  terme 
vue  extérieurement  fig.  1 .  ,  intérieurement 
fig.  z.  ,  fupéridur ement  fig.  3. 

LA  Mâchoire  inférieure  dès  le  fécond  mois 
eft  compofée  de  deux  portions  ofleufes 
a.  b.  unies  en  c  au  moyen  d’une  membrane 
cartilagineufe.  Elle  fe  termine  d’abord  au- 
deflous  du  nez  en  forme  de  pointe  ;  &  à  me- 
fure  que  les  Os  fe  développent  davantage  ,  la 
pointe  devient  plus  moufle  &  enfin  arrondie. 
On  trouve  dans  les  alvéoles  d.  les  premiers 
germes  des  dents  ,  fi  bien  qu’entre  le  quatriè¬ 
me  &  le  cinquième  mois  après  la  conception^ 
on  voit  déjà  leur  pointe  paroître ,  couverte 
néanmoins  par  les  gencives. 

Figures  4.  5 .6. 

L’Epine  du  fœtus  a  terme ,  vûe  partie  en  de¬ 
vant  &  de  coté  fig.  4.  ,  en  devant  fig.  5. , 
pofiérieur ement  fig.  6. 

Deux  mois  après  la  conception  l’épine  pa- 
rojt  déjà  cartilagineufe  ;  c’eft  dans  le  troifié- 
,me  mois  que  l’otrvoit  des  points  ofleux  dans  le 
leurs  corps  ,  de  maniéré  que  l’olfification  pa- 
roîc  fe  faire  dans  trois  endroits,  fçavoir  dans 
le  corps  &  de  chaque  côté  b.  du  grand  trou. 
Une  fois  que  ces  pièces  font  accrues ,  elles  for¬ 
ment  en  grande  partie  les  vertebres.  La  partie 


ofleufe  du  corps  &  celle  des  portions  latérales 
qui  touchent  le  corps  ,  font  dans  le  fœtus  à 
terme  &  même  quelque  tems  après  la  naiflan- 
ce ,  garnies  d’un  cartilage  conlidérable  qui 
unit  le  corps  avec  les  parties  latérales  ;  il  refte 
peu  de  ce  cartilage  dans  un  âge  plus  avancé  , 
&  lorfqu’une  fois  il  eft  confumé  ces  pièces  fe 
réunifient  enfemble.  La  partie  fupérieure  du 
corps  d.  refte  plus  long-tems  cartilagineufe  , 
de  même  que  l’inférieure  e.  ;  ces  parties 
s’oflifient  féparément  autour  du  corps ,  &  for¬ 
ment  des  épi-phyfes  minces,  dont  l’une  envi¬ 
ronne  le  bord  fupérieur  du  corps ,  l’autre  l’in¬ 
férieur.  Les  portions  latérales  font  féparées 
poftéricurement  f.  par  un  cartilage  confidéra- 
ble  e.  qui  achevé  de  ce  côté  le  trou  de  la  ver¬ 
tèbre  ,  renferme  le  germe  de  l’apophyfe  épi— 
nenfe  ,  &  forme  les  apophyfes  obliques  infé¬ 
rieures  dans  les  jeunes  fujets.  Les  portions  la¬ 
térales  venant  à  s’augmenter  ,  elles  le  confir¬ 
ment.  C’eft  ce  qui  fait  que  dans  les  fœtus  avan¬ 
cés  en  âge  ,  ce  cartilage  ne  fait  qu’incrufter  ces 
portions  qui  s’avancent  de  part  &  d’autre.  Les 
apophyfes  obliques  deviennent  entièrement 
ofleufes  ,  les  portions  latérales  s’unifient  en¬ 
fin  ;  l’épine  qui  pendanc  ce  tems  s’eft  accrue, 
demeurant  cartilagineufe,  une  parue  ofleufe 
produite  par  l’union  des  parties  latérales  prend 
enfuite  la  place  de  ce  cartilage ,  ne  s’étend 
cependant  pas  jufqu’à  la  pointe  qui  s’offific  fé¬ 
parément  ,  d’où  il  réfulce  une  épi-phyfe  qui  fe 
continue  enfin  au  refte.  La  féconde  Vertebre 
&  les  trous  qui  la  luivent ,  ont ,  comme  dans 
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FtgUYA  I  i .  &c.  1  5  . 

Os  jugale  fœtus  maturioris  ,  ab  exteriore 
fig.  ii.,  ex  interiore  parte  fig.  n.  ;  Os 
palati  ab  exteriore  fg.  13.,  ex  interiore 
fig.  14-  >'  Os  maxillare  ab  exteriore  parte 
fig.  t  f.  ,  ex  interiore  fig.  16.  ;  Os  unguis 
ex  interiore  parte  fig.  17.  ,  ab  exteriore 
fig.  18.  Os  nafi  ab  exteriore  fig.  19.  ,  ab 
interiore  fig.  10.  ;  Os  fpongiofum  inferius 
ab  exteriore  fig.  11.  ,  ab  oppofita  fig.  u.  ; 


Vomer  à  parte  dextra  fig.  13 à  fitperiore 
fig.  14.  ,  ab  inferiore  fig.  15. 

Omnia  Offa  maxilla:  fuperioris  in  par¬ 
vulis  abortabas  ex  uno  Ofle  confiant.  Car¬ 
tilaginei  quidem  funt  fecundo  menfc,  tertio 
Offa  fada  funt  ,  fîcque  paulatim  perfedio- 
rem  acquirunt  formam  ,  ita  tamen  ut  vix 
ulla  adhuc  adfinc  vefligia  b.  finuum  maxil¬ 
larium. 


TABULA  XXX. 

Maxilla  inferior  &  Vertebræ. 


Figuré.  T.  i.  3. 

Maxilla  inferior  fœtus  maturioris  ab  exteriore 
parte  fig.  1.  ,  ex  interiore  fig.  1.  ,  a  fiupe- 
riore  fig.  5- 

M, Axilla  inferior  induit  jam  à  fecundo 
menfe  fubftantiam  offeam  ex  duobus 
conflata  portionibus  a.  b.  quæ  in  c.  me¬ 
diante  membrana  cartilaginea  committuntur , 
definit  mox  infra  nafum  in  acutum  api¬ 
cem  ;  prout  vero  magis  evolvuntur  Offa  , 
obtufior  fit  cufpis  &  tandem  fubrotundus. 
In  alveolis  d.  adfunt  prima  rudimenta  den¬ 
tium  ,  ita  ut  inter  quartum  .&  quintum  à 
conceptione  menfem  eorum  jam  acies  pro¬ 
deat,  teda  tamen  gengivis. 


Figuré  4.  5,  6. 

Spina  fœtus  maturioris  ,  media  parte  inter 
priorem  &  lateralem  exprejfa  fig.  4. ,  aparté 
priore  fig.  j.  ,  'a  pofieriore  fig.  6. 

Duobus  à  conceptione  elapfis  menfibus 
jam  {pina  adeft  cartilaginea  ;  tertio  au¬ 
tem  menfe  punda  jam  Offca  in  illorum 
corpus  apparent  ,  ita  ut  paulatim  ,  tribus  in 
locis  fiat  oflificatio  ,  in  corpore  nempè  & 
ad  utrumque  latus  b.  foraminis  magni.  Hæc 
officula  cum  increverunt ,  ex  iis  majorem 


partem  vertebra:  conflant.  Ofli  autem  cor¬ 
poris  ,  &  lateralium  partibus  ad  corpus  per¬ 
tinentibus  in  maturo  fœtu  ,  &  aliquandiu 
etiam  poft  ortum  multa  cartilago  adhæret 
qua  Offa  lateralia  cum  corpore  cohaerent  ; 
adultiore  ætate  parum  cartilaginis  fuperet , 
eamque  ad  poftremum  abfumpta  ,  confluunt 
in  unum.  At  diutius  cartilaginea  manet  pars 
corporis  fuperior  d.  ,  iternque  inferior  e.  , 
eaeque  partes  feorfim  offeæ  fiunt  per  ambi¬ 
tum  corporis  ,  abeuntque  in  renues  epi-phy- 
fes  ,  quarum  altera  ambit  marginem  cor¬ 
poris  fuperiorem  ,  altera  inferiorem.  O/fibus 
lateralibus  à  pofieriore  parte  pars  cartila¬ 
ginea  e.  magna  interjeda  ,  quæ  foramen 
vertebræ  ab  ca  parte  perficit  &  proceffiis 
fpinofi  rudimentum  continet  &  proceffus 
obliquos  inferiores  in  parvulis  efficit.  Pof- 
teà  autem  crcfcentibus  Offibus  lateralibus  , 
fenfim  ab  iis  abfumitur.  In  adultioribus 
itaque  fœtibus  proceffus  obliquos  inferiores 
tantum  incruflat  ,  porreda  in  utrumque 
latus  portione.  Dein  proceflus  obliqui  toti 
Oftei  funt  ,  tandem  Ofla  lateralia  inter  fe 
conjungunt  ;  fpina  quæ  intérim  increvit  , 
manente  cartilaginea.  Tum  &  fpinam  illam 
cartilagineam  occupat  Offea  pars  ,  è  con- 
jundione  partium  lateralium  nata.  At  mu¬ 
cronem  non  occupat  ,  qui  feorfim  offeus 
fit  ,  ex  quo  epi-phyfis  efficitur  ,  ad  poftre- 
mum  continuata.  Epiflrophæus  autem  ,  & 
tres  quæ  proxime  infra  eum  pofitæ ,  ut  in 
adultis  mucronem  habent  bi-fidum  ,  ita  in 
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junioribus  extrema  cartilaginea  duo  ;  in  pro¬ 
vectioribus  totidem  epi-phyfes. 


Proceffus  tranfverfi  ,  f.  g.  ubi  Offa  latera¬ 
lia  formata  funt  ,  eorum  parces  funt  ,  fed  in 
extremo  cartilaginei.  Deinde  extrema  illa 
épi-phyfes  fiunt.  In  collo  autem  radix  pofte- 
rior  g.  illorum  procefiuum  pertinet  ad  Os 
laterale  ;  prior  h.  ad  corpus  ,  eaque  diutius 
cartilaginea.  Et  prior  à  crefcente  Offe  cor¬ 
poris  deinde  fenfim  occupatur.  Poff  prior  & 
pofterior  ultra  foramen  i.  ,  quo  proceffus 
perforatus  eft  ,  offea  fe  natura  continuant  ; 
fed  commune  extremum  cartilagineum  re¬ 
manet  ;  quod  pariter  epi-plryfis  deinde  fit  > 
quæ  fe  reliquo  proceflui  cito  continuat. 


Proceffus  obliqui  fuperiores  k.  in  parvulis 
una  cum  tranfverfis  ab  utroque  latere  carti¬ 
laginem  efficiunt  ,  adjedfam  Offibus  latera¬ 
libus.  Deinde  diffinguntur  à  tranfverfis  ,  & 
feparata  cartilago  funt.  Haec  paulacim  ab 
Offibus  lateralibus  occupatur  ,  donec  nil  nifi 
crufta  cartilaginea  fuperfit  ibi  ubi  cum  pro¬ 
ximae  vertebrae  defccndentibusadfcences  com¬ 
mittuntur. 

Antequam  Offa  lateralia  confluant  inter  fe 
jam  occuparunt  proceffus  obliquos  &  tranf- 
verfos.  Confluunt  inter  fe  prius  ,  quam  cum 
Offe  corporis.  Poftremo  epi-phyfes  fe  conti¬ 
nuant.  Offa  lateralia  cum  Offe  corporis  con¬ 
fluunt  in  provectioribus  infantibus,  oeriusepi- 
phyfes  confluunt ,  circà  plenum  incrementum 
flaturae. 

Epiftrophæus  Os  1.  m.  n.  o.  quatuor  in 
locis  inchoat  ,  inferiore  parte  corporis  1.  , 
radice  proceffus  denti-formis  m.  lateribus 
magni  foraminis  n.  o  ;  elapfis  aliquot  annis 
cum  Offa  illa  primordia  in  Offa  vifenda  cre¬ 
verunt  ,  unum  quodque  eorum  Offium  par¬ 
tem  corporis  efficit  :  inferiorem  medium  pri¬ 
mum  1.  ,  fupeiiorem  mediam  fecundum  m.  , 
lateralem  utramque  ,  à  fummo  ad  imum  , 
reliqua  duo  n.  o..  Corporis  partes  funt 
illae  ,  quibus  Atlas  infiftit  r  efficiunturque 
majorem  partem  ab  Offibus  lateralibus ,  par¬ 
tira  etiam  ab  Offe  ptoceffus  denti-formis. 
Citius  increfcit  Os  dentis  ,  quam  quod  in 
inferiore  media  parte  corporis  :  fed  mucro 


dentis  diu  cartilagineus  manet.  Offa  lateralia 
prius  confluunt  inter  fc  ;  poft  quatuor  quæ 
in  corpore  conveniunt  :  fit  hoc  m  adukiori- 
bus  infantibus.  De  prima  autem  cartilagine 
è  qua  hæc  vertebra  conflabat  remanent  cruf- 
tæ  ,  quibus  obdu&æ  partes  illas  ,  quæ  atlan¬ 
tem  niftinent  :  remanet  quoque  quam  dens 
habet ,  qua  parte  is  cum  atlante  committitur. 
Cæteris  hæc  vertebra  à  reliquis  non  difere- 
pat. 

Atlas  fig.  7.  8.  Jam  in  parvulis  fœtibus 
ad  aliarum  vertebrarum  fimilitudinem  con¬ 
flat  ex  duabus  lateralibus  offeis  a.  b.  ,  carti¬ 
lagine  c.  y  à  pofteriore  parce  connexis  inter 
fe.  Sic  &  priori  parce  fui  Offa  lateralia  in¬ 
haerent  cartilagini  corporis  d.  ,  efficiuntque 
corporis  partem  ,  qua  corpus  illud  tum  ca¬ 
put  fuftinec ,  tum  proximae  vertebra:  inniti¬ 
tur.  In  iifdem  etiam  radix  pofterior  procef- 
fuum  tranfverforum  ,  ut  in  reliquis  colli.. 
Reliqua  autem  corporis  id  eft  ,  arcus  e. 
qui  à  priore  parte  eft  ,  proximaque  ab  utra- 
que  parte  pars  f.  g. cartilaginea  funt.  Pofte.i 
in  media  longitudine  arcus  granulum  of- 
femn  oritur  r  fenfim  increfcens  ,  donec  to¬ 
tum  arcum  olleum  effecerit.  Interea  crefcunt 
Offa  lateralia  ,  occupantque  corpus  ad  ar¬ 
cum  ufque  ;  fed  remanent  cruftæ  carcilagi- 
neæ  fupra  infraque  qua  corpus,  committitur, 
ibi  cum  capite  ,  hic  cum  proxima  vertebra  ; 
quo  fadfco  tria  funt  officula  ,  duo  lateralia  , 
tertium  arcus  corporis.  Arcus  offeus  cum 
par?ibus  lateralibus  in  provectioribus  infan¬ 
tibus  confluit  :  antequam  confluat,,  jam  par¬ 
tes  laterales  à  pofteriore  parte  inter  fe  con- 
tinuatæ. 

Una  ex  mediis  dorfi  vertebris  foetus  matu¬ 
ri  ,  oblique  à  parte  tum  priore  tum  inferiore 
expreffa  fig.  9.  ;  à  parte,  tum  pofteriore,. 
tum  fuperiore  fig.  10.  1  à  parte  tum  laterali , 
tum  priore,  tum  etiam  fuperiore  fig.  j  1.  ; 
oftendic  pariem  çarcilagineam  a. b.  ambi¬ 
tum  eminentem  ,.  c.  nudeum  offe  uni  ,  d.  ad¬ 
ditamentum  cartilagineum  proceffus  obliqui 
fuperioris  e.  additamentum  cartilagineum 
proceffus  tranfverfi.  f.  g.  h.  Pomo  cartilagi¬ 
nea  quæ  pofteriorem  vertebræ  partem  perfi¬ 
cit,  g.  fjpina,  h.  additamenta  cartilaginea  pro- 
celluum  obliquorum  inferiorum. 

Os  facrum fig.  4.  f..  6.  n.  o.  &c.  quo  tem¬ 
pore  adhuc  totum  cartilagineum  eft  y  unum  , 
ut  in  adulto  eft  ,  &  tamen  in  quinque  ver- 
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les  adultes  ,  leur  pointe  partagée  en  deux  par¬ 
ties  ,  ii  bien  que  dans  les  plus  jeunes  fujets  ces 
parties  font  carcilagineufcs  ,  &  ce  font  autant 
d'épi-phyfes  dans  ceux  qui  font  avancés  en  âge. 

Les  apophyfes  tranfverfes  £  g.  ,  lorfque  les 
parties  latérales  font  formées,  en  font  partie; 
mais  elles  font  cartilagincufes  dans  leur  extré¬ 
mité.  Ces  extrémités  deviennent  enluite  épi— 
phyfes.  Dans  le  col  la  racine  poftérieure  g.  de 
ces  apophyfes  fait  partie  des  branches,  & 
l’antérieure  h.  du  corps,  refte  long-tems  car- 
tilagineufe.  Le  corps  croît  &  prend  peu  à  peu 
la  place  de  l’antérieure.  L’antérieure  &  la 
poftérieure  s’offifient  enfuite  &  s’avancent  i. 
au-delà  du  trou  dont  chaque  apophyfe  eft 
percée  ;  mais  l’extrémité  commune  refte  car- 
cilagineufe  ,  devient  enfuite  épi-phyfe  &  fe 
continue  en  peu  de  tems  au  refte  de  l’apo- 
phyfe. 

Les  apophyfes  obliques  fupérieures  k.  dans 
les  jeunes  fœtus  forment  de  chaque  côté  avec 
les  tranfverfes  un  cartilage  ajouté  aux  bran¬ 
ches.  Puis  elles  fe  diftinguent  des  tranfverfes  , 
&  forment  un  cartilage  feparé.  Les  branches 
en  prennent  peu  à  peu  la  place  ,  juiqu’à  ce 
qu’enfin  il  ne  refte  plus  qu’une  croûte  cartila- 
gineufe  dans  Pendroit  où  les  apophyfes  obli¬ 
ques  defeendantes  d’une  vertebre  s’uniffent 
avec  les  afeendantes  de  la  fuivante. 

Avant  que  les  branches  concourent  enfem- 
ble  ,  elles  ont  déjà  pris  la  place  des  apophyfes 
obliques  &  tranfverfes.  Elles  concourent  en- 
femble  avant  que  de  s’unir  au  corps.  Enfin  ces 
épi-phyfes  s’y  continuent.  Les  branches  s'u¬ 
nifient  au  corps  dans  les  enfans  un  peu  âgés. 
Les  épi-phyfes  s’unifient  plus  tard  environ 
vers  les  derniers  tems  de  l’acroiffement. 

La  fécondé  vertebre  1.  m.  n.  o.  commence  à 
s’oftïficr  dans  quatre  endroits  ,  dans  la  partie 
inférieure  du  corps  1. ,  à  la  racine  de  l’apophy- 
fe  odontoïde  m. ,  à  côté  du  grand  trou  n.  o.  ; 
quelques  années  après  ces  parties  ofl'cufes  de¬ 
venues  plus  fenfibles  ,  elles  forment  toutes 
une  partie  du  corps  ;  la  première  1.  forme  la 
partie  moyenne  &  fupérieurc,  la  féconde  m. 
la  partie  moyenne  &  inférieure  ,  les  deux  au¬ 
tres  n.  o.  chaque  partie  latérale  du  haut  en 
bas.  Les  parties  du  corps  fur  lefquelles  por¬ 
tent  l’Atlas ,  font  formées  en  partie  par  les 
branches  &  en  partie  par  l’apophyfe.s’offifient 
plus  promptement  dans  fa  partie  fupérieure 
que  dans  fa  bafe  ;  la  pointe  refte  long-tems 
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cartilagineufe.  Les  branches  fc  réunifient  les 
premières  ,puis  les  qua;re  pièces  qui  forment 
le  corps.  Cela  n’arrive  que  dans  les  enfans  un 
peu  avancés  en  âge.  Il  ne  reite  du  premier 
cartilage  qui  formoit  cette  Venebre  ,  que  des 
croûtes  qui  couvrent  les  parties  qui  foutien- 
nenc  l’Atlas.  Celle  que  l’apophyle  odontoïde 
porte  dans  la  partie  où  elle  s’articule  avec 
l’Atlas  ne  s’eftace  pas.  Du  refte  cette  vertebre 
ne  différé  point  des  autres. 

L’Atlas  fig.  y.  8.  dans  les  jeunes  fœtus  ,  eft 
comme  les  autres  vercebres ,  "compofée  des 
deux  branches  a.  b.  unies  poftérieurement  par 
un  cartilage  c.  ;  les  branches  font  de  même 
unies  en  devant  au  cartilage  du  corps  d. ,  en 
forment  une  partie  dans  l’endroit  qui  foutient 
la  tête  &  qui  s’appuye  fur  la  vertebre  fuivante. 
La  racine  poftérieure  des  apophyfes  tranfver¬ 
fes  ,  eft  la  même  que  dans  les  autres  du  col.  Le 
refte  du  corps  ,  c’eft-à-dire  ,  l’arc  c.  qui  fe 
trouve  en  devant ,  &  la  partie  £  g.  voifine  de 
part  &  d’autre  ,  font  cartilagineulès.  Il  fe  for¬ 
me  enfuite  au  milieu  de  la  longueur  de  l’arc 
un  petit  grain  offeux ,  qui  croît  peu  à  peu  , 
jufqu’à  ce  que  l’arc  foit  entièrement  ollîfié. 
Les  branches  croifient  pendant  ce  tems  ,  pren¬ 
nent  la  place  du  corps  jufqu’à  l’arc  ;  mais  les 
croûtes  cartilagineufes  reltent  en  deffus  &  en 
deffous,  où  le  corps  s’unit  avec  la  tête  &avec 
la  vertebre  fuivance.  D’où  il  réfulte  trois  pe¬ 
tits  Os ,  deux  latéraux  ,  &  le  troifiéme  qui  for¬ 
me  l’arc  du  corps.  Cet  arc  offeux  concourt 
dans  les  enfins  un  peu  avancés  en  âge  avec  les 
branches,  qui  elles-mêmes  concourent  en- 
femble  avant  que  cela  arrive. 

Une  des  vertebres  du  milieu  du  dos  du  fœtus 
à  terme  ,  vue  obliquement  tant  dans  fa  partie 
antérieure  que  dans  l’inférieure  fig.  9.  ,  dans 
la  poftérieure  &  la  fupérieure  fig.  10. ,  dans  fa 
partie  latérale  ,  en  devant  &  fupérieurement 
fig.  1 1.  ;  elle  fait  voir  la  partie  cartilagineufe 
a.  ,  fon  bord  faillant  b.  ,  le  noyau  offeux  c.  , 
d.  l’épi  -phyfe  cartilagineufe  de  l’apophyfe 
oblique  fupérieure  ,  e.  celle  de  l’apophyfe 
tranlverfe.  £  g.  h.  La  portion  cartilagineufe 
qui  complctte  la  partie  poftérieure  de  la  ver¬ 
tebre  ,  g.  l’épine  ,  h.  les  épi-phyfes  cartilagi¬ 
neufes  des  apophyfes  obliques  inférieures. 

L’Os  facrum^îg.  4.  5.  6-  n.  o.  &c.  eft  com¬ 
pote  d’une  feule  pièce ,  comme  dans  les  adul¬ 
tes  ,  dans  le  tems  qu’il  eft  entièrement  cartila- 
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ineux  ,  cependant  divifé  en  partie  en  cinq 
erccbrcs  ;  en  effet  Tes  branches  n.  font  cora- 
poiées  d’un  feul  cartilage  continu ,  &  les  corps 
o.  p.  q.  r.  s.  font  diftingués  de  même  que  les 
parties  poftérieures  t.  depuis  les  apophyfes 
jufqu’aux  épines.  Comme  les  vertebres  fupé- 
rieures  font  plus  confidérables  que  les  infé¬ 
rieures,  auflï  y  remarque- t’on  plutôt  differens 
points  d’offitication.  Il  s’en  forme  cinq  dans 
les  trois  premières  o.  p.  q. ,  un  u.  dans  le 
corps  ,  deux  v.  w.  aux  côtés  du  grand  trou  , 
deux  x.  y.  dans  La  partie  antérieure  des  bran¬ 
ches.  Les  trois  premiers  font  femblablys-  à 
ceux  qui  fe  forment  dans  les  autres  vertebres  : 
les  deux  derniers  font  propres  à  cet  Os  ,  parce 
qu’ils  fe  forment  dans  les  endroits  où  les  au¬ 
tres  vertebres  n’en  ont  pas  de  fi  confidérables 
&  que  nous  pouvons  appeller  apophyfes  tranf¬ 
verfes.  Avec  Tàge  ces  points  deviennent  plus 
confidérables  &  forment  autant.  d’Os- ,  dont 
l’un  répond  à  l’Os  principal  du  corps  des 
vrayes  vertebres ,  deux  aux  branches  ,  &  les 
deux  autres  font  foudés  en  devant  aux  côtés 
de  l’Os  principal  du  corps  ,  &  aux  commen¬ 
cement  des  branches.  On  n’oblerve  que  trois 
de  ces  points  dans  la  quatrième  &  la  cinquiè¬ 
me,  comme  dans  les  vrayes  vertebres.  Une 
fois  que  le  cartilage  qui  féparc  ces  portions 
eff  entièrement  confommé  ,  elles  concourent 
eniemble  ;  les  extrémités  des  ailes  de  l’Os  fa¬ 
crum  néanmoins  font  encore  cartilagineufcs  , 
de  même  que  les  parties  qui  fe  trouvent  entre 
les  points  offeux  des  apophyfes  tranfverfes  cle 
deux  vertebres.  Ces  apophyfes  s’offiffent  & 
prennent  peu  à  peu  la  place  de  ces  cartilages  ; 
&  celui  qui  fe  trouve  entre  les  parties  offeu- 
fes  des  apophyfes  tranfverfes  de  deux  Verte¬ 
bres  s’oiîific  entièrement ,  lorfque  ces  parties 
fe  foudent  enfemble  ;  celui  qui  forme  les  ex¬ 
trémités  des  ailes ,,  ne  s’ollîfie  qu’en  grande 
partie  ;  celui  qui  forme  l’extrémité  même  dé¬ 
généré  en  épi-phyfes  ,  deux  de  chaque  côté  , 
dont  l’une  confidérable  appartient  au  bord 
fupérieur  de  ce  côté  ,  &  la  partie  limitrophe 
du  bord  antérieur  ;  l’autre  moins  conûdéra- 
ble  ,  eff  propre  à  la  partie  du  bord  antérieur 
qui  fe  trouve  le  long  de  l’articulation  des  apo- 
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phyfes  tranfverfes  de  la  première  &  de  la  fé¬ 
condé  vertébré.  Une  fois  qu’elles  ont  concou¬ 
ru  avec  les  apophyfes  tranfverfes  ,  les  ailes  de 
i’Os  facrum  (ont  formées  d’un  feul  Os,  &  il 
ne  relie  que  le  cartilage  qui  les  enduit  pour 
leur  articulation  avec  les  Os  des  îles.  Les  épi- 
phyfes  fe  forment  en  haut  &  en  bas  dans  les 
corps  des  vertebres  de  l’Os  facrum  ,  comme 
dans  les  autres  vertebres  ;  ces  épi-phyfes  s'u¬ 
nifient  enfuite  au  corp3  correfpondant.  La 
matière  cartilagineufe  placée  entre  les  corps 
des  vertebres  s’offifie  enfuite  ,  &  s’unit  au 
corps  ;  les  corps  néanmoins  refient  long-tems 
féparés  ;  je  les  ai  quelquefois  trouvé  féparés 
après  la  crue  parfaite.  Il  relie  toujours  des  vef- 
tiges  de  l’ancienne  divifion  ;  ce  lont  des  lignes 
qui  fe  font  voir  en  devant  &.  en  arriéré.  Le 
cartilage  qui  fe  trouve  entre  les  extrémités 
poftérieures  des  branches  ,  fubit  les  mêmes 
changemens  que  dans  les  vrayes  vertebres  , 
par  conféquenc  l’épine  &  les  apophyfes  obli¬ 
ques  inférieures.  Une  fois  que  les  apophyfes 
obliques  font  offifiées  ,  elles  fe  foudent  toutes 
enfemble.il  Feiie  quelquefois  une  feiffure  après 
leur  entier  accroiîTement. 

Avec  l’âge  les  apophyfes  tranfverfes  &  obli¬ 
ques  fe  foudent  donc  les  unes  avec  les  autres  ; 
il  en  eli  de  même  des  branches,  depuis  les 
apophyfes  obliques  jufqu’aux  racines  des  épi— 
neules.  Il  relie  pendant  long-tems  des  ouver¬ 
tures  entre  les  épineufes  ,  mais  rarement  dans 
les  adultes. 

Le  Coccyx  i.  z.  3.  4.  eff:  dans  fon  commen¬ 
cement  compofé  de  quatre  portions  cartilagi- 
neufes  femblables  aux  offeufes  des  adultes,  & 
elles  relient  cartilagineufcs  long-tems  apr-ès 
la  nailTunce.  Le  petit  Os  qui  fe  forme  enfuite 
au  milieu  de  chacune  de  ces  pièces  la  change 
peu  à  peu  en  Os.  Ces  places  fe  foudent  en- 
fcmble ,  comme  celles  de  l’Os  facrum furtout 
dans  l’âge  avancé  &  dans  les  vieillards  ;  il  n’eft 
pas  rare  d’en  voir- plulieurs  réunies  ,  furtout  les 
deux  dernières  ;  rarement  fe  réunilTent-elles 
toutes.  Du  relie,  elles  font  diftinguées  les  unes 
des  autres,  comme  les  autres  vertebres  par  des 
ligumens  d’une  nature  canilagineufe. 
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tebras  ex  parte  divifum  ,  quippe  latera  ejus 
ex  n.  una  continua  cartilagine  conflant ,  cor¬ 
pora  autem  o.  p.  q.  r.  diftinda  funt  ,  item- 
que  pofteriora  ,  à  proceffibus  obliquis  ad 
Ipinas.  Ut  vero  vertebra:  ejus  fuperiores ,  in- 
hgniores  funt  quam  inferiores  ;  ita  etiam  of- 
feis  primordiis  præ  illis  abundant.  In  tribus 
primis  o.  p.  q.  quinque  oriuntur ,  unum  u. 
in  corpore  ,  duo  v.  w.  in  lateribus  magni 
foraminis  ,  duo  x.  y.  in  priore  parte  partium 
lateralium  :  tria  prima  fimilia  illis  ,  quæ  in 
reliquis  vertebris  ;  duo  poftrema  propria  ,  ut 
pote  illis  in  partibus  ,  quas  vertebrte  reîiquæ 
tam  infignes  non  habent  ,  &c  quas  dicere 
proceiTus  tranfverfos  pclTumus.  ProgreiTu 
æcatis  in  totidem  Olla  infignia  abeunt  , 
quorum  unum  refpondet  O/Ti  corporis  præ- 
cipuo  verarum  vertebrarum  ,  duo  earuin- 
dem  Offibus  lateralibus  ,  duo  reliqua  à  priori 
parte  adjunda  lateribus  praecipui  Offis  cor¬ 
poris  ,  &  principiis  lateralium.  At  in  quarta 
&c  quinta  ,  Ofla  tantum  modo  tria  ,  qualia 
in  Vertebris  veris.  Tota  deinde,  quæ  inter 
OiTa  illa  intercedit  ,  ab  iis  in  una  quaque 
vertebra  abfumpta  cartilagine  ,  confluunt  in 
unum  ;  extremis  Sacri  lateribus  adhuc  car¬ 
tilagineis  ,  itemque  partibus  illis  ,  quæ  inter 
Ofla  procefliium  tranfverforum  duarum  qua¬ 
rumque  vertebrarum  intercedunt.  Atque  car¬ 
tilagineum  illud  deinde  fenfim  occupatur  ab 
O.ffibus  illis  procefluum  tranfverforum  :  ex 
toto  quidem  illud  ,  quod  intercedit  inter 
Ofla  procefluum  tranfverforum  duarum  qua¬ 
rumque  vertebrarum  ,  confluentibus  Ollibus 
illis  :  maximam  tantum  partem  illud  ,  quod 
efficit  extrema  latera  ;  quod  enim  ipfa  ex¬ 
trema  ,  ex  parte  abit  in  epi-phyfes  ab  utro¬ 
que  latere  duas  ,  alteram  lnlignem  perti¬ 
nentem  ad  lateris  illius  marginem  fuperio- 
rem  ,  finitimamque  partem  marginis  prio¬ 
ris  ;  alteram  parvam  ,  pertinentem  ad  illam 
marginis  prioris  ,  quæ  eft  juxta  conjundio- 
nem  procefluum  tranfverforum  vertebræ 
prima:  &  fecundæ.  Poftquam  etiam  liæ  con¬ 
fluxere  cum  proceffibus  tranfverfis  ,  facri 
lacera  ex  Ofle  continuo  conflant ,  remanen¬ 
te  tantum  cartilagine  qua  cruftatæ  parces 


ilice  ,  quibus  facrum  cum  Offibus  ilium 
committitur.  In  corporibus  facri,  epi-phyfes 
fuprà  infraque  oriuntur  ,  ut  in  reliquis  ver¬ 
tebris  :  polt  confluunt  epi-phyfes  cum  fuo 
quæque  corpore.  Poft  6c  maceries  corpori¬ 
bus  interjeda  media  ,  in  Os  duratur  ,  &  cum 
corporibus  confluit  :  at  diu  tamen  corpora 
difereta  manent  ;  &  aliquando  difereta  in¬ 
veni  pofl  plenum  incrementum  flaturæ ,  & 
fupermanent  uotæ  pnflinæ  divifionis  ,  lineæ 
quædarn  tum  à  piiore  ,  tum  à  pofteriore 
parce.  Cartilago  quæ  offium  lateralium  ex¬ 
tremis  poflerioribus  interjeda ,  lc  habet  ur 
in  vertebris  veris  :  atque  adeo  &  fpina  ,  & 
prqcefliis  obliqui  inferiores.  At  obliqui  cum 
oflei  fadi  inter  fe  confluunt.  Aliquando  circà 
plenum  incrementum  fciflura  inter  eos  fu- 
peret. 


Itaque  per  ætatem  Sc  corpora  ,  &  pro- 
ceflus  tranfverfi  &  obliqui ,  meer  fe  quæque 
confluunt  in  unum.  Confluunt  quoque  Ofla 
lateralia  ,  à  proceffibus  obliquis  ad  fpinarum 
radices.  Inter  fpinas  autem  hiatus  diu  fuper- 


funt,  led  adultis  raro. 


Coccyx  i.  i.  3.  4.  ab  ipfis  ufque  primor¬ 
diis  hominis  conflat  ex  quatuor  portionibus 
cartilagineis  ,  ut  in  adulto  ex  ofleis.  Diuque 
pofl  quam  in  lucem  editus  eft  infans  ,  car¬ 
tilaginea:  manent.  Deinde  in  medio  cujuf- 
que  natum  officulum  totam  fenfim  incref- 
cendo  vertit  in  Os.  Atque  uti  facri  vertebræ 
inter  fe  confluunt,  ita  etiam  Coccygis  folent 
proveda  ætate  ,  imprimis  autem  fenibus  ; 
frequenter  aliquæ  earum  ;  imprimis  duæ  pof- 
tremæ  ;  raro  omnes.  Quod  cætera  fpedat  , 
ligamentis  fub-carcilagineis  5.,  ut  cæceræ 
vertebræ  ,  diffinguntur. 
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TABULA  XXXI. 

Coftæ  ,  Sternum ,  OfTa  ilium ,  Femur  ,  Patella  ,  Tibia  ,  Fibula. 


Figura  i.  i.  3.  4. 

Cojla  fexta  fœtus  maturi  ab  exteriore  parte 
fig.  \.  ex  interiore  parte  fig.  z.  ,  prima  a 
fuperiore  parte  fig.  3.  ,  duodecima  ab  ex¬ 
teriore  pane  fig.  4. 

C  Ollarum  magna  prarcocitas.  Inter  pri¬ 
mum  enim  &  fecundum  à  conceptione 
menfem  ,  maxima  pars  verarum  offea  e  fl. 
A  principio  autem  &  corporibus  vertebra¬ 
rum  &  proceffibus  tranfverfis  inhærenr  ,  diu 
cartilaginea:  fune.  Cujus  cartilaginis  bonam 
partem  pofleà  increfcens  pars  oifea  abfumic 
donec  duo  remaneant  additamenta  cartilagi¬ 
nea  a.  b. ,  unum  a.  in  ipfo  principio  quo 
cum  corporibus  vertebrarum  committuntur  ; 
alterum  b. ,  efficiens  capitulum  ,  quo  cum 
proceffibus  tranfverfis.  Fit  hoc  in  prima  colla 
ante  maturitatem  fœtus  :  in  reliquis  poli  na¬ 
tivitatem.  Quæ  vero  proceffibus  tranfverfis 
non  innituntur  ,  ut  capitulum  ,  quô  innitan¬ 
tur  ,  non  habent  ;  ita  additamentum  tantum 
modo  habent  unum  ,  quo  cum  corporibus 
committuntur.  Additamenta  illa  deinde  in 
epi-phyfes  vertuntur.  Sed  capitulorum  pars 
à  trunco  olleo  coftæ  occupatur  ,  folaque  pars 
extrema  epi-phyfis  fit  ;  eaque  citiffime  cum 
trunco  confluit.  Serius  confluunt  epi-phyfes 
primae ,  circa  plenum  incremençum  llaturaç 
adhuc  feparatæ. 


veftigia  offea  Sterni  ;  in  parvulis  vero  adhuc 
in  totum  cartilagineum  ell  ,  &  ex  tribus 
partibus  cartilagineis  conllat  a.  b.  c.  ,  iif- 
dem  quæ  in  adulto  olTeae  funt.  Quandoque 
cartilago  una  continua  ell.  OlTea  primordia 
multa  efficit  ;  non  eodem  autem  in  omnibus 
aetatis  tempore  inchoat  ,  neque  limui  omnia. 
Pleraque  ante  maturitatem  fœtus  non  in¬ 
choata  modo  ,  fed  inligniter  etiam  audla. 
Plerumque  in  fuperiore  parte  Sterni  nafcun- 
tur  citius  ,  &  quo  quæque  fuperiora  ,  eo 
etiam  citius  increfcunt.  Vides  in  icone  quinta 
Granula  a.  per  totam  longitudinem  ,  mag¬ 
nitudine  prope  aequalia  inter  fe  ;  unde  con¬ 
jicere  poliamus ,  eodem  etiam  tempore  ,  aut 
falcem  intervallo  non  magno  ,  nata  fuiffe  : 
hæc  primordia  crefcunt  ,  multaque  eorum 
inter  media  cartilagine  abfumta  ,  confluunt. 
Ex  quo  Offa  majora  limui  &  pauciora  quam 
fuerant  a  principio  inchoata.  In  certis  autem 
Sterni  partibus  lege  quadam  &  nafcuntur  , 
&  confluunt  ;  à  qua  tamen  frequenter  ali¬ 
quantum  receditur ,  aliquando  multum.  Et 
uti  non  femper  eodem  tempore  offeam  na¬ 
turam  Sternum  inchoat  }  ita  neque  auget , 
neque  perficit. 


Figura  5.  6.  7. 

Sternum  fœtus  maturi  ,  oblique  a  prier  e 
parte  fimul  a  latere  fig.  ç.,  immaturi 
fœtus  junioris  a  priore  parte  fig.  6. ,  fetus 
parvuli  a  priore  parte  fig.  7. 

In  fœtibus  jam  inter  menfem  poli  con¬ 
ceptionem  fecundum  &  tertium  apparent 


Figura  S.  9.  10.' 

Fœtus  maturi  Os  coxa  ab  exteriore  parte  fig. 
8.  ,  ab  interiore  fig.  9.  ,  Os  coxa  fœtus  par¬ 
vuli  fig.  10. 

Paulo  ante  menfem  à  conceptione  tertium , 
partim  jam  offeum  faflum  ell  Os  ilium  , 
aliæque  Offis  innominati  partes  cartilaginea: 
funt.  Accedente  autem  menfe  quarto  offea 
jam  adfunt  in  Offe  pubis  &  ifchii  veftigia  ; 
ficut  Os  coxæ  ,  ex  cartilaginea  natura  è  qua 
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Les  Côtes  ,  le  Sternum  ,  les  Os  des  îles ,  le  Fémur  ,  la  Rotule ,  le  Tibia  &  le 

Péroné. 


Figures  i.  i.  3.  4. 

La  fixiéme  côte  d'un  fœtus  a  terme  vue  exté¬ 
rieurement  fig.  1.  ,  intérieurement  fig,  z.  , 
la  première  vue  fupêrieur ement  fig.  3.  ,  la 
douzième  vite  extérieurement  fig.  4. 

LEs  Côtes  fe  développent  bientôt.  En  ef¬ 
fet  ,  entre  le  fécond  &  le  troifiénie  mois 
après  la  conception,  les  vrayes  commencent 
à  paroîcre  oflèufes.  Elles  font  dans  leur  prin¬ 
cipe  long-tems  cartilagineufes  dans  l’endroit 
où  elles  s’appuyent  fur  les  corps  des  vertè¬ 
bres  &  fur  les  apophyfes  tranfverfes.  La  par¬ 
tie  offeufe  confomme  en  croiffant  une  grande 
partie  de  ce  cartilage  ,  jufqu’à  ce  qu’il  n’en 
relie  plus  que  deux  portions  a.  b.  ,  une  dans 
le  principe  même  par  lequel  elles  s’articulent 
avec  les  Vertèbres  ,  &  l’autre  b.  qui  forme  la 
petite  tête  qui  s’articule  avec  les  apophyfes 
tranfverfes.  C’ell  là  ce  qui  fe  paffe  dans  la  pre¬ 
mière  côte  avant  que  le  foetus  foit  à  terme  , 
&  dans  les  autres  apres  la  naillance.  Celles 
qui  ne  s’appuyent  point  iur  les  apophyfes 
tranfverfes  ,  parce  qu’elles  n’ont  pas  de  petite 
tête  ,  n’ont  qu’une  partie  ajoutée  a.  par  la¬ 
quelle  elles  s’articulent  avec  les  vertebres. 
Ces  parties  deviennent  par  la  fuite  épi-phy- 
fcs.  Mais  une  partie  des  petites  têtes  eft  oc¬ 
cupée  par  le  tronc  olleux  de  la  côte  ,  &  il  n’y 
a  que  l’extrémité  qui  devienne  épi-phyfe  ,  Sc 
qui  s’unnTe  allez  vite  au  tronc.  Les  premières 
epi-phyfes  fe  fondent  plus  tard  ,  &  même 
elles  font  encore  féparées  après  la  crue 
parfaite. 

Figures  5.  6.  7. 

Le  Sternum  du  fœtus  a  terme  vû  obliquement 
en  devant  (fie  de  c'oté fig.  5.  ,  celui  du  fœtus 
plus  jeune  vu  extérieurement  fig.  6.  ,  celui 
d’un  jeune  fœtus  vit  en  devant  fig.  7. 

Entre  le  fécond  &  le  troiféme  mois  après 
la  conception  ,  on  apperçoit  des  veftiges 


olleux  du  Sternum  ;  mais  dans  de  plus  jeunes 
fœtus ,  le  Sternum  qui  eft  entièrement  carti¬ 
lagineux  ,  eft  compolé  de  trois  pièces  a.  b.  c. 
qui  font  les  mêmes  que  celles  qui  font  oiïeu- 
les  dans  l’adulte.  J’ai  cependant  obfervé  que 
ce  cartilage  étoit  d’une  feule  pièce  dans  un 
fœtus  plus  formé.  Il  s’ofîîfîe  d’abord  dans  bien 
des  endroits  ;  mais  cela  ne  fe  fiit  pas  dans  le 
même  tems  dans  tous  les  fujecs  ,  ni  tous  ces 
points  ne  paroiiTent  pas  en  même  tems.  La 
plupart  non  -  feulement  font  commencés 
avant  que  le  fœtus_  foit  à  terme  ,  mais  même 
ils  font  confidérables.  Quelquefois  ils  paroif- 
fent  plutôt  dans  la  partie  fupérieure  du  Ster¬ 
num  ,  &  plus  ils  font  fupérieurs  &  plus  ils 
croiiTcnt  promptement.  Vous  voyez  dans  la 
figure  5.  que  les  petits  Grains  a.  dans  toute  la 
longcur ,  font  prefque  tous  égaux  en  grofleur  ; 
d’où  nous  pouvons  conjedlurer  qu’ils  fe  font 
formés  dans  le  même  tems  ,  ou  au  moins  à 
peu  diftance  les  uns  des  autres.  Ces  germes 
croiffent ,  &  la  plupart  fe  foudent  lorsqu’ils 
ont  confommé  le  cartilage  qui  les  féparoit. 
D’où  il  arrive  que  le  nombre  en  diminue  & 
le  volume  en  devient  plus  confidérable.  Ils 
paroiffent  dans  quelques  parties  du  Sternum 
&  s’y  foudent  fuivant  certaines  loix;  ils  ne  laif- 
fent  pas  que  de  s’en  écarter  quelquefois  ,  & 
même  anez  conlîdérablement  ;  &  comme  le 
Sternum  ne  commence  pas  toujours  fon  ofïi  - 
fication  dans  le  même  tems  ,  il  varie  aufti 
dans  fon  accroiiïement  &  pour  fon  accom- 
pliiTement. 

Figures  S.  9.  10. 

O 

Os  des  îles  dufœttua  terme  vu  extérieure  ment 
fig.  S.  ,  intérieurement  fg.  <j.  ,  celui  d'un 
jeune  fœtus  fig.  1 0. 

L’Os  ileon  eft  déjà  en  partie  un  peu  oftifié 
avant  le  troilîéme  mois  après  la  conception  , 
&  les  autres  parties  des  Os  innominés  font 
cartilagineufes.  Vers  le  quatrième  mois  ,  on 
voit  dans  l’Os  pubis  &  l’ifchium  des  points 
offeux  ;  fi  bien  que  l’Os  des  îles  de  cart  lagi- 
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neux  qu’il  écoit  dans  les  jeunes  fœtus  tendant 
à  devenir  ofieux  ,  commence  fon  offification 
dans  trois  endroits,  dans  la  partie  a.  que  les 
anciens  appelloient  Iléon ,  dans  l’Ifcliion  b.  8c 
le  Tubis  c.  ;  d’abord  dans  l’ileon  ,  beaucoup 
plus  ta^-J  dans  l’ifchion,  &  enfin  dans  le  pubis. 
Ces  germes  fe  font  confidérablement  accrus 
quand  le  foetus  approche  de  fon  terme  ;  il  refte 
néanmoins  beaucoup  de  cartilage  long-tems 
après  la  naifîance.  Il  eft  donc  alors  compofé 
de  trois  Os  qui  s’umilent  enfemble  dans  la 
cavité  cotyloide  au  moyen  d’un  cartilage  ; 
nous  appelions  ce  s  Os  avec  les  Anciens  iléon  , 
ifehion  8c  pubis  ,  parce  qu’ils  répondent 
aux  mêmes  parties  aufquelles  les  Anciens 
donnoient  ce  nom.  Ils  font  donc  foudés 
non-feulement  par  un  cartilage  confidérablc 
dans  cette  cavité  ,  mais  encore  une  por¬ 
tion  cartilagineufe  confidérable  les  unit 
enfemble  à  la  partie  de’  pubis  Sc  l’ifchium 
dans  leur  branche.  Le  bord  de  l’ilium 
qu’on  nomme  la  crête  ,  eft  aulli  cartilagi¬ 
neux.  Chacun  de  ces  trois  Os  abforbe  peu 
à  peu  la  partie  !du  cartilage  qui  l’unit  aux 
autres  ,  juîqu’i  ce  qu’enfin  ils  le  foudent  en¬ 
femble  ,  mais  plus  tard ,  dans  la  cavité  coty¬ 
loide.  Il  fe  forme  quelquefois  dans  la  cavité 
cotyloide  des  portions  d’Os  féparés  ,  furtout 
dans  l’endroit  où  l’ileon  s’unit  au  pubis  &  à 
l’ifchion  ,  &  elles  font  plus  confidérables  dans 
la  cavité  même.  Une  lois  que  ces  trois  pièces 
font  unies  enfemble  ,  il  refte  dans  quelques 
fujets  des  efpéces  de  lignes  en  dedans  du  baftin 
au  dos  de  la  cavité  cotyloide,  qui  font  des 
veftiges  de  leur  première  réparation.  Affez 
ordinairement ,  il  n’en  refte  qu’une  dans  l’en¬ 
droit  où  l’ileon  eft  uni  au  pubis.  J’ai  trouvé 
une  feiffure  dans  le  bord  de  la  cavité  cotyloi¬ 
de  dans  l’endroit  où  le  pubis  &l’ilcon  écoient 
unis.  Il  refte  pendant  long-tems  dans  les  en- 
fans  deux  portions  cartilagineufes  ,  une  d.  qui 
forme  la  crête  ,  l’autre  e.  la  partie  inférieure 
de  l’ifchion.  Elles  dégénèrent  peu  à  peu  en 
épi-phyfes  ,  relient  long-tems  féparées  ,  8c  lé 
foudent  enfin  avec  le  refte  de  l’Os  dans  le 
tems  où  l’accroilTement  eft  prefqu’accompli. 
C’eft  ainli  que  l’Os  innominé  de  cartilagineux 
devient  olleux  ,  &  il  ne  refte  que  cçtce  croufte 
cartilagineufe  qui  tapiffe  la  lace  de  la  cavité 
cotyloide  articulée  avec  la  tête  du  femur. 

Il  fuffira  peut-être  de  dire  ici  que  les  crou- 
ftes  cartilagineufes  qui  revêtent  les  extrémités 
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articulées  des  Os  des  adultes,  font  des  reliquats 
du  cartilage  dont  ces  extrémités  étoient  corn- 
pofées.  C’eft  pourquoi  toutes  les  fois  que  nous 
difons  que  de  femblables  crouftes  de  cartila¬ 
gineufes  deviennent  offeufes  ,  on  doit  penfer 
que  ces  crouftes  relient  toujours. 

Figures  i.  &  i. 

Fémur  du  foetus  a  terme  vu  en  devant  fi  g.  ij.} 
pofie'rieurement  fig.  iz. 

C’eft  dans  le  milieu  du  Femur  que  com¬ 
mence  l’oftification  entre  le  fécond  &  le  troi- 
liéme  mois.  On  y  trouve  dans  les  embryons 
un  petit  grain  olleux  ,  qui  s’étend  du  côté  du 
baftin  &  du  genou  ,  en  s’emparant  peu  à  peu 
du  cartilage  ;  il  s’étend  promptement  en  lon¬ 
gueur  ;  mais  les  extrémités  b.  c.  relient  car¬ 
tilagineufes  ;  l’une  b.  forme  les  condyles  ,  8c 
en  contient  le  germe  ;  l’autre  e.  forme  la  tête, 
le  col ,  &  l’un  £c  l’autre  trochanter.  Dans  le 
fœtus  à  terme ,  on  voit  une  femblable  portion 
cartilagineufe ,  8c  c’eft  prefque  la  même  cho- 
fe  en  bas  ;  mais  en  haut  le  corps  olleux  s’em¬ 
pare  d’une  grande  partie  de  ce  cartilage  , 
c’eft-à-dire,  de  la  partie  inférieure.  Puis  ce 
corps  fe  failit  peu  à  peu ,  8c  un  peu  plus  du  col 
8c  des  racines  des  trochanters.  Il  en  réfulte 
alors  deux  portions  cartilagineufes  dans  la 
partie  fupéricure  ,  une  d.  qui  forme  le  petit 
trochanter ,  &  l’autre  e.  qui  compofe  la  tête , 
le  grand  trochanter  8c  la  partie  fupérieure 
du  col.  Enfuite  le  tronc  s’étant  tout-à-fait 
emparé  du  col ,  il  refte  dans  la  partie  fupérieu¬ 
re  du  Femur  trois  portions,  la  tête  &  les  deux 
trochanters  ,  &  une  dans  la  partie  inférieure  , 
comme  nous  l’avons  dit.  Ces  quatre  portions 
font  infenfiblement  confomées  par  le  tronc  , 
s’oiïifient  dans  leur  intérieur  ,  croiffent  ainli 
peu  à  peu,  8c  dégénèrent  en  épi-phyfes ,  dont 
la  fupérieure  forme  la  tête,  l’inférieure  les 
condyle  &  le  finus  creufé  par  la  rotule  ,  les 
deux  autres  les  trochanters,  excepté  leur  raci¬ 
ne.  Toutes  fe  foudent  enfuite  avec  le  tronc  , 
&  il  y  refte  pendant  long-tems  une  marque 
de  divifion  qui  s’efface  enfin.  Les  épi-phyfes 
des  trochanters  s’incorporent  d’abord ,  puis  la 
tête  &  enfin  l’épi-phyfe  inférieure. 
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*n  tenerrimis  conflat ,  in  offeam  abiturum  , 
Os  in  tribus  locis  inchoat  ;  in  parte  illa  a. 
quas  à  veteribus  Ilium  vocatur  ;  in  illa  b. , 
qua:  Ifchion  ;  &  in  illa  c.  ,  quæ  Pubis.  In¬ 
choat  primum  in  parte  quae  ilium  ;  multo 
ferius  in  illa  quæ  ifchion  ,  poftremo  in  illa 
quæ  pubis.  Tempore  autem  maturitatis  fœ¬ 
tus  haec  primordia  multum  increvere  ;  fed 
tamen  etiam  longe  poft  nativitatem  adhuc 
multum  cartilaginis  fupereft.  Tunc  igitur  ex 
tribus  Olfibus  conftat  ,  quæ  in  acetabulo 
conjunguntur  inter  fe  ,  interveniente  cartila¬ 
gine.  Eaque  Offa  cum  recentioribus  appel¬ 
labimus  ilium  ,  ifchion  ,  pubis;  ut  pote  quæ 
refpondent  iifdem  partibus  veterum  ,  quan- 
quam  non  fint  omnino  eædem.  Hxc  itaque 
non  modo  multa  cartilagine  in  acetabulo 
cohærent  ;  fed  ab  altera  quoque  parte  ifchii 
&  pubis  qua  illud  ad  tuber  ifchii  pertinet  , 
hoc  ad  pubem  ,  multa  iis  cartilago  adhaeret , 
qua  haêc  duo  Offa  ab  illa  parte  cohærenc. 
Margo  quoque  ilium  ,  qui  cnfta  dicitur  , 
cartilagineus  elETriaque  illa  Offa  proximam 
fibi  quodque  qua  inter  fe  cohærent ,  cartila¬ 
ginem  fenfim  abfumit ,  donec  inter  fe  con¬ 
fluant  :  ferius  autem  confluunt  in  acetabulo. 
At  in  acetabulo  ,  antequam  confluant ,  folent 
inter  ea  frultula  offea  feparata  oriri ,  impri¬ 
mis  qua  ilium  pertine:  ad  pubis  ,  &  qua  ad 
ifchion  ;  eaque  infigniora  ad  ipfum  acetabu¬ 
lum.  Pofteà  quam  autem  omnia  in  acetabulo 
conjuruffa  funt  in  unum  ,  quibufdam  ,  ibi  ubi 
diftinfta  antea  fuerant ,  tres  lineæ  exilantes 
in  interiore  coxæ  parte  ,  qua  illa  pelvim 
fpe<5tat ,  remanent.  Frequenter  tantum  una 
earum ,  ubi  ilium  cum  pubis  Offe  conjunc¬ 
tum.  Inveni  &  fciffuram  in  acetabuli  mar¬ 
gine,  ubi  Offa  ilium  pubifque  conjundta  ;  duo 
aptem  additamenta  çartilaginea  diu  in  in¬ 
fantibus  remanent ,  unum  quod  criftam  effi¬ 
cit  ,  alterum  quod  inferiorem  partem  ifchii. 
Ac  deinde  in  epi-phyfes  abeunt ,  quæ  diu  fe- 
paratæ ,  ad  poftremum  çircà  plenum  incre¬ 
mentum  ftaturæ  cum  reliquo  Offe  confluunt 
hoc  ordine  ;  Os  coxæ  ex  carcilagineo  vertitur 
in  offeum  ,  remanetque  tantum  modo  crufta 
illa  cartilaginea  qua  obdudla  pars  acetabuli 
illa  ,  cum  qua  caput  femoris  committitur. 

De  cruftis  autem  illis  cartilagineis,  quibus 
Offa  adultorum ,  qua  parte  cum  aliis  coip- 
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mittuntur  ,  intedla  funt ,  fortaffe  fufficiet  fe- 
mel  dixiffe,  elle  eas  partem  fuperftitem  carti¬ 
laginis  è  qua  primum  Offa  conflabant.  Ita¬ 
que  ubicumque  Offa  ,  quæ  cruftas  tales  ha¬ 
bent,  è  cartilagineis  Offea  fieri  trado  ,  cruftas 
tamen  illas  remanere  intelligendum  cft. 

Figura  1 1.  &  12. 

Fœtus  maturi  Os  femoris ,  'a  parte  priore  fig. 

1 1 .  ,  k  pofleriore  fig.  1 1. 

Intra  fecundum  Sc  tertium  à  conceptione 
menfem  in  media  longitudine  Femoris  car¬ 
tilaginei  Os  primum  incipit.  Ibi  in  embryo¬ 
nibus  parvum  granulum  adeft.  Hoc  cartila¬ 
ginem  paulatim  occupat  ,  increfcitque  & 
coxam  verfus  &  genu  :  citoque  crelcit  in 
longitudinem.  Sed  extrema  b.  c.  manent 
cartilaginea  ,  quorum  alterum  b.  condylos 
continet  ,  communemque  eorum  radicem  ; 
alterum  c.  caput  cum  collo  &  utroque 
trochantere.  Circa  maturitatem  fœtus  ,  cor¬ 
pori  offeo  idem  additamentum  cartilagi¬ 
neum  adhærer.  Inferius  quidem  ferè  ex 
toto  idem.  Verum  fuperius  majorem  partem 
à  corpore  offeo  occupatum  ,  id  eft  partem 
inferiorem.  Deinde  corpus  illud  offeum  plus 
occupat  de  collo  ,  &  de  radicibus  trochan¬ 
terum.  Occupat  quoque  quod  eft  inter  tro¬ 
chanteres  :  ex  quo  duo  tunc  a  fuperiore  par¬ 
te  additamenta  cartilaginea  ,  unum  d.  quod 
eft  trochanteris  minoris  ,  alterum  e.  quod  & 
caput  efficit  &  trochanterem  majorem  ,  & 
colli  partem  fuperiorem.  Poft  toto  quoque 
collo  ,  à  trunco  occupato  ,  tria  à  fuperiore 
parte  Femoris  funt  additamenta  ,  caput  ,  & 
duo  trochanteres  ;  unum  ab  inferiore  quod 
diximus.  Ac  quatuor  hæc  additamenta  fen¬ 
fim  quidem  à  trunco  aliquantum  occupan¬ 
tur  ,  fimul  autem  feorfim  Os  intus  efficiunt  , 
quo  crefcente  abeunt  in  totidem  epi-phyfes  ; 
earumque  fuperior  caput  efficit  ,  inferior 
condylos  cum  finu  patellae  parato  ;  duæ  re¬ 
liqua:  efficiunt  trochanteres  ,  praeter  radicem 
eorum.  Confluunt  deinde  cum  trunco  ,  ubi 
excrinfecus  aliqandiu  nota  divifionis  rema¬ 
net  ,  quæ  tandem  deletur.  Primumque  con¬ 
fluunt  epi-phyfes  trochanterum  ,  poft  caput , 
poftremo  epi-phyfis  inferior. 
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Fœtus  maturi  Patella  k  priore  parte  fig.  15.  y 
a  pofteriore  fig.  14.  ,  additamentum  tibia, 
cartilagineum  fuperius  fig.  15.,  inferius 
fig.  16. 

Patella  in  fcetu  ,  &  Alu  poftquam  natus 
infans  eft  ,  cartilaginea.  In  qua  intus  Os  or¬ 
tum  ,  increfcit ,  totamque  in  Os  vertit. 


F  igurA  14.  15. 

Tibia  foetus  maturi  à  priori  parte  fig.  14.  y  a 
pofteriore  fig.  1 5 . 

Tibia  in  eodem  tempore  oiïefcere  incipit 
ac  femur,  globulumque  oiTeum  eodem  modo 
in  longitudinem  cito  increfcit  ,  utrumque 
Tibiæ  extremum  verfus  ,  &  extrema  relin¬ 


quit  cartilaginea  ,  unum  ab  •  utraque  parte 
additamentum  cartilagineum  a.  b.  remanet  ; 
qua:  progrellu  ætatis  à  trunco  offeo  aliquan¬ 
tum  qmdem  occupantur  fed  imprimis  ab 
Olle  intus  feparatim  in  ipfis  nato  ,  donec 
epi-phyfes  fiant.  F.pi-phyfes  potiquam  cum 
trunco  conjunttæ  in  unum  ,  manet  primum 
extrinfecus  circum  circa  fciflura  ,  ubi  fepa- 
ratae  fuerant  ;  qua:  deinde  primum  ex  parte 
obliteratur,  poit  in  totum.. 


Figura  17.  18. 

Fibula  fœtus  maturi  k  parte  priore  fig.  17. ,  ab 
ea  parte  qua  tibiam  fpeâlat  fig.  18. 

Fibula  tibiæ  fimillima  &  modo  quo  Os 
inchoat  &c  quo  perficit ,  atque  adeo  &  ad¬ 
ditamentis  cartilagineis  a.  b.  &  epi-phyfibus. 


TABULA  XXXII. 

De  Ofife  hyoïde  ,  laryngis  cartilaginibus  ,  Oflibus  humeri ,  brachii  &c  poft- 

brachii. 


F igurA  1.1.  5. 

Hyoïdes  foetus  maturi  ,  k  parte  fuperiore  & 
fimul  aliquantum  priore  fig.  1. ,  a  parte  in¬ 
feriore  fimul  aliquantum  pofieriore  fig.  x.t 
k  parte  fuperiore  fig.  3. 

Yoïdes  immaturioribus  in  fcetibus  to¬ 
tum  cartilagineum  eft  ,  &  circa  matu¬ 
ritatem  foetus  adhuc  majorem  partem  carti¬ 
lagineum.  A  principio  ex  iildem  partibus 
confiât  ,  ex  quibus  in  adulto  homine  ;  bafi 
a. ,  cornubus  duobus  b. ,  totidemque  partibus 
grani  formibus  c..  In  iis  quae  vidi  ,  citius  Os 
in  cornubus  exortum  ,  quam  in  bafi.  In  iif- 
dem  aliquot  granula  orta  in  cornuum  longi¬ 
tudine  media  ,  poft  confluentia  vidi.  In  adul- 
tioribus  infantibus  excrema  balis  ,  cornuum¬ 
que  ,  adhuc  cartilaginea.  Serius  in  Os  ver¬ 
tuntur  partes  grani-formes.  Adultis  ,  impri¬ 
mis  ætate  provedtioribus ,  frequenter  cornu 
alterutrum  cum  bail  confluit  ,  aut  utrum¬ 
que  ;  fic  &  grani-formia  confluunt. 


Figura  4.  &c.  S. 

Laryngis  Cartilagines  foetus  maturi  ,  thyreoi¬ 
dea  k  priori  parte  fig.  4.,  Cricoidea  k  parte 
eadem  fig.  5. ,  k  pofteriore  fig.  6. ,  arytenoi¬ 
dea  a  priore  parte  fig.  7. ,  k  pofteriore  fig.  8. 

Laryngis  Cartilagines  diu  poft  nativitatem 
cartilagineae  &  non  nifi  in  adultis  oflefcunt  ; 
thyreoidea  primum  ,  mox  cricoidea  ,  ultimo 
tandem  arytenoidea. 


Figura  9.  10. 

Clavicula  foetus  maturi  k  parte  fuperiore  fig. 
9.  ,  ab  inferiore  fig.  10. 

Adeo  præcox  Clavicula  eft  ut  in  parvulis 
abortibus  ,  in  quibus  in  femore  ,  tibia ,  fi¬ 
bula  ,  humero  ,  ulna  ,  radio  ,  tantum  gra¬ 
nulum  ofieum  in  media  longitudine  inveni  , 
Clavicula  non  nifi  in  extremis  adhuc  cartila- 
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Figures  1  5 .  &c.  1  G. 

L a  Rotule  du  fœtus  a  terme  vue  en  devant  fig. 
13.,  en  arriéré  fig.  1 4. ,  Vépi-phyfe  du  Tibia 
vue  fupéneur  ement fig.  15.,  inférieurement 

fig-  1^- 

La  Rotule  du  foetus  eft  cartilagineufe  ,  & 
refte  de  même  long-tenas  après  la  naiffance. 
Elle  s’oflîfie  au  milieu  8c  devient  peu  à  peu 
entièrement  offeufe. 

Figures  14.  15. 

Le  Tibia  du  fœtus  a.  terme  vû  en  devant  fig. 
14. ,  en  arriéré  fig.  1 

Le  Tibia  commence  à  s’offifier  dans  le 
même  teins  que  le  femur  ,  &  le  noyau  offeux 
s’étend  également  en  long ,  du  côté  du  baf- 
fin  8c  vers  le  Tibia;  les  extrémités  relient 
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cartilagineufes  ,  de  forte  qu’il  fe  trouve  de 
part  &  d’autre  une  appendice  a.  b.  cartilagi¬ 
neufe  ,  dont  le  tronc  s’empare  peu  à  peu 
dans  la  fuite ,  mais  furtout  le  noyau  olTeux 
qui  fe  forme  au  milieu ,  &  cela  fe  perfectionne 
au  point  qu’elles  deviennent  épi-phyfes.  Les 
épi-  phyfes  une  fois  réunies  enfemble  ,  il  refte 
toujours  tout  autour  une  fente  dans  l’endroit 
où  elles  étoient  féparées  du  corps  ;  elle  s’effa¬ 
ce  enfuite  en  partie ,  puis  elle  dtfparoit  enfin. 

Figures  17.  18. 

Le  Perone'  du  fœtus  a  terme  vû  en  devant  fig. 

17.,  du  coté  qui  regarde  le  tibia  fig.  18. 

Le  Péroné  eft  fort  femblable  au  tibia  ,  & 
par  la  maniéré  dont  il  commence  &  par  celle 
dont  il  s’oflifie  ,  8c  par  conféquent  par  fcs 
portions  cartilagineufes  a.  b.  8c  par  fes  épi— 


TABLE  XXXII. 

De  i*Os  hyoïde  ,  des  cartilages  du  larynx  ,  des  Os  de  l’épaule  ,  du  bras  8c  de 

l’avant-bras. 


Figures  1.  2.  3. 

L’Os  hyoïde  du  fœtus  vû  fupérieuremcnt  & 
un  peu  en  devant  fig.  1 . ,  inférieurement  & 
un  peu  en  arriéré  fig.  1.  ,  fupérieur  ement 
fig •  3- 

’Os  hyoïde  dans  les  jeunes  fœtus  eft 
entièrement  cartilagineux  ,  &  même 
il  l’eft  en  grande  partie  ,  lorfque  le  fœtus 
eft  près  de  fon  terme.  Il  eft  dans  fon  prin¬ 
cipe  compote  des  mêmes  parties  que  dans  l’a¬ 
dulte  ,  de  la  bafe  a. ,  des  deux  grandes  cornes 
b. ,  8c  des  deux  petites  c.  ;  j’ai  vû  les  grandes 
cornes  s’oftifier  plutôt  que  la  bafe  ;  dans  d’au¬ 
tres  fe  former  des  petits  noyaux  offeux  qui  fe 
confondoient  enfemble  par  la  fuite.  Dans  les 
enfans  avancés  en  âge ,  les  extrémités  de  la 
bafe&  des  cornes  font  encore  cartilagineufes. 
Les  petites  cornes  s’oiïïfient  plus  tard.  L’une 
des  grandes  cornes ,  ou  toutes  les  deux ,  fe  fou- 
dent  ordinairement  avec  la  bafe  dans  les  adul¬ 
tes  ,  furtout  dans  ceux  qui  font  avancés  en 
âge.  Il  arrive  la  même  chofe  a,ux  petites. 


Figures  4.  &c.  8. 

Les  Cartilages  du  larynx  du  fœtus  k  terme ,  le 
thyreoïde  vû  en  devant  fig.  4. ,  le  cricoide 
vû  de  meme  fig.  5. ,  en  arriéré  fig.  6.  ;  /’  ary¬ 
ténoïde  vû  en  devant  fig.  7.,  en  arriéré  fig.  8. 

Les  Cartilages  du  larynx  relient  long-tems 
cartilagineux  après  la  naiffance  ,  &  ne  s’ollï- 
fient  que  dans  les  adultes  ,  le  thyreoïde  d’a¬ 
bord',  puis  le  cricoïde  ,  8c  enfin  les  aryté¬ 
noïdes. 

Figures  9.  10. 

La  Clavicule  du  fœtus  a  terme  vûe  fuperieu- 
rementfig.  9. ,  inférieurement  fig.  IQ- 

La  Clavicule  eft  fi  précoce,  que  quoique  je 
n’aye  trouvé  dans  les  embryons  qu’un  noyau 
offeux  dans  le  fémur ,  R  tibia ,  le  perone  , 
l’humertiSjle  cubitus,  le  radius  ;  la  Clavicule 
n’avoit  que  fes  extrémités  cartilagineufes  ; 
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ces  extrémités  mêmes  font  bientôt  abforbées 
par  le  tronc  ,  &  long-tems  avant  que  le  fœtus 
l'oit  à  terme  la  Clavicule  n’a  plus  de  portions 
cartilagineufes,&  par  conféquent  point  dJépi- 
phyfes. 

Figures  1 1.  &c.  14. 

L’Omoplate  du  foetus  a  terme  vue  en  devant 
fig.  11.  ,  en  arriéré  fig.  n.,  extérieurement 
fig.  1 3.  ;  celle  d’un  embryon  vite  en  arriéré 

h' 

La  partie  large  a.  de  l’Omoplate  s’oflîfîe  la 
première  de  même  que  l’épine  b.  ,  puis  elle  a 
trois  portions  cartilagineufes  ,  dont  la  pre¬ 
mière  c.  forme  la  bafe  ,  la  fécondé  d.  une 
grande  partie  du  col  avec  le  lînus  figmoïde  & 
l’apophyfe  coracoïde ,  la  troiiîéme  e.  l’apo- 
phyfe  fupérieure  ,  qui  fe  trouve  au  fommet 
de  l’humerus.  L’Omoplate  eft  compofée  de  ces 
trois  portions  long  tems  avant  que  le  fœtus 
foit  à  terme  &  après  la  naifl'ance  ;  à  mefure 
qu’il  avance  en  âge  la  partie  ofleufe  s’étend  & 
ces  portions  ne  forment  plus  qu’un  feul  Os. 
Mais  une  partie  bien  plus  confidérable  de¬ 
vient  féparément  ofleufe  &  dégénéré  en  épi— 
phyfe.  La  portion  de  la  bafe  en  forme  deux  , 
dont  la  plus  confidérable  f.  relie  long-tems 
dans  les  adultes ,  dans  l’angle  inférieur  de  l’o¬ 
moplate  ;  l’autre  g.  dans  l’endroit  où  l’épine 
commence  à  s’élever  ;  la  portion  du  col  n’en 
compofe  qu’une  dans  laquelle  il  fc  forme  un 
noyau  ofleux  dans  l’apophyfe  coracoïde  ,  qui 
s’augmente  peu  à  peu  &  conftruit  entièrement 
cette  apophyfe  ,  &  la  partie  fupérieure  du  fi- 
nus  figmoïde.  La  portion  fupérieure  n’en  for¬ 
me  de  même  qu’une  dans  laquelle  l’Os  croît 
de  façon  qu’elle  paroît  noueufe  ;  &  l’épi— 
phyfe  dans  laquelle  elle  dégénéré  s’ofiSfie  plus 
tard  que  la  coracoïde  ,  &  peut  ordinairement 
fe  féparer  dans  les  fujets  mêmes  qui  ont  pris 
toute  leur  crue. 

Figures  iy.  r£* 

L’Lt umerus  du  fœtus  a  terme  vu  intérieure¬ 
ment  fig.  ij.,  extérieurement  fig.  16. 

Il  arrive  la  même  chofe  à  l’Humérus  qu’au 
fémur  ,  au  tibia  ,  au  péroné  ;  il  s’y  forme  dans 
le  milieu  de  la  longueur  un  noyau  ofleux  qui 
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s’augmente  peu  d  peu  ,  &  les  appendices 
relient  épi-phyfes  de  part  &  d’autre  ;  la  par¬ 
tie  fupérieure  a.  forme  un  noyau  ofleux  dans 
deux  endroits  ,  un  dans  la  tête  par  laquelle 
l’humerus  s’articule  avec  l’omoplate,  &  l’au¬ 
tre  b.  dans  la  partie  où  fe  dévelopent  les  tubé- 
rolités  aufquellcs  s’attachent  ,  a  l’une  le  fus- 
épineux  ,  le  fous-épineux  &  le  petit  rond  ,  & 
à  l’autre  le  fous-fcapulaire.  Il  fe  forme  plutôt 
dans  la  tête  ,  &  il  y  eft  plus  confidérable.  Ces 
noyaux  croiflcnt  &  confomment  le  cartilage, 
il  le  foudent  enfemble  ,  puis  une  de  ces  por¬ 
tions  devient  épi-phyfe.  Il  fe  forme  de  même 
dans  la  portion  inférieure  deux  noyaux ,  un  c. 
dans  la  tête  qui  eft  reçue  dans  le  radius ,  f  au¬ 
tre  d.  dans  le  grand  condyle.  Il  paroît  plutôt 
dans  la  petite  tête  &  il  y  a  plus  d’étendue.  Ces 
noyaux  fe  réunifient  enfuite  en  croiflant  ,  & 
font  dégénérer  cette  portion  en  épi-phyfe. 
L’épi-phyfe  inférieure  fe  continue  plutôt  au 
tronc  que  la  fupérieure.  L’inférieure  refte 
dans  les  enfans ,  &  fe  diftingue  plus  long-tems 
que  la  fupérieure. 

Figures  17.  &c.  14. 

Le  Cubitus  vu  en  dedans  fig.  17.  ,  extérieure¬ 
ment  fig.  18.,  en  devant  19.  ;  le  Radius  vû 
intérieurement  fig.  2.0.  ,  extérieurement  fig. 
il.,*  la  portion  c artilagineufe  inférieure  du 
cubitus  vue  inférieurement  fig.  11, ,  le  fom¬ 
met  de  laportion  c  artilagineufe  fupérieure  du 
radius  fig.  13.,  la  partie  inférieure  de  L’ap¬ 
pendice  c  artilagineufe  inférieure  du  radius 

h •  24- 

Le  Radius  &  le  Cubitus  commencent  de 
même  leur  oflîfication  par  un  petit  noyau  : 
elle  fuit  les  mêmes  dégrés  dans  les  deux  extré¬ 
mités.  Ces  extrémités  refient  de  même  cartila- 
gineufes ,  forment  enfuite  féparément  l’Os  & 
dégénèrent  en  épi-phyfes.  La  portion  cartila- 
gineufe  inférieure  devient  plutôt  ofleufe  dans 
l’un  &  l’autre  que  la  fupérieure.  Lorfqu’elles 
font  entièrement  oflïfiées  ,  la  fupérieure  fe 
continue  plutôt  au  tronc  que  l’inférieure. 
L’épi-phyfe  inférieure  eft  diftinguée  de  part& 
d’autre  jufqu’à  l’accroiflcmcnt  parfait.  L’épi- 
phyfe  fupérieure  du  Cubitus  ne  forme  que  la 
partie  fupérieure  de  l’olécrâne  ;  car  le  refte  de 
la  portion  cartilagineufe  fupérieure  ,  qui  eft 
grande  a.  dans  le  fœtus  eft  abforbée  peu  à 
peu  par  le  corps  de  l’Os. 


loi 
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gineafucrit.  Atque  extrema  illa  jam  cito  à 
trunco  oflco  ablumuntur ,  ut  diu  ante  matu¬ 
ritatem  foetus  nulla  amplius  habeat  addita¬ 
menta  cartilaginea.  Nec  deinde  epi-phyfes 
habet. 

Figura  1 1 .  &c.  1 4. 

Maturi  fœtus  Scapula  a  parte  anteriore  fig. 

n.,  a  pofieriore fig.  11.  ,  a  parte  qus.  ex¬ 
teriora  fpebiat  fig.  13.  ï  abortus  parvuli  a 
,  pofieriore  parte  fig.  14. 

Primum  lata  Scapula:  pars  a.  oflea  fit ,  una 
cum  fpina  b.  ;  quo  fadto  ,  additamenta  car¬ 
tilaginea  tiia  habet  ,  quorum  primum  c. 
bafem  efficit  ,  fecundum  d.  magnam  partem 
cervicis  cum  finu  ligmoideo  &  procetlu  co¬ 
racoideo  ,  tertium  e.  procelTum  fuperiorem 
qui  in  fummo  humero.  Ex  his  &  diu  ante 
maturitatem  fœtus  &  poft  eam  Scapula  conf- 
tat.  Lata  autem  illa  pars  ;  fenlim  ut  proce¬ 
dit  ætas  ,  prorepens  ,  plus  ac  plus  additamen¬ 
torum  in  Os  vertit.  Sed  longe  major  eorum 
pars  ieparatim  olfea  fit  Se  in  epi-phyfem  abit. 
Additamentum  bafis  abit  in  duas  ,  quarum 
una  infignior  f.  ad  angulum  inferiorem  Sca¬ 
pula:  ,  diu  in  adultis  fuperftes  ;  altera  g.  ad 
locum  ,  ubi  primum  furgere  fpina  incipit. 
In  unam  autem  abit  additamentum  cervicis  , 
in 'quo  granulum  offeum  primum  exoritur 
in  roftro  coracoidei ,  crefcitque  in  epi-phy- 
fcm  quae  deinde  coracoideum  totum  conti¬ 
net  ,  Se  fuperiorem  partem  finus  figmoidei. 
I11  unam  pariter  proceflus  fuperior  ,  in  quo 
Os  ita  crefcit  ut  nodofum  appareat  ;  eaque 
epi-phyfis  ferius  perficitur  quam  coracoidei, 
Se  plerumque  adhuc  feparabilis  eft  iis  qui 
plenum  flaturae  incrementum  adepti. 


Figura  15.  1 6 . 

Humerus  fœtus  maturi  a  parte  interiore  fig. 
15.,  ab  exteriore  fig.  1 6. 

Quemadmodum  in  femore  ,  tibia  ,  fibula  , 
offeum  granulum  in  media  longitudine  oriri 
diximus  ,  fenfimquc  procedere  ;  additamenta 


autem  cartilaginea  utrimque  manere  ;  ita 
etiam  in  Humero  fit.  Additamentum  fuperius 
a.  duobus  in  locis  nucleum  offeum  efformat  ; 
unum  in  capite  ,  quo  Humerus  cum  fcapula 
committitur  ;  alterum  b.  in  parte  illa  qua: 
continet  tubera,  quorum  huiclupra-fpinatus, 
infrd-fpinatus  &  teres  minor  inferti  j  alteri 
fub-fcapularis.  Multo  autem  citius  in  capite  , 
cujus  etiam  nucleus  major  eft.  Crefcentes 
hi  nuclei  intermediam  abfumunt  cartilagi¬ 
nem  ,  confluuntque  in  unum  :  ac  pofteà  una 
cx  hoc  additamento  epi-phyfis  fit.  Sic  &  in 
additamento  inferiore  oriuntur  nuclei  duo  , 
alter  c.  in  capitulo  quod  articulo  radii  para¬ 
tum  eft  ;  alter  d.  in  condylo  majore.  Citius 
rurfus  in  capitulo  ,  qui  nucleus  etiam  major 
eft.  Atque  hi  quoqu’e  nuclei  confluunt  dein¬ 
de  ,  totumque  additamentum  vertunt  in  epi- 
phylem  unam.  Multo  autem  prius  epi-phyfis 
inferior  continuat  fe  trunco  ,  quam  fuperior  : 
inferior  jam  ferè  in  infantibus ,  fuperiore  per- 
diu  diftinguenda. 


Figura  17.  &c.  24. 

\Jlna  ab  interiore  parte  fig.  17.  ,  ab  exteriore 
fig.  18.  ,  à  priore  fig.  ip.  ,  Radius  ab  in¬ 
terna  fig.  zo.  ,  ab  exteriore  fig.  zi.  ,  ulnA 
additamentum  cartilagineum  inferius  ab 
inferiore  parte  fig.  zz.,  vertex  additamenti 
cartilaginei  fuperioris  radii  fig.  Z3.,  addita¬ 
menti  cartilaginei  inferioris  radii  ima  pars 

Ulna:  quoque  &  Radio  prima  Offis  in  media 
longitudine  lira  origo,  granulo  fimilis  :  idem 
in  utrumque  extremum  progreflus.  Extrema 
pari  modo  cartilaginea  remanent  ac  deinde 
etiam  feorfim  Os  efficiunt ,  &  in  epi-phyfes 
Vertuntur.  Urrique  additamentum  inferius 
citius  offeum  fieri  incipit  ,  quam  fuperius. 
Ubi  vero  plane  oflea  fadfa  ,  fuperius  longe 
fe  prius  trunco  continuat  ,  quam  inferius. 
Epi-phyfis  inferior  utrinque  ad  plenum  in¬ 
crementum  diftintta.  Ulnae  epi-phyfis  fupe¬ 
rior  cantum  olecrani  partem  fuperiorem  effi¬ 
cit  :  nam  reliqua  additamenti  cartilaginei 
fuperioris  ,  quod  in  fœtu  magnum  efle 
vides  a.  ,  truncus  ipfe  fenfim  increfcens 
occupat. 
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TABULA  XXXIII. 

De  Tarfo  ,  meta-Tarfo  ,  digitis  pedis ,  Carpo  ,  meta-Carpo  ,  digitifque 

manus. 


Figura  i.  z.  &c.  14. 

Calcaneus  a  parte  fuperiore  fig.  1.  ,  ab  infe¬ 
riore  fig.  z.,’  Talus  À  fuperiore fig.  3.  ,  ab 
inferiore  fig.  4.  ;  Naviculare  à  pofieriore  fig. 
j. ,  k  priore  fig.  6.  ,  Cubi-forme  a  fuperiore 
fig.  7.  ,  ab  inferiore  fig.  8.  ,•  Cunei-forme 
majus  ab  interiore  parte  fig.  9.  ,  ab  exte¬ 
riore  fig.  10.  >  Cunei-forme  fecundum  a 
parte  interiore  fig.  1 1. ,  ab  exteriore  fig.  1 1.  ; 
Cunei-forme  tertium  ab  interiore  parte  fig. 
13.,  ab  exteriore  fig.  14. 

OMnia  tarfi  fcetui  diu  in  totum  carti¬ 
laginea  funt  Offa.  Maturo  etiam  non 
nih  Calcaneus  &  Talus  partem  ofleam  a.  b. 
habent  ,  in  Calcaneo  vifendam.  Omni¬ 
bus  intus  in  medio  primum  Os  oritur  ,  à 
quo  magis  magifque  occupantur ,  ad  poftre- 
inum  in  totum  ;  folo  Galcaneo  excepto ,  cu¬ 
jus  prxtereà  in  principio  Os  feorfim  exori¬ 
tur  ,  increfcitque  in  epi-phyfem  ,  qua:  to¬ 
tam  in  pofteriora  prominulam  Calcis  partem 
efficit  ,  tum  qua  parte  fcabra  pars  illa  eft , 
excipitque  tendinem  achillis  ;  tum  qua  lævis  , 

Huc  inter  eam  tendinemque  eundem  , 
t  quædam  repofita  eft  ;  eaque  epi-phyfis 
ferius  fe  continuat  reliquo  Calcanei. 

Figura  1.  ehr.  24. 

Os  meta-tarfi  primum  ab  exteriore  parte  fig. 
1  s- ,  ab  interiore  16.  ;  fecundum  ab  exte¬ 
riore  1 7.  ,  ab  interiore  18.;  tertium  ab 
exteriore  19.,  ab  interiere  io.  quartum 
ab  interiore  2, 1 . ,  ab  exteriore  u.  ;  quin¬ 
tum  ab  interiore  13. ,  ab  exteriore  14. 

Meta-tarfi  autem  omnia  quemadmodum 
reliqua  quæ  fibulofa  vocantur  ,  femoris  , 
tibiae  ,  fibula: ,  fimiliaque  in  medio  longi¬ 


tudinis  fux  granulum  offeum  in  cartilagine 
fua  primum  eft'orm3nt ,  eodemque  id  modo 
augent ,  ut  &  ipfa  deinde  ex  trunco  ofleo  , 
cui  ab  utraque  parte  additamentum  adne¬ 
xum  ,  confient.  Ex  trunco  &  additamentis 
conflant  jam  in  parvulis  abortibus  ;  confiant 
enim  diu  poft  nativitatem.  Additamenta 
priora  ad  poftremum  in  epi-phyfes  abeunt , 
quas  circa  quintum  &  decimum  aetatis  an¬ 
num  cum  truncis  fuis  jam  ferè  ex  toto  in 
quatuor  parvis  connexas  inveni  ;  ex  toto  in 
pollicis.  Pofteriora,  praeter  pollicis  ,  occu¬ 
bantur  à  trunco  progrediente  ,  neque  adhuc 
à  me  vi  la  funt  in  epi-phyfes  verfa.  Pollicis 
autem  pofierius  epi-phyfem  efficit  non  diu 
feparatam. 

Figura  1 5 .  &c.  3  6, 

Os  primum  pollicis  à  parte  fuperiore  fig.  zf .  , 
ab  inferiore  16  -,  Os  primi  ordinis  digiti 
fecundi  a  fuperiore  27.  ,  ab  inferiore  28.  ; 
Os  fecundi  ordinis  digiti  fecundi  a  fupe¬ 
riore  19.  ,  ab  inferiore  30.  ;  Os  fecundi 
ordinis  digiti  quarti  pedis  'a  parte  fuperiore 
31.,  digiti  minimi  'a  fuperiore  31.;  Os 
ultimum  pollicis  pedis  a  fuperiore  33.,  ab 
inferiore  34.  ;  Os  tertii  ordinis  digiti  fe¬ 
cundi  pollicis  pedis  a  parte  fuperiore  3  f .  ; 
unum  ex  Sefamotdeis  pedis  a  fuperiore 
farte  36. 

Digitorum  pedis  primus  &  fecundus  ordo 
meta-Tarfo  refpondet.  Itaque  truncum  of- 
feum  efficiunt  ,  remanentibus  ad  utrumque 
extremum  additamentis  cartilagineis.  Hoc 
tamen  differunt  ,  quod  additamenta  pofte¬ 
riora  efficiant  epi-phyfes  ,  priora  non.  Epi- 
phyfes  cito  cônfiuunt  cum  truncis. 

In  tertio  ordine  pollicis  &  digitorum  ,  Os 
in  extremo  priore  incipit  ;  indeque  cartila- 
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TABLE  XXXIII. 

Du  Tarfe  ,  du  méta-Tarfe  ,  des  doigts  du  pied  ,  du  Carpe  }  du  méta-Carpe  , 

des  doigts  de  la  main. 


Figures  i.  2.  &c.  14. 

Le  Calcanéum  vù  fupérieur  ement  fig.  1.  ,  in¬ 
férieurement  fig.  z.  ;  VAfiragal  vù  fupérieu- 
rement  fig.  3.,  inférieur  ement  fig.  4.;  leFJa- 
viculaire  vu  pofiérieurement  fig.  en  de¬ 
vant  fig.  6.  ;  le  Cuboïde  vù  jupérieur  ement 
h-  7-  »  inférieurement  fig.  8.  ;  le  grand 
C  uneï-forme  vû  intérieurement  fig.  9. ,  ex¬ 
térieurement  fig .  10.;  le  fécond  C  unei-forme 
vû  intérieurement  fig.  11.  ,  extérieurement 
fig.  1  z.  ;  le  troifiéme  Cunei-forme  vû  inté¬ 
rieurement  fig.  1  3. ,  extérieurement  fig.  1 4. 

TOus  les  Os  du  tarfe  du  fœtus  font  pen¬ 
dant  long-tems  entièrement  cartilagi¬ 
neux.  Dans  le  fœtus  à  terme  le  Calcaneum  8c 
l’Aftïagal  ont  une  partie  offeufe  a.  b.  ,  que 
l’on  peut  voir  dans  le  Calcaneum.  Tous  ont 
dans  leur  intérieur  un  noyau  offeux  qui  s’en 
empare  de  plus  en  plus  &  les  forme  enfin  en¬ 
tièrement  ,  fî  on  en  excepte  le  Calcaneum 
dans  lequel  il  fe  forme  d’abord  un  autre  noyau 
qui  conftruit  féparément  toute  la  partie  bail¬ 
lante  poftérieure  du  Calcanéum  ;  tant  la  par¬ 
tie  raboteufe  de  cette  portion  011  s’infere  le 
tendon  d’achille  ,  que  la  polie  où  il  fe  trouve 
entr’elle  &  le  tendon  une  efpéce  de  bourfe. 
Cette  épi-phyfc  fe  continue  plus  tard  au  Cal¬ 
caneum. 

Figures  15.  &c.  24. 


milieu  de  leur  longueur  un  grain  ofTeuxdans 
leur  cartilage  ,  &  ce  noyau  s’augmente  de  mê¬ 
me  ;  de  forte  qu’ils  font  enliute  compofés 
d’un  tronc  offeux ,  auquel  font  aboutées  des 
portions  cartilagineufes.  Dans  de  fort  jeunes 
fœtus  on  y  voit  déjà  le  tronc  8c  les  deux  appen¬ 
dices,  &  même  long-tems  après  la  naiflânce. 
Les  premières  portions  fe  changent  enfin  en 
cpi  phyfes,que  j’ai  trouvées  entièrement  unies 
avec  leurs  troncs  dans  quatre  jeunes  fujets 
entre  l’âge  de  cinq  à  dix  ans.  Les  poftérieu- 
res  ,  excepté  dans  le  pouce ,  font  abforbées 
par  la  pouffée  du  tronc  ,  &  je  ne  les  ai  jamais 
vues  fe  changer  en  épi-phyfes.  La  poftérieure 
du  pouce  forme  une  épi-phyfe  qui  n’eft  pas 
féparée  pendant  long-tems. 

Figures  25.  &c.  3 6. 

Le  premier  Os  du  pouce  vu  fupérieur ement  fig. 
15.  ,  inférieurement  z6.  ;  LO  s  du  premier 
rang  du  fécond  doigt  vu  fupérieur  ement  zy.} 
inférieurement  18.  ;  VOs  du  fécond  rang  du 
fécond  doigt  vu  fupérieur  ement  19.  ,  infé- 
.  rieurement  30.  ;  VOs  du  fécond  rang  du 
quatrième  doigt  du  pied  vu  fupérieur  ement 
31.  ,  du  petit  doigt  vu  fuperieur ement  3Z.  ; 
le. dernier  Os  du  pouce  du  pied  vu  fupérieu- 
r ement  33.  ,  inférieurement  34. ,  la  troifié¬ 
me  phalange  du  fécond  doigt  du  pouce  du 
pied  vue  fupérieur  ement  35.,'  un  des  Os 
fefamoides  du  pied  vû  fupérieur  ement  3  6. 


Le  premier  Os  du  méta-tarfe  vù  extérieure¬ 
ment  fig.  15.,  intérieurement  1 6.  ;  le  fécond 
vû  extérieurement  17. ,  intérieurement  \  S.  ; 
le  troifiéme  vû  extérieurement  19.,  intérieu¬ 
rement  zo.  ;  le  quatrième  vù  intérieurement 
zi.  ,  extérieurement  zz.  le  cinquième  vù 
intérieurement  13.,  extérieurement  Z4. 

Tous  les  Os  du  méta-tarfe  ,  de  même  que 
tous  les  Os  creux  ,  le  femur  ,  le  tibia  ,  le  pé¬ 
roné  &  autres  femblables ,  forment  dans  le 


Le  premier  8c  le  fécond  rang  des  Os  des  doigts 
du  pied  répond  au  méta-tarfe. C’efl  pourquoi  ils 
forment  un  tronc  offeux  ,  8c  les  deux  portions 
cartilagineufes  reftent  aux  deux  extrémités.  Ils 
different  cependant  en  ceci ,  que  les  portions 
poftérieures  fe  changent  en  épi-phyfès  ,  ce 
qui  n’arrive  point  aux  antérieures.  Ces  epi- 
phyfes  fe  foudent  en  peu  de  terns  avec  leurs 
troncs. 

Dans  le  troifiéme  rang  du  ponce  &  des 
doigts  ,  l’oflification  commence  dans  l’extrê- 


io4  O  S  T  E  O 

mité  antérieure  ;  de-là  ce  noyau  s’étend  & 
s’empare  des  parties  poftérieures  ;  il  refte 
néanmoins  quelquefois  poftérieurement  une 
portion  carcilagineufe  qui  forme  enfin  une 
épi-phyfe,  qui  ne  fe  diftingue  pas  long-tems. 

Les  Os  fefamoïdes  tant  du  pied  que  de  la 
main  ,  répondent  à  la  rotule  à  laquelle  ils 
reflembient. 

Figures  37.  &c.  44* 

Le  Carpe  du  fœtus  a  terme  vû  extérieurement 
fig.  3  7-  >  les  quatre  Ojfelets  du  méta-carpe 
vûs  extérieurement  3  S.  ,  le  premier  Os  du 
méta-carpe  vû  postérieurement  39.  ,  le  fé¬ 
cond  vu  antérieurement  40.  ,  le  fécond  vû 
poférieur ement  41. ,  le  troifiémevû  antérieu¬ 
rement  41.  ,  le  troifiéme  vû  poférieur  ement 
43. ,  le  quatrième  vû  antérieurement  44. 

Tous  les  Os  du  carpe  font  cartilagineux 
dans  le  fœtus  ,  &  ne  s’oififient  que  long-tems 
après  la  naiffance.  Une  fois  que  le  noyau  s’eft 
formé  ,  il  croît  jufqu’â  ce  qu’il  en  ait  oflifié 
tout  le  cartilage.  Il  y  a  dans  le  principe  huit 
particules  qui  répondent  aux  huit  Os  des  adul¬ 
tes  ;  &  loriqu’on  peut  les  voir,  on  les  diftin- 
gue  par  leur  forme  ,  c’eft  ce  qa’on  voit  dans 
le  fquelete  d’un  petit  embryon  que  j’ai  prépa¬ 
ré  ,  &  que  je  conferve  dans  une  liqueur  con¬ 
venable  ;  tous  les  Os  du  carpe  lont  dans  ce 
fquelete  autant  de  petits  grains  cartilagineux 
qu’on  peut  à  peine  apperce voir  au  microfcope. 

Les  Os  du  méta-carpe  paflent  par  les  mêmes 
changemens  que  ceux  du  méta-tarfe  ;  mais 
les  épi-pliyfes  inférieures  du  méta-carpe  peu¬ 
vent  encore  fe  fé parer  à  quinze  ans  ;  &  il 
refte  long-tems  après  la  naiflance  quelques 
fentes  dans  les  endroits  oft  les  épi-phyfes  s’at¬ 
tachent  aux  troncs.  L’épi-phyfe  inférieure 
s’unit  plus  promptement  au  tronc  que  la  fu- 
péricure.  j’ai  vit  l’une  &  l’autre  entièrement 
unie  à  fon  tronc  à  quinze  ans  ;  d’autrefois  la 
fupérieure  pouvoit  fe  féparer  de  l’inférieure 
même  dans  les  fujets  avancés  en  âge. 


Figures  45 .  &c.  5  4. 

Le  premier  rang  des  quatre  phalanges  des 
doigts  de  la  main  vu  extérieurement  fig.  4  f 
la  première  phalange  de  l’index  vue  inté¬ 
rieurement  4  6.  ;  le  fécond  rang  des  pha- 
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langes  de  la  main  vu  extérieurement  47.  , 
la  fécondé  phalange  de  l’index  vue  intérieu¬ 
rement  4 8.yles  troifiémes  phalanges  vues  ex¬ 
térieurement  451.  ,  la  troifiéme  phalange  de 
l’index  vue  intérieurement  50.  ,  l’Os  du 
méta-tarpe  du  pouce  vu  en  devant  51.,  en 
arriéré  51.,  la  première  phalange  du  ponce 
vue  en  devant  53.  ,  la  dernier e  du  pouce 
vue  en  devant  54. 

Les  phalanges  des  doigts  de  la  main  &  du 
pouce  s’ollîfient  de  même  que  les  phalanges 
des  doigts  du  pied  ,  chaque  rang  répond  à 
chaque  rang.  Cependant  elles  s’olfifient  plutôt. 

Figures  57.  58. 

Un  des  Os  fefamoïdes  du  pouce  placé  fur  l’ar¬ 
ticulation  du  pouce  avec  fon  Os  du  méta¬ 
carpe  vu  poférieur  ement  55.,  inférieure¬ 
ment  f 6 . 

Il  eft  entièrement  cartilagineux. 

Figures  57.  58. 

Portion  cartilagineufe  inférieure  du  femur 
d’un  jeune  foetus  vue  dans  la  partie  par  la¬ 
quelle  elle  s’attache  a  cet  Os  fig.  ^7.;  la 
partie  inférieure  du  tronc  du  fémur  unie  a 
cette  appendice  cartilagineufe 

Je  vais  expofer  préfentement  en  général 
pourquoi  il  fe  trouve  des  appendices  cartila- 
gineufes  &  des  épi-phyfes?  pourquoi  certains 
Os  font  compotes  de  plufieurs  parties  avant 
qu’ils  foienc  parfaits  ?  Et  pour  le  faire  avec 
clarté  ,  je  remontrai  à  l’origine  des  Os.  Rien 
de  plus  admirable  que  les  changemens  par 
lefquels  les  Os  paflent.  De  cartilagineux  qu’ils 
font  d’abord ,  ils  deviennent  olfeux.  Ils  ne 
font  jamais  membraneux  ,  quoiqu’ils  le  pa- 
roiffent  dans  les  Os  larges  &  minces  dans  le 
tems  qu’ils  font  cartilagineux  ,  comme  on 
le  voit  dans  les  Os  qui  forment  la  partie 
fupérieure  du  crâne  ;  en  effet  ,  ceux  de 
cette  elpéce  font  d’une  nature  cartilagineufe  , 
&  aucun  des  autres  n’ont  rien  qui  reffem- 
ble  à  des  membranes.  Ces  cartilages  ne  con¬ 
fervent  pas  leur  même  caraélere  dans  tous  les 
âges.  Ils  reflembient  dans  leur  principe  à  une 
gêlée  tendre  par  leur  moleffe  de  par  leur  air. 

ginem 
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ginem  pofteriora  verfus  occupat.  Aliquandiu 
autem  à  pofteriore  parce  fupercft  additamen¬ 
tum  cartilagineum  ,  quod  epi  -  phyfem  ad 
poftrenmm  efficit ,  non  diu  diftindiam. 

Sefamoidea ,  tum  pedis  tum  manus ,  pa- 
tell*  cui  fimilia  funt ,  refpondent. 

Figuret  37.  &C»  44. 

Fœtus  maturi  carpus  ab  exteriore  parte  fig. 
37.  ,  meta-carpi  OJftcula  quatuor  ab  ex¬ 
teriore  parte  38.,  Os  meta-carpi  primum 
<t  pofteriore  parte  39.  ,  fecundum  ab  an¬ 
teriore  40.  ,  fecundum  a  pofteriore  41.  , 
tertium  ab  anteriore  41  ,  tertium  a  pofte¬ 
riore  43. ,  quartum  ab  anteriore  44. 

Singula  carpi  cartilaginea  in  fetu  funt , 
nec  nifi  diu  poft  nativitatem  Os  inchoant. 
Ubi  inchoatum  Os  eft ,  crefcit ,  donec  totam 
quoque  cartilaginem  fuam  in  Os  verterit. 
Sunt  vero  o6to  à  principio  particula:  ,  quot 
adulto  Offa  ;  &  quam  primum  videri  ,  à 
forma  etiam  cognofci  poffunt  ,  ut  apparet 
in  embryonis  parvuli  fceleto  ,  quem  paravi, 
Sc  in  liquore  apto  confervo  ;  in  quo  fceleto 
omnia  carpi  funt  granula  cartilaginea ,  vix 
nifi  çonfpicillo  cernenda. 

Quæ  meta-tarfi  ,  ea  &  meta-carpi  in  uni- 
verfum  ratio  eft.  Sed  meta-carpi  manus  epi- 
phyfes  inferiores  quinto  decimo  aetatis  anno 
adhuc  feparabiles  inveni  ;  Sc  diu  poft  nati¬ 
vitatem  remanent  incifuræ  quaedam  ,  ubi 
truncis  epi-phyfes  adhaerent.  Pollicis  epi- 
phyfis  inferior  citius  cum  trunco  confluit 
quam  fuperior.  Utramque  quinto  decimo 
anno  prorfus  trunco  fuo  continuatam  inveni; 
alias  adhuc  feparabilem  fuperiorem  ,  etiam 
in  adultiore. 

Figura  4  5.  &c.  54^ 

Trimus  ordo  ojftum  digitorum  quatuor  manus , 
a  parte  exteriore  fig ,  45.  ,  Os  primi  ordinis 
indicis  ex  interiore  parte  41s. ,  ordo  fecun¬ 
dus  Ojftum  digitorum  quatuor  ab  exteriore 
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parte  47. ,  indicis  Os  fecundi  ordinis  48. 
ab  interiore  ,  OJJa  tertii  ordinis  ab  exteriore 
49.,  Os  indicis  tertii  ordinis  ab  interiore 
50.  ,  Os  meta-carpi  pollicis  a  priore  j  1. 1 
a  pofteriore  51.,  primi  ordinis  Os  pollicis  à 
priore  parte  Os  ultimum  pollicis  à 

priore  54. 

Digitorum  manus  ,  pollicifque  Offa  con¬ 
veniunt  cum  iifdem  pedis  Offibus  :  ordines 
linguli  cum  fingulis.  Citius  autem  Os  in¬ 
choant. 


Figurée  53.  5 6. 

\Jnum  ex  Ojftbus  fefamoideis  pollicis ,  appofi- 
tis  articulo  pollicis  cum  meta-carpo  fuo  ,  k 
parte  pofteriore  fig.  j  j . ,  ab  inferiore  j  6. 

Totum  cartilagineum  eft. 

Figuret  57.  58. 

» Additamentum  cartilagineum  inferius  femoris 
fœtus  nondum  maturi  exhibitum  a  parte 
illa  qua  cum  trunco  ojfeo  conjungitur  fig. 
5  7. ,  ima  pars  trunci  ojjei  femoris  ejufdem 
cum  qua  additamentum  cartilagineum  con¬ 
jungitur  5  8. 

Qute  fit  additamentorum  cartilagineorum 
&  epi-phyfium  ratio  ,  &  cur  quædam  Offa  , 
antequam  perfedla  fint ,  ex  pluribus  una  par¬ 
tibus  confient  ,  nunc  fummacim  exponam. 
Ad  quae  intelligenda ,  res  ab  ipfo  ortu  Of- 
fium  repetenda.  Mirabile  eft  ,  quomodo  alia 
Oflium  à  principio  natura  fit ,  alia  deinde. 
Omnium  cartilaginea  primum  ,  poft  offea. 
Nunquam  autem  membranacea  ;  quamquam 
talis  efle  appareat  amplorum  fimul  &  te¬ 
nuium  ,  quo  tempore  cartilaginea  funt ,  ut 
qua:  calvariae  fuperiorem  partem  efficiunt  : 
horum  enim  fpecies  natura  cartilaginea  , 
reliquorum  ne  fpecies  quidem  membrana¬ 
cea.  Cartilaginea  non  omni  tempore  artatis 
fibi  ipfi  fimilis.  Ab  initio  gelatum  tenerum 
refert ,  &  mollitudine  &  habitu.  Vidi  hoc 
faepe  in  pufillis  embryonibus  ,  in  quibus 
cranii  quaedam  partes  ,  &  fpinæ  &  thoracis  , 
&  quaedam  artuum  rudimenta  cognofci  pote- 
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ram.  Sponte  tabefcebant ,  leviterque  calore 
exhalante  humido  ita  avolabant  ,  ut  reli¬ 
quum  vix  maneret  ;  neque  fe  nifi  fub  aqua 
fuftinebant ,  in  qua  fluitabant  ,  cujufque 
agitatione  non  valde  magna  dillolvebantur. 
Ut  deinde  tenerrima  hæc  cartilago  crefcit  , 
ita  fe  paulatim  confirmat ,  ac  fnnul  ex  al¬ 
bida  fit  fenfim  candidior  ,  amittitque  perlu¬ 
ciditatem  fuam.  Poftquam  diu  permanfit  , 
dura  eft  ,  candida ,  cralTa  &  concreta.  Quæ- 
dam  autem  cartilagines  ofiearn  naturam  in¬ 
choant  cum  adhuc  valde  molies  funt  ,  & 
perlucidas  :  aliæ  demum  cum  jam  durae  Sc 
concretae.  Cum  in  Os  abiturae  funt  ,  offei 
minutiffimum  quiddam  alicubi  intus  in  iis 
inchoatur ,  quo  crefcente  ,  fefeque  diffun¬ 
dente  ,  magis  ac  magis  occupantur  ;  ipfis 
intérim  quoque  crefcentibus  cartilaginibus. 
In  cartilagine  autem  Oilium  parvorum  ,  & 
quorum  figura  fimplex  eft  ,  vel  oritur  Offis 
primordium  unum  ,  vel  fi  plura  oriantur  , 
cito  confluunt  in  unum  :  ac  fie  nata  pars 
offea  crefcit ,  donec  tota  cartilago  verfa  fit 
in  Os  unum  ;  ut  in  Offibus  verticis,  nafi  , 
unguis,  jugalibus  ,  palati  ,  maxillaribus  fu- 
perioribus  ,  vomere  ,  patellis,  Offibus  tarfi, 
praeter  calcaneos  ;  carpi ,  coccygis >  fefamoï- 
deis ,  partibus  hypidis» 
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coxarum.  In  his  cum  commode  non  poflet 
ab  uno  primordio  offeo  cartilago  tota  fen¬ 
fim  occupari ,  plura  inchoantur,  quae  primum 
feorfim  increlcunt ,  ad  poftremum  confluunt 


rn  unum. 


Sed  in  eotutri  cartilagine  ,  quorum  figura 
non  ita  fimplex  eft  ,  aut  quae  majora  funt  ; 
pluribus  uno  in  locis  Os  incipit  ,  increlcit- 
que  ;  in  multis  quidem  vel  eodem  fimul 
tempore  ,  vel  non  ad  modum  longo  inter¬ 
jette  :  duique  donec  totam  cartilaginem 
occuparint  ,  manent  iis  vel  duæ  partes  ofleæ, 
vel  tres,  vel  plures  ;  qu»  cum  multum  in¬ 
creverunt  ,  ut  parum  cartilaginis  intermediae 
luperfit ,  tunc  offa  illa,  quae  lingula  una 
primum  continua  cartilago  fuerant  ,  ex  ali¬ 
quot  fruftis  offeis  apparent  conftare  ,,  carti¬ 
lagine  interveniente  annexis  inter  fe  ;  ut  in 
Offe  frontis ,  occipitis  ,  temporum  ,  multi¬ 
formi  ,  cribri  formi ,  maxilla  inferiore ,  fta- 
pedibus,  vertebris  ,  facro  ,  fterno  ,  Offibus 


Qtiam  plurimae^  autem  cartilagines  ita 
majorem  partem  oifeæ  fiunt  ,  ut  ad  extrema 
remaneant  portiones  cartilaginea: ,  addita¬ 
mentorum  lpecie  :  per  quod  temporis  fpa- 
tium  conttant  ex  corpore ,  id  eft ,  offea 
parte  ,  &  additamentis  illis  cartilagineis  ;  ut 
videre  eft  in  humeris ,  ulnis  ,  radiis  ,  femo¬ 
ribus  ,  tibiis  ,  fibulis ,  Offibus  meta-carpi , 
meta-carfi ,  digitorum  manus  pedifque  ,  ver¬ 
tebris  ,  facro.  Atque  illorum  additamento¬ 
rum  aliqua  à  corpore  offeo  cujus  funt  r  tota 
paulatim  occupantur  ;  ut  inferiora  Offium 
digitorum  primi  &  fecundi  ordinis.  Plera¬ 
que  autem  omnia  ,  &  à  corpore  offeo  plus 
ruinus  occupantur,  &  fimul  feorfim  Os  intus 
in  fe  inchoant  ;  quod  cum  aliquantum  in¬ 
crevit  tunc  additamenta  illa  funt  Offa  car- 
tilaginofa  ,  qua:  crefcente  parte  offea  fua 
quam  ipfa  inchoarunt  ,  ad  poftremum  plane 
offea  evadunt  :•  quo  fatto  ,  de  cartilagine 
prima  adhuc  fupereft  aliquantum  inter  cor¬ 
pus  &  additamenta  offea  ,  qua:  epi-phyfes 
tunc  appellantur ,  intercedens  ;  cujus ,  tan- 
quam  glutinis  interventu  ,  additamenta  cor¬ 
pori  agglutinata  videntur  :  eaque  ad  poftre¬ 
mum  parum  à  corpore  ,  partira  ab  epi-phyfe 
adfumta  cartilagine  ,  offea  natura  corpori 
continuatur  ,  totumque  perfettum  Os  eft. 
Sic  femur  (  unum  hoc  exemplum  afferam  ) 
una  primum  cartilago  eft  ,  in  qua  rudimenta 
capitis  trochanterum  ,  condylorum  ,  id 
eft  ,  illarum  partium  quæ  deinde  epi-phy¬ 
fes  fiunt  ;  nulla  autem  nota  diftinttionis  ea¬ 
rum'  partium  à  reliqua  cartilagine.  Cartilago 
illa  in  femore ,  ad  quod  redeo  ,  Os  inchoat 
in  media  longitudine  fua  ,,  granulum  parvum. 
Hoc  furfum  deorfumque  increfcic  ,  adeoque 
in  longitudinem  ,  cartilaginem  magis  & 
magis  abfumens ,  &  in  Os  vertens  ;  donec 
in  junioribus  abortibus  femur  conflet  ex 
parte  offea  quæ  majorem  longitudinis  par¬ 
tem  efficiat  ,  extremis  ab  utraque  parte  ad¬ 
huc  cartilagineis  ,  fpecie  additamentorum 
cartilagineorum  ,  Offi  non  adnexorum  ,  fed 
continuatorum  >  epi-phyfis  eorum  fuperius 
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C’cft  ce  que  j’ai  fouventobfervé  dans  les  petits  mâchoire  inférieure ,  les  étriers  ,  les  verte- 
embryons  ,  dans  lefqucls  on  pouvoit  recon-  bres  ,  l'Os  facrum  ,  le  Iternum  ,  les  Os  des 
noître  quelques  parties  du  crâne ,  de  l'epine  îles  ;  comme  il  n'éioit  pas  facile  qui  ne  le 
8c  du  thorax  ,  &  quelques  veitiges  des  mena-  formât  dans  tout  le  cartüage  duquel  ces  Os 
bres.  Ils  fe  fondoient  d'eux-mêmes  ,  «5c  ils  s'é-  reluirent ,  qu'un  fcul  noyau  ,  il  s'y  en  déve- 
vaporoient  fi  bien  a  une  douce  chaleur,  qu'il  loppe  pluheurs  qui  croifient  d'abord  fépare- 
n’en  relloit  prefque  plus  rien  ;  Sc  ils  ne  lé  tou-  ment  «Sc  s'unifient  enfin  eniemble. 
tenoient  plus  que  dans  l'eau  dans  laquelle  ils  C’elt  ainfi  que  la  plupart  des  cartilages  dc- 
nagoient ,  «3c  dans  laquelle  on  les  voyoit  lé  viennent  en  grande  partie  ofleux  ,  de  forte 
difl’oudre  lorlqu’on  les  agitoit.  A  mefiure  que  qu'il  ne  relie  enfin  que  des  portions  cardia¬ 
ces  cartilages  tendres  croirfent ,  ils  s’affcrmif-  gineufes  en  forme  d'appendices  ;  pendant  ce 
fent  peu  à  peu  ;  de  blanchâtes  qu'ils  font  d’a-  tenus  ces  Os  font  compofés  de  leur  corps  ou 
bord ,  ils  deviennent  blancs  ,  8c  ils  perdent  de  leur  partie  ofleufe  &  de  ces  appendices 
leur  tranfparence  ;  ils  relient  pendant  long-  cartilagineufes  ,  comme  on  le  voit  dans  les 
tenus  dans  cet  écat  ,  il  font  dures  ,  blancs  ,  humerus  ,  les  cubitus ,  les  radius  ,  les  fémurs, 
épais  &  concrets.  Quelques  cartilages  com-  les  tibia  ,  les  péronés  ,  les  Os  du  méta-carpe  , 
meneent  à  s'ofiifier  lorlqu’ils  font  encore  du  nuéta-tarfe ,  des  doigts  des  mains ,  du  pied , 
extrêmement  mois  &  tranfparens.  D'autres  des  vertebres ,  de  l'Os  facrum.  Et  la  plupart 
lorfqu’ils  font  durs  &  concrets.  Quand  ils  de  ces  appendices  font  confommées  peu  à  peu 
font  fur  le  point  de  s'olfifier ,  il  fe  forme  quel-  par  le  corps  de  l’Os  dont  elles  font  partie  , 
que  chofe  d’oflèux ,  fort  mince ,  qui  s’aug-  comme  011  le  voit  arriver  dans  les  extrémités 
mentant ,  s’étend  peu  à  peu  &  s'empare  de  inférieures  des  premières  <3c  des  fécondés  pha- 
tout  le  cartilage  ;  les  cartilages  ne  lailfent  pas  langes.  La  plupart  font  en  partie  confom  niées, 
que  de  s'augmenter  aulîi  pendant  ce  tems.  Il  &  par  le  corps  de  l’Os  8c  par  le  noyau  oflèux 
fe  forme  dans  le  cartilage  des  petits  Os  &  qui  s’y  eft  formé.  Ce  noyau  venant  à  s’accroî- 
dont  la  figure  eft  fimple,  ou  un  feul  noyau,  où  tre  ,  ces  appendices  deviennent  des  Os  carti- 
s'ü  s’en  forme  plufieurs  ,  ils  concourent  bien-  lagineux- qui  s’augmentant  de  plus  en  plus, 
tôt  cnfemble.  La  partie  ofleufe  qui  en  réfui  te  s’oflîfient  entièrement.  Après  quoi  il  relie 
croît  ainfi  jufqu’à  ce  que  tout  le  cartilage  foit  encore  quelque  chofe  entre  le  corps  & 
devenu  ofieux  ;  comme  cela  arrive  dans  les  ces  appendices  oflèufes  ,  qu’on  appelle  alors 
pariétaux  ,  les  Os  du  nez  ,  l'Os  unguis  ,  les  épi-phyfes  ,  au  moyen  de  laquelle  les  appen- 
Os  de  la  pomette.  du  palais  ,  les  maxillaires  dices  font  foudées  au  corps  de  l’Os  ,  comme 
fupérieurs ,  le  vomer  ,  les  omoplates ,  les  Os  par  le  moyen  d'une  efpéce  de  colle  ;  le  corps 
du  tarfe  excepte  les  calcaneum  ;  ceux  du  &  l’épi-phyfe  s’emparent  fi  bien  de  ce  carti- 
carpe  ,  le  coccyx,  les  Os  fefamoïdes  ,  les  lage,  que  dans  la  fuite  ils  ne  forment  plus 
parties  de  l’Os  hyoïde.  qu'une  pièce  continue,  &  l’Os  eft  alors  par- 

Quant  aux  cartilages  de  ceux  qui  ne  font  pas  fait.  C'cft  ainfi  que  le  femur  ,  par  exemple  , 
d’unefigureaulfifimple,ouquifontplusgrands,  n’eft  d’abord  qu'un  cartilage  dans  lequel  fe 
l’olGfication  y  commence  dans  plufieurs  en-  trouvent  les  germes  de  la  tête  de  cet  Os  ,  des 
droits  ;  ces  noyaux  s’y  augmentent  ou  en  me-  trochanters  ,  des  condyles  ,  c’ell-à-dire,  des 
me  tems  ou  peu  de  tems  après ,  &  même  pen-  parties  qui  deviennent  enfuitc  épi-phyfes  ; 
dant  aflèz  long-tems  jufqu'à  ce  qu’ils  fe  foient  ces  parties  ne  font  pas  alors  diftinguées  du 
emparés  de  tout  le  cartilage  ;  «Sc  il  en  relie  relie  du  corps.  Ce  cartilage  dont  le  femur  ré-  j 
deux  ,  trois  ,  ou  plufieurs  parties  oflèufes.  fuite  commence  à  s’oiTiiïer  dans  le  milieu  de 
Lorfqu’ils  fe  font  beaucoup  augmentés  au  fa  longueur  ,  le  noyau  ofieux  s’empare  de 
point  qu’il  ne  relie  plus  entre  de  cartilage  ;  plus  en  plus  de  ce  cartilage  dans  fa  longueur , 


alors  ces  Os  qui  n’avoient  d’abord  formé  tous  8c  le  change  en  Os  ,  julqu'â  ce  que  dans  res 
enfembîe  qu’un  feul  cartilage  ,  paroiflènt  fœtus ,  le  femur  foit  enfin  formé  de  la  partie 
compofés  de  plufieurs  pièces  oflèufes ,  unies  oflèufe  qui  fait  une  grande  partie  de  la  lon- 
enfemble  au  moyen  d’un  cartilage  inter-mé-  gueur ,  tandis  que  les  extrémités  font  encore 


diaire  ;  comme  on  le  voit  dans  l’Os  du  front,  cartilagineufes  ,  &  paroiflènt  comme  desap- 
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à  l’Os ,  mais  lui  font  continues.  L’épi-phyfe 
fupérieure  contient  l’un  &  1  autre  trochanter  , 
le  col  8c  la  tête  ,  parce  que  l’Os  n’a  encore 
atteint  que  jufqu’au  petit  trochanter.  L’Os 
continue  enfuite  à  croître  en  longueur ,  s’em¬ 
pare  plus  ou  moins  de  l’appendice  cartilagi- 
neufe  ,  jufqu’à  ce  qu’il  fe  loit  avancé  dans  les 
fœtus  à  terme  au-delà  du  petit  trochanter , 
&  qu’il  ait  atteint  le  grand  &  la  partie  infé¬ 
rieure  du  col  ;  dans  ce  tems  l’appendice  eft 
encore  à  la  vérité  entièrement  cartilagineufe 
&  continue  ,  mais  elle  eft  adaptée  de  façon 
au  tronc  offeux  ,  qu’elle  foutient  la.  partie  de 
l’appendice  qui  renferme  la  tête  y  une  gran¬ 
de  partie  du  col  &  le  grand  trochanter  r  fur  le 
côté  fe  trouve  la  partie  qui  forme  le  petit  tro¬ 
chanter  ;  puis  le  tronc  continuant  à  prendre 
fa  crue  r  abforbe  la  partie  de  l’appendice  qui 
eft  entre  les  trochanters  ,  diftingue  l’appen¬ 
dice  en  deux  parties  r  dont  l’une  plus  petite 
forme  le  petit  trochanter  t  l’autre  plus  grande 
renferme  le  grand  trochanter ,  la  tête  &  la 
partie  fupérieure  du  col  r  le  tronc  s’étant  déjà 
emparé  d’une  grande  partie  du  col.  Quelque 
tems  après  le  tronc  s’empare  tout-à-fait  du 
col  diftingue  la  tête  du  grand  trochanter  r 
de  forte  qu’il  y  a  dans  cet  endroit  trois  appen¬ 
dices  ,  la  tête  le  grand  trochanter  8c  le  pe¬ 
tit  ;  pendant  ce  tems  ces  appendices  fe  font 
accrues  avec  l>e  tronc  8c  fe  font  confolidées  ; 
&  tandis  que  de  fon  côté  le  tronc  oflèux  s’en 
empare  d’une  partie ,.  il  fe  forme  au-dedans 
d’elles  un  noyau  offeux  qui  en  abforbe  toute 
la  partie  que  laiffele  tronc,  fi  bien  qu’il  ne 
relie  à  la  fin  qu’une  petite  partie  du  cartilage  y 
moyenne  entre  le  tronc  &  les  appendices  offeu- 
fes  ,  alors  femblable  à  une  croufte  au  moyen 
de  laquelle  les  appendices  le  fo udent  au  tronc  t 
8c  le  tronc  a  alors  trois  épi-phyfes,  jufqu’à 
ce  qu’enfin  le  refte  de  ce  cartilage  foit  abfor- 
bé  &  par  le  tronc  &  par  les  appendices  ;  que 
les  appendices  fe  continuent  au  tronc  ,  &  que 
le  femur  devienne  de  ce  côté  une  feule  pièce 
offeufe ,  continue  comme  il  l’étoit  lorfqu’il 
étoit  fimplement  cartilagineux.  L’appendice 
inférieure  du  fémur  fuit  les  mêmes  loix  ;  mais 
parce  qu’elle  eft  plus  fimple ,  elle  ne  fe  change 
qu’en  une  épi-phyfe  qui  forme  les  condyles  8c 
le  fin  us  delà  rotule.Pourquoi  certainsOs  ont-ils 
des  épi-phyfes,  &  d’autres  n’en  ont-ils  pas  ?  il 
n’y  a  peut-être  pas  d’autre  raifon  que  celle  que 
je  vais  apporter  :  dans  les  Os  qui  ont  des  épi- 
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phyfes  &  font  obîongs,le  noyau  offeux  fe  déve¬ 
loppe  dans  le  milieu  ;  comme  dans  le  femur,  le 
tibia,  l’humerus,  le  cubitus,  le  radius,les  Os  du 
méta-carpe  ,  du  méta-tarfe  des  premiers  &  fé¬ 
conds  rangs  des  doigts  des  pieds  &  des  mains , 
les  côtes  ,  les  calcaneum  j  il  paroît  dans  peu 
d’Os  dans  l’extrémité  la  plus  foible,  comme 
cela  arrive  dans  les  dernières  phalanges  des 
mains  8c  des  pieds.  Ce  noyau  dans  les  Os 
qui  font  plus  coniidérv. blés  r  commence  dans 
la  partie  la  plus  étendue  comme  dans-  les 
omoplates  ;  ou  s’ils  ne  font  pas  fimples  ydans 
plufieurs  endroits  ,  comme  dans  les  Os  inno¬ 
mmés  au  milieu  de  l’ileon  ,  de  l’ifchion  &  du 
pubis  ;  dans  les- vertèbres,  au  milieu  du  corps, 
&  dans  chaque  partie  latérale  ;  dans  la  fécondé 
vertebre  r  dans  l’apophyfe  odontoïde  ;  &  dans 
les  vertebre^  fupérieures  de  l’Os  facrum ,  dans 
la  partie  antérieure  des  parties  qui  répondent 
aux  apophyfes  tranfverfes.  A  mefure  que  ces 
premiers  germes  croulent,  &  qu’ils ablorbent 
de  part  &  d’autre  le  cartilage ,  ils  arrivent  enfin 
aux  extrémités  ,  qui  relient  en  conféquence 
plus  long  -  tems  carcilagineufes  ,  croiffent 
comme  la  partie  offeufe  deviennent  plus 
durs  &  plus  fermes.  Ces  Os  s’augmentent  d’a¬ 
bord  beaucoup  dans  le  cartilage  ;  puis  à  me¬ 
fure  que  le  fœtus  avance  en  âge  ,.  cela  fe  fait 
déplus  en  plus  tard  &  enfin  très-lentement  y 
lorfqu’il  eft  arrivé  aux  extrémités  ;  &  il  arrive 
prefque  toujours  que  plus  les  extrémités  font 
éloignées  de  l’endroit  où  l’ofiîfication  a  com¬ 
mencé  ,  &  plus  elles  relient  long-tems  carti- 
lagineufes,  ou  elles  font  plus  cpaiffes  ,ou  elles 
failliffent  confidéra-bîement.  En  effet,  ce  noyau 
ne  peut  arriver  au!Ti-tôt  aux  extrémités  plus, 
éloignées,  ou  s’il  y  arrive ,  leur  plus  grande 
cpaiffeur  ,  leur  grolfeur fait  qu’il  ne  peut  fa¬ 
cilement  s’en  emparer  aulfi-tôc;  mais  comme 
ces  extrémités  ne  relient  pas  pendant  ce  tems 
dans  l’inaélion  ,  qu’elles  croiffent ,  &  qu’elles 
deviennent  8c  plus  dures  &  plus  fermes  ,.  il 
arrive  qu’il  s’y  forme  un  noyau  offeux  ,  qui 
en  croifîàtit  s’en  empare  infenfiblement  ;  c’eft 
pourquoi  le  tronc  principal  de  l’Os  s’accroif- 
fant  confomme  une  partie  du  cartilage  dès  ex¬ 
trémités  tandis  que  la  plus  grande  partie  eft: 
abforbée  par  le  noyau  qui  s’y  eft  formé ,  juf¬ 
qu’à  ce  qu’enfin  ils  foient  devenus  Os,  qu’il 
relie  peu  de  cartilage  entre  la  partie  offeufe 
de  ces  appendices  &  le  tronc  de  l’Os  P  qui 
paroît  les  unir  au  tronc  comme  au  moyen 
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continet  utrumque  trochanterem  ,  collum¬ 
que  &  caput  ;  quoniam  Os  tantum  ad  tro¬ 
chanterem  minorem  ufque  adhuc  pervenit. 
Dein  pergit  Os  crefcere  m  longitudinem  , 
iliiufque  additamenti  plus  &  plus  occupat , 
donec  in  maturis  fœtibus  ultra  trochanterem 
minorem  progreffum  fu  ,  atque  ad  radicem 
majoris  pertineat,  collique  partem  inferio¬ 
rem  efficiat:  quo  tamen  tempore  additamen¬ 
tum  adhuc  totum  cartilagineum  eft  ,  con¬ 
tinuumque  ;  fed  ita  appofitum  ad  truncum 
ofleum  ,  ut  impolita  lit  ei  pars  additamenti 
illa  in  qua  caput ,  &  colli  pars  major  ,  & 
trochanter  major  ;  à  latere  autem  eidem 
trunco  aflideat  pars  ,  quæ  trochanterem  mi¬ 
norem  efficit.  Poft  ,  dum  p^rgh  truncus  in- 
crefcere ,  eam  additamenti  partem  ,  quas 
inter  trochanteres  eft  ,  occupat  ;  eoque  ad¬ 
ditamentum  diftinguit  in  duo,  quorum  unum 
minus ,  trochanter  minor  eft  :  alterum  ma¬ 
jus  trochanterem  majorem  continet  ,  & 
caput  cum  colli  parte  fupenore  ;  majori 
colli  parte  jam  à  trunco  occupata.  Aliquo 
interjedto  tempore  truncus  collum  jam  ex 
toto  occupavit  ,  eoque  caput  etiam  a  tro¬ 
chantere  majore  diftinguit  ;  ut  fint  tria  ab 
hac  parte  additamenta  ,  caput ,  trochanter 
major  &  minor.  Intereà  hæç  additamenta 
pariter  cum  ofleo  trunco  increverunt ,  (e(e- 
que  confirmarunt.  Et  dum  continuo  partem 
eorum  ofleus  truncus  occupat  quidem  ,  led 
tardius  &  tardius  ,  ipfa  in  fefe  Os  ieorlim 
inchoant  ,  à  quo  deinde  occupatur  quidquid 
eorum  à  trunco  non  abfumitur  ,  ultimo  îe- 
manente  parva  parte  cartilaginis  ,  quas  inter 
truncum  &  additamenta  jam  offea  interjecta 
media  ,  cruftse  firnili ,  cujus  interventu  ad¬ 
ditamenta  cum  trunco  cohaerent  ;  habetque 
eo  tempore  truncus  tres  ,  quas  vocant , 
epi-phyfes  ;  donec  ad  poftremum  etiam  re- 
fiduum  illud  cartilaginis  &  à  trunco  &  ab 
additamentis  abfumatur  ,  ac  fic  trunco  con¬ 
tinuentur  additamenta  ,  fiatque  femur  ab  hac 
parte  Os  unum  continuum  ,  ut  luerat  car¬ 
tilago  una  continua.  Ac  fimilis  ratio  eft  ad¬ 
ditamenti  inferioris  femoris  ;  fed  quoniam 
fimplicius  eft,  in  unam  tantum  abit  epi- 
phyfem ,  quae  condylos  continet,  cum  linu 
patellae.  Qui  autem  fiat  ,  ut  alia  Offa  epi- 
phyfes  nancifcantur  ,  alia  non  ?  fortafle  in- 
telligetur  ex  iis  ,  quae  afferam.  In  epi-phyfes 
habentium  illis  ,  quae  oblonga  funt  ,  Os 
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primum  inchoatur  in  longitudine  media , 
ut  in  femoribus  ,  tibiis  ,  fibulis  ,  humeris  , 
ulnis,  radiis,  meta  -  carpis  ,  meta  -tarfis  , 
digitorum  manuum  &  pedum  ordinibus  pri¬ 
mis  &  fecundis,  coftis  ,  calcaneis  :  in  pau¬ 
cis  ,  in  extremo  graciliore  ,  ut  in  ultimo 
ordine  digitorum  manuum  &  pedum  ;  in 
illis ,  quae  ampliora  funt  ,  Os  inchoatur  , 
vel  in  media  parte  ampliore  ut  in  1’capulis , 
vel  fi  figurae  non  tantum  fitnplicis  fint  , 
pluribus  in  locis  ,  ut  in  Offibus  coxarum  , 
in  medio  ilium  ,  ifchii  &  pubis  ;  in  verte¬ 
bris  ,  in  medio  corpore  ,  &  in  utraque  parte 
laterali  ;  in  epiftrophaeo  praeterea  in  proeeflii 
denti-formi  ,  &  in  facri  vertebris  fuperiori- 
bus  ,  etiam  in  priori  parte  illarum  partium  , 
qua:  proceffibus  tranfverfis  rcfpondent.  Offea 
haec  primordia  dum  crefcunt ,  &  cartilagi¬ 
nem  circum  circa  abfumunt  ,  ultimo  ad 
excrema  perveniunt  ;  quae  idcirco  diutius 
cartilaginea  manent  ,  &  intérim  aeque  atque 
offea  pars  crefcunt  ac  duriora  &  firmiora 
fiunt.  Ipfaque  Offa  primum  cito  per  carti¬ 
laginem  increfcunt  :  dein  ut  ætas  procedit , 
tardius  &  tardius  ;  tardifllme  ,  ubi  ad  extre¬ 
ma  ventum  eft.  Ferè  autem  diutius  extrema 
manent  cartilaginea  ,  quæ  vel  longius  dif- 
tant  à  loco  ubi  Os  primum  inchoatum 
eff ,  vel  crafliora  funt ,  vel  infigniter  fuper- 
cminent.  Ad  ea  enim  ,  qua:  longius  diftant , 
fatis  cito  Os  pervenire  non  poteft  ;  vel  fi 
poffic  ,  ob  majorem  craffitudinem  eorum  , 
aut  fupereminentiam  ,  facile  citoque  abfu- 
mere  ea  nequit.  Et  quoniam  extrema  illa 
interea  non  fubfiftunt  ,  fed  crefcunt  ,  ac 
firmiora  &  duriora  evadunt ,  fit ,  ut  feorfim 
Os  &  ipfa  inchoent ,  à  quo  crefcente  fin- 
fim  occupantur.  Itaque  increfcente  Ofle  pri¬ 
mo  &  praecipuo  ,  ab  eo  pars  carcilaginis 
extremorum  abfumitur ,  pars  autem  major 
ab  ipfo  in  iis  nato  OiTe ,  donec  offea  rafta 
fint ,  interque  Os  illud  eorum  &  Os  prae- 
cipuum  ,  parum  cartilaginis  fuperfit ,  qua  , 
tanquam  glutine  ,  cartilagineo  Offibus  ag¬ 
glutinata  efle  videantur  ;  donec  ,  ubi  ab- 
folutum  opus  eft  ,  refiduo  etiam  illo  carti¬ 
laginis  ofleo  fafto  ,  extrema  continuentur 
Offibus  praecipius.  Atque  ad  hunc  etiam 
modum  epi  -  phyfes  quaedam  oriuntur  in 
acetabulis.  Ad  Os  coxae  efficiendum  tria 
primum  natura  format  Offa  ,  ilium,  pubis, 
ifchium,quse  in  acetabulo  cohaerent  cartilagine 
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multa.  Hanc  cartilaginem  tarde  abfumunt. 
Itaque  cartilago  ad  poftremum  inter  ilium 
&  lfchion  ,  itemque  inter  ilium  &  pubis  , 
offeum  frultrum  mfigne  feorlim  efficit  ,  epi- 
phyfi  fimillimum  ,  fed  cum  duobus  Offibus 
interjectum  fit ,  ad  utrumque  pertinentis. 
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omnibus,  coccygifque  &  fefamoideis. 


Offa  autem  parva  &fimpliciora,  etiamfi 
tardius  Os  inchoant ,  tardequc'  increfcant  , 
epi-phyfes  tamen  non  adifpifcuntur  ,  quo¬ 
niam  ad  omnes  cartilaginis  partes  ad  ejus 
parvitatem  &  fimplicitatem  Os  pervenire , 
haud  difficulter  poteft  ;  ut  in  patellis  , 
tarfi  omnibus  præter  calcaneo  ,  carpi 


Et  licet  Sternum  non  fit  parvum  ,  & 
tarde  Os  perficiat ,  epi-phyfem  tamen  non 
accipit  ;  quoniam  muha  per  longitudinem 
officula  efficit  ,  quæ  crelceudo  pertinere  in 
omnes  ejus  partes  facile  poflunc. 


Nec  oriuntur  epi  -  phyfes  iis  quibus  Os 
cito  oritur  &  increfcit  ,  cartilaginemquc 
dum  adhuc  tenera  eft  ,  in  totum  ,  aut  tere 
in  totum  occupat  ,  ut  capitis  Offibus.  Et 
neque  illis  cito  increfcentium  ,  quæ  extrema 
habent  ,  quibus  cum  aiiis  committuntur 
articulo  mobili  ;  ut  maxillae  inferiori ,  Ofli- 
bus  temporum  ,  Offi  occipitis  ,  malleis  , 
incudibus.  Neque  illis  ,  quæ  iimilia  fibulo- 
fis ,  ut  claviculis.  In  his  enim  Os  ob  prcecox 
incrementum  fiium  ad  extrema  pervenit  , 
priufquam  Ula  Os  feorfim  inchoent, 
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TERTIA  PARS , 

De  Cartilaginibus, 


TABULA  XXXIV, 

Cartilagines  laryngis  &  auriculae. 


Figurt  i,  i.  3.  4, 

Larynx  mafculinum  in fitu  a  farte  anteriore 
fig.  1. ,  4  latere  fig.  i.  ,  a  farte  fofieriore 
fig.  3-  >  «  latere  interno  fig.  4. 

LArynx  a.  &c.  p.  à  Cartilaginibus  quin¬ 
que  formatur  ,  Thyreoidea  a.  b.  feu 
Scuti-formi  quæ  illud  præcipuè  conftituit  , 
partemque  anteriorem  a.  occupat  ficut  & 
laterales  b.  ;  Cricoidea  feu  Annulari  c. 
fita  parti  inferiori  Laryngis  ,  Arytcenoideis- 
que  duobus  d.  parti  pofteriori  &  fuperiori 
cricoïdeæ  locatis  ;  efi-Glottis  e.  operculum 
quafi  ovale  efl  horifontaliter  per  longitu¬ 


dinem  fitum  à  pofteriorifcus  ad  anteriora  , 
inter  Thyreoïdeæ  partem  fuperiorem  ,  fuper 
tres  alia  Carcilagines.  Omnes  îllæ  partes  ad 
invicem  variis  allig3tæ  funt  ligamentis  ; 
Thyreoidea  jungit  fe  Cornubus  majoribus  f. 
extremitati  g.  cornuum  majorum  Offis 
hyoidis  h.  ligamento  tereti  i. ,  cum  Cri¬ 
coidea  ligamento  robufto  k.  trapezoideo  , 
juxta  hujus  Cartilaginis  partem  fuperiorem 
marginis  anterioris  ,  Cornubus  minoribus  1. 
mediantibus  filis  ligamentofis  quæ  articula¬ 
tionem  m,  cum  eodem  Cartilagine  circum¬ 
dant  ;  Cricoidea  alligata  ut  diximus  cum 
Thyreoidea  ,  commifiaque  cum  Cartilagine 
illa  ,  etiam  committitur  per  arthrodiam 
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d’une  efpéce  de  glue  cartilagineufe  :  enfin 
l’œuvre  achevé  ,  le  cartilage  devenu  offeux  , 
ces  appendices  fe  continuent  au  tronc.  C’eft 
a  in  fi  qu’il  fe  forme  quelques  épi-phyfes  dans 
les  cavités  cotyloïdes.  La  nature  pour  former 
les  Os  innomines  les  compole  d’abord  de  trois 
pièces  ,  l’iléon  ,  l’ifehion  &  le  pubis ,  qui  (ont 
unies  dans  la  cavité  cotyloïde  par  beaucoup 
de  cartilages.  Ces  pièces  confomment  tard  ce 
cartilage  ;  c’eft  pourquoi  ce  cartilage  forme 
enfin  entre  l’ileon  &  l’ifchion  ,  entre  l’ileon 
&  le  pubis  ,  une  pièce  ofleufe  confiderable , 
fort  femblable  à  une  épi-phyfe  ,  &  qui  ap¬ 
partient  à  deux  Os ,  puifqu’rl  fe  trouve  place 
entr’eux. 

Quoique  les  petits  Os  les  plus  (impies  com¬ 
mencent  plus  tard  à  s’offifier ,  qu’ils  croilTent 
lentement ,  iis  n’ont  cependant  pas  d’epi- 
phyfes  ,  parce  que  l’Os  peut  difficilement  at¬ 
teindre  toutes  les  parties  du  cartilage ,  à  caufe 
de  fa  petitefle  &  de  fa  fimplicité  ;  c’eft-là  ce 
qui  arrive  dans  la  rotule ,  dans  tous  les  Os  du 
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tarfe,  fi  on  en  excepte  le  Calcaneum  ,  ceux  du 
carpe  ,  le  coccyx  &  les  Os  felamoïdes. 

Quoique  le  Sternum  ne  (oit  pas  petit,  qu’il 
s’offifie  tari  ,  il  n’a  cependant  pas  d’épi-phyfe, 
parce  qu’il  s’oftifie  dans  plufieurs  endroits  , 
qui  en  croiffant  peuvent  facilement  s’étendre 
dans  toutes  fes  parties. 

Les  Os  qui  s’offifient  promptement  n’ont 
point  d’épi-phyfes ,  &  le  noyau  occupe  pref- 
qu’entiérement  le  cartilage,  lorfqu’il  eft  en¬ 
core  tendre  ;  c’eft  ce  qu’on  obferve  dans  les 
Os  de  la  tête  :  on  n’en  voit  pas  non  plus  dans 
ceux  qui  croilTent  promptement ,  qui  ont  des 
extrémités ,  par  le  moyen  defquclles  ils  s’ar¬ 
ticulent  avec  mouvement  avec  d’autres  ; 
comme  on  le  remarque  dans  la  mâchoire  in¬ 
férieure  ,  les  Os  des  tempes,  l’occipital,  le 
martèau  ,  l’enclume.  C’eft  la  même  chofe 
dans  les  Os  fiftuleux  ,  comme  dans  les  clavi¬ 
cules.  En  effet  le  prompt  accroiffement  de  ces 
Os  qui  fait  vite  parvenir  le  noyau  aux  extré¬ 
mités  ,  les  empêche  de  s’offifier  féparémenc. 


T  RO  I  S  I  E  ME  PARTIE . 

Dés  Cartilages. 


TABLE  XXXIV. 

Cartilages  du  larynx  &  de  l’oreille  externe. 


Figures  i.  i .  3.4. 

Le  Larynx  de  l’homme  vâ  en  fituation  en  de¬ 
vant  fig.  1. ,  de  coté  fig.  i.  ,  en  arriéré  fig. 
3. ,  latéralement  &  intérieurement  fig.  4. 

LE  Larynx  a.  &c.  p.  tient  fa  forme  de 
cinq  cartilages  ,  le  Thyreoide  a.  b.  ou  le 
feuti-forme  qui  le  conftitue  principalement  , 
&  en  occupe  la  partie  antérieure  a.  &  les  laté¬ 
rales  b.  ;  le  Cricoide  ou  l’Annulaire  c.  fi  tué  à 
la  bafe  du  Larynx  ,  &  les  deux  Aryténoïdes  d. 
fitués  à  la  partie  poftérieure  &  fupérieure.  du 
Cricoide  ;  1  ’cpi-Glotte  e.  eft  une  efpéce  de 
couvercle  ovale  ,  fitué  en  longueur  horifon- 


talement  de  derrière  en  devant ,  entre  la  par¬ 
tie  fupérieure  du  Thyreoide  &  fur  les  trois 
autres  Car tilages. Toutes  ces  parties  (ont  unies 
enfemble  par  differens  ligarnens  ;  le  Thy¬ 
reoide  eft  attaché  par  fes  grandes  Cornes  f.  à 
l’extrémité  g.  des  grandes  cornes  de  l’Os 
hyoïde  h.  par  le  Ligament  rond  i.  ,  avec  le 
Cricoide  par  un  Ligament  fort  k.  trapezoide  x 
fur  la  partie  fupérieure  du  bord  antérieur  de 
ce  Cartilage,  par  fes  petites  Cornes  1.  au  moyen 
de  plufieurs  filets  ligamenteux  qui  environ¬ 
nent  fon  articulation  m.  avec  le  même  Carti¬ 
lage;  le  Cricoide  attaché  comme  nous  l’avons 
dit  avec  le  Thyreoide  &  articulé  avec  ce  Car¬ 
tilage  ,  l’eft  encore  par  arthrodie  avec  les 
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Cartilages  aryténoïdes  n.  où  leur  articulation 
eft  environnée  de  filets  ligamenteux  ,  &  il  eft 
uni  en  bas  avec  le  premier  cerceau  de  la  tra- 
cliée  artère  ;  les  Aryténoïdes  font  articulés 
avec  le  Cricoïde  &  font  outre  cela  unis  avec 
le  Thyreoïde  par  la.  Corde  ligamenteufe  o.  ho- 
rifontale  ;  l’épi-Glotte  p.  eft  attachée  par  un 
ligament  court  &  très -fort  q. ,  à  l’échancrure 
mitoyenne  du  bord  fupérieur  du  Cartilage 
Thyreoïde. 

Figures  5. 6.  Voy.  TAB.  XXXV. 

Le  Larynx  de  la  femme  vû  en  fituatien,  en  de¬ 
vant  &  de  coté  fig,  r.  &  z.  TAB.  XXXV. 

On  voit  par  ces  deux  figures  que  le  larynx 
de  la  femme  eft  plus  court  &  plus  évafé  que 
celui  de  l’homme.  Leur  explicacion-fe  trouve 
dans  les  figures  i.&  z.  de  cette  Table* 


Figures  7.  8. 

Le  Cartilage  thyreoïde  vû  du  cité  externe  & 
un  peu  en  devant fig.  7. ,  vu  du  coté  interne 
&  poftérieurement  fig,  S. 


*  - 

Le  Thyreoïde  a.  &c.  g.  convexe  en  devant  a., 
concave  poftérieurement  b. ,  a  la  figure  de 
deux  quarrés  unis  dans  le  milieu  ,  arrondis 
dans  leur  angle  fupérieur  interne  b. ,  portant 
fur  leurs  angles  poftérieurs  des  éminences  , 
dont  les  deux  fupérieures  e.  font  nommées 
les  grandes  Cornes  du  Cartilage  ,  &  les  infé¬ 
rieures  d.  les  petites  Cornes  ;  chaque  quarré 
préfente  dans  fa  face  latérale  externe  une 
Eminence  oblique  e.  f.  qui  s’étend  des  grandes 
cornes  à  une  Eminence  f.  qui  fie  trouve  dans 
la  partie  moyenne  du  bord  inférieur  de  ce 
Cartilage,  qui  en  a  deux  autres  g.  dans  fia 
partie  moyenne  &  inférieure. 


Le  Cartilage  cricoïde  vû  en  devant  fig.  9, ,  de 
coté  fig.  io. ,  en  arriéré  fig.  1 1.  ,  en  dejfus 

fis- 11. 


Figures  9. 


&c. 


11. 


Le  Cartilage  cricoïde  a.  &c.  L  qu’on  appelle 
autli  Annulaire  .  eft  circulaire  en  devant  a. , 
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haut  d’environ  deux  lignes  par  compataifion 
à  fia  partie  poftérieure  b.  qui  en  peuc  avoir 
environ  fix  ,  de  maniéré  qu’il  paroît  taillé  en 
glacis  de  derrière  en  devant,  où  il  eftéchancré 
dans  fion  milieu  c.  &  porte  les  Eminences  d. 
où  fie  terminent  les  bords  latéraux  f.  qui  don¬ 
nent  attache  à  des  muficles  ;  on  voit  poftérieu¬ 
rement  deux  petites  Tètes  g.  qui  font  reçues 
dans  la  partie  inférieure  des  aryténoïdes’  & 
féparées  l’une  de  l’autre  par  l’ Echancrure  h.  ; 
il  eft  applati  poftérieurement  &  diftingué  en 
deux  faces  par  une  Ligne  faillante  i.  fur  les 
parties  latérales  de  laquelle  font  creufees  les 
deux  petites  Fojfes  k.  qui  donnent  attache  au 
Crico  -  Aryténoïdien  poftérieur  ;  il  a  outre 
cela  fur  les  parties  latérales  poftérieures  & 
inférieures  une  Facette  articulaire  1.  qui  s’ar¬ 
ticule  avec  le  Thyreoïde. 

Figures  15.  1 4.  1  5 . 

Un  des  Cartilages  aryténoïdes  vû  en  arriéré 

fig.  1.  y  en  devant  fig.  z.,  en  bas  fig.  3. 

Les  Cartilages  aryténoïdes  a.  &C.  h.  ont  la 
figure  d’une  pyramide  triangulaire  ,  dont  la 
face  poftérieure  a.  eft  concave  &  polie  ,  l’an¬ 
térieure  eft  convexe ,  creufée  dans  fia  longueur 
des  Enfoncemens  b.  &  relevée  des  Eminences 
c.  d.  plus  confidérables  à  la  bafe  où  s’attachent 
des  muficles  &  des  ligamens  ;  leur  pointe  eft 
ordinairement  divifiée  en  deux  Parties  e.  f.  & 
ils  font  creufiés  dans  leur  partie  inférieure 
d’une  Cavité  articulaire  h.  qui  reçoit  le  Car¬ 
tilage  Aryténoïde. 


Figures  16.  17. 

L'epi-Clotte  vue  en  dejfus  fig.  16. ,  inférieu¬ 
rement  fig.  17. 

L’épi-Glotte  eft  un  couvercle  élaftique  a. 
êcc.  d.  qui  a  la  figure  d’un  ovale  dont  l’extré¬ 
mité  poftérieure  arrondie  eft  plus  étendue  que 
l’antérieure;  il  s’élève  de  bas  en  haut  &  il  eft 
concave  fiupérieurement  a. ,  convexe  inférieu¬ 
rement  b.  ,  où  s’obferve  une  éminence  c.  qui 
s’adapte  à  la  glotte  ,  &  il  fe  termine  en  devant 
comme  par  une  efpéce  de  pointe  d.  à  laquelle 
s’attache  le  ligament  qui  l’unit  au  Thyreoïde. 


cum 
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cum  Cartilaginibus  arytænoïdcis  n. ,  ubi  illa¬ 
rum  articulatio  filis  circumdata  eft  ligamen- 
tofis  ;  inferiufque  cum  primo  trachea:  arte- 
riae  femi-circulo.  Arytænoïdeæ  committuntur 
cum  Cricoidea  ,  prætereaque  cum  Thyreoi¬ 
dea  Chorda  ligamentofia  o.  horifontali.  epi- 
Glottis  p.  /ligamento  brevi  &  robufto  q. , 
Icilfuræ  media:  marginis  fuperioris  Cartilagis 
Thyreoidea: ,  fefe  inferit. 

Figura  5. 6.  Vid.  TAB.  XXXV. 

Larynx  femininum  à  latere  &  a  parte  ante¬ 
riore  ,  fig.  1.  &  1.  TAB.  XXXV. 

Cæteris  aequalibus  ,  his  figuris  larynx  fe¬ 
mininum  brevius  capaciufque  e  fle  larynge 
mafculino  ,  videre  eft.  Illorum  explicatio 
eadem  eft  ac  figura:  1.  &  i.  hujus  Tabulæ. 

Figura  7.  8. 

o  ' 


bus  circiter  lineis  alta  relative  ad  partem  pofte- 
riorem  b.  quae  fex  lineis  circum  circa  aflur- 
git  ;  ita  ut  à  pofterioribus  ad  anteriora  fcifla 
videatur;  pofteriufque  in  medio  c.  lunata  , 
exigitque  Eminentias  d.  ubi  delinunt  margi¬ 
nes  laterales  f.  quibus  fefe  inferunt  mufculi  ; 
pofterius  adfunt  Capitula  duo  g.  quæ  arti¬ 
culum  petunt  cum  amplitudine  inferiore  ary¬ 
tenoideorum  ,  ab  inviccmque  diftin&az  funt 
Lunula  h.;  pofterius  explanata  in  duas  defi¬ 
nit  amplitudines  F  offulis  duabus  i.  quibus  fefe 
inferit  crico-arytænoïdeus  pofterior,  excava¬ 
tas  ,  mediante  Farte  k.  extuberante  ;  præ¬ 
tereaque  partibus  lateralibus  pofterioribus  Sc 
inferioribus  Faciecula  articulari  1.  cum  thy¬ 
reoidea  articulum  petente  donatur. 


Figura  13.  14.  1 5.' 

Cartilago aryt&noidea,h  parte  pofieriore  fig.z  3., 
ab  anteriore fig.  14. ,  ab  inferiore  fig.  1  j. 


Cartilago  thyreoidea  ,  a  latere  externo  <fr>  pa¬ 
rumper  anteriori  fig.  7. ,  a  latere  interno  & 
pofieriori  fig.  8. 

Thyredides  a.  &c.  g.  ,  anterius  convexa  a. , 
pofterius  concava  ,  ad  inftar  duorum  quadri- 
laterum  in  medio  unitorum  ,  angulo  fupe- 
riori  interno  b.  fiibrotundorum  ,  angulis  pos¬ 
terioribus  eminentias  emittentium  ,  quarum 
fuperiores  dux  c.  Cornua  majora  Cartilagi¬ 
nis  audiunt ,  inferiores  vero  dicuntur  d.  Cor¬ 
nua  minora  ,  figuratur.  Uterque  quadrilater 
in  facie  laterali  externa  Eminentiam  oblon¬ 
gam  e.  f. ,  à  cornubus  majoribus  ad  Proceffum 
f.  in  parte  media  marginis  inferioris  hujus 
Cartilaginis  ,  aliis  duabus  g.  in  parte  media 
&  inferiore  donati ,  protenfam ,  exerit. 


Figura  9.  &c.  1 2. 

Cartilago  cricoidea  à  parte  anteriore  fig.  9 .,  a 
latere  fig.  10.  ,  a  parte  pofieriore  fig.  1 1 .  ,  d 
fiuperiore  fig.  1 1. 

Cartilago  cricoidea  a.  &c.  1.  ,  Annularis 
etiam  di£U  ,  anterius  circularis  eft  a.  ,  dua- 


Cartilagines  aryt&noides.  a.  &c.  h.  ,  pyra¬ 
midis  triangularis  figura  donantur,  cujus  am¬ 
plitudo  pofterior  a.  concava  &  lævis ,  ante¬ 
rior  convexa,  in  longitudine  Deprejfionibus  b. 
fulcata ,  Eminentiifiopxç.  c.  d.  ad  bafem  nota¬ 
bilioribus  ubi  fele  inferunt  ligamenta  & 
mufculis  ,  exafpcratur  ;  illarum  vertex  fæpe 
fæpius  in  duas  abit  Partes  e.  f. ,  in  amplitu¬ 
dineque  inferiori  Cavitate  articulari  b..,  Car¬ 
tilaginem  Arytænoïdeam  excipiente  ,  exca¬ 
vantur. 

Figura  16.  17. 

epi-Glottis ,  à  parte  fiuperiore  fig.  1 6. ,  ab  in¬ 
feriore  fig.  17. 

epi-Glottis  operculum  eft  elafticum  a.  &c. 
d. ,  figura  ovali  donatum  ,  cujus  extremitas 
pofterior  fubrotunda  ,  amplior  eft  anteriore  ; 
ab  inferioribus  ad  fuperiora  aflurgit,  conca¬ 
vumque  eft  fuperius  a. ,  convexumque  b.  in¬ 
ferius  ,  ubi  eminentia  c.  donatur  quæ  glottidi 
fuper  incumbit  ;  pofterius  definit  veluti  acu¬ 
mine  d.  cui  fefe  inferit  ligamentum  ,  ipfum 
Thyreoïdeæ  alligans. 
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CHONDRO  - GRAPHIA. 


TABULA  XXXV. 

P  Artes  laryngis  feminini  cartilagineas  ,  auriculæ  cartilaginem  fîcut  &  tubæ 
Eustachianæ  ,  operctilumque  maxillæ  inferioris  cartilagineum, 
exhibet. 


Figura  1.  2. 

Larynx  femininum  k  latere  fig.  1.  ,  k  parte 
anteriore  fig.  1. 

Explicatio  petenda  eft  in  Tabulae  præceden- 
tis  figurarum  1.  i.  &  j.  6.  interpretatione. 

Figura  3.  4. 

Auricula  cartilago  k  latere  externo  fig.  3. ,  k 
latere  interno  fig.  4. 


Auriculæ  cartilago  variis  donatur  parti¬ 
bus  ,  quarum  fuperior  a.  voluta  Helicem 
conftituit  ;  pofteriufque  explanata  b. ,  fenfim 
eundo  definit  Lingula  c.  à  vicinis  partibus 
Fffura  d.  diftinfta.  Anterius  vero  Extremi¬ 
tate  magis  involuta  e.  intra  concham  ,  dé¬ 
terminât  Eminentiam  f.  conchas  mediam  & 
cum  vicina  parte  Fifiuram  g.  efformat  in 
qua  mufculus  inciflurac  didlus  inhabitat  :  pars 
h.  cartilagis  ,  ant-Helix  didba ,  anterius  abit 
Fojfula  naviculari  i.  ,  pofterius  Lunula  1.  , 
Proceffui  m.  anti  -  Tragus  didli  ,  continua  ; 
quique  proceffus  alia  Lunula  ampliori  n.  à 
proceiTu  alio  o.  Tragus  didto  feparatur  ;  dum 
reliqua  cartilago  p.  q.  ,  aliquando  foramine 
q.  pervia  duftum  acttfiicum  conftituit ,  fefe  , 
tela  cellulola  mediante  ,  marginibus  p.  p. 
maagini  olTeo  hujufce  du&us  ,  alligando. 
Pars  s.  fig.  4.  Dorfum  eonchæ  denominatur. 


maxills,  inferioris  k  parte  fiuferiore  fig.  6.  , 
ab  inferiore  fig.  7. ,  una  cum  tube.  Eusta¬ 
chianæ  cartiiazine. 

Operculum  inter- Articulare  maxillæ  infe¬ 
rioris  a.  b.  c.  d.- ,  naturæ  inter  cartilaginem  & 
ligamentum  mediæ  effe  videtur  ,  ita  ut  ma¬ 
gis  ad  cartilagineam  in  parte  media  a.  te¬ 
nuiori  &  utnnque  parumper  excavata  ,  in 
marginibus  vero  b.  denfioribus  undique  filis 
liga-mentofis  cum  membrana  capfudari  con¬ 
nexis  ,  magis  ad  ligamentofam  vergat.  Unde 
evenic  ut  inter  maxillæ  inferioris  condylum 
&  proceftum  tranfverfum  oflis  temporum 
duo  fint  fpatia  c.  d.  ,  ■  membrana  capfulari , 
medianteque  illo  operculo  ,  ab  invicem  dif- 
rinéta  ;  proindequè  fit  ut  condylum  nun¬ 
quam  immediate  tangat  partem  oiTeam  op- 
pofitam. 


Cartilago  tubæ  Euftachianæ  I.  m.  n. ,  fic 
figuratur  ut  fi  alia  fimilis  oppofita  ipfi  appli¬ 
caretur  ,  inde  exurgeret  conum  concavum. 
Extremitas  craflior  1.  verfus  partem  narium 
pofteriorum  pofteriorem  lateralem  inferio¬ 
rem  aflurgit  ;  conica  vero  m.  cum  orificio 
ofieo  anteriore  tubæ  Euftachianæ  commit- 
ticur,  dum  margo  fuperior  1.  m.  n.  cum 
margine  oflis  fphænoïdis  aliquotam  partem 
offeam  fuperiorem  externam  tubæ  perficien¬ 
te  coit  ,  &  margo  inferior  1.  m.  cum  mem¬ 
brana  ab  ofle  petrofo  delapfa  lie  immifeetur 
ut  tubam  perficiant. 


Figura  5.  6. 


h.  arcus  zygomaticus  ,  o.  foramen  ovale, 
k.  extremitas  inferior  procellus  pterygoidei  , 
&c.  ;  omnes  hæ  parces  obiter  expreltæ  funt 
Operculum  inter  -  Articulare  cartilagineum  quo  reliquarum  ficus  facilius  perciperetur. 
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CHONDRO-GRAPHIE. 
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TABLE  XXXV. 


ELle  fait  voir  les  parties  cartilagineufes  du  larynx  de  la  femme  ,  le  cartilage 
de  l’oreille  ,  celui  de  la  trompe  cTEustachi 
laire  de  la  mâchoire  inférieure. 


&  le  cartilage  inter-ardcu- 


Flgurts  \ 


2. 


Le  larynx  de  la  femme  vû  de  coté fig.  i . ,  an¬ 
térieurement  fig.  z. 

Voyez  l’explication  dans  celle  des  figures 
i.  z.  6c  $.  tf.  de  la  Table  précédente. 


F  lettres 

o 


$•  4- 


Cartilage  de  l'oreille  vu  latéralement  &  ex¬ 
térieurement  fg.  3.,  intérieurement  fig.  4. 

Le  cartilage  de  l’oreille  eft  diftingué  en 
différentes  parties,  dont  la  fupérieure  a.  rou¬ 
lée  forme  l’Helix  ,  &  fe  termine  en  s’appla- 
niflant  en  arriéré  b.  par  la  Languette  c.  dif- 
tinguée  des  parties  voifines  par  la  Fente  d.. 
Son  extrémité  antérieure  e.  ,  plus  repliée  en 
dedans  de  la  conque  ,  termine  l’Eminence  f. 
moyenne  de  la  conque  ,  &  forme  avec  la  voi- 
fine  une  Fente  g.,  où  fe  trouve  placé  le  muf- 
cle  dit  de  la  fente.  La  partie  h.  du  cartilage 
qui  fe  nomme  ante-Helix  ,  fe  termine  anté¬ 
rieurement  par  la  petite  FoJJe  naviculaire  i.  , 
poftérieurement  par  la  petite  Echancrure  1. 
continue  .à  l’ Eminence  m.  qu’on  nomme  anti- 
Tragus  ;  éminence  féparée  d’une  autre  o.  qui 
s’appelle  Tragus ,  par  une  autre  échancrure 
plus  confidérable  ;  pendant  que  le  refte  du 
cartilage  p.  q. ,  percé  dans  quelques  fujets  du 
Trou  q.  ,  forme  le  Conduit  acoujlicjue  ,  en 
s’unifiant  au  bord  ofleux  de  ce  conduit  ,  au 
moyen  du  tifiu  Cellulaire  ,  par  fes  bords  pp.. 
La  partie  s  .fig.  4.  delà  conque  ,  fe  nomme 
fon  dos. 

Figures  5.  C. 

Couvercle  cartilagineux  inter -Articulaire  de 


la  mâchoire  inférieure  vû  fupérieur ement 
h •  ,  inférieurement  fig.  7.  ,  de  meme  que 
le  cartilage  de  la  trompe  d‘ Eustachi. 

Le  couvercle  inter-Articulaire  de  la  mâ¬ 
choire  inférieure  a.  b.  c.  d,  ,  d’une  tifiiire  qui 
paroît  tenir  du  cartilage  &  du  ligament  ,  de 
maniéré  cependant  qu’elle  approche  plus  de 
la  cartilagineufe  dans  fa  partie  moyenne  a. 
plus  mince  &  un  peu  concave  de  part  &  d’au¬ 
tre  ,  &  qu’elle  eft  plus  ligamenteufe  dans  fes 
bords  b.  plus  épais  ,  eft  uni  de  toute  part  par 
des  filets  ligamenteux  avec  la  membrane  cap- 
fulaire  ;  d’où  il  arrive  qu’il  y  a  entre  l’apo- 
phyfe  tranlverfe  de  l’os  des  tempes  &  le  con¬ 
dyle  de  la  rrvichoire  inférieure  deux  efpaces 
c.  d. ,  diftingués  l’un  de  l’autre  par  la  mem¬ 
brane  capfulaire  &  le  couvercle  inter-Articu¬ 
laire  ;  c’eft  ce  qui  fait  que  le  condyle  ne  touche 
jamais  immédiatement  la  partie  ofleufè  op- 
pofée. 

Le  Cartilage  de  la  trompe  d’Euftachi  1.  m. 
n. ,  eft  figuré  de  façon  que  fi  on  lui  appli- 
quoit  l’autre  cartilage  femblable  oppofé  ,  ils 
formeroient  enfemble  un  côté  concave ,  dont 
l’extrémité  la  plus  épaifle  1.  s’élève  vers  la 
partie  poftérieure  latérale  &  inférieure  des 
narines  ;  la  conique  m.  s’engraine  avec  l’ori¬ 
fice  ofieux  antérieur  de  la  trompe  d’Eufta¬ 
chi,  tandis  que  le  bord  fupérieur  1.  m.  n.  s’u¬ 
nit  avec  le  bord  de  l’os  fphœnoïde ,  qui  forme 
une  partie  de  la  parois  ofleufe  fupérieure  de 
la  trompe  ,  &  que  le  bord  inférieur  1.  m.  le 
mêle  avec  la  membrane  qui  fe  détache  du 
bord  correfpondant  du  rocher,  de  maniéré 
qu’ils  achèvent  la  trompe. 

h.  l’arcade  zygomatique  ,  o.  le  trou  ovale  , 
k.  l’extrémité  de  l’apophyfe  pterygoïde  ;  tou¬ 
tes  parties  repréfentées  en  pafiant,  pour  qu’on 
put  voir  facilement  la  fituation  des  autres. 


smxA. 
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chondro-graphie. 


TABLE  XXXVI. 

Cartilages  des  paupières  &  du  nez. 


Figures  i.  i.  3.4. 

Cartilages  des  narines. 

Es  parties  les  plus  folides  des  narines  an¬ 
térieures  font  compofées  de  quatre  car¬ 
tilages  ,  dont  les  deux  latéraux  inferieurs  f.  g. 
h.  font  unis  avec  le  fupéricur  c.  d.  (  fig.  1.  )  , 
par  une  Membrane  cellulaire  e. ,  &  roulés  de 
façon  que  la  parde  la  plus  large  f.  s’étrécit 
de  differentes  maniérés  en  allant  en  arriéré  , 
tandis  que  l’extrémité  antérieure  f.  g.  fe  cou¬ 
de  en  g.  ,  de  maniéré  que  l’extrémité  h.  fe 
rend  intérieurement  de  devant  en  arriéré  à 
côté  &  au-deffous  de  la  partie  la  plus  large  f. , 
s’unit  avec  elle  avec  celui  du  côté  oppofé  , 
avec  le  fupérieur  &  avec  le  cartilage  de  la 
cloifon,  au  moyen  d’un  tiffu  cellulaire  fer¬ 
ré  ,  comme  on  le  peut  voir  entre  g.  h.  k.  par 
un ç  Membrane  cellulaire ,  Scc. 

Quant  au  fupérieur  a.  b.  c.  d.  (  fig,  4.  )  , 
nous  remarquerons  qu’ri  efl  engrainé  par  les 
bords  a.  avec  les  os  du  nez  a.  (  fig.  1.  ) ,  par 
•les  bords  b.  avec  l’apophyfe  nafale  b.  ( fig .  i .  ) 
de  l’os  maxillaire ,  Sec.  ;  tandis  que  parla  par¬ 
tie  moyenne  d.  il  cft  tellement  confondu  avec 
le  Cartilage  e.  k.  de  la  cloifon  qu’il  paroît  en 
être  plutôt  une  partie  qu’un  cartilage  diftinét. 

Pour  ce  qui  eff  du  cartilage  e.  k. ,  la  figu¬ 
re  4.  fait  allez  voir  comment  il  eff  uni  avee 


les  os  du  nez  ,  avec  la  lame  verticale  a.  i.  de 
l’os  ethmoïde  par  fon  bord  i. ,  avec  le  vomer 
d.  f.  par  fon  bord  f. ,  &  comment  il  forme 
avec  eux  la  cloifon  des  narines.  Les  coupes  b. 
du  finus  fphénoïdal ,  c.  des  os  maxillaires  & 
des  os  du  palais ,  &c.  ,  repréfentées  plus  dif- 
tinélement  dans  la  figure  1.  delaTABLE  VII. 
de  l’offeo-graphie,  indiquent  allez  la  litua- 
tion  du  cartilage  e.  k. }  de  même  que  la  par¬ 
tie  g.  h.  du  cartilage  f.  g.  h.  qui  déborde  fon 
inféreur  k. 

Figure  5 . 

Cartilage  de  la  paupière  fupérieur  e. 

Les  bords  a.  a.  b.  b.  des  paupières  qui  au 
premier  coup  d’œil  paroiffent  cartilagineux  , 
dépouillés  de  la  peau  &  de  la  conjonéiive  ,  ne 
m’ont  lemblé  compofés  que  du  tiffu  cellu¬ 
laire  épais  qui  réunit  des  parties  glanduleu- 
fes ,  de  maniéré  que  je  n’ai  trouvé  que  le  car¬ 
tilage  c.  de  la  paupière  fupérieure  dans  diffe¬ 
rens  fujers  que  j’ai  examiné  pour  cet  effet. 

Nous  ne  portons  pas  plus  loin  la  deferip- 
tion  des  cartilages ,  quoiqu’il  y  ait  encore 
plufîeurs  autres  parties  cartilagineufes  ,  & 
d’autres  d’une  nature  moyenne  entre  le  car¬ 
tilage  &  le  ligament ,  dont  nous  devrions 
parier.  Mais  comme  nous  n’avons  pas  encore 
les  ligures ,  nous  en  parlerons  ailleurs. 


QUATRIEME  PARTIE . 

JvT  O  us  ne  nous  arrêterons  pas  à  la  defcrîption  des  ligamens.  On  peut  con- 
'ulter  la  fyndefmologie  de  Weltbrecht  3  imprimée  en  latin  à  Pétefbourg 
en  -74a  ,  &  en  François  d  Paris  en  1752. 

Nous  allons  indiquer  les  traces  des  mufcles  Fur  les  os  en  nommant  fimple- 
menr  les  mufcles  marqués  par  des  traits  dans  les  quatre  Planches  Fuivantes  ,  vu 
que  nous  avons  eu  Foin  de  Faire  ponéFuer  le  s  parties  olfeufes  &  cartilagineu¬ 
fes  ,  de  maniéré  que  d’un  coup  d'œil  on  peut  facilement  voir  quelle  partie  des 
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TABULA  XXXVI. 


Cartilagines  palpebrarum  &  nafi. 


Figura  i.  2.  3.  4.  *■- 

Cartilagines  narium. 

P  Artes  narium  anteriorum  firmiores  , 
Cartilaginibus  quatuor  conflantur  ,  la¬ 
teralibus  duobus  inferioribus  f.  g.  h.  ,  Mem¬ 
brana  cellulofa  e.  cum  fuperiori  c.  d.  ( fig-  1.  ) 
connexis  ,  &  fic  convolutis  ut  pars  latior  f.  , 
pofterius  eundo  diverlimode  imminuatur  , 
dum  extremitas  anterior  f.  g.  infledtitur  ing. 
ita  ut  extremitas  h.  ab  anterioribus  intror- 
fum  ad  pofteriora  vergat  ,  à  latere  &  infra 
par. em  latiorem  f.  ,  cum  iliaque  tela  cellu¬ 
lari  denfa  uniatur  &  cum  oppofita  ,  &  cum 
■  fuperiori ,  &  cum  cartilagine  feptum  narium 
perficiente  ,  ut  videre  eft  inter  g.  h.  k. ,  mem¬ 
brana  cellulofa ,  &c. 

De  fuperiori  a.  b.  c.  d.  (  fig.  4.)  ,  haec 
fcmtum  notabimus  quod  marginibus  a.  cum 
oflibus  nafi  a.  ■(  fig.  1 .  )  ,  marginibus  b.  cum 
proceffu  nafali  b.  (  fig.  1.  )  ,  cum  oflis  maxil¬ 
laris  ,  &c.  indentetur  ;  dum  parte  media  d. 
ita  immifcetur  cum  cartilagine  e.  k.  ut  ip- 
fius  pars  potius  videatur  quam  diitiudla  car¬ 
tilago. 

Quod  cartilaginem  illam  e.  k.  fpedlat  ; 
figura  quarta  latis  perfpicuum  quomodo  cum 


'  *  ^ 

oflîbus  nafi  ,  cum  lamina  verticali  ethmoi- 
dca  a.  i.  margine  i.  ,  cum  vomere  d.  f.  mar¬ 
gine  f.  ,  conjungatur,  cum  illifque  feptum 
narium  conftituat  ;  cum  b.  finus  fphaenoi- 
dalis ,  c.  oflium  maxillarium  &  palati  ,  &c. 
fedtiones  ,  diftindtius  in  oileo-graphiæ  TA- 
BULÆ  VII  .fig.  i.  expreffæ  ,  illius  Cartilagi¬ 
nis  e.  k.  litum  fatis  indicent ,  ficut  &  pars  g. 
h.  Cartilaginis  f.  g.  h.  paulo  infra  illius  mar¬ 
ginem  inleriorem  k.  polita. 

Figura  5. 

Palpebret,  fuperioris  Cartilago. 

Palpebrarum  margines  a.  a.  b.  b. ,  qua?  pri¬ 
mo  intuitu  cartilaginea:  apparent  ,  cute  & 
conjundliva  denudata:  ,  tela  tantum  modo 
cellulofa  denfiori  partes  glandulofas  invol¬ 
vente  ,  conflatæ  mihi  vifæ  finit  ;  ita  iit  folam 
cartilaginem  c.  palpebra:  fuperioris  ,  in  di- 
verfis  quos  ad  illam  analylim  adhibui  fub- 
jedlis ,  invenerim. 

Condro-graphirc  finem  imponimus ,  licet 
plurima:  adlint  partes  cartilaginea:  ,  naturte- 
que  inter  cartilaginem  &  ligamentum  inter 
mediæ  ,  de  quibus  hic  agendum  effet.  Cum 
vero  fub  manibus  non  dentur  figura:,  de  his 
alibi  dicemus. 


PARS  QUARTA. 


IN  ligamentis  hic  non  immorabimur.  De  his  curiofus  letffor  \V citbrcchti 
fyndefmologiam  latine  editam  Petropoli  1742  ,  galiice  vero  verfam  Paris 
1752.  adeat. 

De  veftigiis  marculorum  didluri  nomina  mufculorum  in  Tabulis  quatuor 
fequentibus  lineis  circiimfcriptôrum  indicabimus  ,  cum  partes  tum  offèas 
tum  cartilagineas  punctulis  expreffas  fic  curaverimus  ,  ut  uno  veluti  oculi 
i<5tu  ,  lector  facile  perfpiciat  quam  ollium  partem  quifque  mufculus  tegat  , 


ii$  CLAUSTRA  MUSCULOSA,  OSSA  VERSUS, 
cui  correfpondeat ,  cuique  inferatur.  Ex  his  etiam  figuris  colligere  poterit , 
quot  &  quinam ,  cuique  ofli  inferantur ,  mufculi  :  de  his  idcirco  dicere 
luperfluum  ,  duximus. 


TABULA  XXXVII. 


Figura  i. 

EXhibet  delineationem  mufculorum  o(fi- 
bus  immediate  adjacentium  ,  in  (celeti 
anterioribus  ;  (Iratum  primum  &  fecundum. 

Mufculi  ad  caput,  collum  &  truncum ,  relativi . 

a.  Elevator  palpebra:  fuperioris.  b  Obli- 
_quus  major  .  c.  Elevator  oculi  ,  d.  Adduc¬ 
tor  ,  e.  Abdu&or  ,  f.  Depreflor  ,  h.  Obliquus 
minor  oculi,  i.  Pterygoideus  externus,  j.  Obli¬ 
quus  fuperior  capitis.  1.  Flexor  longus  colli, 
m.  Scalenus  pofterior.  n.  inter-Tranfverfarii 
anteriores  colli,  o.  Elevatores  primarum  co¬ 
darum.  p.  q.  inter-Coftales  ,  p.  externi ,  q. 
interni,  r.  Diaphragma,  s.  Tranfverfus  ab¬ 
dominis.  t.  Quadratus  lumborum,  u.  Pfoas. 
v.  Iliacus,  w.  Erefror  penis,  x.  Accelerator, 
y.  Sphin&er  externus  ani.  z.  Tranfverfi  pe¬ 
rinaei. 


nator  brevis,  i.  Flexor  longus  pollicis,  k.  Pro¬ 
fundus.  I.  Vermiculares.  m.  inter-Oflei.  ». 
Flexor  brevis  pollicis,  o.  Addu&or  pollicis,  p. 
Adduttor  olfis  meta-carpi  digiti  minimi,  q. 
Pronator  quadratus. 


Figura  i. 

a.  Obliquus  major  oculi  ,  b.  Elevator  , 
b.  Addudtor  ,  c.  Abdu&or  ,  c.  Depreflor ,  d. 
Obliquus  minor,  e.  Depreflor  alarum  nafi. 
f.  Orbicularis  oris.  g.  Buccinator,  h  Elevator 
menti,  i.  Pterygoideus  internus,  j.  externus, 
k.  Mylo-Hyoideus.  1.  Bafio-Gloflus.  m.  Ce¬ 
rato-Gloflus.  n.  Hyo-Thyreoideus.  o.  Sterno- 
Thyreoidei.  o.  Crico -Thyreoidei,  p.  Re&us 
capitis  major  anticus,  q.  Flexor  longus  colli, 
r.  Scalenus  pofterior  ,  s.  medius,  t.  pars  fu¬ 
perior  plcvræ.  u.  Trachelo  -  Maftoideus.  x. 
Complexus,  y.  Obliquus  fuperior  capitis. 


Mufculi ,  ad  extremitatem  inferiorem  ,  ordi¬ 
nem  ducentes. 

i.  Obturator  externus,  z.  Gluteus  minor. 
3.  Abdud/tor  brevis  femoris:  4.  Addudftores' 
femoris  majores.  5.  Glacilis  internus.  6.  femi- 
Membranofus.  7.  caput  bi-Cipitis  brevius. 
8.  Peronei  longi.  9.  Peronei  breves.  10.  Ti¬ 
biales  poftici.  1 1.  Flexor  longus  pollicis,  iz. 
Flexor  longus  digitorum.  1  3.  Extenfty:  brevis 
digitorum.  14.  inter-Oflei. 


Mufculi  extremitatis  fuperioris  ejfibus  adja¬ 
centes. 

a.  infra  -  Scapulares,  b.  Teres  minor,  c. 
Côraco -Brachialis,  d.  Brachialis  internus,  e. 
Brachialis  externus,  f.  Radialis  externus  lon¬ 
gior.  g.  Radialis  externus  brevior,  b.  Supi- 


Figura  3. 

a.  Pterygoideus  externus ,  b.  internus,  d. 
Mylo-Hyoideus.  e.  Stylo -Hyoideus,  f.  bi- 
Venter.  h.  Bafio-Gloflus.  i.  Cerato-Gloflus. 
j.  Hyo  Thyreoideus,  k.  Crico-Thyreoïdeus. 
1.  Conftridtor  inferior  pharyngis ,  m.  medius  , 
n.  fuperior. 

Figura  4. 

a.  Circonflexus  palati  mobilis,  b.  Stylo- 
Gloflus.  c.  Cerato-Gloflus.  d.  Bafio-Gloflus. 
e.  Lingualis,  f.  ©enio-Gloflus.  g.  Genio- 
Hyoideus.  h.  Stylo-Pharyngcus.  i.  Conftric- 
tor  fuperior  pharyngis  ,  j.  medius  ,  k.  in¬ 
ferior.  -1 

Figura  s  • 

a.  Conftri£tores  medii  pharyngis,  b.  fupe- 


EMELACEMENS  DES  M  ET  S  C  L  E  S  SUR  LES  OS.  1 1 9 

os  eft  couverte  par  chaque  mufcle  ,  celle  à  laquelle  il  correfpond  8c  celle  à  la¬ 
quelle  il  s’infere.  Ces  figures  peuvent  aufli  fervir  à  faire  voir  allez  ,  combien  8c 
quels  font  les  mufcles  qui  s’inferent  à  chaque  os ,  pour  qu'il  ne  foit  pas  né- 
celfaire  de  nous  y  arrêter  ici. 

TABLE  XXXVII. 


tcur.  i.  le  long  Fléchifleur  du  pouce,  k.  le 
Profond.  /.  les  Vermiculaircs.  m.  les  inter- 
Oflcux.  ».  le  comi  Fléchifleur  du  pouce.  0. 
l’Adduéteur  du  pouce.  p.  l’Addudteur  de  l’os 
du  méta-carpe  du  petit  doigt.  q.  le  quarté 
Pronateur. 

Fiçr  ure  1. 

a.  le  grand  Oblique  de  l’œil ,  b.  le  Rele- 
veur  ,  b.  l’Adduéteur  ,  c.  l’Abduéleur  ,  c.  l’Ab- 
baifleur  ,  d.  le  petit  Oblique,  e.  l’Abbaiffeur 
des  allés  du  nez.  f.  l’Orbiculaire  de  la  bouche, 
g.  le  Buocinateur.  h.  le  Releveur  du  menton, 
i.  le  Ptérygoïdien  interne,  j.  l’externe.  k.  le 


Figure  1. 

ONy  voit  les  traits  des  mufcles  places 
immédiatement  fur  les  os  du  devant  du 
fquelet;  c’eft  la  première  &  la  fécondé  couche. 

Mufcles  qui  ont  rapport  aux  os  de  la  tête  ,  du 
col  &  du  tronc. 

a.  le  Releveur  de  la  paupière  fupérieure. 
b.  le  grand  Oblique  ,  c.  le  Releveur  de  l’œil , 
d.  l’Addufteur  ,  e.  l’Abduéleur  ,  f.  l’Abbaif¬ 
feur  ,  h  le  petit  Oblique,  i.  le  Ptérygoïdien 
externe,  j.  l’Oblique  fupérieur  de  la  tète.  1.  le 

long  Fléchifleur  du  col.  m.  le  Scâlene  pofté-  Mylo  -  FÎyoïdien.  1.  le  Baiîo-GlolTe.  m.  le 
rieur,  n.  les  inter-Tranfverfaires  antérieurs  Cerato-Glofle.  n.  l’Hyo-Thyrèoïd:en.  o.  les 
du  col.  o.  les  Releveurs  des  premières  côtes.  Sterno-Thyreoïdiens.  0.  les  Cryco-Thyreoï- 
p.  q.  les  inter-Coftaux  ,  p.  les  externes  ,  q.  les  diens.  p.  le  grand  Droit  antérieur  de  la  tête.  q. 
internes,  r.  le  Diaphragme,  s.  le  Tranfverfe  R  long  Fléchifleur  du  col.  r.  le  Scâlene  pefté- 


internes.  r.  le  Diaphragme 
du  bas-ventre,  t.  le  Quarré  des  lombes,  u.  les 


Pfoas.  v.  l’Iliaque,  w.  l’Ereélear  de  la  verge,  plevre.  u.  le  Trachelo-Maftoïdien.  x 
x.  l’Accélérateur,  y.  le  Sphinétcr  externe  de  plexus,  y.  l’Oblique  fupérieur  de  la  t 


y  ...  .  v 

l’anus,  z.  les  Tranlverfes  du  périné 


long  Fléchifleur  du  col.  r.  le  Scâlene  pefté- 
rieur.  s.  le  moyen,  t.  la  partie  fupérieure  de  la 

le  Com- 
tëte. 


Mufcles  qui  ont  rapport  aux  os  de  V extrémité 
inférieure. 


Figure 


a.  Le  Ptérygoïdien  externe ,  b.  l’interne, 
d.  le  Mylo-Hyoïdien.  e.  le  Stylo-Hyoïdien. 
1.  l’Obturateur  externe,  z.  le  petit  Feflîer.  f.  le  di-Gaftriquc.  h.  le  Bafïo-GÎoflè.  i.  le 


3.  l’Adduéteur  court  de  la  cuiife  ,  4.  les  grands 
Adduéheurs  des  cuifles.  5.  le  Grefle  interne. 
6.  le  demi-Membraneux.  7.  la  courte  tête  du 
b.i-Ceps.  8.  le  long  Péronier.  9.  les  courts 
Péroniers.  10.  les  Jambiers  poftérieurs.  11. 
le  long  Fléchifleur  du  pouce.  1  z.  le  long  Flë- 
chiflcur  des  doigts.  13.  le  court  Extenfcur 
14.  les  inter-Ofleux. 


Cerato-Glofle.  j.  l’Hyo-Thyreoïdien.  k.  le 
Crico-Thyreoïdien.  1.  le  Conftriéfeur  infé¬ 
rieur  du  pharynx  ,  m.  le  moyen ,  ri.  le  fupé- 
rieiir. 

Figure  4. 

O  ,  1 


1*1  J 


des  doigts. 


a.  le  Circonflexe  du  palais  mobile,  b.  le 
Srylo-Glofle.  c.  le  Cerato-Glofle.  d.  le  Bafïo- 
Gloffe.  e.  le  Lingual,  f.  le  Genio-Glofle.  g. 
Mufcles  qui  ont  rapport  aux  os  de  V extrémité  le  Genio-Hvôïdien.  h.  le  Stylo-Pharyngien. 

i.  le  Conflriéteur  fupérieur  du  pharynx  }  j..  le 
inoyen  ,  k.  l’inférieur: 


ubeneure. 


a  les  fous-Scapulaircs.  b.  le  petit  Rôhd.  c. 
le  Coraco-Brachial.  d.  le  Brachial  interne.  et 
le  Brachial  externe. /.le  long  Radial  externe. 
g.  le  court  Radial  externe,  h.  le  court  Supina- 


Fwure 

o 


5' 


a.  les  Conflritfleurs  moyens  du  pharynx  , 


s 
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b.  les  fupérieurs.  c.  la  membrane  du  pharynx, 
d.  les  Releveurs  du  palais  mobile,  e.  les  Cir¬ 
conflexes  de  ce  palais,  f.  g.  les  Stylo-Hyoï¬ 
diens  qui  fe  détachent  de  l'apophyfe  ftyloïde 

a.  h.  l’extrémité  commune  des  Stylo-Pharyn¬ 
giens  .&  des  Palato-Pharyngiens ,  de  ces  der¬ 
niers  furtout ,  i.  produite  particuliérement 
par  les  Stylo-Pharyngiens,  k.  l’extrémité  des 
grandes  cornes  de  l’os  hyoïde  unie  avec  celle 
m.  du  cartilage  thyreoïde  par  le  ligament  1. 

Figure  6. 

b.  c.  d.  e.  f.  comme  dans  la  figure  précé¬ 
dente.  g.  comme  h.  &  le  fefte  de  même. 


TABLE 

Traits  des  mufcles  qui  ont  rapport  aux  os  de  la 
tête  ,  du  col  &  du  tronc. 

a.  les  petits  Droits  poftéricurs  de  la  tête  , 

b.  les  grands,  c.  les  Obliques  fupérieurs  ,  d. 
les  inférieurs,  e.  les  inter-Epineux  du  col.  f.  le 
Scalene  moyen,  g.  les  inter-Tranfverfaires 
poftérieurs.  h.  l’Epineux  du  col.  i.  le  Bucci- 
nateur.  k.  la  portion  qui  s’unit  à  l’orbiculaire 
de  la  bouche.  1.  le  Pterygoïdien  interne,  m.  le 
Mylo-Hyoïdien.  n.  les  di-Gaftriques  du  col. 
o.  l’Epineux  du  col.  p.  le  Complexus,  q.  le 
Trachelo-Maftoïdien.  r.  le  Tranfverfal.  s.  le 
Cervical  defcendant.  t.  le  moyen  Scalene,  u. 
le  Scalene  poftérieur.  x.  les  Releveurs  des  cô¬ 
tes,  y.  les  inter-Coftaux.  z.  les  Tranfverfes  de 
l’abdomen,  i.  le  Long-dorfal.  i.  le  Sacro-. 
Lombaire.  3.  le  demi-Epineux  du  dos.  4.  l’E¬ 
pineux  du  dos.  f.  le  multi-Fidien  de  l’épine. 
6.  les  Tranfverfaires  épineux  du  dos  ,  7.  des 
lombes.  8.  le  quarré  des  lombes. 

Traits  des  mufcles  qui  ont  rapport  aux  os  de 
l’extrémité  inféricure- 

a.  le  petit  Feflîer.  b.  l’Obturateur  interne. 

c.  l’Obturateur  externe,  d.  le  tendon  du  pfoas. 
e.  le  demi-Membraneux.  f.  le  Grefle  interne, 
g.  le  grand  Adduéteur  de  la  cuiffe.  h.  la  courte 


Figure  7. 

c.  d.  e.  f.  g.  comme  dans  la  figure  précé¬ 
dente. 

Figure  8. 

La  partie  poftérieure  du  pharynx  étant  dé¬ 
truite  ,  on  voit  alors  a.  la  partie  poftérieure 
du  pharynx  coupée,  b.  les  trompes  d ’EuJlachi. 

c.  la  cloifon  des  narines,  d.  les  ouvertures 
poftérieures  des  narines,  e.  la  partie  mobile 
du  palais,  f.  les  Stylo-Glofies.  g.  les  arcades 
poftérieures  du  palais,  h.  les  amygdales,  i.  la 
langue,  j.  l’épi-glotte,  k.  fes  parties  latérales 
membraneufes.  m.  le  larynx  vu  poftérieure- 
ment  revêtu  de  lès  membranes  ,  à  la  partie 
fupérieure  &  poftérieure  duquel  fe  voit  la 
petite  fente  1. 


XXXVIII. 

tête  du  bi-Ceps.  i.  coupe  des  Jumeaux,  k.  le 
Poplité.  1.  le  Jambier  poftérieur.  m.  le  Fié— 
chiffeur  commun  des  doigts,  n.  le  Fléchiffeur 
du  pouce,  o.  le  long  Péronier ,  p.  le  court, 
q.  le  court  Extenfeur  des  doigts,  r.  les  inter- 
O  fieux. 

Traits  des  mufcles  qui  couvrent  &  s’attachent 
aux  os  de  l’extrémité fupérieure. 

.  a.  le  petit  Rond.  b.  le  fou-Scapulaire.  c.  le 
Coraco-Brachial.  d.  le  Brachial  externe,  e.  le 
Brachial  interne,  f.  le  long  Radial  externe  ,  g. 
le  court,  h.  le  court  Supinateur,  i.  le  Profond. 
j.  le  quarré  Pronateur.  k.  les  inter-Ofleux. 
1,  fendons  des  Extcnfeurs. 

Figure  2. 

a.  le  Circonflexe  du  palais,  b.  le  Releveur  du 
palais,  c.  le  Conftriéleur  de  l’ifthmc  dugofier. 

d.  le  Stylq-Glofle  coupé,  e.  le  Lingual,  f.  le 
Genio-Gloflé,  &c.  Voy .  fi%.  i.  3.  TAB.XL. 

Figure  3. 

a,  les  Conftriéleurs  inférieurs  du  pharynx , 
b.  les  moyens ,  c.  les  fizpéneuLS.  d.  les  Stylo- 
Pharyngiens  ,  &c. 


riores 
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c.  Membrana  pharyngis.  <1.  Eleva- 


I  2  I 


riores. 

tores  palati  mobilis,  e.  Circonflexi  palati  hu¬ 
jus.  f.  g.  Stylo-Hyoïdei  à  proceffu  dyloïdeo 
g.  abcedentes.  h.  extremitas  communis  Sty- 
lo-Pharyngeomm  &  Palato-Pharyngeorum 
imprimis  ,  orca  i.  præcipue  à  Srylo-Pharyn- 
geis.  k.  extremitas  cornuum  majorum  offis 
hyoïdis  alligata  m.  cum  carcilagine  thyreoi¬ 
dea,  ligamento  1. 


Figura  6. 

b.  c.  d.  e.  f.  ut  in  figura  præcedenti.  g.  ut 
h.  &  fie  de  cæteris. 


Figura  7 . 

c.  d.  e.  f.  g.  ut  in  figura  praecedenti. 

F 'taura  8. 

c_> 

Tarte  poderiore  pharyngis  ablata  ,  in  conf- 
pe&um  venit  a.  pars  poderior  pharyngis 
fiefta.  b.  tuba:  Euftachiann.  c.,  fepeum  na¬ 
rium.  d.  orificia  narium  poderiora.  e.  pars 
mobilis  palati,  f.  Scylo-Glolfi.  g.  arcus  pof- 
teriores  hujus  palati.  Ii.  tonfillæ.  i.  lingua, 
j.  epi-gloctis.  k.  partes  laterales  membrana¬ 
cea:.  m.  larynx  à  parte  pofteriore  ,  membra¬ 
nis  indutum,  parti  fuperiori&polterion  cujus 
aded  rimula  1. 


TABULA  XXXVIII. 


Mufculorum  lineamenta  ad  ojfa  capitis  ,  colli 
trunci ,  ordinem  ducentium . 

a.  Re£H  podici  minores  capitis  ,  b.  majo¬ 
res.  c.  Obliqui  fuperiores  ,  d.  inferiores,  e. 
intra-Spinales  colli,  f.  Scalenus  medius,  g. 
inter  -  Tranfverfarii  poderiores.  h.  Spinalis 
colli,  i.  Buccinator,  k.  portio  quæ  oris  orbi¬ 
cularem  petit.  1.  Pterygoideus  internus,  m. 
Mylo-Hyoïdeus.  n.  bi- Ventres  colli,  o.  Spi¬ 
nalis  colli,  p.  Complexus,  q.  Trachelo- 
Madoideus.  r.  Tranfverfalis.  s.  Cervicalis 
defeendens.  t.  Scalenus  medius,  u.  Scalenus 
poderior.  x.  Elevatores  codarum,  y  inter- 
Codales.  z.  Tranfverfus  abdominis,  i.  Lon- 
gidlmus  dorfi.  i.  Sacro-Lumbaris.  3.  femi- 
Spinalis  dorfi.  4.  Spinalis  dorli.  5.  mulci- 
Fidus  fpinat.  6.  Tranfverfarii  Spinales  dorfi, 
7.  lumborum.  8.  quadratus  lumborum. 


Mufculorum  lineamenta  ad  extremitatis  in¬ 
ferioris  ojfa  relationem  habentium. 

a.  Glatxus  minor,  b.  Obturator  internus, 
c.  Obturator  externus,  d.  tendo  pfoas.  e.. 
femi-Membranofus.  f,  Glacilis  internus,  g. 
Addu&or  magnus  femoris,  h.  bi-Cipitis  caput 


brevius.  L  Gemellorem  fedtio.  k.  Popliteus. 
1.  Tibialis  poderior.  m.  Flexor  communis 
digitorum,  n.  Flexor  pollicis,  o.  Peroneus 
longus,  p.  brevis,  q.  Extenfor  brevis  digito¬ 
rum.  r.  inter-Offei. 


Mufculorum.  Une  ament  a  tegentium  ojfa  extre¬ 
mitatis  fuperioris  ,  illifquc  f  e fe  inferentium. 

a.  Teres  minor,  b.  infra-Scapularis.  c.  Co- 
raco-Brachialis.  d.  Brachialis  externus,  e.  Bra¬ 
chialis  internus,  f.  Radialis  externus  longior, 
g.  brevior,  h.  Supinator  brevis,  i.  Profundus, 
j.  Pronator  quadratus,  k.  inter-Offei.  1.  Ex- 
tenforum  tendines. 

Figura  2. 

a.  Circonflexus  palati,  b.  Fdevator  palati 
mobilis,  c.  Condridlor  idhmi  faucium,  d. 
Stylo-Glollus  fe&us.  e.  Lingualis,  f.  Genio- 
Glofi’us,&c.  ViD.fig.  1.  3.  TAB.XL. 

Figura  3. 

b  .  1  • 

a.  Condriftores  inferiores  pharyngis  , 
b.  medii  ,  c.  fuperiores.  d.  Stylo -  Pharyn¬ 


gei 


&  c. 
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Figura  4.  5.  6.  7.  S.  9.  Pharyngei,  e.  Azygos  uvulae,  f.  Arytenoidei 

^  obliqui,  g.  Arytænoïdeus  tranfverlus.  h.  m. 

Mufculorum  lineamenta  veli  mobilis  palati  Crico  -  Arytænoïdeus  pofterior.  k.  Circum- 
&  laryngis.  flexus  palati.  1.  Conftridor  ithmi  faucium,  n. 

Crico-Arytænoideus  lateralis.  o.  Thyro-Ary- 
a.  Elevatores  veli  mobilis  palati,  b.  Palato-  tasnoideus.  p.  epi-Glottidis  Depreflor ,  &c. 
Pharyngei,  c.  Salpingo-Pharyngei.  d.  Scylo- 


TABULA  XXXIX. 


Figura  1. 

Lineamenta  mufculorum  capitis  &  trunci . 

a.  epi-Cranius.  b.  Orbicularis  palpebra¬ 
rum.  c.  Ciliaris,  d.  Compreffor  narium,  e. 
Elevator  labn  fuperioris  &  alarum  nafl.  f. 
Elevator  labii  fuperioris.  g.  Portiones  orbi¬ 
cularis  palpebrarum  tendentium  ad  labium 
fuperius.  h.  Zygomatici  minores.  1.  Nafliles 
labii  fuperioris.  m.  Orbicularis  oris.  n.  De¬ 
preflores  labii  inferioris,  o.  Elevatores  men¬ 
ti.  p.  Depreflores  angulorum  oris.  q.  Bucci¬ 
nator.  r.  Maffeter.  s.  Anterior  auriculae,  t. 
Elevator  auriculae. 


a.  bi-Venter  maxillae  inferioris,  b.  Sterno- 
Maftoïdeus  &  Cleino-Maftoïdeus.  c.  Latifli- 
mus  colli,  d.  Trapezius,  e.  Sterno-Hyoideus. 
f  Sterno-Thyreoideus.  g.  Peftoralis  major. 
h.  fub-Clavius.  i.  Pedtoralis  minor,  k.  inter- 
Coftales.  /.  Dorfalis  major,  m.  Dentatus 
major.  ».  Obliquus  major  abdominis.  0. 
Reftus.  p.  Obliquus  minor,  q.  Cremafter. 

Lineamenta  mufculorum  extremitatis  fupe¬ 
rioris. 

a.  Glutei  majores,  b.  Glaciles.  c.  Adduc¬ 
tores  majores  femoris,  d.  A.ddu£tores  longi 
femoris,  e.  Pe&inei.  f.  Pfoas  major,  g. 
Iliaci,  h.  Sartorius,  i.  Gluteus  medius.  1. 
Mufculus  fafcias-latas.  m.  Vaftus  externus, 
n.  Vaftus  internus,  o.  Re£his.  p.  bi-Ceps. 
q.  femi  -  Tendinofus.  r.  Gemelli,  s.  Soleus, 
t.  Flexor  longus  digitorum,  u.  Tibialis  pof¬ 
terior.  u.  Plantari-s.  w.  Achillis  tendo,  x. 
Peroneus  longior  ,  y.  brevior,  z.  Extenfor 
longus  digitorum,  a.  Extenfor  pollicis. 


b.  Ligamenta  mufculos  illos  coercentia,  c. 
Abdutftor pollicis,  &c. 

Mufculorum  extremitatis  inferioris  linea¬ 
menta. 

a.  Deltoïdes,  b.  bi-Ceps.  c.  Coraco-Bra- 
chialis.  d.  Extenfor  longus ,  e.  brevis,  f.  Bra¬ 
chialis  internus,  g.  Supinator  longus,  h.  Pro* 
nator  teres,  i.  Palmaris,  k.  Radialis  exter¬ 
nus.  1.  Cubiteus  internus,  m.  Extenfores 
pollicis,  n.  Sublimis,  o.  Flexor  longus  pol¬ 
licis.  p.  Profundus,  q.  Pronator  quadratus, 
r.  Radialis  externus,  s.  Aponevrofls  palmaris, 
t.  Palmaris  brevis,  u.  Ligamentum  tranfver- 
fale  internum  carpi,  v.  ligamenta  vaginalia 
tendinum  F.xtenforum.  x.  Addutftor  offis 
meta- carpi  digiti  minimi,  y.  Flexor  parvus 
digiti  minimi,  z.  Lumbricales,  a.  inter- 
Oflei.  b.  Opponens  pollicis,  c.  Abdu&ores 
pollicis,  d.  Addu&ores  ,  &c.  Vim  alias  Ta¬ 
bulas. 

Figura  2. 

a.  Corrugatores  fuperciliorum.  b.  Eleva¬ 
tores  palpebras  fuperioris.  c.  Temporalis,  d. 
Maffeter.  e.  bi-Venter  maxilla:  inferioris, 
f.  Buccinator,  g.  Pterygoideus  externus,  h. 
Elevatores  angulorum  oris.  i.  Depreflor  ala¬ 
rum  naft.  k.  Nafales  labii  fuperioris.  1.  Or¬ 
bicularis  oris.  m.  Depreflores  labii  inferio¬ 
ris.  n.  Elevatores  menti,  o.  Mylo-Fiyoïdei. 
r.  Stylo-Fiyoidei.  p.  Bafio-Glom.  q.  Cerato- 
Glofli.  s.  Stylo-Pharyngei.  t.  Conftri&or  in¬ 
ferior  pharyngis,  u.  Hyo  -  Thyreoideus,  v. 
Coraco-Hyoideus.  \r.  Sterno- Fdyoideus.  x. 
Sterno-Thyreoideus.  y.  Sterno-Clino-Maf- 
1 01  deus  x  &c.  Vid.  ftrata  fequentia.  TAB. 
XXX VU.  fig.  Z. 


EMPLACEMENS  DES  MUSCLES  SUR  LES  OS.  n3 

Fitrires  4.  5  .  <5.  7.  S  9.  .  zygos  de  îuecte-  £  les  Aryte'noïdiens  obli- 

Trsilt  des  mufcles  d«  wil,  miil,  J«  pd.is  ¥*«•  f-  l'ArycénoMicn  ttanfrérfc.  U  le 
-à,  larynx.  Crrco-Aryténoidien  poiterieur.  k.  les  Circon¬ 

flexes  du  palais.  1.  les  ConftriCteurs  de  l’ifth- 
a.  les  Releveurs  du  voile  mobile  du  palais,  me  du  gofier.  n.  le  Crico-Aryténoïdien  laté- 
b.  les  Palato-Pharyngiens  c.  les  Salpingo-  %ral.  o.leThyro-Aryténoïdien.  p.  l’Abbaiffeur 
Pharyngiens,  d.  les  Stylo-Pharyngiens,  e.  l’A-  de  l’épi-Glotte  ,  &c. 


TABLE  XXXIX. 


Fleure  r. 

O 

Traits  des  mufcles  de  la  tète  du  tronc . 

a.  l’épi-Crâne.  b.  l’Orbiculaire  des  paupiè¬ 
res.  c.  le  Ciller.  d.  le  Com  primeur  des  nari¬ 
nes.  e.  le  Releveur  de  la  levre  fupéricure  & 
de  l’aile  du  nez.  f.  le  Releveur  de  la  lèvre  fu¬ 
périeure.  g.  portions  qui  de  l’orbiculaire  des 
paupières  le  rendent  à  la  lèvre  fupérieure.  h. 
les  petits  Zygomatiques,  i.  les  Canins,  k.  les 
grands  Zygomatiques.  1.  les  Nafaux  de  la  lè¬ 
vre  fupérieure.  m.  l’Orbiculaire  de  la  bouche, 
n.  les  AbbailTeurs  de  la  lèvre  inférieure,  o.  les 
Releveurs  du  menton,  p.  les  AbbailTeurs  des 
angles  de  la  bouche,  q.  le  Buccinateur.  r.  le 
Maffcter.  s.  l’antérieur  de  l’oreille,  t.  le  Rele¬ 
veur  de  l’oreille. 

a.  le  di-Gaftrique  de  la  mâchoire  inférieu¬ 
re.  b.  le  Sterno-Maftoïdien  &  le  Cleino-Maf- 
toïdien.  c.  le  Paucier.  d.  le  Trapeze.  e.  leSter* 
no-Hyoïdien.  f.  le  Sterno-Thyreoidien.  g.  le 
grand  Pcétoral.  h.  le  fou-Clavier.  i.  le  petit 
Peétoral.  k.  les  inter-Coftaux.  I.  le  grand 
dorfal.  m.  le  grand  dentelé,  n.  le  grand  Obli¬ 
que  du  bas- ventre.  0.  le  Droit,  p.  le  petit 
Oblique,  q.  le  Crcmafter. 

Traits  des  mufcles  de  l'extrémité  inférieure. 

a.  les  grands  Feflîers.  b.  les  Grefles.  c.  les 
grands  AdduCteurs  de  la  cuiffe.  1.  les  longs 
Adduèfeurs  de  la  cuiffe.  e.  les  PeClineus.  f.  les 
grands  Pfoas.  g.  les  Iliaques,  h.  le  Couturier, 
i.  le  moyen  Feflaer.  1.  le  Mufcle  du  fafciâ-lata. 
m.  le  Vaitc  externe,  n.  le  Vafle  interne,  o.  le 
Droit,  p.  le  bi-Ceps.  q.  le  demi-Tendineux.  r. 
les  Jumeaux  s.  le  Solaire,  t.  le  long  Fléchif- 
feur  des  doigts,  u  le  Jambier  poftéricur.  v.  le 
Plantaire,  w.  le  tendon  d’Achille,  x.  le  long 
Péronier ,  y.  le  court,  z.lc  longExtenfeur  des 


doigts,  a.  I’Extenfeur  du  pouce,  b.  les  Liga- 
mens  qui  retiennent  ces  mufcles.  c.  l’Abduc¬ 
teur  du  pouce  ,  &c. 

Traits  des  mufcles  de  l'extrémité  fupérieure. 

a.  le  Deltoïde,  b.  le  bi-Ceps.  c.  le  Coraco- 
Brachial.  d.  le  long  Extenfeur.  e.  le  court,  f.  le 
Brachial  interne,  g.  le  long  Supinateur,  h.  le 
rond  Pronateur.  i.  le  Palmaire,  k.  le  Radial 
interne.  1.  le  Cubital  interne,  m.  les  Exten- 
feurs  du  pouce,  n.  le  Sublime,  o.  le  longFlé- 
chiffeur  du  pouce,  p.  le  Profond,  q.  le  quarré 
Pronateur.  r.  le  Radial  externe,  s.  l’Apone- 
vrofe  palmaire,  t.  le  court  Palmaire,  u.  le  li¬ 
gament  tranfverfal  interne  du  Carpe.  V.  les  li- 
gamens  vaginaux  des  tendons  des  Extenfeurs. 
x.  l’Addudleur  de  l’os  du  méta-Carpe  du  petit 
doigt,  y  le  petit  Fléchiffcur  du  petit  doigt, 
z.  les  Lombricaux.  a.  les  in  er-Offeux.  b.  i’Op- 
pofant  du  pouce,  c.  les  AbduClems  du  pouce. 
A.  les  Adducteurs  ,  &c.  Voy.  les  autres  Plan¬ 
ches. 

Fleure  z. 

o 

a.  les  Corrugateurs  des  fourcils.  b.  les  Re¬ 
leveurs  de  la  paupière  fupérieure  c.  le  Tem¬ 
poral.  d.  le  Mafiecer.  e.  le  ni-Gaflr  que  de  la 
mâchoire  inférieure,  f.  le  Buccinateur.  g.  le 
Ptérygoidien  cx;erne.  h.  les  Releveurs  des  an- 
gles  de  la  bouche,  i.  l’Abbaiffeur  de  l’aîle  du 
nez.  k.  les  Nafaux  de  la  lévie  fupérieure.  1. 
l’Orbiculaire  de  la  bouche,  m.  les  Abbuifleurs 
de  la  lèvre  inférieure,  n.  les  Releveurs  du 
menton,  o  les  Mylo-Hyoïdiens.  r.  le  Stylo-» 
Hyoïdien  p.  le  Balio-Glofie.  q  le  Cerato- 
Gloffe.  s.  le  S.ylo-Pharyngien.  t.  le  Conflric- 
teur  inférieur  du  pharynx,  u.  l’Hyo-Thyreoï 
dien.  v.  le  Coraco-Hyoidien.  w.  le  Sterno- 
Hyoïdien.  x.  le  Sterno-Thyreoïdien.  y.  les 
Sterno-Clino-Mafloïdien  ,  &C.  Voy.  les  cou¬ 
ches  fuivantes.  TA5  XXXV. fig.  t. 

Q  i) 
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Figure  5.  Figure  4. 


a.  l’extrémité  du  tendon  du  long  Péronier, 
b.  celle  du  tendon  du  Jambier  antérieur,  c.  les  inter-Offeux 


a.  le  triangulaire  du  fternum.- 


TABLE  XXX  X. 


Figure  '  1 . 

Mufcles  de  la  tête  ,  du  col  &  du  tronc. 

a.  I’épi-Crâne.  b.  le  Sterno-Maftoïdien.  c. 
le  di.-Gaftriquc  du  col.  d.  le  Trapeze.  e.  le 
grand  Dorfal.  f.  le  Temporal,  g.  le  Maffetcr. 
h.  le  Ptérygoïdien  interne,  i.  le  Mylo-Hyoï- 
dien.  k.  le  di-Gaftrique  de  la  mâchoire  infé¬ 
rieure.  1.  le  Splenius,  m.  le  Splenius  du  col.  o. 
le  Trachelo-Maftoïdien.  p.  le  Releveur  de 
l’omoplate,  q.  le  dentelé  poftérieur  fupérieur. 
r.  le  petit  Rhomboïde,  s.  le  grand  Rhomboï¬ 
de.  t.  le  demi-Epineux  du  dos.  u.  le  long 
Dorfal.  v.  le  Sacro-Lombaire,  v.  le  grand 
Dentelé,  x.  les  inter-Coftaux  externes,  y.  le 
Dentelé  poftérieur  fupérieur.  z.le  grand  Obli¬ 
que  ,  &.  le  petit. 

Mufcles  de  V extrémité  inférieure. 

a.  le  grand  Feflïer,  l.  le  moyen,  c.  lePyri- 
Forme.  d.  lesGemaux.  e.  l’Obturateur  externe. 
f.  l’Obturateur  interne,  g.  les  Quarrés  de  la 
cuiffe.  b.  les  Coccygiens.  i.  les  Releveurs  de 
l’anus.  1.  le  Sphincter  externe  de  l’anus.  1.  3. 
les  Tranfverfts  du  pétiné.  k.  les  Vaftes  exter¬ 
nes.  /.  les  grands  Addu&eurs  de  la  cuiffe.  m. 
le  bi-Ceps.  n.  le  demi  nerveux.  0.  le  demi- 
membraneux.  p.  le  G  relie  interne,  q.  le  Vafte 
interne,  r.  le  Couturier,  s.  les  Jumeaux,  r.  le 
Plantaire,  «.le  Solaire,  s;,  le  tendon  du  long 
Fléchiffeur  des  doigts,  x.  le  tendon  du  Jam¬ 
bier  poftérieur.  y.  le  Fléchiffeur  du  pouce,  z. 
le  court  Péronier.  1.  le  long  Péronier,  z.  le 
long  Extenfeur  des  doigts.  3.  le  cour:  Exten- 
feur  des  doigts ,,  &c.. 


Mttfcles- de  l’extrémité  fupêrieure. 

a.  le  Deltoïde,  b.  le  fus-Epineux.  c.  le  fous- 
Epineux.  d.  le  petit  Rond.  e.  le  grand  Rond. 
f  le  court  Extenfeur.  g.  le  long  Extenfeur. 
p.  le  bi-Ceps.  h.  le  Brachial  externe,  i.  le  Bra¬ 
chial  interne,  i.  le  long  Supinateur,  k.  le  court 
Supinateur,  /.le  Radial  externe,  m.  l’Anconé. 
n.  le  Profond.  0.  les  Extenfeurs  du  pouce,  q. 
l’Extenfeur  de  l’index,  r.  le  Cubital  externe  , 
f  l’interne.  8.  l’Extenfeur  propre  du  petit 
doigt,  s.  les  inter-Ofteux.  t.  le  Sublime.  ». 
l’Extenfeur  commun  des  doigts,  v.  le  Liga¬ 
ment  tranfverfal  externe,  iw.  l’Adduéteur  du 
pouce,  x.  le  long  Palmaire,  y.  l’Abduéteur  du 
pouce,  z,  l’Abduéteur  du  petit  doigt. 

Figures  2.  j. 

a.  le  Circonflexe  du  palais,  b.  le  Stylo- 
Gloffe  coupé,  c.  le  Genio-Glofle.  d.  le  Conf- 
tri&eur  fupérieur  du  pharynx  ,  e.  le  moyen. 
£  l’inférieur  >  &c. 

Figures  4.  5.  G.  7. 

Traits  des  mufcles  fitués  fous  la  plante  du  pied. 

a  l’Aponevrofe  plantaire,  b.  le  court  Fié— 
chiileur  des  doigts,  c.  l’Abduéteur  du  petit 
doigt,  d.  l’Abduéfeur  du  pouce,  e.  les  Lom- 
bricaux.  f  la  portion  quarrée  qui  fe  joint  au 
tendon  h.  du  long  Fléchiffeur  des  doigts,  g.  le 
tendon  du  long  Fléchiffeur  du  pouce,  i.  le 
tendon  du  Jambier  poftérieur  ,  k.  celui  du 
Jambier  antérieur,  j.  tendon  du  long  Péro¬ 
nier.  1.  le  court  Fléchiffeur  du  petit  doigt,  m. 
l’Adduéteur  du  pouce,  n.  une  partie  du  court 
Fléchiffeur  du  pouce,  p.  les  inter-Ofleux ,  &C. 


CLAUSTRA  MUSCULOSA,  OSSA  VERSUS. 

Figura  i.  Figura  4. 


1  z« 


a.  extremitas  tendinis  Peronei  longi ,  b. 
tendinis  Tibialis  antici,  c.  inter-Oflei. 


a.  Triangularis  fterni. 
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Figura  1. 

Mufculi  capitis ,  colli  &  trunci. 

a.  epi- Cranium,  b.  Sterno  -  Maftoïdeus. 
c.  bi-Venter  colli,  d.  Trapezius,  e.  Latifti- 
mus  dorfi.  f.  Temporalis,  g.  Maffeter.  h.  Pte¬ 
rygoideus  internus,  i.  Mylo  Hyoideus,  k.  bi- 
Venter  maxillæ  inferioris.  1.  Splenius,  m. 
Splenius  colli,  o.  Trachelo  -  Maftoïdeus.  p. 
Elevator  fcapulæ.  q.  Serratus  pofterior  fupS- 
rior.  r.  Rhomboideus  minor,  s.  Rhomboi¬ 
deus  major,  t.  femi-Spinalis  dorli.  u.  Lon- 
giflimus  dorfi.  v.  Sacro-Lumbaris.  \v.  Den¬ 
tatus  major,  x.  inter- Coftales  externi,  y. 
Dentatus  poflerior  fuperior.  z.  Obliquus 
major ,  &.  minor. 

Mufculi  extremitatis  inferioris. 

a.  Gluteus  major  ,  b.  medius,  c.  Pyri- 
Formis.  d.  Gemelli,  <?.,  Obturator  externus. 
f  Obturator  internus,  g.  quadrati  femoris. 
b.  Coccygei,  i.  Elevatores  ani.  1.  Sphindler 
externus  ani.  2.  3.  Tranfverfi  perinei,  k.  Vafti 
externi.  I.  Adduftores  majores  femoris,  m. 
bi-Ceps.  ».  femi-Nervofus.  0.  femi-Mem- 
branofus.  p.  Glacilis  internus,  q.  Vaftus  in¬ 
ternus.  r.  Sartorius,  s.  Gemelli,  t.  Plantaris. 
u.  Soleus,  v.  tendo  Flexoris  longi  digitorum. 
x.  tendo  Tibialis  poftici.  y.  Flexor  pollicis, 
z..  Peroneus  brevis.  1.  Peroneus  longior.  2. 
Excenfor  longus  digitorum.  3.  Extenfor  bre¬ 
vis  d'gitorum ,  &c. 


Mufculi  extremitatis  fuperior  is. 

a.  Deltoïdes,  b.  fupra-Spinalis.  c.  infra- 
Spinalis.  d.  Teres  minor,  e.  Teres  major,  f. 
Flexor  brevis,  g.  Extenfor  longus,  p.  bi- 
Ceps.  h.  Brachialis  externus,  i.  Brachialis  in¬ 
ternus.  j.  Supinator  longus,  k.  Supinator 
brevis.  /.  Radialis  externus,  m.  Anconeus. 
».  Profundus.  0.  Extenfores  pollicis,  q,  Ex¬ 
tenfor  indicis,  r.  Ulnaris  externus  ,  f.  in¬ 
ternus.  s.  intcr-Offei.  8.  Extenfor  proprius 
digiti  minimi,  t.  Sublimis.  «.  Extenfor  com¬ 
munis  digitorum,  v.  Ligamentum  tranfver- 
fale  externum,  w.  Adducitor  pollicis,  x.  Pal¬ 
maris  longus.  y.. Abdudlor  pollicis,  z.  Ab- 
dudtor  digiti  minimi. 

Figura  z.  y. 

a.  Cireonflexus  palati,  bv  Stylo— Gloffi 
fedlio.  c.  Genio  -  Glollirs.  d.  Gonftri&or 
pharyngis  fuperior  ,  e.  inedius  ,  f.  inferior , 
&c. 

Figura  4.  5.  6.  7. 

Mufculorum  plants,  pedis  lineamenta. 
a.  Aponevrofis  plantaris,  b.  Flexor  brevis 


digitorum. 


Abdudlor  digiti  minimi,  d. 


»  y 

Abduftor  pellicis.  e.  Lumbricales,  f.  portio 
quadrata  qute  concurrit  cum  tendine  h. 
Flexoris  longi  digitorum,  g.  tendo  Flexoris 
longi  pollicis,  i.  tendo  Tibialis  poftici,  k. 
Tibialis  antici,  j.  tendo  Peronei  longi.  1. 
Flexor  brevis  digiti  minimi,  m.  Addinflor 
pollicis,  n.  pars  Flexoris  brevis  pollicis,  p. 
inter- Oilei ,  &c. 


l%c  DE  ARTICULATIONIBUS. 

u *'^~¥fN# *yi$fs* '^yjîr^ ^rvr** jjfàïf 

PARS  QUINTA . 

De  Articulationibus.  , 

CUm  in  pofterum  fimus  tradituri  icones  in  quibus  non  folum  aderunt 
extremitates  Odium  articulationes  conftituentium  ,  fed  etiam  glandulæ  , 
capfulæ  ,  ligamenta ,  tendines ,  vafa  omnium  generum  ,  cutis  ipfa ,  uno  veibo 
omnes  partes  articulationis  conditutivas  &  cunétæ  illam  circumdantes  ;  in  his 
hîc  non  immorabimur.  Intérim  quæ  de  his  generatim  diximus  in  vocabulario 
fub  verbo  Articulation  ,  videre  eft. 


Loco  explicationis  traditae  figura  x.  p.  14  , 
quamque  ad  figuram  TAB.  VI.  referre  lubec. 
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Galli,  f.  feptum  finuum  fphœnoïdeorum.  g, 
fedfio  Foflæ  j.  îtuitariæ  ,  h.  Occipitalis,  i.  k.  1. 
m.  n.  o.  p.  q.  r.  ut  fupra.  s.  verticale  feptum 
Ethmoïdeum  ,  t.  hujus  fepti  identatio  cum 
Vomere  v..  w.  x.  y.  Proceflus  pterygoideus, 
cujus  ala  exterior  w?-.  ,  x.  y.  ala  interior  defi- 
a  Coronalis  fe&io.  b.  feptum  finuum  Fron-  nit  y.  hamulo,  f.  os  turbinatum  inferius.  ». 
talium,  c.  feéi'o  offium  nafi.  d.  lamellae  cri-  angulus  Cartilaginem  feptum  narium  perfi- 
bri- formis  Ethmoidis.  e.  proceflus  Crifta-  cientem  excipiens. 

FINIS. 


Figura  i. 


CINQUIEME  PARTIE. 

Des  Articulations. 

COmme  nous  donnerons  dans  la  fuite  des  figures  dans  lefquelles  on  verra 
non- feulement  les  extrémités  des  Os  qui  entrent  dans  les  articulations  ; 
mais  encore  les  glandes ,  les  capfules ,  les  ligamens  ,  les  tendons,  les  vaifleaux 
de  routes  efpéces ,  la  peau  meme  ,  en  un  mot  toutes  les  parties  qui  font  de 
l’articulation  &z  toutes  celles  qui  l’environnent ,  nous  ne  nous  y  arrêterons  pas 
ici.  On  peut  en  attendant  confuiter  ce  que  nous  en  avons  dit  en  général  dans 
le  vocabulaire  au  mot  Articulation. 

Au  lieu  de  l’expliçation  donnée  figure  x.  noïdaux.  g.  coupe  de  la Fofle  pituitaire,  b-  de 
p.  1 5  ,  que  vous  pouvez  appliquer  à  la  figure  l’Occipital,  i.  k.  1.  m.  n.  o.  p.  q.  r.  comme  ei¬ 
de  la  T  AB.  VI. ,  liiez  :  deflus.  s.  la  lame  verticale  de  l’os  Ethmoïde. 

t.  union  de  cette  lame  avec  le  Vomer  v..  w.  x. 
Figure  1.  y .  l’Apophyfe  ptérygoïde  ,  w.  l’aîle  externe, 

a.  coupe  du  Coronal.  b.  cloifon  des  ficus  x.  y.  l’aîle  interne  à  l’extrémité  de  laquelle  fe 
frontaux,  c.  coupe  des  os  du  nez.  d.  coupe  de  voit  y.  fon  crochet,  f.  le  cornet  inférieur  du 
la  lame  criblcufe  de  l’os  Ethmoide.  e.  l’apo-  nez.  ».  angle  qui  reçoit  le  Cartilage  qutache- 
phyfe  Crifta-Gaili.  f.  cloifon  des  finus  fphé-  ve  la  cloifon  des  narines. 

FIN. 
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PRIVILEGE  DU  ROI. 

LOUIS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roi  de  France  &  de  Navarre  :  A  nos  amés  &  féaux 
Confeilîexs,  les  Gens  tenans  nos  Cours  de  Parlement ,  Maîtres  des  Requêtes  ordinaires 
de  notre  Hôtel,  Grand  Confeil ,  Prévôt  de  Paris  ,  Baiïïifs  ,  Sénéchaux,  leurs  Lieutenans 
Civils  ôc  autres  nos  J ufticiers  qu’il  appartiendra:  Salut.  Notre  amé  Antoine-Claude 
Briasson,  Libraire,  Nous  ayant  fait  remontrer  qu’il  défireroit  faire  imprimer  &  donner 
au  Public  *un  Ouvrage  qui  a  pour  titre  :  Œuvres  Anatomiques  de  M.  Tarin  ,  s’il  nous 
plaifoit  lui  accorder  nos  Lettres  de  Privilège  fur  ce  nécellaires  ,  offrant  pour  cet  effet ,  de 
l’imprimer  ou  faire  imprimer  en  bon  papier  ôc  beaux  caractères  ,  fuivant  la  feuille  imprimée 
&  attachée  pour  modèle  fous  le  contrefcel  des  Préfentes.  A  ces  causes,  voulant  traiter 
favorablement  ledit  Expofant ,  Nous  lui  avons  permis  &  permettons  par  ces  Préfentes  ,  de 
faire  imprimer  ledit  Ouvrage  en  un  ou  plufieurs  Volumes  ,  &  autant  de  fois  que  bon  lui 
femblera  ,  &  de  le  vendre  ,  faire  vendre  &  débiter  par  tout  notre  Royaume  pendant  le 
tems  de  fix  années  confécutiyes  ,  à  compter  du  jour  de  la  datte  defdites  Préfentes  ;  faifons 
défenfes  à  toutes  fortes  de  performes  de  quelque  qualité  &  condition  qu’elles  foient ,  d’en 
introduire  d’impreffion  étrangère  dans  aucun  lieu  de  notre  obéiflance  ;  comme  aufli  à  tous 
Imprimeurs,  Libraires  ôc  autres,  d’imprimer ,  faire  imprimer,  vendre  ou  faire  vendre,' 
débiter  ,  ni  contrefaire  ledit  Ouvrage  ,  ni  d’en  faire  aucuns  extraits  ,  fous  quelque  prétexte 
que  ce  foit ,  d’augmentation  ,  correftion ,  changement  ou  autre  ,  fans  la  permifîion  expreffe 
&  par  écrit'dudit  Expofant ,  ou  de  ceux  qui  auront  droit  de  lui ,  à  peine  de  confifcation  des 
Exemplaires  contrefaits ,  de  trois  mille  livres  d’amende  contre  chacun  des  contrevenans , 
dont  un  tiers  à  Nous  ,  ôc  un  tiers  à  l’Hôtel-Dieu  de  Paris  ,  l’autre  tiers  audit  Expofant ,  Sc 
de  tous  dépens  ,  dommages  &  intérêts  ;  à  la  charge  que  ces  Préfentes  feront  enregiflrées 
tout  au  long  fur  le  Regiftre  de  la  Communauté  des  Libraires.  &  Imprimeurs  de  Paris, 
dans  trois  mois  de  la  datte  d’icelles  ;  que  l’impreffion  dudit  Ouvrage  fera  faite  dans  notre 
Royaume,  Ôc  non  ailleurs que  l’Impétrant  fe  conformera,  en  tout  aux  Réglemens  de  là 
Librairie,  &  notamment  a  celui  du  io  Avril  mil  fept  cens  vingt-cinq  ;  &  qu’avant  que  de  l’ex- 
pofer  en.  vente ,  le  maaufcxU  qui  aura  fervi  de  copie  à  l’ unpr eûlon  dudit  Ouvrage ,  fera  remis  ' 
dans  lé  même  état  où  l’Approbation  y  aura  été  donnée  ,  ès  mains  de  notre  très-cher  &  féal 
Chevalier  le  Sieur  de  Lamoignon  ,  Chancelier  de  France  ,  ôc  qu’il  en  fera  enfuite  remis  deux 
Exemplaires  dans  notre  Bibliothèque  publique  ,  un  dans  celle  de  notre  Château  du  Louvre, 
un  dans  celle  de  notredit  très-cher  ôc  féal  Chevalier  Chancelier  de  France  le  Srde  Lamoignon, 
&  un  dans  celle  de  notre  très-cher  &  féal  Chevalier  Garde  des  Sceaux  de  France  le  Sieur  db 
Machault  ,  Commandeur  de  nos  Ordres  ,  le  tout  à  peine  de  nullité  des  Préfentes  ;  du 
contenu  defquellcs  vous  mandons  &  enjoignons  de  faire  jouir  ledit  Expofant ,  ou  fes  ayans 
caufe  ,  pleinement  ôc  paifiblement ,  fins  fouftnr  qu’il  leur  foit  fait  aucun  trouble  ou  empê-, 
chement.  Voulons  que  la  copie  des  Préfentes ,  qui  fera  imprimée  tout  au  long  au  commen¬ 
cement  ou  à  la  fin  dudit  Ouvrage  ,  foit  tenue  pour  duement  lignifiée  ,  ôc  qu’aux  copies  colla¬ 
tionnées  par  l’un  de  nos  amés  ôc  féaux  Gonfeillers  Secrétaires ,  foi  foit  ajoutée  comme  à 
l’Original  ;  Commandons  au  premier  notre  Huifljer  ou  Sergent,  fur  ce  requis ,  défaire  pour 
l’exécution  d’icelles  tous  aétes  requis  ôc  nécefTaires  fins  demander  autre  permifiion  ,  & 
nonobftant  cla.meur  de  Haro  ,  Chartre  Normande  ,  Ôc  Lettres  à  ce  contraires.  Car  tel  eil 
notre  plaifir.  Donne’  ^Fontainebleau,  le  .quatrième  jour  du^  mois  de  Novembrç  ,  l’an  de 
grâce  mil  fept  cens  cinquante-deux.  Et  de  notre  Régne  le  treute-huitiéme. 

Par  le  Roi  en  fon  Confeil. 


S  A  I  N  S  O  N. 


Reg'flré  fur  le  Regifire  XIII.  de  la  Chambre  Royale  des  Imprimeurs  &  Libraires  de  Farts , 
Jf°-  61.  fol.  40.  conformément  aux  anciens  Réglemens ,  confirmés  par  celui  du  18  Février  17x3. 
A  Faris ,  le  feptiéme  Novembre  mil  fept  cens  cinquante-deux. 

J.  T.  Hérissant,  Adjoint. 
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Pour  placer  les  Figures  dans  10  steo -Graphie. 

f  A  La  fin  de  la  Préface  il  faut  placer  les  neuf  Planches  indiquées  pour  la 
Préface  . . ^  .  IX.  Pl. 

A  la  fin  des  deux  Difcours  on  placera  les  Planches  indiquées  pour  le  premier  & 
le  fécond  Difcours.  Il  y  en  a  VIII. ,  qui  font  marquées  PUnch.  I.  II.  &  III. 
IV.  V.  VI.  VII.  VIII.  IX. 

Les  quarante-quatre  autres  Planches  doivent  être  placées  vis-à-vis  des  pages 
indiquées  au  haut  de  la  Planche ,  en  obfervant  que  les  Planches  XXIV. 
XXV.  XXVI.  ont  des  contre-Planches  au  trait  feul  qui  doivent  fe  placer  aux 
mêmes  pages  &  vis-à-vis  l’unç  de  l’autre  ,  &  que  le  n°.  XXX.  eft  redouble 
deux  fois ,  6c  doit  être  toujours  employé.  Il  eft  aifé  de  voir  par  les  pages  qui 
font  differentes  aux  deux  Planches ,  l’endroit  où.  l’une  6c  l’autre  doivent 
être  placées,  .  ♦  »  .  XLIV.  Pl, 

En  tout  «  1  »  i  LXI.  Pl.  à  placer. 


B  I B  L  I  O  P  E  G  O. 

JP Oif  praefationem  colloca  novem  Tabulas  ad  illam  relativas  .  .  .  IX.  TAB. 

Sub  orationum  duarum  fine  collocandæ  Tabulæ  illarum  figno  notatae  .... 
N.  VIII.  &  fic  indicatae  funt  PUnch.  I.  II.  6c  III.  IV.  V.  VI.  VII.  VIII.  IX. 

Quadraginta- quatuor  alias  collocabis  fingulis  paginis  correfpondentibus ,  atque 
obfervabis  Tabulas  XXIV.  XXV.  XXVI.  lineares  fuas  habere  quæ  è  regione 
luæ  quæque  illuminatae  collocandæ ,  fub  uno  adfpeétu  ,  fic  ut  linearis  prima 
fit.  Licet  Tabula  XXXV.  videatur  duplicata  ,  illae  duae  tamen  Tabulæ  paginis 
correfpondentibus  collocentur .  .  N.  XLIV. 

In  fumma  »  «  *  ,  «  s  LXL  TAB, 
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